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LES TROUPES SUDISTES AU 38* PARALLÈLE
La Chine rouge invitée à l’ONU en novembre

t

s

'ivitee aux débats sur 
j Formose. — Veto de la 
l'Chine nationaliste refu­

sé. — Résolution de 8 
! pays pour autoriser 

MacArthur à occuper la 
Corée du Nord

. NEW-YORK, JO. (PA) — | c Con 
ÇiCil de securité des Nations Unies a 
«•-nverse hier une tentative de veto 

e la l lune nationaliste, et décide 
•inviter la ( hme communiste a venir 

i pour consultation, apres le 15 
fcovembre.

( est la premiere fois que la porte 
e^t ouverte aux représentants du rc 
Kime de Mao Lsc-Toung, pour se 
faire entendre directement aux Na­
tions Unies. I a C hme communiste 
participera donc au débat du C onseil, 
au su)et de Formose.

l e vote a etc de 7 à 4 l e prési­
dent du C onseil, sir Gladwyn Jebb. 
de la Grande-Bretagne, a déclaré la 
proposition adoptée, l a Chine natio 
nalote a immédiatement contesté la 
décision, en disant quelle avait re 
poussé la resolution, par son veto.

I a résolution avait été présentée 
au < onseil par l’Equateur. I a You- 
jro\lave retire une resolution .sem­
blable quelle avait presentee au dé­
but de la réunion du C onseil.

Ont vote pour la resolution; la Rus 
sic. I Angleterre, la France, la Nor­
vège l lndc, la Yougoslavie et l’E- 
quaieur. Les I tats Unis, la C hine na 
tionaliste ( uha et l’Egypte ont vote 
contre la resolution.

I a résolution demandait de re­
mettre après le 15 novembre la dis- 
cussion des accusations communis- 
te* chinoises d une agression améri­
caine contre Formose, et d’inviter le 
.cgimc de Peï-Ping a envoyer un re 
présentant au C onseil de sécurité, 
pour prendre part a la discussion.

I e veto de la C hinc nationaliste 
n a pu être applique, parce que deux 
membres permanents du C onseil, les 
Etats Unis et la Russie, avec d'autres 
délégués, avaient declare preccdem 
ment que la resolution portait sur 
une question de procédure.

( ette invitation ne signifie pas, ce 
pendant, que Ja Chine communiste 
prendra le .siege de la C hme natio 
naliste aux Nations Unices. L'opposi­
tion a cette mesure était menée par 
les Etats-Unis.

l e ( onseil a réussi à vaincre l'im­
passe ou il s'est souvent trouve, en 
face du "double veto". 1 e délègue 
américain Ernest Grow a dit aux 
journalistes que le C onseil a pose un 
p cèdent qui rendra extrêmemen: 
difficile, aux Russes, l'abus du dou 
ble veto qu its ont eux-memes invente.

$5 milliards pour aider 
certains pays asiatiques

Réinstallé i.e general Mat*
\rthur, a réinstalle 

au cours d'une hreie niais enthou­
siaste cérémonie hier. M. Svngham 
Khee. premier ministre de la 
du Sud. a son poste dans le priais 
gouvernemental de Séoul. Les trou­
pes alliées ont en effet nettoyé défi- représentant 
•hivernent cette ville et la Corée du 
Sud est a nouveau officiellement li­
bre.

fustige la 
Russie avec une 
grande violence

LONDRES, 30. (Reuter) — Le* 
ministres du C ommonwealth ont pro 
cede hier a l'adoption d'un plan d as­
sistance de $5,000,000,000, destine a 
Hausser le standard de vie dans les 
pays de l'Asie du sud et du sud-est 
nations dont la population atteint le 
quart de la population totale du 
globe. Il .s'agit d'une espece de "Plan 
Marshall pour le Royaume-Uni, un 
document de #7 pages dresse par les 
techniciens experts de ces pays.

Les cinq milliards seront employes 
principalement au développement 
technique et a i education des peu­
ples a exploiter leurs propres re> 
sources naturelles et mettre leurs 
terres sur un pied d égalité avec le 
reste du monde.

C e plan d assistance, réparti sur 
une période de six aas, sera accorde 
aux trois Etats associes de l'Indo­
chine. a l'Indonésie, au Thailand cl 
à Burma.

Lundi, tes six pays seront admis a 
la conference durant laquelle on pre 
parera le lancement du "Plan Spcn 
der", nomme ainsi en l’honneur d’un 
de ses fondateurs. Thon. Spender, mi 
nistre des Affaires extérieures de 
I Australie. Burma et l'Indonésie ont 
cependant laisse entendre qu’ils pre- 

Coréc fcreraient n assister à cette confc 
rence qu'a titre d'observateurs.

Les ministres d'affaires extérieures.
tous les pays du Com­

monwealth a l'exception de EAfri- 
que-sud. ont apporté hier certains 
amendements au rapport qui servira 
de base a ce grand projet d'assistance 
aux pays de l'Asie.

I hon. R.-W. Mayhew, ministre 
fédéral des pêcheries, représente le 
Canada a cette conférence.

De source bien renseignée, on ap 
prend que la cooperation des Etats 
Unis dans lapplication de ce plan 
de six ans sera presque indispensable. 
On ajoute qu'une aide extérieure sera 
egalement fournie par le Canada, la 
Grande Bretagne l’Australie et la 
Nouvelle Zélande.

Le premier ministre de la 
Colombie subit un accident

A l'assemblée de l'O.N.U.
parait ci-haut, conversant avec le secretaire dT tal américain. Dean Ache- 
son. M. Pearson a propose le premier, ta cessation des hostilités eu Corée.

Le dollar canadien 
serait reporté au pair

OTTAWA, 30. (PO — Ee Bureau de contrôle des changes 
etrangers a donne instruction aux banques canadiennes et autres per­
sonnes autorisées, de discontinuer de transiger sur le change etranger 
jusqu a avis contraire a ce qua annoncé hier le ministère des Finances.
I e communique du ministère dit que le cabinet se reunira samedi pour 
eturiier la question des taux d'echangc. La question a aussi ete sou­
mise au Fonds monétaire international. Le ministère des Finances M. 
Abbott, a declare qu'il n'est pas a propos pcmr le public de tirer des 
conclusions tant qu un communique officiel n'aura pas ete émis par 
I autorité competente a ce sujet.

QUEBEC. 30 PC Le premier 
ministre de la Colombie Britanni­
que. M B -T. John.v n et Mme 
Johnson ont été ble. es hier midi 
Dan? un accident d automobile, .sur­
venu, cans un épais br a-
kxr* qu'ils venaient de quitter la 
ville de Québec pour iet.>urner chez, 
eux M John n revenait de la 
conference federeio-provinc. cle

M. John n. an e chef 
libérai-progressif du gouvernement 
de coalition de ia Cvbmbie-Bntan- 
nique. Il souffre d'une fracture lé­
gère du ba -in et d? contusions di­
verses. tandis que Mme J hnson 
s'en est tir .le av.c une blessure j*u- 
perficuer.e à L'épiule efi une frac­
ture de côte

Le Dr Jean-Paul Ro^er, médecin 
de l'hôpital St-Sacrement, qui a 
donné les premiers eolm aux acci- 
deciiés. a leu; retour a Quebe;. a 
décrit leur ccndiil n h cr soir cocn- 
m? benne et sans danger. "lies 
b.es.Niires ne sont pas graves , ajou- 
ta-t-iî.

I* pr cerner ministre Louis St - 
Laurent a rendu visite hier vers la 

j fin de l'après-midi à M et Mme 
j Johnson Cc-ux-ci avaient aupara- 
van reçu la vt-sue d*‘ M Gc7idt>n

• ï A Ête
Chel ennemi kim II Sung, 

chef nniifairc- 
d« années de la Corée du Nord.

Im photo ci-dessus. I e(j,- apparait sur

WASHINGTON. 30. (Par R Giee 
ne. PA) -— 1 e président Truman a fait 
une déclaration sur la politique étran 
gère des F.-Unis, qui condamne ouver­
tement la Russie comme “un gouver 
nement assoiffé de pouvoir et qui s'a­
charne à étendre son pouvoir, par la 
force, la terreur''

Quant aux I Unis, human dit car 
rcmenî ' Nctre problème immédiat.I ^ar'nc d rapporte hier que 
en un mot Mniple e* brutal, consiste ^roFer américain “Brush a 
à survivre comme nation libre...” ll,n* m*ne flottante 

Truman dit ouc la

Une mine cause des 
morls et des blessés

WASHINGTON. .30. (P Ai

nie monnaie ( omme consequence. L* 
fonds fut épuise et en novembre 
1*^47, il y avait moins de $MM) mil 
lions djm les coffre» du ( anada.

le Canada inaugura une nou­
er e. en rédigéâni

- la
le dés­
unie he 

hier, dans la mer
déclaration de]du Japon. Neuf hommes furent tués

l'explosion. C inq 
l'appel. Une large

100 pages — a été rédigée "à ma sug-j ouverture, en bas de la ligne de flot- 
gestion pour aider les Américains jtaison. s'effectua dans le flanc gan­
se tenir bien au courant des proble che du destroyer de 2,200 tonnes, 
mes qu’affronte notre pays.” de Sasebo, au Japon, sous sa propre

Jchb nrcsulcnt^du^Cnnsr-o 11 Politique -- émise par le departement|el t() blesses, dan
, I , ' * i » * lC SCCV d’Etat, sous forme d une brochure de autres manquentrite a dit aux journalistes, apres la

seance: ‘ C c que nous avons tait une 
fois, nous pouvons le faire encore”.

ic délègue ru** Jakob Malik a mes qu a„ronte notre pays 
ensuite essaye d engagei le l onseil
de securité dans une discussion dej Des copies seront distribuées aux 
la question coréenne. Ic Conseil, quijF. Unis et a l’etianger. Dans une bre- 
jnait passe deux jours a etudier la vc preface, le Président dit que les 
question chinoise, a remis celle de grandes lignes de la politique 
Ta ( orée a demain. Mahk demande pour objet de detcrm.ner aussi Mm
*" t onseil de condamner l'aviation plcmcnt et clairement que possible ce
américaine pour les bombardements que nous visons dans nos relations
effectues en Corée. avec les autres gouvernements et

leurs peuples.”

Au moment du communiqué, il 
était rumeur que le dollar etnax 
serait ramené au pair avec le dollar 
américain, en tin de .semaine. Ac­
tuellement, le dollar canadien est 
échangé a un escompte tîe’9.1 pour 
cent.

La phraséologie du communiqué, tout des 
à en juger par les gestes précédents, et avec 
fait prévoir des changements aux taux nouveaux prêts aux pays a 
du change. I n pays faisant partie du naie que le dollar, 
fonds monétaire international dort
conférer avec les directeurs du fonds f n consequence, ’es réserves de 
et les informer de toute mesure pour dollar' et d or augmentèrent a $1 
changer la valeur de la monnaie. 1 es Halliard, et, en septembre 1^49. re 
directeurs doivent garder l'informa éurent un autre stimulant, lors de la 
lion secrète, jusqu’à l’annonce faite dévaluation generale de la monnaie, 
par le pays intéressé

S WlFmer. procureur-général __ UI
U C;1 tr.b:r-B • inique Le Di mouvement de double pince execute wRoevk n
< Goldenberg de Montreal, qui avau *,ar ,es force* a,,i*w ^ ** h'e" cecn» 
part upe a a c;,nf*ren e de Q ^ troupes communistes de M. Sung 
be à titre d'aviseur de !a délrga q»1*»* n<? reste plus a celles-ci que l’al- 
tion de Col .-nbie-Britannique, a- *

, vait également pris pîa: e dans i au­
tomobile dans laque Je les Johnson 
furent blessés. Il ne souffrit appa- 

i remmflm d'aucune blessure.
; La coilisior. s'est pror'uile à en- 
viron 15 m lies de Québec. Un 
brouillard épais couvrait la côte 
e; la grande route. La police pro- 

i vinciale qui e^t arrivée sam tar­
der xur les lieux a donné la version 

| suivante de l'accident:
Los a. .mobiles venant de Mont­

réal furent obligées, à cttue du 
brouillard de rouler en lingue li 
fne îvo:«éf. Sk*jriainement, une au- 
ti mobile i 
prenant 1 
le- autre

ternative de se rendre ou de mourir.

Les Tchèques ont 
subi une raclée 
à !a conférjnce

TORQl AA. Devott, Ane!. 30 
tP( » ~ la Tchécoslovaquie a vainc 
ment tenté hier de faire chasser

Elles ont des plans tracés 
pour l'invasion de la 
Corée du Nord, mais 
n'agiront que sur l'or­
dre des N.U. ou de Wal­
ker. — Le 38e parallèle, 
frontière reelle, mais 
non acceptée.

TAI KIOU, 30 i Ktuiert — lit 
porte parole de l armcc sud-coréen­
ne a déclare que son armée ne In­
versera pas le 38e parallèle, excepté 
Mtr l'ordre des Nations Unies ou 
de la 8c armée en < orée

I e porte-parole, le colonel Le*? 
Sun keun. officier de l'information 
publique de larmcc sud-coreenn^, 
dit qu à mesure que les division» 
vudisies atteindront le 3Kc parallèle, 
elles se regrouperont et attendront 
les ordres.

II s'attend a ce que l'armée sud- 
coréenne atteigne le parallèle dans 
toute sa longueur, d ici 3 jours.

Si l'ordre vient de traverser la 
parallèle. Larmcc sud-coréenne .» 
des plans tout préparés pour une 
pouwee contre la capitale nord-co­
réenne de Pyong-Yang.

Il a déclaré qu'il faut s'attendre 
à une forte resistance des nordistes, 
le long du 3Ke parallèle, qui sépare 
les deux sections de la Corée. Des 
que cette ligne scia rompue, ajoute- 

e reste se fera facilement.
^e division sud-corcenne a 

a .int le 3Xe parallèle au village 
dTn-Ijiou. sur la côte est. le porte- 
parole dit que cette division n'ua 
pas plus loin tant que 3 autres divi 
ions a Louest n'auront pas établi 

une ligne solide, le long du parallèh
Il croit que le quartier general 

ommumste est maintenant à Echo- 
milles au nord du 38

cme.
1 e colonel I ee estime que les 

• ougex peuvent avoir 100,000 hom­
mes concentres dans la region de 
Tcho-Rowen. dont la plupart se­
raient probablement des conscrits.

la dmuon “Capitol” sud-ciréen- 
ne. qu» a capture Pvong-Tchana, 
marche sur Tchioun Tchien. 9 mil­
les au 'Md du 3Hernç. confie une 
résistance moyenne de l’ennemi

I a Ke division sud-coreennc pous­
se vers Tche-Tjioun. contre une re­
sistance assez puissante de 1 ennemi. 
Tchè-Tjioun est dans la partie cen­
trale de la péninsule, a bO milles au 
sud du parallèle

1 a he division, qui s’est empa­
rée de l'important centre routier

e o .!■ iia du grv.u >,* en l'Ouest de 1 Allemagne et le Sud de la de Tchioung T pou. avance, contre
gau: fie. ix>ur depav. er Cor 

A ce moenent. $urviiu$À": " inversa r.ul^nobile de M
liste de regies des importations, sur- ft>hr

importations des Etats l 
idee de ne pas accorder de 

utre mon­

de la conférence internatio 
nale du tarif, et elle a ete battue par 
3! à 1.

l a R.

mais le navire put se rendre au port 
vapeur, après les réparations d’ur­
gence. Selon la déclaration de la 
manne, le destroyer a touche la mine 

<^nl dans le voisinage de la cite de Lan- 
hon. en C orée du nord.

le (anada jouit maintenant d’une 
solide position sur le change etranger 
Il parait que ses actifs en or et dol 
Jars sont plus élevés qu'en aucun 
temps de .son histoire. En décembre 
1945. alors que ces actifs atteigne 
rent $1.508 millions, le C anada en 
trepnt une politique d elimination de 
la regie des importations et de prêts 
aux pays n ayant pas le dollar corn

travers le monde. Le Canada évalua 
de nouveau le dollar de 9.1'*. Et 
l’augmentation se continua. Aux der­
niers rapports, en juin, les reserves 
atteignirent $1'.4 milliard.

L* situation coréenne

Huit pays membres ont demande 
nix Nations l nies d agir rapidement, 
dans l’unification de la C orée, et de 
lasser au général Douglas MacAr­
thur la décision d’envoyer ou non des 
troupes jusqu'à la frontière chinoi I 
•e. a cette fin.

Pendant que les force» militaires 
victorieuses des Nations Unies sont 
immobiles, près du 38c parallèle, la 
résolution des X pays

Maisons louées 
à $33 par mois 
en Colombie

la déclaration rejette carrément, 
toute idee des E.-Unis et de la Russie I 
de conférer ensemble “pour dépecer 
le monde entre eux ", ce qui met de 
cote les propos de Moscou de négo­
ciations directes entre les deux puis-! 
sunces. hors des Nations Unies. Flic
dit que l'idée de créer des sphères d'in j VANCOUVER. 30. (PO __ Une
fluence russes et américaines “pour maison, comprenant 2 chambres à 
disposer cavalièrement du sort de. au- coucher, à 53? par mois: c'est comme 
très peuples libres est plutôt du do un rèse pour certains anciens com- 
maine des caricaturistes . mais elle ballants de la derniere (pierre

dclern-s le teste sounle A. I, Jü? ?ctlarc: 'X ' n'f'* pas unc 'lU'c 9'* Mais ce lèse est devenue une réalu,'on'assure auV?roupc.f des Na f»u'e.nement, e. les peuples de lite. lorsque Fraserviess. la plus gran
lions , mes (autorisation d aller'de mè^O q'"' PfUVCm e'Ud'er ^ ''"'ï!"",' 'Ic t;,n',ruc,'on <*« ma,

ment. sons a bas loser du ( anada. a ouvert
f t-. . ,.„,I. u , .1 • ------------------------------- lc' portes de ses premieres unites comme étant actuellement l'un d.
r, s . appuser Is P"T' I J • • - .«une entrepmc de 59 militons On pim dangereux de ce., pos.es strate-
f'ios |i„iîPr™ resolution. I es I Qrfl.ma|pA ÎA 1)116 6l 06Xlll fournira des maisons a plus de 1,000 «Nues et a mis en garde contre un 
r en’ er7 m'm nc IOn' , sV C “U,CC «» ^ loyers saMcroni relâchement dans leffort de recons.
p. n'' :l'c attitude américaine. LONDKFS, 30. t Reuter) — L’un de $33 à 5,4? par mois pour unc mai- .ruction des forces militaires et éco 
ces que es decisions prises par le de.s hommes les plus jeunes et les son à 4 chambres à coucher nomiques dans ces pas-

f,ns f r'‘S;C ün,' do".nC au:plus «rand» à occuper le poste de On a termine la construction de M. Drev 
commandement unifie des Nations maire de 1 ondres a été installe hier 350 maisons; 250 autres sont a la veil

!.C5::,0"lJe,J0r'trts_d.e MacArthur. comme lord-maire de Londres. C'est le d’être terminées et le reste sera fi
con ailler Denys Lowson. âge d,

Drew dénoncé le danger 
soviétique, au Kiwanis

I OTTAWA, 30. (PO — le chef 
progressiste-conservateur national, M. 
George Drew, a déclaré hier, au 
cours dune causerie devant le club 
Kiwanis d'Ottawa, que tant que la 
Russie ne modifiera pas son atti­
tude. nous serons menaces de voir 
éclater de nouveaux conflits sem 
blables a celui de ( orce aux endroits 
les plus dangereusement stratégiques 
du globe.

M Drew a mentionne l'Europe

Une manoeuvre bien 
réussie du pilote

CHATHAM, NB. 30 (PCT — 
I e pilote qui a dirige son avion a 

| reaction vers le sol a cinq milles de 
< hatham jeudi matin a etc identifie 

• hier soir comme étant l’aviateur H.-; 
S. Tetlock, de Mazenor, Saskatche­
wan. Son nom n'avait pas été men­
tionné pour permettre que ses pa 
rents soient avertis. Itelock n'a pas 
ete blesse, mais son avion a été 
considérablement endommage. Après 
son décollage de ( hatham de bonne 
heure le matin, le brouillard La cm 
pèche d'atterrir a I aéroport et l'a­
vion n'avait pas .suffisamment d'hui 
le pour se diriger vers un autre acro 
port. I e pilote est descendu dans un 
champ près de la riviere Miramichi.

Un mort, 5 blessés

>n. L’auto tenu de rentrer 
dans les rangs, pour lui eAder le 
chemin, mais ne put. le fair?, parxe 
que h Lie était r~cp serré? De 'laissent ™ la république de 
phi.v a cause du brouillard, le? 2 
chauffeurs se sont rendu compte 
de la situation trop tard pour pou 
voir appliquer les freins.

A son arrivé?
detent, U polire provinciale s’eM 
empressée d* faire monter M et 
Mme Johnson d*ins une automobile 
et de les conatiire à un hôpital de 
Quebec. I e Dr Roger qui reçut les 
patients a révélé qu'il* étaient 
conscients lors de leur arrivée a 
Quebec.

Mme Armand Létcxsrneau. qui 
conduisait l'automobile venue en 
collision avec le véhicule du pre­
mier en : n.vt re d ia Col ; mb,e - Br: - 
tannique. n'a pas etc blessée, mais 
elle sitiffre d un ch - nerveux F; - 
le reficaa d'écouter le» policiers qui 

(A suivre en page 2)

ie et ses satellites ne recon- 
l'Ouest

de l'Allemagne ni la république du 
Sud de la ( orée, comme des nations 
à legal constitution legale. I a Tché-j 
coslovaquie est le seul pays, dirigée 

x «"éne de Lac- Lar *cs ecmimunistes. « participer a 
la conférence avec 38 autres nations.

Un délégué tchèque a lu la demande 
de son pavs, affirmant que les deux 
pays ne sont pas de véritables nations 
souveraines; il a laissé entendre qu’ils 
neiaient que des satellites des Etats 
Unis.

unc faible resistance communiste, 
vers (bien I itou. Ouen Tjiou est a 
4s milles aeriens au sud de la fron­
tière.

Frontière non acceptée

Le 38e parallèle, qui a d'abord 
servi de ligne de demarcation entre 
les /ones d'occupation américaine et 

; russe, au moment de la reddition 
! du Japon, il y a 5 ans. n'est recon­
nu comme parallèle par aucun des 
deux camps

I a république coréenne, appuyée 
par les Nations Unies, et le regime 
rouge, établi par la Russie, ont tous 
deux reclame la souveraineté sur 
toute la ( orce . cependant, jusqu’à 
l'invasion communiste du 25 juin, le 
parallèle était une frontière reelle.

L'équipage du 
B-50, est rendu 
aux Etats-Unis

"la Tchécoslovaquie est-elle un 
pavs souverain, aujourd’hui?" a hurle quoique non reconnue, 
un délégué. I e porte parole de la dé-] ^-c corespondant I cif Erickson, de 
legation tchèque est Rodolphe Bss-I1* .p,cs"c \ssoc\cc. apres une cn- 
tnckv. ambassadeur tchécoslovaque] vo^c d observation, hier, a de- 
en G Bretagne. I e chef de la deléga Mar* avo,r vu °bu' al,,e' Op­
tion allemande. \ Von Malt/rn. et lc'ï*r des postes eleves, presque exac- 
representant de la ( orec, ministre à à la frontière, non loin de
I ondres. Tchi Ichang Youn. ont tous ^ c°*c CNl de la Corée 
deux défendu les droits de leurs pavs 1 « rouges, dit-il. semblaient vou- 

la conference loir se retrancher le long du 38e
parallèle, 4 ou 5 milles au sud de 

le président I Dana WTIgrcss du Yang-Yang, et a environ 2 m.llcs

participer

( anada a declare aux délègues que 
“tout pays qui a le droit souverain 

; de négocier des accords commerciaux 
a droit d être membre de l'accord 
international sur les tarifs et le corn 
mcrce '. Wilgress. haut commissaire 
du ( anada a Londres, avait aupara 
vant ete élu pour présider egalement 
l important comité tie négociation 

de cette conference

de la côte de la mer du Japon.

Pas un mot de Mae Arthur

PORI DTSPAGNE. 
(PA) — Un journalier

Trinidad. 30. 
été tue hier

del’autorisation 
initiative.

( A suivre en page 2)

ndre une telle k*
44 ans et mesurant b pieds et 4 
ces; il est un financier.

pou

terminé la construction de M Drew a conclu que chaque ca
nadien -devrait pour sa part s’efforcer quand un camion a laissé la voie pu- 
de prévenir l'inflation qui peut de hliquc pour faire le plongeon dans

Lan prochain, les maisons loge truirc notre économie (e n est pas une vallée Cinq ouvriers furent blés
ront unc population ultime de MKN) une action extrêmement spectaculai- ses. après avoir ete projetés ici et la

TU< SON, Ariz . 30. (PA) - 1
ze aviateurs américains qui ont sur­
vécu au desastre d'un bombardier R 
*0 dans les solitudes du Labrador ont tarifaire 
pu reprendre contact avec leurs fa
milles. Dès l'ouverture de la séance, la

Les hommes ont atterri ici hier soir, première seance d'affaires, la Tche-
avec une apparence un peu hagarde, coslovaquic n a pu gagner un siege au
par suite de leur expérience. comité de négociation ni au comité

t . permanent de 11 puissances. Toute' Sud Coréens pour regroupement. i*u
tr trèc*f*!*!. 1 rf °Ur fa!sa,! ,contras ,cs dances d'affaires sc tiennent n sud du parallèle, est considéré com-

c rumen avec les dernières huis clos; même les jtaurnalistes ne me une action militaire, et non po-
qu on avait rc- sont pas admis; on croit que ces litioue.)
I effet qu un

I c général MacArthur. comman- 
Jant suprême des forces des Nations 
l mes. n a fait aucune mention de la 
question de na verser le 38e pa­
rallèle. lorsqu'il a remis la ville li­
bérée. mais dévastée, de Seoul, au 
president de la république Syngmnn 
Rhce. au cours dune cérémonie 
spéciale dans la capitale hier.

(Des sources bien informées, » 
Washington, disent que Larrct des

Ottawa augmente son subside 
sur le bacon produit au pays

Le Koii Au cours des dernière,, semaine' 
son subside cependant, le pus du porc a baissc

OTTAWA, 30. (PU 
vernement a augmente
sur le bacon, htci soir, de 3'cj cent' Il glis-a de $32 du 100 Ibs
a 4?à cents la livre, ce changemeni à Winnipeg, durant le
entrant en vigueur lundi, pour aider et de $33.50 à $30. à Toronto 
à i emplir le contrat anglo-canadien Selon les termes de l'accord inter 
sur le bacon. ,enu cntre \e ( anada et la (trande

la hausse du subside signifie que Hieiagnc. le gouvernement a accepte ques e( de logement
i“l d'*ch,',cr ,e h lcon producteurs les de la ville, pour transformer une

nement obtiendront 33 , cents par a p),,, haut piix que celui qui superficie de 4,0 
livre pour toute» les categories, au 
heu des 32'i cents, livraison sur les 
fatcaux. I e contrat du bacon lire 
à sa fin. mais il est loin d'être rem 
ph .Seulement 17.300.000 livre» ont

de finis

personnes, soif plus que dans beau 
coup de petites villes de la Colombie.

( cite entreprise, commencée il y a 
un an. dans le sud-est de Vancouver 
qui surplombe le golfe de Géorgie, a 
déjà coûté environ $? millions, l es 
maisons sont construites sut des 
croissants courbes et sur I? milles de 
rues avec 24 milles de trottoirs.

Les anciens combattants, habitués 
aux logis termes et pe# accueillants
Je I» bisse ville, vont trouver de la , f ’ |us tcrr,hlc atclJtnt 

mnl, el J* l 'nd.vidual.te dans leur. tc, lic rh,„ol,c ,
mois uernicr. nouvelles residences, dessinées pai Al 

lan CToslcy, le célèbre urbaniste an­
glais, qui a travaillé sous la direction 
de la Corporation centrale d'Mypothè- 

ct des airtori-

re, mais elle .sera tout de même utile, sur le versant du ravin

4 personnes 
vie près de

perdent la 
Petawawa

nouvelles precedente' 
çues. mardi dernier, 
vion manquait au cours de son envo­
lée. de Goose Bay. I abrador, jusqu'à 
sa base d'attache, a Tucson.

I e\ îf$ membres de l'équipage e 
t uent rapportés disparus et c est a 
lors que fut entreprise une fouille al 
tant du I abradoi jusqu a LArizona.

I avion qui v êtait écrasé, fut trouve 
i 95 milles au sud-ouest de Goose 
Ras. à 2 heures p.m , dimanche Tons 
le* passagers s en tirèrent sans blés 
sures graves

le capitaine Ah in P Tonne. 29 
ans. a décrit hier de quelle façon les

seances vont durer quelques mois. MacArthur dit que les troupes 
et qu'on commencera lundi la di-- nord-coréenne peuvent capituler sans 
cussion des réductions tarifaires hila- crainte de représailles, 
teralcs. (A suivre en page 2)

Le retour aux conditions 
normales avec l’Allemagne

PET.AWAW \, Onl . ?0 (Pt'l — I ach:incc ,1e Pcmbmkc. qui tKcu 
de la rôti- pair le

région, a can a subi des blessures a la tête et 12. ainsi que quatre passagers a bord 
pei sonnes, dont ’ a la ligure e( unc fracture de la personnel militaire, furent foi tes 

brigade spéciale cheville Don Humes, m an.. d(>( ,|r cn r ,,.Khuie pour sauvei
miliaire du Canada, a 2‘5 milles tawa. chauffeur de la 'camt«$nneU • v{c

se la moit de 
membres de

____ . OTTAWA. 30. *PC I# Canada romir.e tout autre étranger, aux
siege avant du taxi de La ir,! membres de l'équipage^, au nombre de Vi*ni dannan?er D fin de - m m- deux service» canadien* d m migra-

tre limml- lion, en Allemagne S'ils peuvent 
i : A,«*rdiction r . p Fi .dre aux exigences normales 

d'adniissicti. on les ax'cepte.a Lin-

terdicti sn de guerre 
gration cLs Allemands, 
cjui durait defKiis 11 a.

• U- Penchoke 
tawiiwa

et 20 milles de Pc-

acre' en 
les anciens

m coin 
combat-

que celui qui superficie
avait ete obtenu du gouvernement de rêve'' pour 
britannique. tanfs.

Le gouvernement britannique paie On y voit *4 tvpcs différents de 
29 cents la livre pour le bacon. Le maisons et ? variétés de fini extérieur, une 
programme gouvernemental d’encou qui. employés 'cparement et en grow nom 

expédiées, et Ion sc demande, ragement an bacon devait coûter 5?. pements donnent 2*8

600.000.
îH

me avec le secnnrs tlttn subside. ipiMHin $sec la hausse 
le gitmrrnemcm pourra trtmser lr ,cli) m^,olc

:î animent i!c vendeurs pour ob 
les 42.700.0(H) livres requise* 
completer la commande de 

J0.000 livres.
I toutefois, les officiels du gouver­
nement sont optimistes Plus tôt. cet­
te année, par .suite d une grande de 
lande domestique pour le bacon 

uemande provoquée par les hauls prix 
demandés pour la viande, les prix 
* \ij 'rc dépassèrent ceux qui avaient 
j ,' es par le gouvernement et de 
I * ent ainsi durant Lett.
(M-î »

du subside, I
notes

Un 4e soldat et 2 civils sont à 
l'hôpital, blesses au cours de !,i 
collision de front, jeudi soir, entre 
un taxi transportant les soldats et

mionnette de livraison f es
les militaires tues n ont na- 

etc révèles au public, avant d être 
paciositc est airvuiec par de larges annonces a letns parents, ("epen 

a quelque $2. fenêtres donnant une belle vue sur dant. *'n <a appris d autres somc. s 
I extérieur qu'ils sont Ihcophile I air. Pembro

le si'terne de priorités sert à la ke, chauffeur du taxi; et les soldats 
distribution des maisons, base sur le M. ( Clunev. (. D I aune et M 
ystèroe de points, d'après la durée R. Royles, tous de Nile » cosse. CTu 

service militaire, les compensa ney n'est pas mort sur' le coup, 
pour invalidité de guerre .le mais à I hôpital.

présentes Un 4e soldat, M Robinson. ??
payer.Tins, qui semble vtmr de la N.-l 
qu'on cosse. c«t a I hôpital militaire de* 

état critique 
d un bras, de

On eon-sidc! 
khi pas vtrs

i trait 
> :iur.p

ce gcete 
e retour 

vu Labs
: de p t. x et.

une bonne

n

csf aussi à l'hôpital, souffrant d
fracture d’une jambe, de choc et de Ils reçurent le commandement de 
lacérations a la figure, projeté en "sauter" après que trois moteurs fi nue
arrière de sa camionnette sous I* rent défaut au cours de la premiere ment
violence du choc. heure d’envolee. les hommes tombe p ir >,»u;enlr la con*.;

Hier soir, la police enquêtait en rent dans un terrain marécageux. 1 e tôt lente de L Immigra
orc sur cet accident qui a detru t caporal A. Mackenzie. 21 an', un ? ;ei :e

les vieux véhicules Mme O H mitrailleur tomba dans un lac et il lie mini :c de ]Tmm:gra4toi
kvdd. qui se trouvait d ans L cuisine dut gonfler son veston de sauvetage. Harris dei. ure q' ' le grniv 
le sa maison, pres vie I endroit I le sergent I con f t>olc. 2* ans. sc nier fédéral ‘a d * dé que
l'accident, a du aux reporteis quelle brisa la cheville en chutant «lans unc e ctrc.'in'dar.res pro .tps, il
entendit le bruit de la collision t rivière le lieutenant lack V Lhomp piop ?e de romeitre m. une 
du fracas des vitres son. 3J uns. aurait sauve la vie de oe ternis de px:x Limninra

• amne un te pd. et ion portée contre les an?-e;w 
aux condi- nazis ne fera pribableaneat pa» ap- 

v conti- pilquee aèvèrtment. On pourra 
- permettre une certaine latitude

La temperature
Ensoleillé, avec ju service militaire, les 

brouillard et un fions pour invalidité de 
peu de fumée. De nombre vies dépendants, le 
main, ensoleille et conditions de vie et Lhabiletc 
plus doux V ents *T taserview démontré c<
legets Minimum peut faire pour résoudre la cri^e du Petawawa. dans un 
lie nuit et m.Mi locemrnt grace à un effort collectif onttiant d« fracti;r(

le Ecole
sms I es hommes durent, pour survivre

“Personne ne remuait dan 
camion ou le taxi, quand je 
arrivée la. dit-elle I ’un des soldais se nourrir de fruits poussant dans le 
était ctendu à environ 30 pieds plu 
loin sur la grande route, mais

Shetbiooke. 5*
der» sincere

*on.
dit le maire Châties lhomp J blessures miemes et de

sonne in 
dre les 
l'homme 
teriqne» 
le taxi 
TWlte

per
remuait. Je pouvais enten 
genussenu nts horribles d; 
du ^ < effiles cri» bys
vie ^ #,;e

On
était dans

vovait les débris, 
sur 300 pievls

Une jeune fille de 15 «ns. loue lia lej deux directions.'
dans

mt.suie aux directeurs de Limnugration, 
ui plu- ixxir (tecider quoi desré de ferma- 
d apres- tion nazie peut être cause dTin re-

jet
(K>n. M I. interdiction corwre les ATo- 

rne- mand» et les sn’re* peuples enn*- 
rini m s f - .mpvs'r en 1939. quand ài 

eo C-mads entra en rjerre avec LAI- 
ba.se lemagn^ nazie. I>e ministre de» 

•n d^e Affaires extérieures du Canada M. 
citoyen» ailetnanj»." Cela veut d:- Pear.sc", avait préconisé récenomesil 
rt a fin de la qualifientn de ces le nea:vnement de LOuom. de l’Aile-
.t.ciens enneiî .-. i •unie d- ftr.in- magne f son intègTtt.rm $Aans la

marécages, d’un oiseau qu’ils réussi rcr enitemif , nvaà» M Harris a dit famille des puissances de i Ouest de
rent a tuer et vieux petites boites de plus ta:d que les reglements de >é- 1 Erntipe.
conserves Ils étaient .» faire vies plan' urit * c >nti:r.:ercnt d'ê‘re bservés
en vue tic descendre la rivicte vl.m fui c!« » pa nu a i ( u.ia ( ondltions À rcmplér
une embarcation improvisée, lorsque es membre^ dsj p.uu nazi et le'
leurs, signaux de fumec furent aper i'mmuni«îe On croit que beaucoup d'Afle-
çns par un «vivsn «le 'Cchercbc vie En ehcrx dr rev d« jx catégorie mand» vont profiter de 1» dèu.sion 
GRC VT l n bel , opte c fui c-'o ,-r; ! V ■ i c,\r cir n»diC! ne pour em gre, au Ct-

à leur rexcoutoe. pni venir au C»4*v%d* aemnt traité» (A suivie en pige 2)

4 ê
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La (orée du Nord
- é

Les candidats communistes dénoncé les E.-Unis 

battus à l’élection du CCT
LONDRES. '0. (Reuter*i P.i. 

lien Ven, minisde aux Affauet etran 
gère» en Caree du Nord, a écrit aux 
N*tK>n.\ l nies pour alléguer que les 
impérialiste* Américain»" ont crée, 

le* en ('orée, un regime visant a réduire

Journée pédagogique des 
instituteurs de la région

36,000 tués sur la roule
aux E.-U. cette année ! Que fera-t-on avec les

pommes des Maritimes
( Hl( A(»o, JO. (PAi — l e ( on 

veil national de la Sécurité prédit 
guc le total des pertes de vie, par 
U circulation, aux Etat* Unis, cette

un», w inis' * s" i .s . • * . . > . . IVcux groupe» d'instituteurs et ins- A l’école Ste-Famillc, le* session» ^nnee. atteindra 3n.OOO, le plus haut
W IN MPI. O. 30. — (PI ) 11 Cm Je v.emesvc soit payee a toutes le* en ( oree. un regime visant a réduire t,tutrices des district urbain. <t.o :i> étaient dirigée* Par MM ( amilic Gi- total depuis l’année record de 1941

:u* Caradien du t ravail, a la tm ,x-m) ru* de t> an*. *an> ie tc*( sur le la piipulation de ce pus* * I esclavage rt rural. <no 42) de Sherbntoke et rard. et A H. Tremblay, commissai E n août, le total a etc de 3.180. ou point d'interrogation *e pose a Tin-idustnc de I Lst, ni celle de la Colom-
ic s°n ‘:v 'y annucl J réclamé hie .venu, avew ! obiectif de S60 par est il rapporte par I agence de non |Cv environ., se sont reunis a Shcr- res d écoles M Girard a prononce *0% de plus quen août 1949. et !c dustrie des pommes des Maritimes: bic Britannique, qui a vendu hier *2.
‘•° code du ,f-va,, P*»»* etendu. de* mois, partant de la base de >40 I e selles russe lavs. I a lettre était adre* brsHvkc hier pour la journée pedago- la causerie su. i enseignement de total des H premiers mots de !9<0 des sources d’information laissent en- TOO.OOO de pommes au Royaume-Uni.

gique annuelle l e premier groupe I hcsioirc du ( anada. er M. Tremblay 4 atteint 21,500, ll'i de plus que tendre que le Royaume-Uni n’achètera 1 ne recevront beaucoup d’encourage-
leprcventant le district scolaire ur- a fait I expose des deux autre* points I dernier, 
bain a tenu scs assises a l’école Stc- importants au programme, l a *cs —-...... ..................

m r.AWA. 30 iP( > — Un gros L’opinion generale, cèkt que ni |*i

pensions de vieillesse améliorée» et des Congre» a reclame un code national vce au president de I assemblée gene 
exemptions de taxes sur le revenu du travail couvrant tous les ouvrier», raie du Conseil de Sécurité.
De plus, les congre vos te» ont repousse Le Congrès a demande que les cell ______________________
toutes les attaque» de leur» membre» bataires gagnant $1,5(10 et le* gen* 
gauchiste» pour s'infiltrer dans les maries gagnant $2.500 soient exempts;
fonctions de I executif et le congrès de la taxe sur le revenu, et que Tex j j \isi FDI All M) (PM 
a JcmanJc .<l appu>«r Jeu* union, cmplion pour chaque entant son , „ .ront.'éres de la /one rus
non commun,s.e» engages dans un fixee a iJW Déplus le ( ong.es re ,c 0‘, b, t encorc ha.r ,a c,a„ 
différend lurrd.q e avec . union, clamera des eumptums de la se plu |i4llon dcs ^mlOBS de , Quest de I A!

Autre blocus des roules ' *•,e . . . . . .  ■lcu’1* S“K f "Winnipeg aura tout vu", dit

e gauche déjà expulsées des rang poussées, a moins que le coût de la 1“ „fW, 
u Congres vie ne baisse.
Presque toute la dernierf journée Lj Congre* a encore demande l’ex 

du congres a etc occupée a régler emption de taxe sur les redesances
d’unions et le congres a ues syndiques, de meme sur les frais N • au

- -.-..%. -%, ,v,. . rftiniauu XJ y b j
' Jb'M'f- sfiptanr ch.tv ;. u C io:c.-. directe*.: Ju^esam de Len fl. M. DOUX, OG rCIOUf à . . .

'4) 1 400 membre* ont suivi le mé seignernent catéchistique, sur l’cnseï (Suite de la pact 3)
rt.,r‘i.Tpo^mm«m^m,,'U,vm ^ Ujns “° r«irv^ d. do^ü ï.'5 H^tLgm vernemen. . dc,a iép^é iîTjûoXi»

peut-être pas de pommes de la côu jment dans leurs demandes de soutien 
est cette annee Plus de 1 million de des prix cette anner 
Ksiseaux ont etc envoyés au Koyau
mc-L'ni en 1949. l e gmnd problem,, d.m n

e est le petit nombre de» marches dis- 
l'ne partie du problem* semble ré ponibles pour les variétés de pommes 

sider dans le fait que malgré que le* récoltées dans cette region. I e gol,.

des affaires
adopté plusieurs resolutions, notam de transport des ouvrier» sers l’usine 
ment le* suivantes

Le Congrès demande que la pen

Berlin. Lnvtron 200 le rôle de Tentant dans sa propre A l’école Sacré-Cœur. I, 
camions ont été paralysés en face de formation, — importance du travail était présidée par M. ï homax-c. moi rangs
U H»rrierc dt U fronlicie Je Helm p. i •> me! Je l'eli ve. .elon le prm ly. impevfcw U’ecole. cl rehauvsec V. Roux exl nrrive i un momenl 

milieu du n>ur. et comme <-'pe dmi» en pedagogic: Ce que le de la presence de M. le chanoine cru que. I>ex le lendemain

de» meilleur» jeune» violoniste» de vnenl a la haiioe. elle» ne »uffi»éni pour aider le» pomiculteurs, en dera 
iL'™ 1 orchestre vcnaiem den qumer le» ra.» paver loin ee que l Angleicrre cinanl 500,IKK)
Ihomas-C. Bol- rr.nirs * _ K .___ ^ _ , ........aimerait a acheter du ( anada.

auparavant, le* Russes n’ont pas don-

pommiers dont les 
fruit* ne se vendaient pa*.

Il est impossible de dépensti

Ils lui enlevent $1,600 
et filent dans son auto

: . ___ _ . ». a , ne d'explication..et au retour de I usine ou de lendioiti r _______
ou ils travaillent u i i j j l

I e ( of : es 1 m.inde q ;e Is* gi'uvci nÇT 1616110(6 (600 nOfîUTldQG

r.eniem miervienne contre l'embargo . .
propr e pji les opeiateurs de limite* ° Cvütc . . •
à bois des Ftat-vL'nis qui s’opposent tSuite de la page 3).

T A-an, WT/-V «m •w- -r * I entree de boi» canadien aux L- taine. Solange St-James.
TORONTO. M) (PC» - Er0'' tats-Ums. i b' Pratique: Monique Côté. Yv:t

bandits se sont evades avec >l.<S<x)en- | c Congrès demande qu’une enqué Frappicr, Yolande Poudrier,
levé* au cour» d un hold-up dans le soit faite sur les prétendus aspects •('/ culinaire I Monique B.
ris de m ville de Toron i o, hier, la monopole' de l’Aluminium Corn- langer . 2
victime du vol e*t William Gold, 42 pany of Canada. Marguerite Lussier ; ^ Monique
ans. gerant du Barclay Hotel, qui a C ôte ; 4 — Marthe Arsenault,
été attache avec du fi! de fer durant le Congrès demapde au gouver Alimentation \ — Carmen Oud
plus d'une heure avant de pouvoir se nement de considérer l’opportunité de let. Bernadette Bourassa .2 __  v 4>
libérer et rapporter le vol. Deux permettre Tentree de plu» de mede i;«nde Poudrier.
homme* ont ete arrêtes, furent quev uns et autres spécialistes qui sont ( hapeaux : I ___ Monique T ho
fionnés. puis relâchés. Trois hommes des réfugiés Je pays de Tautre cô mas.
avaient attaque Gold, à la pointe du (e du rideau de fer. j C outure et confettion : al Théo
revolver. Ils le firent avancer, dans Sou* le rapport de la question. rie : I Bernadette Bourassa. 2 
son automobile, vers une allée, ou des pensions. I 1 Swift, de Mont j Thérèse Brisson. \ olande Pou 
jt fut sorti hors de son auto, puis real, un employe de chemins de fer.'drier
détroussé. Le* bandits s'enfuirent a suggère une grève generale pour j b) Pratique : I — Bernadette 
dan* la voiture même de Gold. Cette obtenir plus de sécurité sociale, l es | Bourassa ; 2 Marthe Arsenault 
voiture fut retrouvée un peu plus delègues ont tour a tour applaudi et 13 — Denise Côte.

---- ---  ....w........ matin le grand problème, c’est de savoir u csi impowimc oc aepenseï un
m.H u lait, c*! peu de chose: ce que Hermann Morin, principal de TEcole i1 donnait une premiere leçon a I» quoi faire avec une recolle d’environ autre million ou plu», pour conti-

.c JUl[ ' c’s, u;ul Ienseigne Normale Marguerite Bourgeoy». de demeure de M. Prefontaine devenu 4 millions de boisseaux. On envisage nuer ce programme, avec Laide te-
* a ( anada sut MM Its abbés Armand t rotcau et son 'quartier générai

»ani le nouveau programme: ei une Lucien Blanchard, ce dernier aunio CJuelque» jour* plu, lard il red.
cju erie sur l'excellence de noire sy»- nier diocésain de la J.t.C.. et de MM ; venait profevveur de violon au Sc
leme d education. J \ Gagnon, mvpecleur regional, mina ire St-Charles el au Mont Su

A la vuue de» conference», le per J J. fameux, et L. Marquis. tre Dame.
.xonnel enseignant s'e»t reparti en Le forum qui a suivi le» discus- Actuellement, en plu» de cher-
cornues afin Je discuter le» doers »ion» en comités a clé dirigé par M cher un logis pour ramener »j l.i - .
point, du programme scolaire, ( ha T.-C Roily, qui. a l'issue de la se»- mille a Sherbrooke le plu» tôt po»»;. la récolté ne sera pa» vendue, et que
vitn de» comités a ensuite présenté »ion. ,i souligné l'effort loyal des kl*, “loin de la riviere", le seul Ie' romiculteur.» de» Maritime» deman

ici comme solution paiticlle la sente derale-prosincialc. L.n lei program- 
dune partie de la production sou» me, en vue de déraciner 300.000 au- 
forme de produits D aulre» vente» j tre» pommier», est actuellement a l e-
pourraient être obtenue» sur le mar­
ché central canadien.

Toutefois, il reste qu’une partie de

Bernadette Beauregard v,n rapf>ort '* 1 •^’•cmblee et une dis- titulaires de classes, pour le perfec 
cussion sous forme de forum a corn- Bonnement de* méthodes d'enseigne 
plete la journée. ment.

Les troupes sudistes 
au 38e parallèle

projet de M. Roux est d'accueillir deront encore quelque forme de »ub- 
■ititaM d'eleves qu il s'en presenter/ 'id* ou de soutien de» prix, au gou- 

Il ne faut nas laisser mourir vetnement federal.
.''orchestre symphonique, a aucun —-------------------------------------------------

Pr“ ' ^,M,eBSh^e“ml“;] 0ua"d ^phi'e
remettrait jamais’’.

coup
Iravaillait dam un magasin

(Suite de la page 3).
Kecfinie ie père de i' illuim Mi

'tude. au gouvernement federal.

faute de ciment, la cite 
impend d'autr

(Suite de 3).
essentiel que ic .t dit ce
matin M. Anton. icrs, cr
commentant la no.. . »

‘Tl me semble, ajouta-t-il. que 1e-> 
producteurs devraient faire un mini­
mum d’effort pour repondre aux be­
soins des villes avant d’accommoder 
ceux qui sont passibles d en faire un 
usage moins recommandable

lus au

loin.

M. Alphonse Dion» M. et Aime 
Paul Poulin (Simonne Dion), 
de M-Gerard, remercient bien 
sincèrement foute» le» per»nu- 
nes qui. soit par offrande* de 
bouquets et trésor» spirituels, 
tribut* floraux, tiTegramnies, 
carte» de sympathie, visites a la 
chambre mortuaire, assistance 
aux funérailles ou de quelque 
maniéré que ce .voit, leur ont 
témoigne de la sympathie a I oc­
casion du deces de

Aime Alphonse DION 
et le» prient d’accepter ce té- 
noignage de leur gratitude.

uffle Swift quand il a declare quilj 
n'aimait pas le* grèves, mais qui!

Af. Boux a travaillé à bâiir le 
barrage d'un mille et demi qui a
réussi à protéger Si Boniface, "mi- Kechnie qui detéda à Sherbrooke 
raculeusement" disent les gens a- ^ -v a Quelques années et que cet
bas. Nuit et jour, 50.000 homnu- etablissement se trouvait dans le*
ont travaille a construire le barra-1 P^eoges de la rue Wellington Nord. ,
ge de sacs de sable. Personne ne °1' sr trouvent actuellement l’im *jnc aw,rc Pénurie commence a se

'Scite de la première page» ton. semblent d’avis que l’arrêt n’est donnait d’ordres, et tout se faisait tneuble du Sherbrooke Trust 't i . . r,J aux ,raï*ufx puW,Cv
Tenue de maison - a) Théorie- i ^ v'n co,e, Rhce a du que jus- en réalité que temporaire, et pouf ,vcc un«‘ discipline extraordinaire l* magasin de musique Wilson ^ c, cce des tuyaux de fonte qu on

». .., ,yn. n, ,nf * r .ff, mer ^ im#- O ,* Bernadette Bourrassa ; 2 Bet t,cc scra Eaite en ce qui concerne des fins militaires, et que la pour-.Chacun travaillait a sauver sa ma- ^'autres prétendent que /oruriri 1 polir. 1 ,ns.ta,,a!,on >crv'
i-r-ner dir .\(ms i(3nf lr njiss T r» n;u,e,rc Beau regard 3 — Denrse lcs cr,mcs de guerre, et il a assure suite des troupes nord-coreennes M)n et ville, et on n’avait pas Tumphile l.emay travailla à Shfr- c,c\ld atjuc^Ul-' cf dégoût. Delà, lei

. ‘u,,. ‘ r ... . , .,.» l'in aV.ni- Alarguerite Lussier ; 4 ,c peuple qu’il n’y aura pas de ven- harassées sera poussée aussi Io n ^€so,n de demander la coopération ^toke. le magasin McKechnie r/ii/| j,!OCXs d°nt disposaient les vendeur*
^ nI, 1 \ ‘ V * Carmen Oueilet geance aveugle 11 a déclaré que qu’il sera necessaire pour être bien P°ur l’obtenir, les ouvriers, les col «r/ué rue Wellington Sud, où u t>caux|on.ï c,e ePu,sc‘s par les he

» ..n x-ig. gi„ » r •« v - ii i r/s décoratifs Denise Labii'. ,a 'épubhque saura distinguer entre ur de leur défaite totale. lets blancs, les etudiants et le cierge. Trouvr aujourd'hui T édifice ('asim> lN‘,,n'* l,c la V,lc et. meme avec ce*
,v / , Vr-mirri.ii-r ' * Alane T aure Lafontaine. Rose Ange ,cs LVram et les subalternes forces Maigre l'opinion américaine vou- ,out ^ monde était dans la chaîne. et plus précisément peut-être, le ,csc''ves« on ^esl vu forcé d abandt*r 

rt'.-î. a?n"-|i(. la V.'ç.'-' fi/xn^f^ c,ua>- I aurette Martel 11 afi‘r P*,r envahisseurs. lant que la situation actuelle en soit jE'1 Mgr Cabana remplissait des sacs magasin de F R. Parc he. ,ier ljn c‘crt1a,n norn^rc dc chantiers
I heure actuelle la législation fédéra e- Agriculture : , .. Bernadette , L une ou le general MacArthur a de sable. „ a cause de la rareté de» «uyaux
provinciale vient en conflit »ou* plu ; Bourassa : Carmen Oueilet • v. 1 n commun,Tu^ a dit. de bonne p|cinc liberté d’agir les rapport* Pour revenir au dévoilement de - , . ,
mcur* aspect*, avec les droits des ou- i Marthe Arsenault 4 - Be:- hCU,e "C n’‘i,in; Mue I activité coin Ju front commuent d’affirme? .ju» L* nuit* (,n ’rava.liait à la lumie- ^ plaque commemorative de Wib' f c*tc ^est U grc.ve du rai1
vr,ers’ nadette Beauregard. ZTr " \cw a 4 la décision sur la traversée du pa ^ ^ %f[0s r,cll^tcur' d« i’atrnco ^ ^ Orateur principal <> c\ re,a,tK

le Con cres » , ,drait une Je code dansais I — Carmen Oueilet: " , a 4 t;“plc'- ct Tue tou ,iljleIc Mcndia des Nations Unie» n ' hl,|ldozcr de 20 tonnes ci. eu- “’"c ceremonie était M. d expedition les manufacturiers p.e-
. • : 1 v v j ^ __ Bernadette Rcjurivsi k's Cs ^ onl re,poussees HJ jon emhle désirer irftcmmpm1 ,aiE e* jour sur la digue pour Make Puff, de Welland, qui a tendant que leur production a du etie°" “ :,n,rlu' ' An.hmênZ l ....... r.mwn 1 « «“>1^ «*» la «>«•' u»»., L, dTc, 'on . M-, AahuT ,a ^rli ',c Kir!"' « ..........« <*«'" '•< :uT"d,,f 4 «"'* 'le' <Unx

stem üa.'Sio-- r - . re&w&s
ant- cn d,'jn' sue le» rouge» "re- iierrc s0mhIc K.,lUt(lup moins , Notre concitoyen. rui»quil le «« SnuU nombre *e\

ennemi mcommiraHe- craindre maintenant qu'il y a devient, a tout de même de metl- *r,.vom’’ don' plutitun de 
bataille

— Monique Côte.

PRIX SPECLAl \

Yolande Pou-
Côté.

Dévouement Thérèse Brisson.

poussent un
ment supérieur, dans une 
pouce par pouce, à Séoul ”.

Dans toute la Coree du Sud, 
troupes américaines s’attaquent sans

toutes les provinces.
Lors de i election. A. R. Noshcr a 

été réélu president pour un onzième 
mandat, contre Robert Haddow, de 
Montréal, un homme de gauche au' Bonnf-. conduite : 
sein de ce mouvement, depuis la purge c*ncr- Denise Coté 
rouge d’il y a une couple d’année.*.,. . .
Haddow. chef canadien de l'Union ■ u''er. Yv*,t« Frappier. tentent de v'enfutr Un grand nom
internationale des erapîoyex de ia | rranyooe Savage. S.»langc St.-r- hr(. d|. pri»onmers dc guerr<. am^.ri
fourrure et du cuir, na obtenu que mc*’ cams ont été Itheres Mai» cn
•’ti XO.X contre 4gé pour Mn»her ^„ui.XM.J’J'a'n‘r\: T^rc'c H"- de» »j». le» colonne» blindée »om
Haddow a fait une autre tentative .Helene Daiglc, Marie l «are arri»ce» trop lard j»our empé.h i
pour obtenir une position sur le bu 1 af°n,am'■ M.muma Th..m». t „ , , 
reau de direction, mais il fut do- ,leue . „ . , . _

les Américain

Mme Zotique Peloqum rerrer- 
cie bien sincèrement toute* le* 
personne* qui, aoK par offran­
de* de messes et trésor* spiri­
tuels, carte* de sympathie*, visi­
tes a la chambre mortuaire, as­
sistance aux funérailles ou de 
quelque maniéré que ce soit 
lui ont tcmniznc de >a sym­
pathie a l’occasion du décès de

Mme Laurea KARA EY

et le* prie d’accepter ce té- 
moigoaee de sa gratitude.

BrU-
*ion. Hclcnc Daiglc, MancT turc 
I afontame. Monique Thomas, 1 aj- 

Martel, Thérèse Doyon. He-
fait par 400 voix contriTYoï.'Au po«tc |fnî.l e,n‘fî‘x' Demve Ubrie. Cécile \ Tai Djon. 
de 'secretaire national, un autre apô a\ 'lC[rc' * f^nçoise Savage. Lucille découvert les cadavre» de 400 ci
tre du mouvement de gauche. William ”Ianchet. Solange St-James. \'K sud-corecns. que les rouge
Stewart, president d un syndicat de n botiabi/ue Marthe 
Vancouver, a perdu contre Pat C on Bernadette Beauregard
roy. lequel fut élu par 480 voix ton- Fntrainement au jeu : Marthe Ar reçus laissent entendre que le m.i 
tre si. >enault. ’or general William Dean, ancien

Le* vice-président* réélu* sont d..-- j. ____ • r- commandant de la 24e division

la solidifier
“C’est pire que passer 

dit M. Bou
beaucoup moins .. . ,------

maintenant qu il y a 2 devient, a tout de même de me:l- r,,os *cnva,n
semaines. leur* souvenirs de Winnipeg. \iUe angu,e *ranfaisr- a aussi porté la

Actuellement, le Kremlin a joué moderne qui a fait de la place .à paroy Pjaque qui a été placée
leN loutes ses cartes, en Corée du Nord ses enfant», loin des rues et des au- SUr n faïade de ; Hotel de viUe

et la situation c’est que ou hie., ^mobile*. p"rtr une ascription qui se traduitrcpit aux coramiuiLsics défaits, qu, ,, a p,rdu |a gutrre ^ Nen j, ! am,i :
prêt a deeicnchcr une troisième 1 . souvient particulièrement
guerre mondiale, dans un effort „ s foments passé» avec le

bien n< 3i i r Nüiiv^r t ^ rut>iit..>n r.» a, Kev.^ Perc Alfred ? anctôt, p.b.. qui
ait du ministère tout près de s.i 

demeure. Le Père Lanctôt est I
communiste*. jM

William KIRBY

pour sauver cette position éloignée. ?
I es sources des Nations Unie^ ra,Si 

sont convaincues maintenant que 
paroles doucereuses des Russeatrocités

on, dans leur nouvelle offensive de paix, 
n’ont pas pour but de cacher dc 

a. nouvelles intentions en Corée, maô 
Arsenault, saient massacres avant de 'quiu- ailleurs, par exemple en In­

ks lieux Des rapports fraîchement Joo*s,e ou encore - - ce qui n’est
pas une conclusion téméraire — a 
Berlin.

iournaliste, poète, romancier, 
historien ; aiitcuc de “The Gold­
en dog” et autres outrages. Né 
a Kingston-upon-H ull. Angle­
terre. le 13 octobre 1817. décé­
dé a Niagara-nn-the-Lakfk, le 
23 juin 1906.

sont
C H Af illard
vak, de Afontrcal et Alex MacAusia-.j 
ne. de Vancouver et Toronto, Deux

Prix de progrès ■de Toronto Sol Soi ’ D *"V*" rranqoise Savn. m{n»ninc. divparu il y a : moi», a 
a2f:.. !Ü .»»• Raymonde Beaudoin. Helene i,t .hute de Tai Dion, ext peu,-être

normales avec...

qu'un médecin

, „ Le retour aux conditions
_ — chute de Tai-Djon,

mieux. Therese Doyon. vivant.
. . .- j Politesse: Helene Daigle. Cécile

nouveaux membres om^ete élus dan» s, p^fe, Dcmse < otr Qi.clqucs-un, dex 81
, , , » , u . r Prix de chant ( laite Thibejult. bbere» .1 Sam-Ouenman Jenkm». de (.la»c Bay. N.-F.. VJartke Ar»enauli

Application: Monique 
j Monique Bisson.
I Prix de jovialité
chet, Raymonde Beaudoin. Des reste* de Tannée nord-co

I Prix de classe : Claire Thibeault. écnne ont essaye de fuir en trav^r
Monique Rélanger. Rose-Ange 'ant la route menant de Seoul à! (2> Demon'rer qu'U& r*> sont pas

Taï-Djon et Taï-Kiou, par laquelle i ride Sara blés, a cause de leurs cou­
le» Américains ont dû retraiter jus tûmes particulières, leur» habitu-

tds de .Af ct Mme Hector Lanctôt, 
de la rue Peel.

Af. Boux a rappelé d’autres sou­
venir* dc Sherbrooke avec la Su 
perieurc du couvent voisin, qu’il lui 
semblait reconnaître. Cette religieu­
se des Soeur* du PréctcuK-Sxmg e-___________________________________
tait la soeur de M. le chanoine Na-, réalité, non plu* un souvenir. “Il me, 
poleon ( odère. semble que je reviens chez

Sherbrooke est maintenant une dit M. Boux

I.ouis-C. fVNpil

nous.

(?6K4&jba (COH /

Une eu deux

ROBOL
ee $oir —

effet demoir 
matin

35é ta boff», J pour $1 00

les rangs du bureau de direction. Free- 
i Jenkins, de Glace Bay. N 

et Stewart Alsbury, egalement 
Vancouver.

La Chine rouge invitee a 
l ONU en novembre . . .

_ (Suite dc la Jere pagel
Américain, ;:ado ;es Allemand.» douent répen 
rapportent drf auJ. pxrgences suivantes d

Relange,. que Dean «"7 en’^ârg'd'im ^mT’c.^veS.^re^r.r'"' 

v.imp de prisonniers de guerre 
I iicille Blan- en Corée du Nord.

ai'ix
N MARTIN VOUS OFFRE

condition climatiques, sociales, 
du rationnelle*, inditstrielle*. ou­
vrières et autres du Canada.

üuay, Marie-Laure Lafontaine. 

DEI MEME ANNEE

F ïcellence :

(Suite de la premiere page)
La resolution permettrait aux for 

es de» Nation» Unies d’occuper n’im 
porte quelle partie de la Corée jus­
qu’à ce que la situation se *oit sta- Excellence : 1 — ( eciie 
bilisec. et qu’on ait pris Içs arrange- - ~ Rolande Bilodeau, 
ments necevsaires pour tenir dc* elec- Instruction religieuse: 1 
lions dans tout le paya. !'IC Bcr*hc Labbé . 2 —

I e plan de Tapres guerre coreen. Oilodeau ; 3 — ( ecile 
comprenant la nomination d une corn-! FdlHatU>n famjiialf .

qua la trie de plage du sud-est.:des, leur genre de vie. leurs m:tho- 
au debut de I offensive communiste, des de posséder de* biene. et mon 

Bégin; Encerclé* au sud-ouest de cette trer quTLs peuvent s’adapter À la! 
route maintenant occupée par les.vie canadienne et assmener les de-1 

— Ma- Américains, près de Koum-Tchon,; voîrs de ia citoyenneté eanadjennei 
- Rolande entre Jai-Djon et Tai Kiou, se trou- après un temps raisonnable suivant' 
Begin vent les survivant* de 5 divisions leur entrée.

t di »K>rd-coréennes ; on n en a pas spe-j M. Harris souligne que les imm;- 
xsion qu, groupera probablement V 1,1 eHand-,""’* ^ nomt'r<:' |*ralK-< qu, entrèrent a.

payx. surtout a»iatique». est menace , .. Ghi,laine ( ornvean t .•r,le (p»r I M Rob.it», de la P4) _|Lanada. avant la guerre, sont ce-,
■ d une forte opposition du bloc *ovie- ^cjb:j 
" tique, au Comité politique de ht) Sociologie 1

I a nouvelle disant que les troupes
....... ..... . . Mane-Bertn^ a,*,ecs ^ atteint le ^8e paarllèle

pays, qui en commentera l'etude au- j ay,j,c Rolande Bilodeau Noella cn ( or'e- c' sc 'om arrêtées pour 
jour d'hui. Ferla nd . 2 — Bernadette Rous»m 'c l'fernuP<,r"- rappelle étrangement

I Inde peut sc joindre au groupe,yvftte Bilodeau tle l94•,• il,or' Rue le» troupe,
soviétique, .pour porter opposition ai domeutquet ■ al Théorie •lllce'- qu' bousculaient tout -ur

Rirnrr’nuf't

po
q'jartie's-géneraü.x. vos) 
banquet» vos réunion*, 
vos conférence* d affai­
re*. vos repas de grou­
pes etc. Service et hos­
pitalité de premier ordre

HOTEL
NEW SHERBROOKE

Canada
ser.as un clement important, mdu -
tr.tux et loyal de .a popu£aLo;i 
canadienne.

Un paTre-pa-roie du ministère du 
Travail dit que 700 mineurs ont 
été choisis dans les camps des dio-

la resolution permettant aux troupes j__c’ecile Begin Rolande'" Bi'lo- *cur T’ssage. cn Allemagne, ont re èn Allemagne. p:>ur com-
des Nations ( nies d avancer au nord Jean. Noella I erland. Mane Berthe ',u * ort[[c d'arrêter au fleuve Elbe, ' ^ 1 induitrie^ cana-
du ^8e parallèle. Le premier minis- f.abbé
tre hindou, Jawaharlal Nehru, a ditj b) Pratique I — Rolande Bil > 
hier, a Nouvelle-Delhi, que le rôle Jeau : 2 — Mane-Bcrthe Labbe 
des troupes des Nation* Unies, c'est) Art culinaire 1 — Cécile Begin
de défendre la Coree du Sud. et Rolande Bilodeau. Mane-Berthi 
non dc subjuguer la Corée du Nord Labbe : 2 — Ghislaine ( ormeau 

j Des fonctionnaires du fouverne l Noella Feiland 
jment sud-coreens. qui assistent aux' Alimentation : 1 — Noella Fer 
J délibération*, a titre d’observateur*, land. Réjeanne Blanchet, Cécile Bc 
(prédisent que “si les force* des Na- gm. 
ition* Unies ne vont pa* écraser les

communiale* en Coree du . Couture et confection : a) Théo
1 — Noella r erland. Bemad.t

et que Berlin a etc laissée a la Rus­
sie.

j ( efte foi*, cependant, les observy 
tcMir-, tant ,iii front qt .t Washing

d:enne de* mines dc roc dur. et 
que 47 sont dej,x arrivés a.c Cana­
da Ces 47. qui travaillent déjà 
:an* diverse mine* de métaux de 
TEst du Canada, travaillaient au- 
paravan: dans des mine- de la Be!- 
g que L^s airre* du tota.] approuvé 
de 700 von* arriver par groupes, 
durant e* quelques semaine* pro­
chaines.

Valeurs
splendides

Une valeur se reconnaît i la qua­
lité et au prix. Compare/ les va­
leurs que Martin vous offre ct 
vous constaterez qu’il vous est 
énormément plus profitable d'a­
cheter vos fourrures d un speua» 
liste cn la matière.

OURANCtAU ET .ALffrRT
ns Kim- c*t — *>1 2 5353

Réie^nnr Rl tnrh.*t ,FRAN( ,S ~ lAi* f'^neraille* d» DonatKcieanne tsiancnct- Kr*n<-.., , ,»<ux ri«- Rit* ( *ron. neceor û,
ndentcllomonl 1 rto :'x ans. aurort 
heu lundi 2 c:icl.s lOr T convoi fu­
nèbre quittera In ré irte.v • r onuair • 
Windsor a 8 heure» 45 pour e» r&ndrs 
a l>fUs: St Philippe ou te service sera 
chante » «» heures. Innu latioi au ci 
t»ere du même endolt.

OJRANLEAU IT JALBEffT 
115 Kln» Evt — Tal 2 J555

(anada exl membre de cette corn 4m décorais T" "’Mariette M'-tuSSS,.?™ iïSl

troupes
(Nord, ces dernières se regrouperont r 
!et nous retomberont dessus dan* 5 tc Kous,n
mois’’.

Le nombre de* pas* qui feront . .. ri .
partie de la commivsion *era deter- r a ne- en he
miné par le comité politique. Cette oc a cr ancl 

icommcssion remplacera la commis- Tenue d< maison: a) Théorie 
v.on de 7 pays qui a joué un rôle de j _ Rolande Bilodeau ; 2 _ \f , 

j “chien de garde” depuis 194h. Le rie Bertbe labbe Cécile Begin

te. Mariette Lavallee, Cécile Begin 
feront Pratique I — Rolande BiIm

I

I avallée. Yvette 
dette Roussin.

Bilodeau. Bernamission.
la Hollande a éié élue par TA*

>cmhlée aujourd’hui, pour sxKccder a
la Norvège, et le Brésil a etc élu Agriculture J — Cécile Reçu 
pour remplacer Cuba, au Conseil dc Noella I erland ; 2 —- Rolande Bi!

Mart:,
I »K(-

rlle
>4* in«
• lè» • • mille

Arth
1. '

**ecurite. à la tin de Tannée.

Dans notre annonce parue hier, il fallait lire:
COMBINAISONS — GARÇONS - 26-32

PENMAN'S '71" un ben assortiment 
pour l'école ...............................

(au lieu de $3.98)
SI.98

JUPES — FILLETTES
Jupes de plaid tout lame, dans les 
plus jolies coleurs. A partir de.... S3.98

96 98 nord, rue Wellington

deau
Trançaiv:

î — Rolande 
land.

Arithmétique 1 
Rolande Bilodeau. 
No-Ua Ferland . 2 
Labbe.

1 - Cécile Begin .
Bilodeau. Noella T

rrinrludire Duranlen.i et 
Km» K»i « ete tren'«por 
U nii cour* de lu Jojrnè 
pose»- nu salon mortuaire 
raille» auront heu lundi 
'>*hs* M ( harle% de D«>\ 
•era rhanié a 10 heure

ET

raiberT. 1 .*» . i 
r a Ikove. 

i» pour èMre v 
I ion fune
ie 2 ortobre en 
rv ou le aerxi - 

188 .

ministère a a.asi répondu à la, 
demande de la Canadian Metal Mi­
ning Association qui manque de! 
mineurs plusieurs union.» de m:-1 
neurs ava ent été consultée.* a ce 
sujet- Ce mouvement de mineur*-’ 
rra U première reprise du pro- j 

gremme d’admission des dispersé*.! 
i*'; 2 en venu duquel près de 43 000 per­

sonne* sont entrées ou Canada de ; 
puis 1947; parmi elle* se trouvent 
des homme» et des femme» qui1 
remplissent diver* emplois aur ;a: 
ferme, dans Tindustne ou comme; 

cnestiques.

.e premier miniifre dc la 
Colombie subit un

m

tV

Ti

”V-

OUPANLIAU ET JA| BI»T
— ( ecile Ré t 131 K o, E»t -- Tel 2 555s
. n • , NADKAU K*,t dec«t1« PhUippè» \ad«a
Y veî.e nilodeail. «pou» dè» Obeline Gilbert, x l àgr d« I 
—- Mane-Rrrth: ';l t.* dépouille m,»rtell»* eut rxposee ,iu . , . .

talon mortuaire Duranieiu et Jalberi. 72 ' ■ OaDiement que^JU

PRIX APECî\t \
H rook* L'heure et la oate rte» fune- 

ratllea æri nt annonreea plu» tarrt. I8< *

conduite: Av cite Bilodeau. 
Blanchet, Mariette

Bonne 
Rejcanne 
lee

Dévouement: 1 - Jeannine Boa
fard, Monique Fortin. va .

Politesse: Jeannine Bouffard. (c 1 
nie Begin.

WINDSOR MILLS 
Ant BOISVERT Ent

PAQC5rrrF Kat deréde Michel P^q 
. re. fil» -t». feu P.mlle Paquette et Me
I a va ■ rie Anne fonnetlev Le* tuneratlle* 

f ont heu ,i nrti le 2 o« tobr- 19*0 l^e « 
funèbre Quitie,< le ^lon mortui

(Suite de la premiere page) 
iiuutaient à pa.v-.er a ; hôpital pour 
ubir un examen. ,

Le* Joiinson devront demeurer 
jours a 

’.’hôpital. Ils ont cependant deman­
de qu’un avion - >it nollsè pour le» 
ramener en Oclomble et Ton croit 
que toutes les me ures seront prise*- 
i cet effet

f ntrainrment au jeu MomqU; 
fortin. Ghislaine Corriscau.

Action sathohque : Manette La 
vallée.

Chant. Mane Berthe labbé, Jean 
nine Bouffard.

Dévouement au cen le de TU.C.F. 
Bernadette Rouvsin.

Prix ffappluation : Rcjeannc
Blanchet. Noella T erland

( olaboration a la Rm he : ( c\ile ont 
Begin. A'vette Bilodeau. ce -

Fnx de i fa"e : Monique Jo
Jranmnc Bouffard.

I a nouvelle *’cst répandue rapi
........... . ................ ...m- dans le* cercles gouveme-

ur**» 4* pour **«# rendra x mentaux et juridique* et le* tèlè- 
* „ . ** i t*? » phone« n ont cessé de har^e.er le«

hcic dr ctoorRr* ir a .-..u.r u,j nrvL' <|e rjouvrcip* de la radio et

REMERCIEMENTS
NOUS desiron* exprimer m»* s.ncc 3r ce: arciden: a fait, e.'houer un 
rc* remerciements et notie plu» hiufc ar®° >ur ^*^;ve rt ' blig? toute 
appréciafnm. a tous ceux qui nous n s1!r St-L4iur®nt À in -
ont assiste durant la maladie récente r’rTOniJ,rf’ 500 oour- 
»„,»,c du dçte» dc notie .here ma M Jf)hna<,n „t un hnmnia d.,lne
b ■ 'éf'tCï:, '!! ,>la,Hù'.nlf.:.iC b"""* b„v.orb,„lc. qui eu.

de du Shcrbooke H.-»p,tal et du ;; P.. d„ pare,r. iTanial. a
\ OS ,C„X qu, „n, cumc de. ce, vicoéi. cn 1*90 Dnn» »a icuncxxc.
b,» dc fie,,., c, lom .eux qui no.:» j, ... a*.

MOUTON oe PERSE GRIS ... $495. et plus

RAT MUSQUE CANADIEN ... $275. et plus

.. fut une été Ile de* joux «thléfl 
»x,»>e dc quelque man,ce q-.-c qu,s c de !a nw-c. F» |»30 r *-

........ » —c .omp'fhf • >on e»t . , . k . ■ e S;mp.v-n. ratueU-
h’mr v „pp-f u - M et Mnre K«»y

4 lo sic «i famille madame John.nn
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Deux cyclistes de Windsor Mills perdent la 
vie dans une collision avec un camion
Donat Francis et Michel Paquette, de Windsor-Mills, 

sont morts a l'hôpital peu de temps après leur 
arrivée a Sherbrooke. — Enquête du coroner 
aujourd'hui.

Doux jeunes nommer ae et leur véhiculé entra scus la 
Windsor-Mills ont trouve la boite.
mort dans une terrible collision Transportés d'urgence à l'hô- 
survenue hier après-midi, vers pjtal St-Vincent-de-Paul p a r 
3h 30, sur la route Brompton.- l'ambulance Duranleau & Ja! 
vilIe-Sherbroolce, a environ 2 bert, 1er deux victimes n'eurent 
milles des limites de la cité.

Les victimes sont Donat Fran- 
:ns,
To1

pas

Finissante de l’ecole Noe Ponfon — On reconnaît ici, en compagnie de leur, professeurs, les II elètes qui imt termine a IKcole
N< h* l'on ton deu* stages de quatre mois d'etudes ménagères. De gauche a droite. 1ère rangée. Soeur

IHI Ki SI |>l I ISII l \, professeur de puériculture. M. Joffre l’Rtll I \. professeur d'agriculture, NI. Tahhe l.ouis-Henri BM.IN, procureur. M. le 
chanoine Armand MAI Ot IN. directeur de l’ecole. M. I abbe !.. BOl I F 4KD, professeur de religion. M. D. DAMPHOI SSI . agriculture. Soeur 
< I < Il I . .irt décoratif; 2e rangée, Soeur II ( Il NM DI JfSI s. «urveiliante. Mlle I ucieune BOl CIIKK. professei*,r d'alimentation. Mlles Moni­
que FORTIN. Mariette I \> Ml I I. Jeannine BOl II \ RD. Marie-Ker:he I ABBf . Niella FIKI \ND, Mme Joffre PROl I \. professeur de pué­
riculture Soeur \ N ON N *■, professeur de tenue de maison: 2e rangée. Mlle ftehue C’OTK.. professeur de traçant domestiques. Mlles Bernadette 
KOI SSIN. (Ghislaine fOKRIX I M , A cette BII ODI M . M. Marcel MICIION. professeur de comptabilité, Mlles Kejeanne Bl \N( HI I I K, Ro­
lande BII <M)I M . ('erile Bft.lN et Mme I . (,t II Bl \l I l-l VBRII . professeur de couture.

temps de recevoir les 
premiers soins. Francis avait 

cis, 33 ans, et Michel t aquette, déjà succombé à de multiples 
~4 ans. i ous deux montaient blessures à son arrivée a l’ins- 
une motocyclette et filaient vers titution que son compagnon 
Windsor quand, a un moment mourut quelques minutes plus 
donne, ils heurtèrent l'arnere tard.
d'un camion qui tournait vers Tous deux avaient subi des 
la gauche pour s'engager aans fractures multiples au crâne, a 
un chemin transversal. ^ hgure, a la poit-ine et aux

Ce ramion, propriété de M. aras et étaient terriblement tu- 
Douglas Ross, de Brompton méfiés. Rien ne pouvait être fait

Sou*enir«

'Viand Pamphile Lemay 
travaillait dans un 

magasin de Sherbrooke

Eleveurs de la région en 
randonnée dans l’Ontario
I a quinziéme % ente à l'enchère d*a de ces groupements se montrent aussi 

, ; nimaux gras, qui coïncidera jeudi pro- a la Foire d'Hiver.
n (onwwmqur au nwuMrre </» \ c^ain avcc la clôture de la Foire d'H: les jeunes seront ici )e.s quatre

Fr?\i<i4r< es et tin ae\eloppement ko- ver sherbrooke, marquera aussi les jours de la f oire C e ralliement a lieu
apprend p!Cparat,fs ,jc ja troisième excursion sous les auspices des ministères féde

qt une plaque de brone a rte dr itnnue||e (jes éleveurs de ia province ial et provincial de T Agriculture, de
de Quebec dans les grands centres de l'Exposition de Sherbrooke et d'un 

que nous confie au- groupe de donateurs de prix. T’est le 
jourd'hui M. I -D. MacMillan, du mi quatrième ralliement à Sherbrooke, 
nistère provincial de l'Agriculture a D'ailleurs, voici *e programme des 
Sherbrooke, organisateur de cette ran- journées de jeunes a l'Exposition la 
donnée. Depuis trois ans. chaque au­
tomne. M MacMillan organise une 
excursion de ce genre pour les ele 
veurs de la province qui font partie 
de l’Association des Eleveurs d’ani­
maux de boucherie, et comme tou-

W i7/mfu K irb\ est lauteur du jours, plusieurs delegués des C anton' I2.M 
hien d()r traduit par notre poe- tjc participeront à cette excur*
"«"onul l'amphilr ! r mur jt Je Mor | njncrairc net rw complete 

plusieurs autre* ouvrages. Kirb\ na- ment arrête, mais l’on sait que le voy
age durera une huitaine de jours.

M. MacMillan, qui s'occupe active 
1 ( n'rc '’" ment de I elevage
* T' M ..d';'sr“ "" ini‘r- boucherie dan, la 
a N a gara, le Mail , puis, f ut 
eplrur de douanes Mai.1 
ml apr^s avoir écrit “1 he (jold 
doe" que sa renommer *r ré 
ht un peu partout dans le

unique a O t tassa nous 
l'une plaque de hron:e a été dé 

voiler cette semaine à l'Hôtel de 
Mlle de \iagara-on-ihe-Lake en ) ()nJarj0 
(buario. a la mémoire de M illiam 
Firhy, journaliste poète, romancier 
il historien Cette plaque, nous dit 
le communique a été érigée sur 
la recommandation de la C om mis­
sion des sites et monuments histo 
riques du Canada et la ceremonie 
a eu lieu sous les auspices de la 
Société d'Histoire de Sia gara.

semaine prochaine:

l.nndi le 2 octobre

Jeunes Eleveurs

"Ti
te

sieur \ 
quit en 
Il était

de ,
À irh\ na- 

IS] 7 et mourut en 190b 
originaire d'Angleterre et

par
un
la
poi
dm
hle
I . ■

prit
hic

it que porte entreprit de tra- 
e cette oeuvre asse; considéra- 

Souhgnons encore que Kirhv 
F un des fondateurs de lu So 
Royale du Canada 

'est en 1SS4 que I.emav

des animaux de 
province, nous dit 

gaiement que lundi soir, on procédera 
( r%l a l arena à la formation d’une associa­

tion provinciale chez les éleveurs de 
rr~ bestiaux de boucherie de la race Here-

Pa • ford, dans l’immeuble de l’arcna. vers ,/■•< prnmrr, „mr Jr hm, heu|(., e, dfmif , nfin |e |enrfc
oui interrsa lemay au „ ,, • , . main, aura lieu une importante rcu-le pt'ete entreprit de tra- „ , t-. . ,mon annuelle de ! As.sogation des

Eleveurs d'animaux de boucherie de 
a province de Quebec, à liquelle as­

sistera M. Adrien Morin, ancien sous- 
ministre de 1‘Agriculture à Quebec et 

que Lemav entre qUj n a ccssc dp s'intéresser à l’cicvagc 
cctic tas ne pour la mener a chez nous depuis un grand nombre 

s*" para sont t/^seiwt ,r:,nneCs Eftctdemment le voyage au- 
prose a-k te pe- qlJC| ,| Cs| illusion plus haut, est 

- r- fCndu possible par la coopération cnn- 
. grume . ,njnfc l’Association des | leveurs. de 

/)r meme se< contes intitulés “( on- M Morin lui-même et du service de' 
tr\ \ rais' I. oeuvre portique de chemins de fer nationaux, division de 
Irmas, évidemment est beaucoup la colonisation. 
plus < onsiderable et nous n'avons

* • ■ ' f* < Vottik donc trois n m fe tkms en
dévoilement de la plaque-souve- marge de la Foire d’Hiver de Shcr- 

hirbv nous remet Hrooke et on a là une idée de la ré- 
t simplement que percussion de cette foire, non .seule- 
fit un court s ta- mcnf cn dehors des frontières de la 

,uors qn il était province, mais même au-delà .puisque 
mt l a autant que nous scIon ,a coll„imc> plusicurs vis,leurs 

de irnr, i liait usant tien- de l’Ontario sont encore attendus la 
et semaine prochaine à Sherbrooke.

I n autre intérêt est manifeste à !a 
d hiver, celui suscité depiiû» 

quelques années par la pr 
teunes éleveurs d’animaux

11 on

1 00 
2.00 
h.00

7 00 
10.00

Arrivée des 
Exposants 
Distribution des 
repas, et dîner 
Pesée des bouvillons 
( oncourx d’expertise 
Distribution

cartes pour

Road, «tait conduit par son Ills. 
Warren.

Selon le constable Achille 
Tremblay, de la police de ctr 
culation provinciale, qui lit en 
quête sur l'accident, les motocy

pour eux.
L'accident se produisit juste 

devant la route qui conduit a la 
carriers de qravelle de M. M. 
Pcüquin, chemin Brompton.

Le conducteur du camion, un 
rhstes n eurent apparemment témoin et quelques parents des

Travaux d'éleves a Noe-Ponlon
des cours d ele d enseignement ménager, a l'ecoic Noe-Ponton, les parents 
ont eu roccusion de visiter l’exposition des travaux de leurs filles. Plu­
sieurs ont ete surpris de voir I immense progrès accompli en quatre mois. 
Mlle Evelyne Côte, professeur de travaux domestiques, indique ci au direc­
teur de I école. M. le chanoine \rmand Ma Ion in. le beau travail d’une étu­
diante. Soeur C’ecile. professeur d’art décoratif. Jette un coup d’oeil sur 
les autres travaux.

pas ie temps d'éviter h

Lâ régie des 
loyers et les 
propriétaires

! 'Union des ! igues de proprié 
taircs de la province de Québec 
qui groupe une soixante d'associa 
lions et quelque 12.000 propriété 
res. n a cesse de réclamer des auto 
rites fédérales la lev ce de la re 
gie des loyers. Son attitude demeu-j

Faute de ciment, 
suspend d’autres

la cite 
travaux

victimes ont ete convoques a 
assister à une enquête du coro­
ner qui sera tenue à 10 heures, 
ce matin, sous la présidence du 
Dr Lou.s Gagnon, coroner du 
district.

Donat Francis, qui était domi­
cilie a 20 rue St-George-: a 1 ^ P';n,lr't de ciment, dont souffre de ciment pour exécuter ses travaux; 
Windsor Wse dans 1« deu-1 la ci,c •* deb"' dt Fete, fait a noter, bon nombre de particu-

■ ‘ " , SCSI aggravée à un tel point que tou, tiers semblent n'avoir aucune diffi.
son épousé et trois entants en |e, travaux nécessitant l'emploi île ce culte a en obtenir à prix fort, 
bas age. bon compagnon était produit ont dû être suspendus mde “Il est inconcevable qu'une villa 
célibataire et vivait avec sa me liniment et que cette penune me de limportance de Sherbrooke doi-

nase actuellement rtc chômage une ve .c trouser dans une impasse a eau.te, Mme Vve Emile Paquette, a 
Windsor également. Mgr Ira partie des cmploves du sersice mumci se de la penune d'un produit a

pal des I ravaux publics

repas el souper 
( oncours de presentation 
1 e coucher

Mardi le .t octobre

Abbott, ministre des finances, la re­
st. l'abbé pie sera abolie le 30 avril 1951. l a 

une MARTI* supressior» de Ta regie eM le seul 
NE'AI . curé de Ste-Marguerite de moven de réaliser un rajustement i 

des cartes pour | ingmit k ju.sqn a sa démission en quitablc des loyers

P.IV vjv-. .vr^vi-.. «m. o.x.x.awv «ci..vx.-1®ourass^ CTif6 paroisse Le printemps dernier, la cité donna
re* la* mémV et les proprietaires'sont Ste Praxede de Bromptonville à une compagnie^ montréalaise une 
confiants que. conformement a la administra les derniers sacre comma^nde pour 
déclaration officielle de Thon M rnents aux victimes.

(A suivre en page 2)
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Prêtre decede

7 An 
9 no Ix «aile

de

de

essasé dans la 
1er in ce Ste Ar 
maudit ’ et ”1 affaire

le

r<m

M r

Z,
S hcr

may
ooke.

1 e dcieuner 
Assemblée de 
réunion

9A0 Expertise des genisve' 
race

1130 Le diner
1.00 Expertise des genisses 

croisées
2 30 Expertise des bouvillons
3 30 ( lasse spéciale

(génisse et bouvillon) 
b 00 l e souper 
X 00 Assemblée à la salle de 

réunion
10 00 l e coucher

Mercredi le 4 octohrr

7A0 le dejeuner 
9 00 Expertise des bouvillons 

classes régulières 
12.00 I c dîner
MW) Souper Banquet des Eleveur
9.00 La parade

avril dernier •pour cause de mala- Voila 
die. qui a succombe hier après-midi a Fturi yj 
l’Hôpital S’-Yincent de l’aul. a une dent de 
maladie qui le minait depuis plusieurs noncant 
mois.

Mort de l'abbé 
Aimé Martineau, 
à SainJ-Vincenf

la declaration que faisait 
I H 1 aframboive, presi 

El mon des ligues, en an 
que le congres provincial

Un bambin succombe a 
ses blessures a Magog

MACi(X». (DN( . par telephones

I e clergé diocésain de Sherbrooke 
vient délie plonge dans le deuil pat 

ila mort de l'un de scs membres. M 
M’abbe Aime Martineau, âgé de 45 am 
seulement décédé l’Hôpital St V«n 
cent de Paul au debut de l'apres-mi 
di hier apres une longue maladie. M 
l'abbe Martineau ctait cure a Stc 
Marguerite de 1 ingwick quand il 
donna sa démission en avril dernier des 

jpour cause de santé. Peu de temps 
japrès, il était transporté à l’hôpital 
'et y avait demeuré depuis. Ln dépit 
des soins, il > décédait hier midi.

wagons de ci­
ment. Deux wagons "*nt etc expédiés.
L ne autre commande, pour 10 wa*

'gons de ciment européen, tut ensuite 
donnée. Un seul wagon fut expédié.|

Tout ce ciment devait servir à la1 
construction de trottoirs sur plu-' 

j sieurs rues de la ville, ainsi qu’a lai 
completion du pont de la rue Cialt

(ulles Pomerleau. 7 ans. enfant de l es équipés d'hommes, qui devaiem Hu 73 octobre au ? novembre se
M. et Mme Emile Pomerleau. du travailler a la construction des trot tiendront à I Ecole Noé Ponton des

des proprietaires aura beu a Shei -chcm,n Sic C atherine, près de Ma loirs, furent envovees sur d autrevcours d orientation pour icunes fôle* 
brooke les lf> et 17 octobre. 1 e the 8°K- e.st mort hier apres midi des chantiers ou on les occupe, depuis uu milieu rural. ( es cours sont soi x 
me sera : ‘ Droits acquis à conserver. suitc* l’accident survenu jeudi, ce temps, à l'excavation des tran- 
drous perdus a recouvrer Principale, a Magog. chefs pour canaux d aqueduc et d c

Le principal invite d'honneur se L'enfant suivait à pied un camion *out* a,nM qu * • execution de ter 
ra Thon Maurice Duplessis, qui Jc la ville, conduit par M Adrien !a,n' Pava*e'
parlera a l’issue du dîner annuel, le Giguère, circulant de l’ouest à l’est J ^li P^nt, cependant, la construction i 
sevir du 17. quand il s’est jeté devant un autre a c{c retardée d’autant et aujourd-

Les congressistes se diviseront camion de la ville, conduit par M. ^Ul encore on s est vu forcé d inter-
cn trois comités d’etudes: logement Renaud Beauregard, venant en seas romPre *a completion des dalles cen-
et valeur des loyers, évaluation et inverse. 1 a petite victime fut aussi- tra*c' faute de ciment, 
taxation, administration municipa- tôt recueillie et transportée à l’hô Sans l’avouer officiellement, les au

pr.iî Ta Providence, par l’ambulance tontes semblent .soupçonner Eexis- 
Lerou.x: le sergent Rivard St lac- tence d un certain marche noir dans 
ques. de la sûreté municipale, n fait la vente de ce produit. I es manil­
les constatations d'usage. facturiers, de leur côte, assurent que

l ’enquête a été tenue ce matin la demande est si forte qu il est en 
à 9 b. 30. à Magog, sous la presi core impossible de remplir les com- 
dence du Dr Armand Vover. coroner mandes données l’an dernier et il > 
de district. a deux ans, tandis que les firmes eu

25 nouveaux membies STT-Æ"

le et scolaire.
‘i es qucsiions sur lesquelles les 

proprietaires seront appelés à se 
prononcer prouvent suffivammem 
que le congres ne se confinera pas 
aux intérêts d’une mmoritc. a corn 
mente M 1 aframboise Sa portée 
est generale et les recommandations 

proprietaires intéresseront tou

(ours pour les 
jeunes filles 
de la campagne
!• patronage
qui défraie la moine des frais d’ins­
cription des participantes.

Programme du court

Mardi et mercredi:
Problèmes généraux du milieu rural. 
Rôle de la jeune fille dans la so­

lution de ces problèmes.
Jeudi:

1 e travail de la jeune fille k la 
campagne

Manière de le réaliser, de i* per-

tdo

prendre
mcdmtrt
uts ! 'ms.

Mais

théologie.
• voie pou

iais
des

•un si tu

dan.
A »
les RR. II. des holes 

retiennes sont les seuls à faire 
ntion de ce fait dans leurs bio- 
fuiics i anadienncs. A Sherbrooke

f en
de di
w stage aux 
tait d'abord fn|'rc

de
de hou

chérie. A venir jusqu'à il y a quatre 
ans. on ne connaissait, au point de 
vue d’organisme d’envergure daps ce 
domaine, que les cercles d'éleveurs 
de bovins laitiers. Depuis quelques an­
nées. on a fondé une section d’éle­
veurs de bovins de boucherie, et en 
plus de participer aux concours pro-

de
qu'il

un magasin de Shcr-

7 00 
7 J®

10 (M) 
2 00 
I 30

h 00 
10 00

7.30
8.(K)

tuelle 
le mm

Shrrh 
ou de

les plus anciens à fheurc ac- 
nont pus connu Pamphile 

mais plusieurs nous disent 
appris quit ns ait travaillé a 
’S(>kr d u>n retour de Boston

vinciaux de la foire d’ete. les jeunes I 1 (M)

Jeudi le 5 octobre

Pesage des bouvillons 
I e dejeuner 
Photographie 
1 e dinet
Vente à l'encan des 
animaux gras 
I e souper 
Le coucher

A endredi le à octobre

I e déjeuner
Chargement des bouvillons 
I e départ

te la population ”

Un honneur pour 
Mlle G. Hebert

a la Chambre junior

Mlle Géraldine Hébert, 
phe de Sherbrooke, s’est 
récemment au congrès de 
lion des Photographes de

T c comité de recrutement va bon 
train, chez le Jeune Commerce. 
Sherbrooke. Le president du comité 

photogra de recrutement nous annonçait, hier 
distinguée.que 2* nouveaux membres avaient été 
l’AssiK'a recrutes, a la suite de l'envoi d'une 
la Non centaine de lettres a des leunes hnm

velic Angleterre, tenu a Boston, au mes d'affaires de la Reine des Can- 
( oplev Pla/a. Les quatre photogra-’ tons de l’Est ( ela porte a 17^ le nom- 
phies quelle avait soumises ont etc hre des membres de la Jeune Cham- 

i SI Mgi acceptées et exposées au Salon créé hre locale, 
funérailles. P<'ur la période du congres Les \ rassemblée

Une assemblée aura lieu ce soir, 
à 7 heures, au Cercle Catholique 
des Voyageurs de Commerce Inc . 
à leur salle de la rue King-ouest 
Ce sera la premiere assemblée sui 
vant les élections du nouvel execu­
tif A l'agenda, il y aura l’éTabo 
ration du programme de 1950-1951. 

pcciale convoquée une discussion se rapportant à h

4 tout r\ rnemrpf %on patron 
a Sherbrooke ne l'aurait pas garde 
longtemps . quelques semaines seule­
ment On congédia I.etnas parce 
nue c'riait un “rêveur" et qu'il n't 
luit a sort frasai/ que "de corps" . . . 
que son esprit était d‘ailleurs. Cretan 
a prévoir avec la carrière de poète 
qui! devait embrasser pour de bon peg. 
duns la suite. tour

Mais a quel endroit précis
suit tel établis.

la i hose par 
a b hr. les uns 
s.sait d i

( C suivre er

rment 
it être
•ous du

page 2)

ommc' 
diffu n

M Horace Roux est 
Winnipeg riche d'une 
musicale peu commune, ayant parta 
gc aussi une autre experience uni­
que avec ses concitoyens de Wmni- 

! t il est content d'être de rc 
à Sherbrooke.

T orsqu'il quitta notre ville il

M M

■ a deux ans. 
r violon lat* 
l nnste 'lr

Reunions et Conferences
AI JOI RD HI I 

Krmitn catholiques
ries routiers r. ;iart a 7h30. aoglc 
dos mes King e*t Belvedere

DEMAIN
Club Richelieu: Ralliement

Granby, remise de la charte 
Richelieu-Granby

Chambre de Commerce
à Ph4', au Club Snvial; asscrment 
lion du nouvel exécutif

•ontremandes 
degâts. De* 
contemplaient 
accs aux m,

le jeune professeur de Boniface, 
ut derrière lui. avec son 

premier violon de Porches, 
tre s\mpbonique. des amitiés pré­
cieuses et l* reconnaissance de nom 
bretix jeunes musicien*.

Il se dirigeait vers «a ville nata 
le. une ville ou un musicien peut 
faire une mc intéressante, une ville 

Excursion 0>M PovsCl*c de merveilleux postes de 
’ 1 radio, une salle de concert unique

au Canada et un orchestre sympho- ct n cn 
nique dirigé par un des grands veux.
musiciens de l’heure. 15 jours plus tard, un

^ M. Boux a trouve h Winnipeg ce J^Lôt les arbres à terre et 
®u qu’il espérait, et même plus. Tri- sabattait sur 

\aillcr avec le chef d'orchestre Wal- aP»ès un
Banquet Kaufmann est une experience jamais et une tempête de ncigt.

nique pour un musicien En deux - J"in Winnipeg a fout subi,
ns. il a loué avec l'orchestre

M. l'abbé Martineau, qui avait ét: 
remplace par M. l’abbé Henri-Louis 
Bruneau à Ste Marguerite de Ling 
wick depuis sa maladie le printemps 
1er nier, était originaire de Dover, N.
H . et c'est la qu'l aura son service 
ct qu i! sera inhume lundi prcoham 
Mgr Irence Pinard, p d, cure a la 
cathédrale St-Michel ct condisciple 
du défunt, représenter;
Philippe Desranleau aux

Sc a Dover. VH., du mariage ocuvre\de Mlle Hcbe;'- d”nl 
d'Arthur Martineau ct de C amille f.n cou'eurN portent le sceau m. nons 
Côte, M l'abbe Arme Martineau a IjttWCtttKm. lev vuiet- photogra 
vait fart ses études class.ques au Se Ph'e:.wn' U Pe,l,e France- f,llcUc 
minaire St-Charles de Sherbrooke, ses ^5 
études phisolophiqucs au Séminaire , uy. .. .
de Montréal et scs etudes théologrques ' emieux, et Danielle, fillette de M 
au Grand Séminaire de Montréal 
avait etc ordonne prêtre le 24 ma 
19(4 a Manchester, par S S Mp 
Patterson.

I! exerça le ministère paroissial 
comme vicaire, dans plusieurs paroi'
ses du diocèse de Sherbrooke, notant- I undi sou prochain, a 8 h. pm . 
ment a St-Louis d’East-Angus, a St aura lieu, a l'Ecole Technique, rue 
Edmond de C oattcook, a St Janvier Camirand. une reunion de l'executif

remnhr "cc^on- a St-Eilwidgc de Bartord. Je la Chambre de Commerce junior
a Notre I^ame de la Merci de Rock de Sherbrooke, cn vue d’étudier cer 
Island, aux Saints-Anges de Ham- faines questions d’ordre primordial,

demie. U maison construite par “ s,c A8nes dc I ac-Megantic, |.e premier item à l'agenda sera le
la famille Bous peu de temps après ? a Sl'' A,'n' de r>i1"''111''- av^nt d- ballottement d'une centaine d'aspi-

« rj...t^T,Ziï£rsxjsri •* > —»
le temps
ché. , .................... , ï ' '.............. proiucm cm cornue o an oratoire.maladie, et peu île temps apres, d i,v, i-, j, ,• x.f ‘g'isoie

Pendant deux mois il ne fut que*- était transporte a Phopital S* Vincent ' 1 "cc""f """ a l'occasion de la 2* promotion vCs et professeur
tion que de t inondation. Deux de Paul ou le« membrrv de sa famille 
dex concert* xvmphoniques ont été M ft Mme Arthur Martineau, per 

et on reparaît les ^ mere, et sa soeur Yvonne Mart 
touristes américains neau. le visitèrent a plusieurs leprisc 

les lignes noires lai* tous trois «te Dner. 
isons de ciment

A tout événement, la ville n’a pas

Assemblée chez 
les voyageurs

“Winnipeg aura tout vu,” dit M. 
H. Boux, de retour a Sherbrooke

de

M. et Mine Jean-Paul Belisle 
fils de M. et Mmes Jacques 

JC> eux, et Danielle, filletn 
I, ct Mme Gérard Ljigueux.

A l’agenda du Jeune 
Commerce de Sherbrooke

revenu de cer était immédiat, il fallait au pli 
expérience vite conduire femmes et enfants 

de* centaines de milles, pui 
des de sable ct encore des sac 

pendant une semaine et
des s;trs d 
île sanie.

pour recevoir les nouvelles, mention- question des assurances, ainsi que 
outre M Gerard Gauthier, les ia preparation du comité des dele- 

noms de MM. Jean-Louis Blanchard, gués qui assisteront au congrès an 
président de la Chambre; Michel Le- nuel de EA.P.C.V.. à Montréal, les 
prohon, Paul Lord; Charles Lahrec- 7, 8 et 9 octobre prochain. Tous 
que; Jean-Louis Péloquin; Gérard les membres sont instamment invj 
Gauthier et Gérard Bélisle. tés à assister à la réunion.

Mgr Letendre rend hommage a 
notre ecole d’agriculture

I e représentant de l'évêque de démontré que les écoles ménagères 
Sherbrooke et le représentant du rurales repondent a un besoin ven- 
gouvernement provincial ont rendu table, ct il a assure le directeur et 
témoignage hier à l'oeuvre d'éduca- les parents des elèves de l’intention , }.(
non accomplie par l’Ecole Noé- du gouvernement de multiplier ces ‘ ans ,Cür îoyer Par les trams ou auto 
Ponton auprès de la jeunesse rurale, écoles dans la province.

I e directeur. M. le chanoine

Preservation et conservation dn A 
vante
Y endredi:

Formation de l'intelligence. 
Formation de la volonté 
Participation de la femme rural# 

aux travaux du jardin et du poulailler
.Samedi:

Forum sur les fréquentations. 
Psychologie masculine et feminine. 
Mystique du mariage.

Dimanche:
Rôle de la femme dans la fierté 

a communiquer n la famille, à l’école, 
a la paroiv\e,

Action catholique.
Forum sur l’Action catholique 

I undi:
Ornementation du fover. de s^« dé­

pendances. embellissement a l’inté­
rieur et à l'extérieur afin d'v attacher 
toute la famille: parents et jeunes. 
Artisanat.

Manière de preparer des repos d'u­
ne façon équilibrée.

Formation du goût dans l’art de se 
vêtir (choix des couleurs, du patron).
Mardi:

Association professionnelle 
< ooperation caisses populaires 
Presentation d'un film et critique 

de ce film.
Mercredi:

I a doctrine sociale de l'Eglise.
( omment appliquer U doctrine «o. 

ciale de l'Eglise dans le milieu.
I a clôture du cours se fera vers 5 

heures le mercredi soir afin de per­
mettre aux participantes de retourner

ek

pieds au-dessus de la riviere, 
voulaient pas croire leurs

W

r . , . .. Ce* témoignages, par Mgr O. Z. I e directeur. M. le chanoine Ar
quatre ans plus tard, cn avril dernier, ëônsiisteia , N j nommat?on ' dT ^ Ctcn^rf* r v p - et M Jean-Paul mand Malouin. a remercie les au
Il donnait sa démission pour cause de SSn, âuèomüi ^'Trl nrTloire 1 Ct,rr t1u Scrv,c< ,ir l>nseigncment tontes civiles ct tel,e,ruses de leur
maladie, e, re„ de temr ^ " W mèmh^ de l eTec,™ Ton, ^ 'T* ................ . f * P*""''-

<lu cours ménager rural de l’école Avant la collation des diplômes, 
d'agriculture Ifs élèves ont présente quelques

On/e elèves terminaient hier leur chansons et recitations, et une piece
2e stage de 4 mois au cours mena en trois actes intitulée le Mirage"
grr, avec de très belles noies. Quatre Mlle Rnllande Bilodeau a présente
des finissantes. Mlles ( ecilc Begin. *es hommages de ses compagn:>

On s'inscrit aux “Cours d'Orienta- 
tion’’ pour jeunes filles en s'adressant 

Seerét • * \ < i
N,x Ptinton. Sherbrooke. Sur deman 
tie on vous fera parvenir la formule 
d’in\. r-ptir»n de l’Aide a h Jf

Benediction d’eglise 
a Sl-Zacharie, demain

cette année"

I es restes mortels sont transporté
ce matin de Sherbrooke a Dover ou T a bénédiction de I église St /a 
ils seront exposés en chapelle ardente v'hane de Windsor aura 
au salon mortuaire Dion. La transi;» dimanche. 1er octobre, sous la pré 

ouragan tion des restes du salon mortuaire .« xidence de Mgr T* A. Desranleau. et
la grêle l’eglise de St-Charles de l>over aura non pas le 10 octobre, comme le

mnipeg. Et tout ce- lieu demain apres midi .i cinq heures mentionnait notre édition de vendre
hiver rigoureux corn et le service funebre sera chante lun di. par suite d’une erreur tvpographi

di matin à dix heures cn cette mé- que. I e programme se déroulera, tel 
me eglise. qu’annoncé.

Icui ct

t l rdrak*. c m fét'ei 
E rtre-C. Therrrn, MAGOC» (DN( » Pou 

mière fois à Magog, le puhh

Ligne du sacre ( oeur: A sembler ifs les omphomes de Riahm et 1.* I a famille Boux avait dei» V 
ri** H sb''' ifWt S’ Michel. A 10 heu- lehaikowski el b s\mphonics d* nostalgie de Sherbrooke, et l’mon 
vt"- a ln -aï r parouMtie de la ra- Berthovcn. dont la 9e sj rarement lation a produit le coup de grâce 

” et ; lr f? P. ronce (C a sr comprend quand on Arrive à Sherbrooke mercredi 
a a . de Beau- sait que les repetitions duraient 3 soir, apres «leux jours et demi dk 

voir. heures chacune» sbemm de fer. M. Boux était ae
k* Mao ce qu'il l'a pas retrouve vieilli avec enthousiasme par ses an

Club Lions: Dinor-causerie A 6 c’est l atmo 
h 15. au New-Slierbrooke. l’entourait

( lub des Optimistes: Diner hrb- de scs compagnons de l'orchestra vTaindre pour l'avenir du violon à des deliberations
la satisfaction de travailler avec le* 'sherbrooke. faction. Seul1

r * progresser, do le successeur de M. Boux corn riv,v .t 
nuxt a flhTO. à .a tif* du club, bâtir un milieu musical. me professeur de violon. M I mncl v

l inondation ' jPrefontatne. avait dû *hand«vnncr rc*
i ....................... - ......v ce fut la ses cleves il v a queliiiic temps a.mtioii•seule ...... .. —

LE HUIS CLOS A MAGOG

do-mdalre A 6h .10. au Ija53rt.ile. la satisfaction 
( lut» Tuque-Rouge: Avsemblee jeunes, de le> aul

rue B»
o un fill 
i,i versar

à 9 h .30. projf*
« f^te> dsi H.Se

il
au-

Et puis 
Pendant deux n 

préoccupation. Quand le dan- (A stinr# «n pag* 2J M

Rolande Bilodeau. Noclla Eerland finissantes ct exprime 
lieu demain ct Marie Berthe I ahbe. ont obtenu quitter l'Alma Mater.

’ la note très grande distinction. La 
mention grande distinction a été Palmarès
accordée à Mlles Rejeannc Blanchet.
Yvette Bilodeau, Ghislaine Coni- l r palmarès suivant a etc lu au
veau. Mariette I avalléc. Bernadette cours de la ceremonie :
Roussin ct Monique Fortin, et Mlle
leanntne Boufard a obtenu la note PREMIERE ANNEE
sucés.

2a élèves ont obtenu le certificat Prix d'excellence: 1 - Bernadette 
de première année. Ce sont Mlles Bourassa ; 2 — Carmen Ouellet
Bernadette Mourassa. Carmen Ottel- Inttrintion religieuse : 1 — < ar
le». Bernadette Beauregard. Helen'* men Ouellet ; 2 — Bernadette Bon 
Daigle. Denise ( ôté. Marthe Arse- rassa; 3 Bernadette Beauregard
lault. Monique Côte. IVmse I abrie. édutahon familiale: 1 — Ber

Hams, de la Chronique He Magog. Monique Risson, Monique Thomis. nadette Bourassa; 2 — Hélène
Denise Labne.

1 — Marthe Arse-
, , . . . Brisson. Solange St James. Marie nault ; 2 — Bernadette Beauregard,

[W un policier de ordre. Irèt précw. C elle reunion él.il ( |ajre , afoniaine. flaire IhiScatilr. Monique Côte. Remadettc Bourav
un ingénieur minier etjla suite de l'assemblée publique, «jour I nmçoise Savage. Helene I cmieux. sa 

nseil de la ville ont ete li née lundi s«»ir dernier et aucune de 11 berèse D»»von R»'se Ange (may. Arts domcstiqius a) Théorie 1 —
• .. ,C nré J O*''1* »l.m- Mooirwe Côté. Marfuerne l usoer,

sher. Yvette Erappier. ( ecue St > Pmidrier ; 2 —- Monique R»\son. 
c et RavmocHfe Beaudoin Hélène D gl Marte-I mre Lafon- 

Alfi.ndt, P.rndn. rfprf,rnt>ni| ,it à hitn clm. < D«n, »on allocution. M. Lfttr, * (A suivr, en p.gf 2)

x pre- 
com

I riHtme « Vf et Vf E ;

plu ie sympHthiquc gui comparions de l Orcheatre Prl* le* )<1u”’alistes. s'est fart tnierdire ont insisté inutilement auprès du gen Marguerite .1 ussier 5 «lande Pou Daigk ’
i Sherbrooke, l'amitiéq,M commençaient à hier »oir l’entrée de la salle municipale darme. qui a affirmé avoir reçu des l,;r,cr’ R5‘,an8cr* T b -rese s ociologie :

d’acc«»mpagner 
ipaus a rinterii de

ciller'
salle

Tons les anciens rlrtes de

L’ECOLE 
DU CENTRE

et leurs amis sont 
invites a Im

GRANDE
PARTIE

D'HUITRES
SAMEDI SOIR

LE 7 OCTOBRE
à 7 h. .1»

*rrr>n i « / \ os rot n vt \
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passionnant des metiers. Sous re raj port, il 
aura ete un exemple a survie, un modèle a 
imiter.

Ad multos annos 1

Poor loua MTricet: 

Téléphone: 3 2525 

Rédacteur en chef:

3 rue MarquetU 
Sherbrooke

I oui.*- Philippe KOBI1HH X

ServkM Hca nouvelles:

La Presse Canadienne, la Presse Associée, (E.-L./
L'Agence Rtuier. ,-,v

b eu illes vola n tes

La ar*»»a C*n*dl*n»a •*wl* •otofité* « »*0* amploi 
aaur ra»mpr*»*ion d* •> déi*4c»*** jtti.bu**» â ••
Prats* Can«di*nn* a I* Pr*a»* As oci** ou * ( «««ne* Aeuttr 
• mti au* tout** •••-. intorm*t»on* local** ou* I* Tribut»* oubli*. 
Tou* droit* d* reproduction de» d«pech*t p«rii?ui>ér*« d* t* 
Tribun» *ont •**iom#nt r**orvO» Autori**# vcmm* m*tie»* 
poarai* d* MCondo cl* »o par I* mmutér* d*« f*o*t**

Kenrésentants:

Aux E.-l'.: Cilman, Nicoll A Kuthman, New-York, 
Chicago, Philadelphie, Boston et San-Francisco. 

Au Canada: A.-II. Inppin, 9 Toronto SL, Toronto

SAMEDI. 30 SEPTEMBRE 1950

Pie XII et l’oeuvre d’art

Quolques bribes de la magniüque allocu­
tion que Sa Sainteté le Pape Pie XII a pro­
noncée, le 5 septembre, devant un groupe in­
ternational des artistes catholiques, ont déjà 
fait leur tour de presse universelle et suscite 
de judicieux commentaires. Mais c'est à la 
lecture du texte complet de cette admirable 
allocution que nous apporte précisément la 
dernière livraison de l'édition française de 
1 Osservatore Romano que l'on peut le mieux 
apprécier toute la fermeté de pensée et la 
profonde connaissance des choses de l'art 
du grand pape actuellement régnant. Après 
avoir signale que le bouleversement mondial 
de ces dernières années n'a pas peu contri­
bué à créer non seulement de l'inquiétude 
dans l'Art, mais égaré bien des esprits, ac­
centue les isolements, élargi et approfondi 
les distances morales, le Souverain Pini.ie 
en arrive à dire de quelle maniéré et a quelle 
condition une oeuvra d ort peut prétendre à 
quelque valeur reetle ou à une fin desirable. 
Ce passage de l allocution de Pie XI! est trop 
beau, trop expressif et trop vrai pour n ôtre 

pas cité en son entier. Le voici :
Une première condition s'impose pour 

que l'art puisse produire un si desirable ré­
sultat: à savoir sa valeur expressive, faute 
de laquelle U cesse d'être un art véritable. 
La remarque n'est pas superflue aujour­
d'hui où trop souvent, en certaines écoles, 
l'oeuvre d'art ne suffit pas par elle-même 
à traduire la pensée, à extérioriser le sen­
timent, à reveler l'âme de son auteur. Mais 
dés lors qu'elle a besoin d'être expliquée 
en langage verbal, elle perd sa valeur de 
signe pour ne servir â procurer aux sens 
qu'une jouissance physique, qui ne dépas­
se pas leur niveau, ou à l'esprit celle d'un 
leu subtil et vain. Autre condition pour que 
l'art accomplisse avec dignité et fruit sa 
glorieuse mission d'entente, de concorde, 
de paix, c'est que, par lui, les sens, loin 
d'appesantir l'àme et de la clouer au sol. 
lui servent d’ailes au contraire pour s'éle­
ver des petitesses et des mesquineries pas­
sagères. vers l'etemel. vers le vrai, vers le 
beau, vers le seul vrai bien, vers le seul 
centre où se fait l'union, ou se réalise l'u­
ni'é. vers Dieu.

Toujours la brlise pommer mûrit à temps.
* • R

/‘lus on cherche, plus on découvre qu'il y a 
à découvrir,

» • »
( hen her à donner, e'est méconnaît: e les dou­

ces tuies du naturel.
• e e

Il en coûte hop > hcr aujourd'hui pour suivre 
la jicnte de la rêverie.

• e •
/■es plus beaut concerts d'éloges écorchent 

T oreille de l'envieux.
* » •

Que de gens se tourmentent pour une pec­
cadille qu un crime odieux neljraie pas!

« » *

Savoir demander avec humilité tient quel­
quefois heu de la meilleure lettre de réfétenec.

* • e
/.es frontières d’un pats sont presque tou­

jours mieux protégées que les territoires quelles 
délimitent, et les espions ne l'ignorent pas.

* « R

Si la caricature est parfois un art d'agrément 
pour celui qui l'exerce, ceux qui sont l'objet de 
pot traits-charge ne sont point de cet avis.

* * *

Il est plus facile de calculer, au millième de 
seconde, le temps que durera une éclipse de lune 
ou de soleil que de prédire a quel moment un 
amour que l'on a juré dei oir être éternel cessera 
de i mrmenter le coeur des personnes en cause .

TRIST. l.Y

L’Opinion des autres

l.mrc Canadien» de bonne voloair

Ordre et
continuité

Par tutti têt LU hi KEL X

Au iiioimul ou n»Mis écrivons cev 
ligne*, le public- est au courant de 
ce qui *'e*t paavc durant la premie­
re |ournet de l’imlorique Conferen­
ce de Quebec.

I e* délégué* semblent disposes a 
ta'.re du bon Ira» ail. au service du 
Canada et des Province*.

II est agréable de constater que le 
gouvernement du Quebec revoit très 
bien le* premier* ministres et que 
ceux-ci, de leur côte, *e montrent fort 
aimable*.

Ces amicale* relations d'un carac­
tère social peuvent exercer une in­
line net heureuse sur les relations poli­
tiques toujours plus difficile* a main­
tenir cordiales et fructueuses.

Ions les delegués sont d'accord sur 
le principe — a savoir que le C ana­
da doit avoir une constitution de na­
tion souveraine —, meme s'ils dif­
ferent davis plus ou moins quant 
aux moyens a prendre pour faire 
passer ce principe dans la realite 
concrete.

’îV ☆ ☆
I n échangé de vues s est produit, 

sur un ton cordial, entre M. le Pre­
mier Ministre du Canada et M. le 
Premier Ministre du Quebec. Il s'a­
gissait de la procedure a suivre pour 
taire passer du Parlement anglais au 
Parlement canadien le droit d amen­
der la constitution canadienne.

A M. Duplessis, désireux de voir 
un C anada maître chez lui. rappor­
tent les joci/iaux. M. M-I.aurent a 
rappelé qu'il faut d'abord que le Ca­
nada puisse dire au Parlement de 
Westminster a qui transmettre le droit 
d'amende/ l’Acte de l'Amérique Bri­
tannique du Nord.

\oiU pourquoi la Conférence de 
Quebec est d une importance primor­
diale.

II ne faudrait pas. en effet, que 
Londres, en renonçant a exercer sur 
le C anada une souveraineté de plus 
en plus nominale plongeât celui-ci 
en des querelle* anémiantes et sans 
fin autour d'une constitution jamais 
acceptée par la nation entière.

& &
I es peuples doivent pratiquer la 

fierté nationale, c'est evident. Mais 
pas une fierté qui trouble leur paixL'hon. iuge Trahcm

La magistrature de la province de Quebec vient nuise a leur progrès.
.le perdre un de ses plus anciens membres, l'honorable Devenue toute nominale, la sou- 
juge Arthur Trahan, qui siégeait à la Cour supérieure 'er"ne,‘ l’Angleterre sur le Ca-
.lepuift 1923. ( elle divparit.on a susc.tt de v,f, regret. «•*• «'• »•»»«*•»»»» plutôt facile a 

» , * porter, t-n ce moment, notre navs.
au Palais de justice ou fe défunt avait rendu ia justice comme tous les Etats modernes a 
pendant vingt sept ans. Plusieurs de ces jugement d*'' soucis d'ordre économique et so- 
ont fait jurisprudence. beaucoup plus lourds que celui

. . v .. de sa dépendance nominale vis-à-vis
Avant son accession a la magistrature ou il avait de l'Angleterre.

cté nomme a lage de 45 an*, le juge Trahan avait eu Que celle dépendance nominale se 
une longue carrière dans la politique. Il avait repre prolonge encore quelques mois ou 
sente son comte natal de Nicole! a l’Assemblée legi- ‘1l4?mc quelques années — le temps
li-t.ve et a la C hambre de* Commune*. Il avait au**i ^rJ"*Wr*l '* pïup:e Ca“fi~ ?*"

, cerd vtir la petsonne ni traie et iitri.
cte secretaire de la commission chargee de la refonte diqiu* devant détenir «lesiH-mais le 

.du code municipal. ( ’est grâce à ses demarches que droit d'amender la constitution , ce-
f.it constitué le district judiciaire de Nicolct.

(La Presse — Montreal)

Des Frcmrnis pour le Canada
Ixvrs de la rentrée solennelle des tribunaux i 

jtev. i'hon. Albert Sévigny, juge en chef de la Cour

la ne contrarie guère fa fierté natio­
nale des C anadiens suffisamment réa­
listes.

Au contraire, cette situation tran­
sitoire peut avoir pour effet de cal- 

Quc- nîer ter0‘*ns extrémismes de nature
diverse, qui compliquent encore chez 
nous ia vie nationale d'un Etat intc-

Supcricure pour la province, exprimait le souhait que gralement souverain, 
de nombreux Français viennent s’établir au Canada ☆ ☆ ☆
avec leurs capitaux, pour nous aider a mettre en va- Four une nation en croissance
leur nos immense* ressources naturelles. Ce qui lui pasvage de la tutelle a la souveraine­

té peut * effectuer de deux maniéré* :
dictait un tel propos était la presence de Me André I —par une revolution plus m» moins 
Toulouse, bâtonnier du Barreau de Paris, qui assistait ou 2 — par une évolution
a la ceremonie a titre d'invité d’honneur. Le distingue p*,ls 0,1 mo'ns ordonnée, 
visiteur na r., manque de ..uhgner „ grande *.m,
mude qui existe dans le monde judiciaire entre les jamais et mille part, aucun pay* n'est 
deux pay* et la fierte de la France de voir ia cons- passé par une évolution continue, plu* 
titution du droit de Paris a la hase de notre droit privé c' Plu' paisible que le Ca-

,^ nada, durant sa phase de transition
Uans le meme temps, un groupe de sénateurs entre l'etat colonial et l'état sou.erain.

français étaient en mission officielle au Canada pour ☆ tV
etudier notre organisation touristique. II est flatteur *l,,!c Performance, dont le Ca- 
pour nous de voir que I ancienne mere patrie vient ,c, qf," j^'au hmT «n”'

s inspirer de nos méthodes. Elles ne sont pas parfaites, se laisser troubler par les tentations 
sans doute, mai» les efforts dépense* depuis un certain t*,,n Petit démon qui fait Passant de
nombre d années commencent à produire des résultats. "’"I le? P«»pl*» : celui d’un orgueil

national plus passionné que raison. 
(Le Canada — Montréal) nahle.

l e Canada ne regrettera probable­
ment iamais d'avoir mis beaucoup. 

_ d'ordre et de continuité dan* son é-
Pendant la saison du tourisme, pour n'ennuyer volution vers l'independance et la sou- 

, , . Tes étrangers que le moins possible, on a juge bon de *«aineté.
oeuvres O art a . .r va - .r .-.'..nseque ,e montrer moms severe à l'égard des automobilistes' * a,r 1 f'* ain,'i flu’n fonte pow

imprudent,. Mais la belle saison est terminée, le P,U| W“' d'uni'* da"' '» di'

C'est pourquoi foutes les maximes, qui 
lont déchoir l'art de son rôle sublime, le 
profanent et le stérilisent.

Ceci est tellement bien dit et si plein de 
Justesse qu'on devra toujours y recourir 
quand on aura besom d’arrre'ter l'art et les

A la police de sévir

Toutes les controverses auxquelle: 
depuis quelques années certaines *'s versite. — chose bien necessaire aux

prêchent complète des
peintres, des littérateurs, des musiciens, des 
sculpteurs et autres artistes, ou pseudo-artis­
tes, n’entameront point la venté fondamentale 
de ce profond jugement de Pie XII.

sSÜ ans de journalisme

Toute la famille des journalistes de Mon‘- 
réal et d'ailleurs s'associe, ce soir, à la famille

; Patrie,
Journalisme de son rédacteur en chef, l'aima­
ble Oswald Mayrand.

C'est en 1900 que ce confrère très estimé 
débuta à la Presse pour devenir plus tard r n 
rédacteur en chef. Appelé ultérieurement a
la Patrie, •
chef, M. Mayrand y exerce ses fonctions de­
puis dix-sept ans avec la même vigueur in­
tellectuelle, la mémo ardeur au travail et le 
même amour de la chose bien écrite et fc 
imprimée, et c'est pour rendre hommage - 
une si belle ponctualité, a une si grand** iei

b manière du

Eugene I HH KH V 
Le* ankles de cette rubrique 

vont publie* §c .1* la responsabi­
lité morale de P Opoion Libre", 
»en ic* de réduction dirig*- par 
Fngèn» î Heureux. — Adressa 
pos'ale : 2 de Oalliè-es. Québec.

touriste* se font rares, il y a moins de circulation dans peuples constitue* 
les rues, et le nombre des accidents augmente. On "‘dre. 
les attribue a une vitesse excessive, aux manquements 
à ia règlementation, à des imprudences impardonna 

jbles. On signale a ce sujet qu'il y a beaucoup de 
vieilles voitures en mauvais état, que trop de conduc- 
teurs n'allument pas leurs lumières à la brunante, que 

‘d’autres n entretiennent pas leurs freins ou ne savent 
pas en user. Tous ces habitues de la route sont censes 
connaître et observer les recommandations de la loi 

'qui régit cc commerce roulicr. Le public réclame 
idonc des agents de la route et des constable* munici­
paux qu ils notent toutes les infractions aux règle­
ments et que les plus graves soient rapportées a la Hartnev e»! une petite ville du Vin-
.uvncc En automne, avec la r,u,e. la brume ou la tt'uTon à ^"m.nës^au ‘vud’'
gelee. les risques de ia circulation vont doubler. Si ouest de Souri*, par voie îles de :x
les automobilistes ne redoublent pas de prudence et chemins de fer, le Pacifique C anadien
les policiers de sévérité, îa liste des accidents et des et Ie ( anadicn National

Vilie* et village* do C anada.

Hartney

■•ccidcntc* s'allongera démesurément. Cette perspec 
lice n est pas rassurante.

(1.* Soleil — Québec)

Les Beaux Vers
•2 en

Merei
veur du métier que ses confreres en journa­
lisme et ses amis ont voulu souligner de fa- !
çon appropriée ce jubilé d'or.

D’autres que nous gui connaissent plus in­
timement M. Mayrand ri::: • -ans do e 
scir, les belles qualités de coeur et d inlelli- j 
gence que la Providence lui a si largerr.r-nt : 
dispensées. Elles sont nombreuses et consti- I 
tuent un thème fertile pour ceux qui auront à 
faire l'éloge du jubilaire. Mais c’-st par 
avance que nous avons voulu di:=> a M. I 
Mayrand îa grande estime que nous av - 
pour lui, et notre admiration pour la j.gnlté 
et la fidélité avec lesquelles il exe: ::e le plu» j

Notre-Dame, que sous »a*e/. bien consoler f 
( est xotre rôle de maman. Quand ma pnere. 
Au long de* nuit* de lourde peine solitaire,
C riait vert vou* qu'on ne peut en vain appeler.

Icndre. vy is me berciez, au merveilleux cantique 
Du paradi* d'amour qu'on achète en pleurant; 
Entre ma peine et moi vo* brax fanaient écran: 
Vous me versiez la paix, infusion magique.

Si tout restait pareil, mon coeur avait changé.
0 vous - qui enrobez d'une douceur exquise
1 acre douleur, pour en faire une friandise, — 
Que je vous aime donc, Mere de* afflige* !

Andrée BOURÇOIS MACE.

Ce nom rappelle le souvenir d’un 
pionnier de l’endroit, M, James H. 
Hartney. qui occupait les fonctions 
de maître de poste

La région environnante est consa­
crée a l’agriculture. On y cultive !e 
grain sur une très haute échelle et 
relevage de* bestiaux est aussi favo­
rise. La ville de Hartney possédé par 
consequent quatre immense* silos t 
grains. La localité compte aussi u:»e 

1 école supérieure et un journal hebdo­
madaire. Ic Star.

La population de l’endroit est d'en 
viron 500 habitants.

Reseau d'espionnage 
russe en Allemagne

BONN, Allemagne. (PA) — 
l a Russie est a organiser un vaste 

I réseau d'espionnage a 1 intérieur de 
; l’Ouest de I Allemagne, pour cana­
liser les renseignement* militaire* 
vers le Kremlin, déclarent le* auto­
rité* de l'Ouest de l'Allemagne.

Elles expliquent que plusieurs de* 
anciens espions expert*, d Hitler sont 
déjà recrute'. I unique mission de 
ce réseau d'espionnage c't tic r.ip- 
portei au kremlin !es plan' de de 
fcnie de LOuot, a l'intérieur de IM 
Icm.igne. l'organisation des forces 
polu.»rres armées et la location tie.* 

j objectif* militaires.

Méditations sur 1’Evangile
m,r BOSS L UT

Rostuet e*t celui des écrivain* 
du Or and Sic Je qui ne vieiilit 
pas. qui conserve une etciru-lle 
jeunesse Aussi, est-il. au XXc 
siècle, plus moderne que jamais. 
D'où lui vient cette modernité? 
"La uiodei nite de Bovsuet, lisons- 
nous dam Brunctiere. une par­
tie de s.t moderuile, celle qui nous 
attire à lui d’abord, et ensuite 
qui nous retient* c'est qu i! n'a 
pas eu d autre souci littéraire 
que d exprimer, dans un style de­
finitif des vérités éternelles". 
Bossuet possède le secret des pé­
riodes amples. rythmeeN. merveil­
leusement équilibrées iHiae dam 
cette forme classique le* gran­
des vérités de la religion.

Dans se* Méditation* sur l'E­
vangile, Bossuet m)us révélé quel 
commerce intime il entretient a- 
vec le' Sainte* Ecritures, il y 
trouvait et une regie de vie et 
une source d'inspiration. Ces 
.Meditations nous édifient par 
cette foi pure, puissante et in­
tègre qui en émane. “Bossuet, é- 
crit Sainte-Beuve, croit â la re­
ligion de toute son intelligence 
et de tout son coeur, et dans le 
cours de cette vie si pleine on 
ne voit pas d'interstice par ou 
le doute se soit jamais intro­
duit

Il n’est pas une page de Bos­
suet qui ne soit marque de son 
genie qui éclate de puissance. 
Bossuet, c’est une force irrésis- 
table qui arrache à l’indifférence 
notre intelligence et notre coeur.

Dès qu'il traite un sujet. Bos­
suet le rénove et y imprime son 

K ce cou
Sermon sur la Montagne: ' lout 
le but de l’homme est d être heu­
reux. Jésus-Chris' n’est venu que 
our nous en donner le moyen, 
lettre le bonheur ou il faut, 

c’est la source de tout bien : et 
la source de tout mal est de le 
mettre où il ne faut pas. Disons 
donc : je veux être heureux. Voy­
ons comment : voyons la fin où 
consiste le bonheur; voyons le* 
moyens d’y parvenir.

“La fin est chacune des huit 
béatitudes; car c'est partout la 
félicite éternelle, .sous divers 
noms. A la première béatitude, 
comme royaume; à la seconde, 
comme Terre promise; a la troi­
sième, comme la veritable et par­
faite consolation; a la quatriè­
me. comme le rassasiement de 
flou* nos désirs; à la cinquième, 
comme la dernière miséricorde 
qui ôtera tous les maux, et don­
nera tou* les biens; a la sixiè­
me, sous son propre nom, qui est 
la vue de Dir. , a la septième, 
comme la perfection de notre a- 
doption; à la huitième, encore u- 
ne fois, comme le royaume des 
cicux. Voilà donc la fin partout; 
mais, comme il y a plusieurs 
moyens, chaque béatitude en pro­
pose un; et tous ensemble ren­
dent l'homme heureux’ .

Voici une autre page des Mé­
ditation*. Ici, le penseur et l'his- 
tonen se rencontrent en Bossuet. 
Comparant Jerusalem a la­
me livrée au péché, il écrit ; 
Dans les malheurs de Jerusa­

lem nous voyons ceux des âmes 
H Tlwdra

sus, un temps malheureux pour 
toi, ou te* ennemi* t’environne- 
rcHit de tranchée*: ils t’enfer­
meront et te serreront de toutes
part*. Ainsi arriva-t-il à Jérusa­
lem de point en point : on sait 
que les effroyables travaux que 
firent les Romains, et cette mu­
raille qu'ils élevèrent autour de 
cette ville malheureu'C qui la 
serrait de plus en plus : ce qui 
causa J'bomble famine que tout 
le monde sait où les mères man­
geaient leurs enfants. Ainsi arri­
vera t il à l'âme pechcresse : ser­
rée de tous côtés par ses mau­
vaises habitudes, la grâce ni le 
pain de vie n’y pourront plus 
trouver d’entrée; elle périra de 
faim; elle sera accablée de scs 
péché* ; et il n’y restera plus pier­
re sur pierre. Etrange état de 
cette âme ; renversement univer­
sel de tout l'édifice intérieur î 
Plu* de raison ni de partie hau­
te. tout est abruti, tout est corps; 
tout est sens; tout est abattu et 
entièrement a terre. Qu'est de­
venue cette belle architecture qui 
marquait ia main de Dieu? il 
n'y a plus pierre sur pierre, ni 
suite ni liaison dans cette âme; 
nulle pièce ne tient à une autre, 
et le désordre y est universel. 
Pourquoi ? le principe en est ô-

cience, ses premieres impressions 
qui font sentir à la créature rai­
sonnable qu elle a un souverain : 
ce fondement renversé, que peut- 
il rester en son entier ?”

I a modernité de Bossuet, el­
le éclaté dans cette page qui au­
rait pu être écrite * notre épo­
que ou il est m difficile de trou­
ver ia paix : ‘Qui pourra dire 
de bonne foi avec Jésus-Christ :
Je ne suis pas du monde ? Nous 
nous retirons dans nos cabinets; 
le monde nous suit. Nous fuy­
ons dans le désert : le monde 
nous sud. Nous fermons cent 
porte* sur nous, nous mettons 
sur nous cent serrure*, cent gril­
les. si vous le voulez, cent mu­
raille* closes; !u clôture est im­
penetrable; le monde nous suit. 
Nous nous recueillons en nous- 
memes; le monde nous suit; et 
nous nous donnons a nous-mê­
mes tout l'honneur que nous 
nous voulons, même celui que le 
monde nous refuse. Que ferai 
je donc, pour quitter le monde 
qui me suit, qui vit en moi au- 
dedans, et qui tient a mes en­
trailles ? Et néanmoins il faut 
pouvoir dire avec Jesus-C hrist : 
je ne suis pas du monde: puis­
qu'il i dit ils ne sont pas du 
monde: comme je ne suis pas du 
monde. O Jesus ' Je le pourrai 
dire, quand vous sVTirez dit pour 
moi le ne vous prie pas de le* 
tirer du monde; mais dp les gar­
der du mal. c'est a dire de leur 
oter l’esprit du monde

Apre* avoir lu le' Meditation* 
sur l'Evangile, nous sou- rivons 
volontier* a cc jugement d’E­
mile Magnet "On a fout dit 
de son style qui a toutes les qua­
lité* possibles, puisque, ayant 
traité de tou* les sujets, Bos­
suet a toujours trouve la forme 
qui s’appliquait à chacun d'eux 
et cela à un degré eminent, de 
son éloquence tantôt familière et 
pressante, tantôt grave et tou­
chante dans scs sermons, écla­
tante. majestueuse et comme e- 
pique et lyrique dan *C' Orai­
son* funèbres; mais on na pas

assez dit à quel point il a été 
un penseur; non pa* sans doute 
tin philosophe, et la philosophie 
de »a religion lui suffisait; mai* 
un moraliste profond qui a fait 
autant de découvertes dan* l'â­
me humaine qu il a donne de 
forte* expositions de la foi”.

Plu* récemment, klcber Hae- 
dens formulait ce bel eloge : 
Bossuet recèle un charme puis- 
re en prenant de* liberté* avec 
les dogmes, en donnant de* lois 
divine* de* interpretation* inat­
tendues et douces Au contraire, 
il présente la religion dan* sa 
majesté severe et sa rigueur. U 
est dur avec les mort* eux-mè- 
rocN. il désigné aux viva.ms le 
gouffre vers lequel ils a'sucent 
et sa main ne doit pas trembler. 
Bossuet ne cède sur rien, il ne 
trompe pas. ne fléchit pa*. n’é- 
vite jamais une difficulté, ne voi­
le jamais un obstacle. Et la fer­
meté de son raisonnement, la 
force terrible de son bon jvens 
emportent les fragiles barrières 
du doute et courbent les tête* 
veis le sol. Mais la parole de 
Bossuet recèle un charmepuis- 
sant et, dans sa sévérité la plus 
inflexible, baigne les âmes de 
joie et d’esperance. La foi de 
Bossuet est si solidement fondée, 
elle s’éclaire de tant de vérité 
qu elle fait rayonner tout ce qu’el­
le peut atteindre. ( est que le 
prêtre étroitement soumis aux 
préceptes de l’Eglise met une li­
berté et un génie extraordinaire 
dans son langage. Les lieux- 
communs qu'il développe sur la 
vie et sur la mort se trouvent 
soudain gontlés d'images d'une 
audace jusqu'alors inconnue, un 
orage ordonné et radieux traver­
se Ll glisc comme le souffle d'u­
ne musique it la fois calme et 
violente Voici 1 escadron des 
anges, la mer avec ses navires 
et 'es naufrage*, les revolutions, 
les joyaux, la nuit parcouiue de 
cris désespérés et le* derniers 
devoirs du tombeau”.

Les Mediation* sur l'Evangile 
de Bossuet nous apportent une 
joie intellectuelle et une joie spi­
rituelle : la beauté du style com­
ble notre intelligence et la ri­
chesse de la doctrine, la hauteur 
de ces méditations élèvent no­
tre âme.

C et ouvrage paraît dans la 
belle collection I e* maîtres de
la Spiritualité. On a tout parti­
culièrement soigné la présenta­
tion de cette oeuvre. I e titre en 
or se détache délicatement de la 
belle reliure bleue.

André TILLY.
Meditation* sur l'Evangile de 

Bossuet : 2 v .,|. de 487 et 552 
pages. Le* Editions Eide*. 25 est, 
rue Saint-Jacques, Montreal).

Portrait contempn.ain

Maurice
Denis

Il y a soixante ans. le Salon 
des Champ* Elysees présentait un 
pastel d'un jeune peintre de vingt 
ans, encore complètement in­
connu. Maurice Denis, et qui de­
vait devenir l’un des plus grands 
noms de notre école picturale 
contempdraine. Ce jeune hom­
me. élève aux Ateliers Jullian. 
avait pour condisciples des jeu­
nes gens dont les noms n'allaient 
pas tarder â devenir aussi célè­
bres que le sien puisqu'ils avaient 
nom Bonnard, Vuillard, Val- 
loton. Roussel, pour ne citer que 
le* plus grands.

Né en 1870 à Granville, où 
les hasards de la fuite devant 
l’invasion avaient conduit sa mè­
re. Maurice Denis avait écoulé 
toute son enfance et son adoles­
cence dans la vieille ville de Saint 
Germain en Lave, riche en pas­
sé, a deux pas de ia campagne, 
or. toute sa vie. Maurice Denis 
devait être fidèle à cette cité jus­
qu'à sa mort, en 1943, un soir 
de novembre où il fut renversé 
par un camion.

En 1914, l'artiste, dont la célé­
brité était acquise, acheta le vieil 
hospice fonde par Madame de 
Montespan, sur le flanc sud de 
Saint Gerrm. n, largement ouvert 
sur les horizons de la forêt de 
Marly et des coteaux de Mareil, 
grande propriété a mi-côté, en­
tourée d’un grand parc, et qu’au 
cours des trente dernières années 
de sa vie. Maurice Denis enrichit 
et perfectionna. LE PRIEURE, 
c C't ainsi que Maurice Denis ap­
pela sa propriété, commençait 
une nouvelle carrière.

De ce prieuré, il faut visiter 
la chapelle, actuellement ouverte 
aux office* chaque dimanche — 
pour comprendre toute une par­
tie de l’oeuvre de l'arti*te.# La 
( hapellc est. en effet, l'oeuvre 
de Maurice Denis, tant au point 
de vue peinture qu'au point de 
vue vitrail. Il faut voir le* fres­
ques en camaïeu bleu, le chemin 
de croix sobre, pour garder de 
I artiste un souvenir durable. 
Peinte avec amour à la maturité 
d une carrière qui ne connut pa* 
de période transitoire, la chapelle 
du Prieure évoque Maurice Denis 
tout entier.

On me dira, certes, que Mau­
rice Denis ne peignit pas seule­
ment de* toiles religieuses, on 
peut même dire que la peinture 
religieuse ne fut que la plus pe­
tite partie de* oeuvres du pein­
tre ‘Eglise du Vesmct en .Seine 
et Oise. Eglise de Thonon en 
Haute Savoie, I glise St-Paul a 
Genève», mais la presque totalité 
de 1 oeuvre est empreinte d'un 
mysticisme indiscutable, depuis 
les fresques du Bureau Interna­
tional du Travail a Geneve jus­
qu a la plupart de ses paysage* 
ou scs souvenirs familiaux.

Si l’on veut situer la technique 
artistique de Maurice Denis, c’est 
à se* maître* et a scs amis qu'il 
faut faire appel pour établir la 
comparaison. Il .adhéra, par l'in­
termédiaire du peintre Sérusier. 
au groupe de Pont Aven fondé 
par Gauguin avant son depart 
pour l'Océanic. mais il frappe 
par plus de finisse, on pourrait 
dire plus de distinction, que Gau­
guin I harmonie de scs bleus et 
de sc* roses est d une agrcable dé­

licatesse. et cette discrete im­
pression de flou, a travers laquel­

le se dégage la vie de %e% personna­
ges. souvent plu* évoqués que 
traite*, le caractérise nettement. 
On retrouve la un mélange nuan­
ce de modernisme conscient et 
d’arachai'me voulu» toujours au 

! service du réel.
i amour de la nature le pous­

sa â peindre de multiples paysa- 
| ges, tant en lie de France qu en 

Bretagne, et en Italie ou il aimait 
passer fréquemment le* mou d hi­
ver, depuis qu il avait fait 1 un 
de scs premiers voyages dan* la 
pemnsuie en compagnie d’André 
Gide, lequel contribua beaucoup 
à faire aimer du peintre l'élément 

1 classique de l’art italien.
Mais il convient encore de ne 

pas omettre toute la partie illus- 
: tratu»n do MM Otuvrc S’il illus­

trait .Sagesse de Verlaine a dix- 
neuf ans, a laide de dessins 
naïfs, s'il illustrait, quelque' an­
née* plus tard, riiiiitatmn de 
Jésus l hrist, c est avec I e Voya­
ge d’I rien, d'André Gide, et le* 
decors du Ihcâtre Libre, de Lu- 
guc Poe. qu il commence vrai­
ment sa carrier® d illustrateur, et 
l'on ne peut que citer le* derniers 
ouvrages dus a son talent, les 
Poème* de Francis Thompson 

( 1941 j et L’Annonce faite a Marie 
! de Claudel (1942) apres tant 
| d'autre* parmi lesquels se situent 

le* Eioretti de Saint François et 
la Vita Nosa de Dante.

Pour qui, donc, veut bien con- 
j naître l’oeuvre de Maurice De­

nis, il convient de ia voir dan* son 
ensemble, tout a tour profane et 
religieuse, presque toujour* mys­
tique, constamment renouvelée 
dans sa forme et dans ses moyens 
d'expression. 11 faut tour a tour 
évoquer les décoration* privées 
réalisées en particulier a Paris, a

GHAIM ne SACtXSE
Etia placé au-dessus des 

autres n est qu'une obliga­
tion plus étroite de travail­
ler pour les autres et de !
les servir.

BOURDALOUE

f ici; tifs puisqu'on a dû les puiser 
.Ein' la langue parlée. Comment 
a-t-il pu arriver que plusieurs d’en- 

|tre eux défient toute explication, ton. 
te etymologic et même la véritable 

! racine 1 < 'est là l’un des secret* de
notre langue hors de sa formation, 
s pou* ne pouvons parvenir à le 
ivnctrer, non doivent pas être tenus 
responsables le* auteurs de ce* noms, 
car on ne peut supposer qu’ils aient 
cède a là fantaisie ou au caprice 
quand il* ont créé, avant les noms 
de famille, les nom* de communes 
et de villes devenus légion.

M iis d’où viennent les noms de 
f..mille ? Par qui ont-ils été créés ?

, igistet disent bien que 
telle ou telle famille émigree de 
I rance parait de tel endroit. Mais 
on s'en tient là Avant cette émi­
gration, il a dû se produire, en 
I rance comme partout ailleurs, de* 
mouvements de population qui ont 
*éparé le* familles les une* de* 
titres à mesure qu’elle* grandissaient 

tout en leur conservant l’intégrité 
jde leur nom. Tel ancêtre canadien 
venait de La Rochelle, soit, mai* 

!son aïeul, son bisaïeul, son trisaïeul 
avaient-ils toujours résidé à LaRo- 
chelle. Il reste donc que vouloir 
retracer l’origine de no* famille* en 
leur attribuant les nom* de* chef* 
fixés » leur départ de la France dan* 
des lieux inscrits aux registres, ce 
'fiait s'exposer à de nombreuses 

! erreurs.
Weimar et a Moscou, les decora­
tions d’églises (j’ai omis, précé­
demment, celle du Raincy. egale­
ment en Seine et Oise» les ta­
bleaux de tous genres, les illus­
tration* d'ouvrages. Il convienl 
enfin de parler de Maurice De­
nis écrivain, auteur de lheorics, 
ouvrage technique et d'une His­
toire de l’Art religieux qui fait 
autorité.

Voilà une vie bien remplie, u- 
ne oeuvre complete et durable.

Jean ALBERT 
(De la Société des Gens de

Lettres de France)

Les noms 
de famille

Il y aurait une belle histoire a 
faire de no* familles canadiennes 
françaises. D’ou viennent elles ? 

.Quelle est la signification de leurs 
nom* ? Que veulent dire ce* noms” 
Les noms remontent a la création du 
monde, peut-on dire. A mesure que 
la population s est accrue, que les 
familles se sont multipliées, il a 
fallu, pour se reconnaître, avoir 
recours a des combinaisons varice* 
d’où sont sortis les nom*, les sur­
noms et souvent les sobriquets. De 
tous temps ^e* noms ont etc sigm

Quoi qu'il en *oit, tous nos noms 
jde famille sont d'importation curo- 
; prenne et, en général, tiré* des noms 
des villes, des communes. dea 

: bourgs, des hameaux, de* chatellc- 
iani comtés, vicomtés et 

oigneuries. Et c'est pourquoi dans 
de nombreux cas, le nom des lieux 
a précédé celui de la famille. Pour 
éviter toute confusion. le* Etat*- 
Gcneraux, en I6M, en France, exi- 
lèrent que les gentilshommes dussent 

inner les actes de leur nom de fa­
mille et non de celui de leur sei­
gneurie respective. En 1790, une 

Moi ordonna aux Français d'ahan- 
j donner le* noms empruntés à des 
i possession* vraie* ou fausse» pour 
prendre leurs noms de famille. Mau 
cette loi ne put être mise en prati­
que parce quelle était de nature à 
K déverser les contrats et transac­
tions civils.

On a suivi toutefois cette loi fran- 
cn-e dans les registtes de l'Etat 
C ivil de la Nouvelle-France, regis­
tre qui malheureusement furent dé­
truits en partie dans l'incendie de 
l'église paroissiale de Quebec le 14 
juin 1640. Depuis lors, dans les 
registres, bien conservés, on a suivi

rai s
a partir de 1539, et depui» 1640, 
lien n'a cte change.

SAIXTFFOY.
(La Presse)

'rTîToTTk'b OOK DAIRIES T t CO]

ÏCjlir^raC.

üil-cd
pÉÉqr’æ

3TÛO

A VENDRE
Attrayante propriété de campagne située sur le 
coin de la grand-route de Stanstead et de la 
route de North-Hatley — comprenant —

65 acres de terrain avec
maison de 8 chambres moderne avec commo­
dités de la ville et comprenant fournaise a eau 
chaude et brûleur à l'huile. Poulailler de 135' 
x 39', isolé, pouvant contenir 1,000 poules.

Garage pour 2 automobiles, avec espace addi­
tionnel pour entreposage. Electricité. Puits ar­
tésien avec pompe, fournissant suffisamment 
d'eau pour la maison, le poulailler et la basse- 
cour.

Cette propriété offre une opportunité exception­
nelle à quelqu'un désirant opérer basse-cour et 
jardin maraîcher. Se île ment 12 milles de Sher­
brooke, 11 i, mille de North Hatley.

Fjr< ellct t ■ deux routes him pustunSet...
un propriétaire entreprenant pourrait y érieer et 
opérer des enhines aies de hnn$ profits.

Pour précis, adressez-vous &

Sherbrooke Trust 
Company
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virencm fotmidaHe sc pro 
uui‘>it quand la donne sunanie \e 
présenta au cours d un rohre. 

Donneur Sud
Nord el Sud Milnerahles 

Nord
4 K 10 R 3

10 7
0 9 8 6

A D 10 5A
Out mi Est

* n \ A 9 7 6 5 4
A D V 9 6 5 3 2 8

<A 4 10 2
A 6 A k V 7 4 2

Sud
A V 2

R 4
* R n V 7 î 3

A 9 8
Les déclarations

Sud Ouest Nord F*t
1-0 4- v' contre passe
5 0 4 'O 6- pa*se
pas*e 6 pas*e pa>se
é B v passe passe contre
surcontre passe passe pas*c

Ouest joua son six. dc trefle d'en
tree et le décimant crut que 1 m
pase a Ircflc était indispensable 
la réussite de son contrat. Mors.

Plus de 2,500 
élèves inscrits 
à Thetford

rHFTFORD. tPar courrier)
I nviron 2.133 eleses sont inscrits 
dans les differentes écoles sous le 
ont rôle de U Commission scolaire 

St Alphonse, quelques changements se 
produiront encore d ici la fin du mots, 
mats il reste quand même que ce 
chiffre dépassé de IM les tasenp 
fions de I année precedente, l e pro 
blcmc de la construction de nousel 
les écoles se pose de nouveau, ( cm 
dans U paroisse Notre Dame de la 
Preservation que le besoin est plus 
urgent, I ancienne école Ste Julie ne 
contient que quatre classes. A St 
Nisa-I on a dû rénover l'unique école 
Grégoire ou quatre classe., ont etc 
aménagées, le nouveau college, inau 
fure I an dernier, ne répond dc)a 
plus aux exigences dune population 
qui va toujours en «'augmentant.

I a ( ommission scolaire St-Alphon 
sc possède 12 écoles qui contiennent 
‘JM classes 15 religieuses, 25 rcli 
gieux et 70 institutrices > dispensent 
renseignement. Deux contrôleurs 
d'absences .sont aussi au «ervice de 
la ( ommission scolaire.

Nous donnons ci-après quelq1

%. R._••('HI I et C'IIK diffusent leur émissions a l’heure noramle de ITM"
SAVIKOI 

1 W P m
t MLT—Grandes celen.nns 

KK (iiann#*» SeietHon»
< KTS Kolk* Son«r

4 J3 p m
i Kl S srrenâde

4 J1 en»
<‘KTS si ■•nsi Prafnm

4 4S P m
KTS Bov » Scout Pro*

5 »0 p m
i HI T 8he rlamant 
t BF The «ien«nt 

KTS Bail • < luh
* 0* ►' m

Ht.T 4 ion du fhape'et
< FF —Chansonnette*

KTS T«iti*nt Tim«
4 1S P m

« HLT—Radin Journal 
« 'BP Radio tourna!

4.JS P r*
CULT Radio Sport 
('BF -Chronune «portlv#

4 3D P ni
CUIT Mu« .»> concert
< BF Concert ihampelr* 
(KTS John cuirtea*

7 00 P m.

(KTS
(RF
(KTS

Th p Aldnrh Familjrt KTS 
Munione léger»
4 00 pm << HI.T

-Rov hogcr'a Show ( BF
4 1& p

CteJLT—Radio Journal 
t BP — Ratlio-.'ournal U MI.T

4 >ft P m < BF
( HLT—Inlwimede < KTS
CBF —Chronique sporm •

4 30 pm (HIT
HI.T Plu» f eau* disque» i BF 

(BP -Plu» oeaux diaque» KTS
CKTR—Our Mi * BrooX»

4 4) pm (HI.T
( HI.T- Plu» be»u* disque»
( RF - Plu» Beau* disque* ( HI.T 

7 00 P m «RP
( BP Mu» taiaana KTS
( KTS Voice» That lava 
('HLT—Reportage

7 10 P m < HI.T
( KTS—Haweu Call» « BP
( HI.T -<tuii TKTS
( BF —Quux• 00 p m ( HLT
( HI.T- Heur- de» xedefte»
CBP —Heur ede» vpdettev|( BP
( KTS - Bergen McCarthy

« JO P m

I ne autre famille idierbrooLoéfte compte «iiiatre generatioas. Ci-devsus. 
M. Jean Roy, K5 ans, de I amarre, Ahitihi. sa fille Mme Joachim Au­
bert. 53 ans. de Sherhrrwrlie. son petit-fils M. Maurice Auhert, 30 ans, 

de Slmhrookr et son amrre-prtit-fils, Jacques, 3 ans.

1 4 heure

la dame du mort I st fit la notes sur chaque école de la ville
lev ce du roi et renvoya coeur Ainsi. ( ollcge de l a Salle: 603 eleves
I-t p»ssa huit coeurs d affilée, cc sont inscrits dans les 23 classes. Di 
qui ht chuter Sud d autant de levees recteur: Rev. Frere Stanislas; préfet 

Si le dcclaiant avait devine l’hcu des etudes. I 1ère Norbert; professeur 
reuse distribution des cartes, il «1 anglais: Frère Salomon; sous di- 
aurait réussi son contrat et gagne recteur. Frère ( harles en même 
ia manche et le robre Sud devait temps professeur de .sciences. 14 rcli- 
•ouer son as de tretlc du mon gieux et 13 institutrices ont la dires 
et passeï scs sept carreaux, tout en non de l'enseignement. Mlles le; 
g.ifil.int uuaîre pique- et un trèfle au nande Gagne, Anne Mane Bolduc, 
mort I t ainai» aussi gaule 4 piq i • Helene Huot. Rema Ri/ier. I heresc 

un trcfle Mors. Sud aurait joue fontaine, Florence Martineau, Ce 
1V r‘' ,c r°! ',c P!(:I,1C- Slir lesquels eile Mercier. Monique (iodhout. I 

‘ vaIc‘ d Ouest auraient |,ctte lettre. Roilande Martrn. Hu
,"rnht Apres, le declarant aurait guette | essard, (îeorgette 1 cmire.
•out trèfle vers |c roi d Fst el ce Mmc |)a|mrt Pomer. 
dernier sc serait vu oblige de jouer . . c. ., . 4411Fxternat St Alphonse; 443 eleves

inscrits. 16 classes dont deux anglai 
ses. Directrice; Sr Ste-Noella; sous- 
Jirectrice: Sr Ste-Germaine de Fran 

enseignement ménager: Sr Ste 
Isabelle; anglais: Sr Mane ! ea et 
Mlle I hêrese Whealand. 5 religieuses 
et 14 institutrices: Mlles Imelda Du 
mont. Patricia Lachance. Jeanne 
d Arc Rov, Annette Garneau, Mar

pique vers la fourchette dix-huit du 
mort.

Evaluation a Val-Racine
VM RACINF. (DNC) — le rôle 

dévaluation de Val Racine a été ho­
mologue ces jours derniers au con.seil 
municipal du village. La valeur un
posable de propriétés a cte nortec A ’ V ........ ’... ,*, , i sv j^e (jarnca„ Jeanne d Arc Do von.
a ' 148,830. et la valeur non impo fvllt,, 1 »,,1 ■ c s o 4(4 Berthe Uutil, Ciaetane l.acroix. Ar'

mande \ allée. I conilde Bilodeau. 
Marguerite I oignon. Monique Pa 
rent. Huguetfe I afleur.

Academie St Maurice et Ecole du 
Pont: 347 élèves inscrits, 12 classes. 
Directeur. Re\. F'rère Lucien; profes 
seur d'anglais; Fr. Maurice. 7 reli 
gieux. 7 institutrices: Mlles Rhen 
Blanchette. Estelle 1 aplanie. Thé­
rèse Paquet. Lucienne (lave!, E 
Moisan. Réjeanne Carrier, Gisèle 
Drouin.

Couvent St Maurice et Ecole Mit 
chell: 323

EMISSIONS a ne pas manquer en fin de semaine
à CHLT, 900 au cadran !

Ces programme* seront présentés à l'heure de Sherbrooke
et des municipalités qui ont conservé l'heure avancée.

SAMEDI :

9h.0S LE CARROUSEL MUSICAL
1 lh.45 LE RENDEZ VOUS JUVENILE
7h. LA CROISADE DU ROSAIRE
7h 15 LE d heure de L AVIATION
9h. CONCERT AGOSTINI

lOh.10 PARIS A 2000 ANS
Uh. BONSOIR LES SPORTIFS

DIMANCHE :

Ih. LE COURRIER DE FERNANDE
Sh.15 LE CENTRE DU MINERAI MAGIQUE
8h. RADIO THEATRE THOMPSON & ALIX
9h. L'HEURE DES VEDETTES

Bonne fin de semaine a l’écoute de CHLT 1

le nombre de logements corn 
mences sous le régime de la I 01 
sur les terres destinées aux anciens 
combattants, au cours du premier 
t’-imestre de 1^50. sc chiffrait par 
170. comparativement à 240 au 
cours de la meme période de 1^49.

Comment se 
sentir rajeuni

r>.,r-4tr*- que refie •enaction rte «lell- 
leaae pr4m4T>■ »!'■•* pruvlent «le ae« het» 
Inieatinau* <1*n« fi»»re mur» •anfintn 
( eut - « 1 *<-nent peut-être le hui d un 
«an» riche et «-ner«êtlque qui tranamef 
la aantê et I êner»le à < haqtie partie du 
cr*rpa I ea 'Hurdock Blnod Htftera 
éliminent dmirement ce» de< heta du 
a*»téme aident |.-a orftanea eltaut • 
f»n«-tlonner normalement et. de ce 
fait, amilatfent la dtapepale et let 
autre* malaiæa qui d*«-n«ilent d’une 
mauealae élimination le» ‘'Burdock 
Hl.«.d Hlttera ont aidé dea militera de 
personne» à jouir d'une rie plu» 
tiioureuae •« d un teint plu» < lait.

Burdockftlood

Briers ^
AIDENT À PURIFIER LE SANG

I-7J »r

Condition des 
récoltes dans 
le Royaume-Uni

a nui a la qualité et à la valeur 
nutritive.

1 herbe a été abondante en août 
et les regains se sont bien produits 

Les bovins et les moutons des 
terres basses se sont bien portés 
durant le mois et les troupeaux de 
montagne sont en bon état.

(Bulletin (fInformation 
t du Royaume I ni)

CUIT
(BF
(KTS

CH LT
('BF
(KTS

CULT
(KTS
CHLT(KTS

Antidaté Ctioru»
7 30 p tti

-Trois do Quéh*r 
1 roi* dn Quêhêc

I Ol p m
- Concert

Twê-C.v Queaimn»
Proc musical

• 30 P m
Quatre mains 
raW * U From Heré 

9 00 p m
- Radio lourna!
-Time For Muaic

9 10 p m
Pari* » 2 nO0 an» Pans » 2 (Vin an»

9 30 p m
Dan- e Orchestra 
Soirée» a Quebec 
S' h »*es a Québec

10 00 pm
( 3 s.i Loma Or «h 
Mu* de chambre 

10 30 p m 
Pro* musical 
M.'x Chamtlov 
Su si lhe Sham 

10 50 p m 
Sou ‘ e( omment

II 00 p m
Ron^ ur le* sportif» 
Vdacio

r>r»m Sew* Bulletin 
11.10 p m 

lïance Mime 
1130 pm 

Orch de danse
- Orch de danse 
Dime Orchestra

1Î 00 a m
Fin deh émissions 
Fin de* émission^ 
Station (Toain*

O» iation < KTS—En« h iriment
(HLT 
( BF 
( KTS—
. HLT 
CBF 
( KTS —
(HI.T
CBF

(HLT
CBF
(KTS

KTS
(HLT
CBF
(KTS

9 00
Th. « r«
Theane 
Opéra ( oncert

9 30 P rn
Peli'e» *>mphonie*j 
Pelite* Mmphonie* U HLT 
Hod Scrapbook |('BF

10 00 P m 
Radi-* Journal

... Radin Journal 
(KTS—Cam non Hour 

10 1$ pm 
( HLT - Cau»erte 
CBF —Chron de France

10 30 p m.
NcH-lurne 
Nocturne
Flavnured sr Flute) HLT

11 00 P m
Bonaoir le* aportifaj
Adagio |CHLTDominion New* jCBF
1115 pm JCKTS

AU Star Danre Or

( HLF 
« H5

jCKTS-
CHI.T-
( HLT
CBF
(’KTS-
OHLT-

CH1 T 
( BF 
( KTS
CKTS
(HIT 
( BF 
CKTS
CH LT

11 30
Orch 
-Orch * 
-Dan*-'*

H 00
Fin de

1# danaé
:re
Orc he*( ra
a m

emiaaior

!(BF
(KTS

iOHLT
! HLT 
(KTS

Sunshine Hour 
U 59 p m

S gnal Horaire 
Signal Horaire 

-Time Signai 
1 03 p m 

Heur» du ferm 
Quettes nouvelle» 
CB' New»

115 p m 
Radio-Journal 
Radio .ournal 
S\*e.»lwood Ser 

I 1k p m
Nou>eau!é» disque» 

1 33 p m 
Pro* miiairal 
Heure du de*»ert 
RCA V in or Show 

1 45 p m 
3 30 p m.

Nous elles 
C,tande soeur 
Mi -ic-ai Variélie» 

î 05 P m 
Allen Roth 

1.15 P m.
Maman Jeanne 

( ookirif School of A 
7 30 p m 

Swing »>mph.
I ardent voyage 
Enc ore»

7 45 p m
I^tlre a Canadienne 
lettre a ( anauieon*

1 00 p m
N ou elle*
Che»-, d oeu» n»u» 
Dan ns Fart»

3 05 p m
Mc* bonne hunaeui

4 00 p m.
Nouvelle a
Pensee au* mxladrs 

i féii- > i i ( «irn"*»
4.0 > p m

Heure du th'
4 15 p m

( roi* du Rosaire 
Fro o the Ciascic

4 30 P m
| heurt du the 
L heure du lhe 
Brime Br area

5 00 P m 
Faire part
Sinke up the hand
-Nouvelle»

rage .

LA CROISADE DU ROSAIRE a CHLT!~
Vou, «Ici invite* à «coutar un« («ri» d« cau*«H« «I d* 

•ketch* sur le* onde* de CHLT du lundi au vendredi 
à 7 heure* (heure avancée)

LUNDI. le 2 octobre’ "La Croisade du Rogarire" par 
l’abbé Maurice O'Bready

MARDI, le 3 octobre: "La Croisade et le* Ecolier»' par 
Roland Lebeau

MERCREDI, le ( octobre: "La Croisade el les IndUiérsnts" 
par Jacque» Bureau

JEUDI, le S octobre: "La Croisade el le Communisme" par 
Lucien Jacques

Soyei donc à l'écoule de CHLT du lundi au vendredi 
à 7 heure*, heure avancée.

L'horaire de» causerie de la semaine passera plus lard.

ICI LA VOIX FRANÇAISE DES CANTONS DE L EST !

Attention auditeur* du :

“RADIO-THEATRE THOMPSON & AUX”
Celte demi heure hebdomadaire de radio-théâtre sera dé­

sormais entendue le dimanche soir a 8h. (heure avancée) 

sur les ondes de CHLT. — A l'crffiche demain soir, un texte 

inédit d'Yves DuMoulin. "SA CHANCE ". — Soyet à l'e- 

coute!

ICI LA VOIX FRANÇAISE DES CANTONS DE L EST I

p m

D IM A NC H f 
7 55 » m

Du'etture «lu pn«te 
- Station Op^n.rk

I 30 am
N>u\ Mart. Tanaé
\>u*

LUNDI (HLT
5.55 • m < BF

CHLT—Ouv du pn*te < KTS
4 00 • m

CHLT—Proe Sacré oCeur
415 am «HLT

CHLT —Bon mur V oisin t BF
4 55 * m t KTS

( KTS S«ati Opening
7 0D am. CHLT

. H! r N( BF Non et (•►■éra t HLT
C »TS—Voices H i I 'e CKTS- 

7.15 a es1 Hear» P"»* ( HLT

5 15
\ al**

-Fanxii Favourite*
S 33 P m.

-I n neu de tout 
« hansoneti•*», 

-Musical Pi'gram
5 45 p m

Nnu » loc. •*
( hanw.nnq >:e» 

-InKTlude
5 53 pm

- Annonce* rlav.eet
S 55 P m

( olaiton* Rouiae 
Regional New»

Soin du verger, 
l'aulcmne venu

OTTAWA — l'avance rapide de 
l’automne nous remet a la mémoire 
le*- nombreux travaux a effectuer sur 
la ferme pour affronter l'hiver. I es 
arbres et arbustes fruitiers souffrent 
en general de deux genres de domma 
ge' la destruction par suite des bas 
*cs temperatures et phénomènes 
connexes, et les attaques des ron­
geurs.

' KTS-
ri lt
( HLT 
(KTS
CKTS
FRF

! e ministère de l'Agriculture
r ^Clcicrre icnt rtc r'iNiff ',r' Trauail auar iroiiil

iroToii dvcL ireuii
m 11 | g*

gieuses et 7 institutrices. Directrice I a tcmpèiature a été, de façon pour travail forestier
enérale. peu favorable à la mo^ 
on du blé. I.a coupe s’est poursui 
ie pendant les accalmies mais le 

bien retardé dan*
Toutefois, le ren

CHLT 
« KTS
CHLT
CBF
CKTS
CH! T 
CBF

Rév. Sr St-Cyr; enseignement mena 
ger: Sr Ste Gertrude de la Trinité. *oi 
anglais Sr St Jean Alfred. Mlles Ro- vie 
se Hélène l essard. NoHIa l essard, charroxage a etc 
■Mvine Martineau. Mlle Morrissette. m;untcs region
Eleur-Angc I achancc. Emilia Du- dement par acre promet de dépasser 
bois et Rose Alba Martineau A la movenne an 1er septembre (bien

relui de ce

moyenne. ( epen charges lourdes indivisibles allant 
assez rc jusqu’à 2' tonnes brutes. On peut 
de ter e. ('adapter egalement

ASSEMBLEE
très importante

de la

UGU£ du SACRE COfUR
PAROISSE SI MICHEL

DIMANCHE. 1er OCT.
A 10 MRI S \.M.

(petit déjeuner serxi)
\l SO< ** (MH DI l \

< A I III DR M »
Conférencier: Rei. Pere Pierre- 
(’. Iherrien, a. a., de Beauvoir. 
HOMMl S et II > MS C.l Ns 

INA I I ES

la semaine prochaine, à la 13c 
Exposition internationale du trans 
port commercial qui se tiendra «à 
Earls Court de Londres (du 22 au 
30 septembre), on verra un nouveau 
racteur a traction sur quatre roues

l l-tolc Milthell. Mlle- S.monne Fan- q» il von inferieur a celui de ce [^“"ravair farécuér. On ' pél^v ^'n' 
her et Hélène Desrochers dermcrcs années t. ..uci ci ricicoc wcMuvocrv unc cinquième roue pour le

Ecole St \o-T et de ( Hôpital: 6 Dn compte que le rendement transport speciali\c. par exemple
classes au Collège. 4 classes à l'Fco- P;ir acre des plantes racines égalé ou p0ur jcs remorques portant de
le Grégoire. Directeur: Frère Ernest; meme dépasse la mover '
234 garçons inscrits. 3 religieux et 7 dant, la brunissure est
institutrices Miles Jeanne d’Arc Pandue parmi les pommes ne ici .• r.idaptcr egalement au travail d 
Rimix, Gaétane Faucher. L.ucille La ^ I exception de certaines /on > manoeuvre en cour.
gueux. Thérèse Desrochers, Raymon- monta&nc“>c<’ la fen;“son. 'st :n Mû pnr un moteur à l'huile «I •
«, Vt,.!, t r ni-, .v *omme terminée et Ion s attend a c ! .

A ’ un rendement supérieur a la mov-n . 1 ' 1 \ tf Nt ,c,^e a ( 1V s,tess s
10 classes de filles dont 4 a I Ecole nr , r rc,Hrd dc |a fenaison a ne iVHfnl ft dcux .m.archîs amerf'. ^

C roteau et 1 a I Ecole Grégoire. 253 |U fom crMipc en dcrniÇr. ''1n, P ’r unc hoife de transmission
élèves inscrits. 13^ à l’Ecole St-Nrv-I. primaire à cinq xitcsscs et unc
I0| i l'Fcolc Croieau el 19 a l'Ecole , e , hc,al 'CM t',cn pr’r,c ,'cn ^'"C <«« transfert .électif à rietiv

dans le mois. vitesses. I énergie du moteur sert
assez egalement à actionner le treuil qui 

bien progressé pendant les accalmies peut donner un effort de plus de
mais le charroyage a été gravement 64.000 livres, bien que le câble d'a-
ictaidc dans plusieurs regions Dans cier dc 100 verges ait une charge
î enscmble. si le ble est en grande de rupture de 18 tonnes. I nc ancrc
partie fauché, il en reste une bonne de terre d'acier lourd en sections
proportion à charroyer. En general, pivotte au point de rcnforccmrnt
la qualité et l’état du blé ne sont pa^ du châssis et en unc telle position
mauvais, mais on signale unc cer- que le recul ne peut sc produira

Couture. Marcelle Daigle. I heresc ,ajne germination en meules qui s'a-quand on enchaîne dc lourdes pie
bstcllc Gagné. Florence Gré- joutant au retard prolonge de la té ces dc bois I e treuil est nettemen,

( ktc

r kts

CH! T
(BF
(KTS

8 05 « m
Gro ( rank»

• 10 » m
Mu* ou diminrhê CHLT 
Cnn/^rl Hall of Air CBF

9 00 » m « KTS
Journal

Radio-Journal ( HLT
Old Fashioned Gît h CBF

9 05 » m
Mu* iêgérê

-M..* Ivgera (HIT
9 39 am g|

Hêure du * oon *»« CKTS 
Hr* ii ré du fon.-fid 
VI nf th# O n-* ( HLT 

CBF

7 40 4 m
N ou' nir f 
Bou ioui î O*- .r
Dawn Patrol 

7 45 • m 
-Dawn Patrol 

7.55
Mu rhoti

I 00 # m
Radio Journal 
Radio-Journal 
CB( New*

8 1» am
tntê'-médê 
Chrontnu# »portii

Hêure r répu seul* 
V ian I Intrépide 

CKTS—T*ili*ht i im«
4 15 p m 

Radio journal 
Radio-.l mimai 
(BT New*

4 35 P m 
Radio «iport 
-Chronique «portiv 
Interlude 

4 30 p m . 
rtuh «»on

( BF

CBF 
( HLT 
CKTS
(HLT

!CBF
(KTS

dont la partie ouverte est un peu 
refermee ou une construction quel­
conque de bois en forme de boite, 
de I 2 pouces de long sur 6 pouces dc 
large et 4 pouces de profond, ou­
verte aux deux extrémités, consti­
tuent des contenant appropries pour 
le poison. On dépose une petite quan­
tité dc blé additionne de poison a 
rongeurs dans chacun des contenants 
que l'on retourne sur le côté et re­
couvre d im peu de paille. Il est par­
fois necessaire de renouveler ces ap­
pâts avec d’autre poison frais juste 
avant les premières neiges.

I a lutte contre les lapins demande 
it. mclhivfc« iff culture qui fa va- «ncore pl'i* datienlian II fsut d'» 

rivent Isoùlement hâtif du baie van! bord verifier lev clôturée du verger 
taut devigneev pour cette époque-ci P°'Jr > «*'" rcpsratioav necevvai- 
II faut arrêter lev binage- f ne scan r<-' ' entreuen d'une bonne clôture
fication vuperficieIle pourra détruire complété par la cbavve au fuvit et 
toute nouvelle potivee de mauvaivev aux piègev de meme que le rele de 
herhev a la fin de l'automne vanv ne. ôeiu bunv chienv epagneulv Springer 
quer de favoriver la continualion de prolegem le verger contre cet enne 
la croissance.

Sur les fermes irriguées, il faut 
éviter tout arrosement d’ici la fin

CHLT 
CBF 
< KTS
CBF

\r .. I,
10 39 « m

Rr ai

Grégoire. 3 religieuses el 8 institu
trices. Sr Ste-Ribiane. directrice; ins- ^r a co,1Pc
titutnecs: Mlles Alfreda I emieux.
Jeanne d .Arc ( roteau. Jeanne d’Arc 
St Hilaire, I iliane Boulanger. I ucillc 
Bouffard. Françoise l essard. Rachel 
Fournier et Mme Paul Gourdes.

Ecole St (icorges: 175 élèves ins 
ents. 6 insiitutnccs: Mlles I ucille 

ure. Marcelle Daigle. T
Rov.
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CHLT
CBF
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CKTS
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CKTS
CHLT -
CBF
CKTS

CHLT
CBF

(KTS
CBF
(KTS
CKTS
cm t

R*»r»lat
1101 * m

Munir.ilê 
< Unir eh Servira

12 00 p m
î’ar d+g énémant.* CBF 
Mu* «le *rên* CKTS

12.15 pm
CKTS-BB« \rw« Cnm 

1? 30 p m.
Mu- Ifge-r#
Npw» F\«»ntê* on P 

1 00 p m.
Counei ri«» F*rn 
Jarrtpi* plantureux 
Gia«1 Tiding* Hour 

115pm 
Rarlio (ournal 
Radio-Journal 

1 21 p m.
Intêrméd*
Intêrmédé

1 30 p m
( HLT Tah|é»u d opér»
CBF —Tahlrau d'opéra 
CKTS—Organ Mu Mr

2.00 p m
Conrrrt poputaira 
C oncrr* populair»
CBC N>w*

2 03 p m.
CKTS Air Vtana Hour

2 30 pm 
Rrligmu* Prriod

3 00 p m
Inv. a la musique 
Vanéfé*
Inv. to music

4 30 p m
M 4 I héUrr du thé

t II • m
Elévation m»L 
Rlév.iUon» mal 
Todav

8 39 • m CHLT
Aujov.''d'hui ( BF
R\thmr* ri mrtodir* f KTS- 

KTS Morning Orvotion*
| 4S * m

( KTS Chu»« h in Wildwood ( RF 
» 00 am. CQTS

Nouvéllé»
Bulé* nouvelle» CHI T 

BF 
KTS

HI T La Ru» hr mén»cérr
Th «lé rhan*nnnétté CHLT 
Barri and Bétty ( BF

9 15 a m ( KTS
t hrat thé S Ring 

9 10 • m
P'tit ‘ram du matin ( HLT 
Mason Program ('BF

9 45 a m. CKTS
I.jgIv and Lyrir»!

10 00 • m
( arrousél musical 

10 15 am
(BF —Chan*nnnétté»

10 10 » m
CHLT—Caeino dé

10 *i • m

de l'automne l ne irrigation abon- 
Rrvûr dr t art.ialit* danfe apres la chute des feuille* et 
Mu su fnr Monday un peu avant la gelee du sol contri­

buera grandement a Accroître la ré 
sistance des arbres II faut éviter l ap

4 45
F.n d'rant

4.55 P m
HIT Nouvrllé*

7 00 P m
t'hans* nnéUé» 
Hommr é»*nn pérhé 
Béulah 

715 pm 
Btmnr nométle 
Mèlropolé 
Jack smith 

7 30 p m.
Mu* IrKCre 
Mu* legére 

-Club LV 
7 45 p m 

-Chan*c»n

mi à la Station experimentale de Mot 
den Parmi les répulsifs mis h 1 essai 
dans les Prairies, c'est un mélange 
de résine et d'alcool, formé de deux 
livres de résine dissoute dans une 
pinte d'alcool éthylique dénaturé, qui 
a donné les meilleurs résultats.

Des planches clouées du côté §ud- 
pli *tion d'engrais azoles a la fin de ouest de* troncs et des branches ex- 
l'été ou à l'automne. ! excès d'azote posés aident à prévenir l insolttion 
est un moyen certain de retarder la durant les premiers mois du pnn-
maturation du bois. temps

l es arbustes fruitiers comme les 
framboisiers, les fraisiers et les vi­
gnes seront suffisamment proteges 
contre les froids de l'hiver si on les 
recouvre a la fin dc l'automne. Il 
suffit d étendre de trois à quatre pou 
cc.s de paille grossière et propre de

-1
ch*nw*n* r»n»«iién preference de la paille de ble ou
Rpv. of Mnvié»

(HLT

• 90 P m
- Cnncéi't rt été 
-( oncéO rt é(é 
-Cnn Family Tréé

8 30 p m
Th 1 hf»mp.*on Ali»

9 00 p m
CHLT—Jouez floublp 
CBF Shérioik Holm*» 

rh*n*on ( KTS—Jg/r t’nlimitéd
9 30

CHL
: KTS
CH! T 
( BF 

^CKTS
( BF
( Ht T 
« BF 
CKTS

T Ma.(am* é*t *érv»é CHLT -Ch*r’ Croix dé hoi» |

( KTS

KAGOG
Fc outer

COLLIE RAMSAY
pianiste d( rrpiifjition 

Au programme tous 1rs soirs, 
sauf le dimanche 

a l'hôtel

CHATEAU 
DU LAC

\X R. ' atllanrotirf. prop, 
12, rue Merry 

(Chemin de Georgeville)
vagik;

sur (os hnids du lac 
Mrinphremacng 

Il I : 2‘>2I

(irégoire et Rcjeanne Beaulieu.

L'ambassade polonaise 
nie catégoriquement

CONDRFS. (Reiiterl I am 
b.-issade polonaise à I ordres nie ai 
jourd’hui 
Pologne
pcdition dc son bois à la Grande 
Bretagne.

fonctionnement, on abaisse 
et le treuil sert a traîner 
dans toute position qu’«»»i 

Au moven d une rampe m- 
on peut egalement hisser 

dans une remorque. On d'­
lors le cable de l arbre et on

goire. Pauline Jacob. coite, pourrait causer une deteno- visible à partir du siege du conduc
Fcole Ste Julie I3J élèves inscrits, ration plus poussée. D'après Jetât leur.

4 institutrices: Mlles Blanche Goulet, dc la récolle a la fin d’août, le pn
I ucille Dionne, Rose-Helcne Nadeau rendement du blé. prévoit on. sera rancre
et Marie-C laire Ciagné. de 39 boisseaux à l’acre, comparati- l'arbre

I cole Amiante: Mlles Dorothée vement à une moxenne decenna'c desire
de 35.7 boisseaux et un rendement c|jnee 
de 38 boisseaux en 1949 larbre

l'orge, l 'orge a été follement tache i 
abattue en plusieurs regions mais l'enroule de nouveau sur le treuil,
on en a fait assez de progrès dans «a on lève l'ancre de terre et le 
moisson et le battage I a tempera- tracteur sert à traîner la remorque 
turc défavorable a retarde le charro- chargée qui peut vovager sur rou 
sage et l'on signale de la germina te à plus de 30 milles a Theur-v

les rumeurs disant que la ,,<,n ef I egrenage dans cotai «le tracteur est expose pai t.'nivo
décidé de suspendre l ev nr^ regions. Dans I ensemble, on \al Power Drives I td. d’Aintrc:

signale une qualité et un état seu Road. Female. Middlesex, \nglctcr
lement modérés. On s'attend à un Ire.*

... _ . . . rendement de 40 boisseaux à l'acre. (Bulletin tflnformatinn
I c gouvernement polonais ^ comparativement a une moyenne du Rovanme I nh

wnipiileuvcmenl exécuter vcv accordv l1etrnna|c dt 4, hojvveau* el dem, 
commerciaux anglo-polonaiv cancer r, ,ln rendement de 4* bo.vve.viv 
nant le bois, dit u nrepresentant ol n 1949 
fkricl. Il est absolument faux Je 
pi ' 'ndre que i;i Pologne va cesser / noine le fauchage a cl* t: larj-sn yprr 1797ai tait » ci 4 1 1 / f
c«imme supposées représailles parce hten avance ailleurs, bien qu'on ait LONDRES. — Parmi les 200 oh 
cuir la G Bretagne réduit ses exp u «les difficultés avec certaines icts en montre a une exposition mti 
(filions de machinerie à certains coites abattues I humidité a d'au rulee Deux siècles de tartan'' qui
pays.” tre part nui au charrovage et à lt aura lieu pendant le festival, on ver-

t n norte narnle «té la H.>v» >iéi îT,‘'’r cn mc,J*ev <>n ' at|end à .m ra la plu* ancienne commamie rela
P ^r rendement d- 60 boisseaux à l'acre. j,Vf a l'exportafon de fu« m enPnnc» Corporation, papeterie anc ai . . • 1 a icxponaonn <ic Mf’.m en« ■ . j «'mpnratixrment a une movenne d' Aménaue du Nord nu'on ut reins,e. disart qu on avait suspendu un ' , . ,, i H l ><'ra qu on au rerrousennale de boisseaux et a un vce en Ecosse. Datte de 1797. cette 

rendement de 62 boisseaux cn p,(*cc renferme la demande presentee 
^ ***• par Thomas Henot. tailleur d'Edim-

f.e %rigle. I nc Kvnne partie de bourg, a William Wilson & Son, mai 
la récolté a été moissonnée ; 'a von de Bannockburn qui était la 
qualité et l'état sont satisfaisants principale fabrique de tartant cn

(TILT 
( BF - 
I KTS

Musique leuere CHLT Hrur" ensoleillée 
Chu'-rh of lhe Air 13 15 p m

5 t) p m. ( BF —Rue Prinripulé
-Onlté Minerai M*r 13 30 pm

5 30 p m CKTS l,ean Bark A List
M ;»inue légère « BF Réveil rural

du foin de marécage sur les plants 
de fraisiers. aprè.s quelques gelees le 
gère* et juste avant que la tempe 
rature au sol descende en dessous de 
20o F.

il cvt très avantageux pour 1rs 
framboisiers d en recourber les tiges 
le long des rangs et de recouvrir l'ex- 
ftemité de ces tiges d’un peu de ter 

Durant les hivers ou la chute de 
neige est abondante, cette dernière 
protege suffisamment le reste des 
tiges contre le froid. Lorsque la nei­
ge est peu abondante, il est prefe­
rable de les recouvrir de terre

Dans les Prairies, les vtnges ont 
besoin de„s mêmes movens de pro 
tection contre l’hiver. Api es la chute 
des feuilles, on taille les vignes et 
on les enlève des treillis pour les re 
couvrir de 6 à 8 pouces de terre 
L établissement de clôtures à neige 
ou de brouissailles dans les endroits 
exposes assure unc meilleure cou­
verture de neige dans le verger.

A certaines saisons, les lapins et 
les souris causent beaucoup dc dé­
gâts. Une méthode efficace de de 
truire les souris consiste a placer des 
appâts empoisonnes à des endroits 

i «n j* * choisis dans le verger et les alenürummonoYiiie oiinancne que he.hr dans ^
hamps commence a sécher et que

Th* Norihérnalré*
11.S3 • m

('*rroii.*é1 
Franrin* Lo«iv»in 
Homemakér» of H 

1115 • m 
- pivé'-i **érTiéOl 

113» a m 
véiix Trouh*nour»

19 JO p.m.
CHLT Radio Inurn»! 
CBF —Radio Journal 
CKTS—Cross Ro»d»

10 15 P m.
CHI.T—Causé rté

10 10 P m
CQTS -Mondai Masson* 

10 55 P m
Iov«*uv Troubadour* CHI .T 
Vlrel thé hand

11 45 am CHI T
ïtim Brvant Witdé ( BF

1 J 00 p m 
CHl.T —Nouvé’.é»

BF Jéuné*«é doré*
( KTS — Farmfr* Hour

12 05 P m

CKTS
CKTS

«poftif»
Bullet.

CHLT 
( BF 
(KTS
(HLT 

i CBF 
(KTS

-C ontr*
11 90 p m

Ropniir lé 
- Xria&m 
-Dom \é w «

11.1* p m
• Cmtéd Nations 

11 30 p m 
Muxiqué Jêgèré 

-Orch. dé dan** 
-Alhum I^af 

13 00 am 
Fin dé* émissions 
Fin dé* êmi**io«» 
Station Closing

comparfiuef

SANTE 
DU BON VIN

Concours de casting a

L'exportation de

Elevage du poney 
en Angleterre

A l’exception du Shetland, le* po­
neys eleves cn Angleterre dérivent en 
bonne partie de l'Arabe et du pur- 
sang. L'eleveur dc poneys vise à la 
compicssion. c'est-à dire qu'il cherche 
à obtenir les plus utiles qualité* dans 
le moindre volume. I c poney 
doit non seulement être un 
de petite taille mais posséder les ca 
racteristiques du véritable poney, no­
tamment unc tête petite, des épaule* 
bien formées, un mouvement harmo 
nieux et vigoureux. les diverses ra 
vi's ont de 14 mains (56 pouces! cn une réception au club Croquet dc 
descendant jusqu'à 8 mains H2 pou- la ( anadian l elanesc. 
ces). On a connu des Shetlands qui 
n'avaient que 6.2 mains (26 pouces).

DRUMMONDVI1 I E (DNO 
Une trentaine de visiteurs de Mont 
real et Quebec sont attendus à 
Drummonds ille, dimanche le pre 
micr octobre, comme mvitéx et par 
ticipants a un concours de casting 

parfait orSan,vC Par ,,n groupement local 
u | ! Association des Pêcheurs Sportifs cheval ... i *. i•:t C hasseurs du St f rançots.

f es concours tenus à la plage 
< clanese. debutciont à une heure. 
I es épieuves sc termineront par la 
distribution des prix «et trophées et

contrat de pulpe dc hoi*. de la Po 
logne. equivalent à 20.000 tonne' 
de papier-journal. I a compagnie 
disait TV a appris par câble que la 
validité du contrat avait été annu 
lee. Un porte parole dc l'ambass,

vlonaise disait mercredi qu’il Ôn prévoit un rendement de 33 6 Ecosse dc la fin du 18e siècle à laJe p«
peut bien v avoir un obstacle tech 
nique entre- l'exportateur polona 
c* l’importateur anglais.

(ali# • m»n
un r*r» 

nu* •r>\)
Imnaplx 

P *-«»n1é 
fwi*11 '-•n» 

rtr«1ré pour 
rérépuon*. ronféren

fli' nr» nui'!
Hn*it

HOTEL
NEW SHERBROOKE

boisseaux et à 
^ boisseaux en

m rendement 
I94M

boisseaux a 1 acre, comparativement fin du 19e. I a commande a trait
une movenne décennale de ’0 deux pieces de tartan "semblable a

le cc que j ai obtenu en juillet pour ex 
pedilion en Amérique”.

lit pommer de terre. On signale f ctte icttic fait partie dune col- 
une bonne récolte de pommes dr lection de plus dc 30.000 «'biets ;ip
tenc. bien que la brunissure sou partenant a k|. J. Iclfer de Dunhat.
pparuc dan* la plupart des rc d «hi est tire tout I étalage de l expo 

i pions On prévoit maintenant q t .sinon.
Te rendement Kvmbiné par acre Us |>CN gr.,VUMV ,llustrant la tenais 
. iccoltes hâtives ou principales d * v^nce de la vogug du tartan, quand 
■p se la movenne. I a brunissu’C (lforge l\ tendit visite a la ( api
{pourrait modifier les prévisions suh tR,e cn ]Hr reNÇ|fnf Im Mv|c fiam

bovant qui avait la faveur de sir VVil 
I a bettetave à sucre piomct une ham (. urti.s, lord maire de I ('ndrcs.

Sonne tccoltc, bien qu’on sign.de comprenant pantalon de tartan et
le jaune de virus en quelques r; i “sponan" ou bourse en peau brute, 
gior.s On s attend à un rendement | exposition est conçue de façon
mi pci ieur à la moyenne. à mettre cn regard le stvlc du cos

a fenaison a été bien lente et «unie des Highlanders et de» tartans 
plusieurs régions montagneus*s. portes avant la bataille de ( tillodcu 
n est pas tciminée On . signale après 1782. alors que fut abrogée 

les rendements satisfaisants ma v la prescription du costume des High 
à l’exception des m«vis*on* hâtixi* lands.
«lui ont bénéficié de conditions pi v (Bureau d'Inftumation
TavoraMfs, le retard de la récolté du Royaume ( ni).

Dans un tournoi tenu récemment 
a Montréal, les jeunes drummonJ 

l e pied sûr. l'intelligence et la villois ont remporté tous les pr. 
douceur” du Shetland en font la "l'crs prix I eurs aines ont égale 

monture idéale pour les enfants. I e m^nt fait bonne figure.
Highland est le ponev le plus gi«>s j concurrents de Drummond 
et le plus fort qu’on trouve en Mi|e étaient alors MM Andre Par 
Grande Bretagne Elevé et entraîne en 4uasident de V Sssrviation de Drum 
vue de pistes rudes en pavs de mon mondville. ( onrad Dore, Harrv 
tagnes et de bruyères, il n'a pas son Holland. H French. BobbV French, 
ocal quant a ce qui est de la rohus (Mrv \,Col. Russel French. Cîeorg; 
tc>se et de l'endurance, le poney Risadlv. Bobby Perry, et Eric Vie 
Gallois a les caractères du Highland. William.
bien qu'tl soit peut être plus léger et --------------------------------------------------
plus rapide. I es poneys de Dartmoor.
Exmoor et de New Forest ainsi que 
les ponevs à long poil de Cumberland 
sont des races anglaises indigènes que 
la nature a adaptées quant à la char-J 
pente et au caractère, à leurs régions 
tic landes et de montagnes.

Un ponev élevé pour le jeu de polo 
doit avoir îles épaules puissante*, un 
poitrail fort et un quartier d'arrière 
musculeux. Il doit porter, à toute 
vitesse, de* poids semblable* a ceux 
que portent d’habitude 3r* chevaux 
de cha**e b>en plus gros. On a utilisé 
toute* le* races de ponevs anglais pour 
créer le ponev de polo, lequel doit j 
mesurer de 14 main* 1*6 pouce*) à 
14.2 mains.

(Bulletin d’information
du Royaume Uni)

le* souris *e cherchent un abri pour 
l’hiver.

Des bouteille.* de lait inutilisées, 
de* boite* de conserves de 24 onces

Montres réparées
EN 5 JOURS

CARON & FILS ENR.
30 ans d'expericnce 

VI on tre*: (T ma • lasannet • Fremei 
Admirai

Diamant» - Plume* Watermas 
Nrm» tendons a credit 

2 magasin»
2**a est. nie King — fél.: V1449 
154 sud. nié Rrhedrrr. Irl 2-9)92

The Fyr-Fyter
Co.

mvVTOV OHIO)

Vfanufartiirifr* d'eqiupement pour 
combattre le* incendies

OFFRE
t toz entreprises ou per*on- 
np? responsables la distribu­
tion de ses appareils.

(Demandes de renseignement* 
Pienseniiesl

Ecrire à

432 OUEST RUE ONTARIO 
MONTREAL

ECOLE de CHANT

le nombre dc logements corn] 
men*, és par itcs paitieulier* avec, 
l'aide du gouvernement, auameni i 
de 18 p MM), soit «le 3,4(¥) au prr 
mier trimestre de 19<9. à t.000 siij 
cours de la même période de 19*0 '

: U':CIUIi!U DJ SOUUt! TRES VITE 
HUI K Till ««IKS II CIITUI 
KVMlâlt Di II i «iluiiusis mwcn J

MA/NTiNAN7- J 
JC C0HSTAT e •?
tAWriKHCi ^

CSC Mt'l ttlISKItt ] \ oj 
II* rt15- 'X

PROFESSEUR
LUCIA DUQUET-FORTIN

Flese de Mme Pauline Ovmalda et de Marie-1 here** Paqule

DERNIER JOUR DTNSCRIPTtON

LUNDI, LE 2 OCTOBRE
Or 2.00 hres à 5.00 Hre* p.m.

Au studio (salon) situé à

BZ^rue Court, Sherbrooko
* Lsçons particulières

* Technique de la respiration 
* Exercices * Vocalises

* Prononciation • Auditions publiques 
* Maîtrise de soi 
* Préparation: radio et concert 
• Interprétation des pièces françaises, 

anglaises, italiennes et allemandes 
fn collaboration avec M Paille Nimoneau. a-. ompagnatricc altitreg, 

Due le* elcve* du Mont-Notre-Dame s'inscrivent.
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WION —
.— Merci tout d abord fM'Hir 

\f>s queiquea moi» de confiance 
oui font ioujoum plaiair, cro- 
yei-k bien '

1 a robe blanche et longue 
comme loilette de mariage ** 
porte a l’annee mao elle exige 
que le marie xo»t \étu de fa«*on 
approprié, c'cai à dire jaquet­
te noire, haut de forme, pania- 
lom gns et la mariée qtn porte 
la toilette blanche e»t generale 
ment entotiree d un »onege. 
Tout cela cause des frais.

St vou* nave/ pas un gros 
montant a disposer, pourquoi 
ne pas vous marier en costume, 
tel que vous le suggéré/ a la 
fin de votre lettre et si vous 
avez un manteau de fourrure, 
comme vous semblez le faire 
entendre, votre toilette de vos a 
ge est egalement composer I a 
robe blanche n'esj guère prati 
que puisqu elle ne sert qu une 
fois Fcrivez moi de nouveau 
si vous cro>e/ que je puisse 
vous aider.

\ Nf LECTRICE —
— Cne autre des lectrices 

du courrier me soumet une 
lettre qui vous concerne pres­
que vous demandiez une recette

de sauce au celen Je transcris 
donc cette lettre au complet et 
en remercie I F< î R K F ASSI- 
Dl f . V oki sa lettre

Per mette/-moi de v ous trans- 
meure avec la présente, une re­
cette où il entre un peu plus de 
celen que dans celle publier et 
demander pai votre correspon­
dante. I *brr a vous de la met­
tre en page ou la jeter au ran­
cart.

Ft c’est signe I M ASSl- 
Dl F A VOI Rf C OI RRIFR

4 ia»ses de concombres fine­
ment haches :

4 tasses de celen coupe très
fin ;

M maat vei i c
blanc
tasse vinaigre
sucre .
tasse
tasse

oignon»
piments

the de

a the poivre 

tasse de

haches . V*
doua ;

AVIS

Le docteur

EMILE BRUNEAU
pr;e sa clientèle de noter que 
son nouvçcri numéro de tele­
phone à domicile <-«•;

2-2246
On pourra appeler à ce nu­
méro pour les appels en de­
hors des heures de bureau et 
la nuit.

poivre rouge.
Mélanger con. ombre, celen 

et vel Attacher les ejgices dans 
un sac et laisser dans la sau­
mure toute la nuit. I e lende- 
m.tin, rincer plusieurs fois a 
l’eau tiède. Ajouter lex autres 
ingrédients Fmbouteille/ sans 
faire cuire dan» des pots >te- 
re'ises Ferme/ hermenquemenu 
C'est très bon î

MARINE

LOS DR F S tPC) — les mè­
res de I ondres dont les fils sol 
dat». marins et aviateurs ont etc 
tues au cours de fa derniert 
guerre, ont présente un livre 
du souvenir", a la ville de I on­
dres au cours d’une ceremonie a 
la bibliothèque publique. I e vo­
lume seia expose dans I audito­
rium principal de la h.hliofhe- 
que Plus de 100 des 4M me es 
de 1 ondres qui t»nt perdu leurs 
fils assistaient a la ceremonie. 
Mme V H Jacob-, de Toronto, 
présidente nationale de la 'sil­
ver l ross Women of ( anada”, 
a qualifie le livre de ‘travail de 
devotion et d'amour par le» me­
res de ceux dont les noms appa­
raissent dans ses page.s".

—-o -

HUIT - dans - DIX
SOUfTBENT DE MAUX D'ESTOMAC

AND AL
CTST LE REMEDE DONT II S ONT BESOIN'

ANDAL LABORATORIES LIMITED QUE.

Au petit bonheur
Ai vous vnvage/ « la cam 

pagne de ce temps-ei. vous v 
vos e/ les hommes occupes a 
deux choses, son a chasser, soit 
a arracher les pommes de terre. 
Ce sont, disons !e mut de suite, 
deux sports” assez differents. 
Il v a du plaisir a revenir à 
la ma<»on avec du gibier si 
peut son il. mais arracher des 
palates, c est pas mal interes 
sont, sym jt «i les tubercules 
som d’une belle venue.

C’est dans le chaudron que 
la qualité de la pomme de ter­
re se fait connaître et une bon­
ne pomme de terre cuite vue 
est farineuse. Mon voivin. qui 
est mon conseiller technique 
pretend que mes pommes de 
terre sont belles parce qu elles 
ont eie semees dans la ‘couen­
ne." Tout (eia est bien prosaï­
que. me direz-vous, mais pour 
qui aime la vie des champs, il 
n v a nen de trop prosaïque et 
puis, une belle récolté de pata­
tes. c e«t quelque chose d envia­
ble.

I a recolle des pommes de 
terre a d’ailleurs inspire bien 
des jolis tableaux Millet, et 
plus près de nous, Horatio Wal­
ker. ont peint le paysan grat­
tant le sillon de sa pioche pour 
en extraire le piecicux tubercu­
le

C est le soleil qui en fait une 
drôle de m ne de ce temps-ci ' 
Il éclairé comme si on lui avait 
fiche dedans une ampoule de 
neon et cela lui donne ainsi qu'a 
la campagne, un aspect assez 
triste. I es nuages eux aussi 
sont tristes le soir, ils traînent 
dans les baisseurs presqu au ras 
du sol et la lune porte egale­
ment une toilette vaporeuse 
couleur orange brûlee très pâ­
le

F'perons que toute cette gri­
saille se dissipera bientôt, sans 
quoi, l’été des sauvages nous ar­
rivera et il ne restera plus une 
cigale vivante pour en chanter 
la beauté î

M ARIHE

HALIFAX f“ Li Soc
fé des femme» missionnaires, de 
l'église presbytérienne, (division 
de l’est J a réussi une souscrip­
tion de plus de $M 000 pour une 
residence et l’oeuvre des mis­
sions étrangères, au cours de 
1949 Ce résultat a ete annoncé 
au cours de la presentation du 
rapport a rassemblée annuelle 
tenue le 27 .septembre. Mme 
fieorge I Mickay. de New 
Glasgow, tresonere. a présenté 
le rappor». Soixante neuf mem­
bres des trois provinces mariti­
mes se sont enregistrées pour la 
session d ouverture, sous la pré­
sidence de Mme Alex MacDo­
nald. pre-sidente, de Glace Bav, 
Il n’y avait aucune déléguée de 
Terre Neuve, ni des Bermudes.

LITS HOLLYWOOD 
OU "PRINCESS"

r-p* pjpcrb# nrni • f»U# irt*# nui «• 
i»n»B hi*n à n impor# nu#l plan a# 
f>orati{ r«»nv#nan» % n
*u«U* '■hamHr* a .-nu'h^r moderne

SPECIAL !
•lobe **** 4* lit ** •v*' *r » *ram
ma'rta» a r»s»f»rt» a# a •» *

nui durera tnute la n# Tau 
i«a ies rtimnn inn»

S69.75
Noua rpnrfon* tpotca !•» fam#u*pa li- 

fné» SIMMONS rampr^nan»

• SLEEPWAY
• SLUMBER KING
• DEEPSLEEP
• BEAUTYREST

rONSIHl ( MOV 
ENTIEREMENT \ RESSORT!

DIVAN de STUDIO a 3 UTILITES
I N Dix \N (’ONEOR I SRI f Ql I PE I I I SC II EME N r I I RE 
i ON ' ERU I N IN (.RXM> I 11 DOI RI E CM I n du \ 
I MS JI ME SI \ I » REPONSE IDEALE Al PRORI EME DK 
PI I SOI RS PF MTS EOT ERS.

ETONNANTES
NOUVELLES

COUVERTURES
Xt»ra\«n‘i pft#** -n rtâiH »ra« —rv 
btahl» ft l illnUra ion l n iftvan <!• 
quai1 e a un irp* ha* prix.

MOBILIER 3 MORC. 
EN ERABLE

t'n divan d» «t\1# davenport a 
grand cornpar*im»at pour la lit» 
D«*u* tranrt*% rhara* dana un 
• rabl« rouga

VOTRE CREDIT 
EST BON 1

NOI S SOI S |N\ (TONS 
A Ol ' RIR I N

compte; chez noi s:
I « pins important magasin de menhirs a SherbroolkB

tn v-

Mme Guv Lacharile dont le mariage a efe edehre retemment en 
re*!*:se Immaculer-Conceptimi. de Sherbrooke. Mme I acharlle. (Mo­
nique Daiglei est la fille de M. eî Mat J B. Daigle. (Photo par Searsj

/><•/ / icrnirn!»

Mlle C cc.le Beaulieu, de la 
rue Murrav. visj ? actuellement 
son frere. M l’abbé \ allier Beau- 
lieu. a Varbuck, Manitoba.

Parmi le» personne» qui av'isie- 
ront n i concert conjoint de Serge 
Ciarant et Su/anne Gagnon, mar- 
Madelc ne \c.lieux, Mme J A. 
dt prochain, on mentionne MU’, 
l.emicux. Mlle Carmen Gauthier, 
Mâ'e Marc:l 1 afontaine. Mlle 
( ecu’e \ c;lieu . M ( lande De 
jardins ci Mlle Marie Antoine 
Dupuis.

Vf. et Mme Giudreau. de 
Worcester. Mass.. M et Aime 
Armand Maii:n, de < .mbiidge. 
Mass.. Mme Thomas B.eloin. de 
Bccchcr I . Ni. M et Mme 
Aurèlc Robidoux. de Montreal. 
Mme Imchla Maicoux. et M et 
Mme Fmilc Vf i^coux. de I aw- 
rence. Mavs M et vime F.
C harron, tic Montréal. M et Ai­
me Stanislas Morin, de Qué­
bec. M. et Mme G Breault. de 
Gro\e*on. N H étaient a < oa- 
ticook. recemmeni et ont assisté 
au ba iquet offert en l'hon

neur de Vf et Mme J \ Breault, 
a l’occasion de leurs noces d or.

M Bill ( harlebois, de Sher- 
brooke. e»t au nombre «les invites 
au mariage Ciobeil I efranyoïs. cé­
lébré a Montreal, ce matin.

Mme Rita A ( aron* «le Mont­
real. professeur de beauté, dip’ô- 
mee de I Institut «le Beaulé de 
I lance, et directrice pour le 
( anada d'une ccole de maquilla­
ge de New 'toik. qui sera la com­
mentatrice à la revue de modes 
qui sera preventec par les Files 
d Isabelle, le 5 octobre, eiait ue 
pavage a Sherbrooke l'inv.tce «Je 
Allie lherese Biron et de Mme 
Aime Morin.

MaririfP

PAIRCiN Pour les
failles 12. 14. lb. 1 R, 20. î* tr, 
40 et 42 Métrage pour taille 
IR 4 » verges de tissu de 

Les explications sont en fran­
çais.

- Ecrive* lisiblement vos nom 
« ad'ex«-e rtimero, taille et date 
de pi blicauon du nairon dén r?. 
Incluez .30 pour chaque patron 
commande et enfin adressez eu 
"Scrv.ce «le» Patrons’. 1 a Tnbu- 
*r Sherbrooke.

MA
E

Az-V^iH

U"
■Irt'ê ta

__ J/ -af* n* i»*a V a
f V i*""r / A

____  AAL’
N ÎT- **

s rnnrqnni Mrmtr
Him à
m Ml **«i aa’H »Mialft
la iMMiffSta» muafpp amtp |»
*« m» 4M «aaiA-r «ppSa
rua *» m Ma 44 •irar •

fiobeil I efrancois
Ce matin a 10 heures en 

l’église St Alphon e d’Vouviüe. 
à Vfont cal. Ir R P Jeannotte. a 
bem le mariage de Mlle Isa­
belle 1 efrançois. fille de M et 
Mme Ieai)-Charte$ Lefrançois de 
Montréal, à M Marcel Gôbeil, 
fils de M et Mme A’hert Gobcil, 
de Sherbrooke.

M I efrançon accompagnait sa 
fille et M fiobeil c’ait le té­
moin de son fils

\ Tissue de la cérémonie un 
dîner fut servi au Press ( lub, a 
Montréal.

Paimi le* invites on remar­
quait. M. Bill C. rlebois, de 
Snerbrooke. M et Mme ( «anrad 
Ciregoire, autrefois de Sherbroo­
ke. ainsi que le» membres de la 
famille de M Gohed. de SKer s.o- 
ke

/.ipuo dp In Jpun^Mts 

to mi ni np

la ligue de la Jeune ve Fé­
minine reprendra se» activités de 
’a saison, mercredi soir, 11 octo­
bre. par un soupe' buffet qui »cra 
»crvi a Rockcliffe, rue Quebec, 
de 6 à K heures.

(,pn Ip Mar-il'*ri C Flnnr^pns *

1 e Cercle Marguerite* Bour-
• - «

lundi soir 2 octobre, a Rb. 15 a 
la residence de Mlle Aline Rons 
seau. 49. rue Brooks ( ordiale 
invitation aux personne» intéres­
sées a faire partie du cercle de 
se rendre a cette premiere re­
union.

CrrrIp dru Fprniiprrê

T’assemblée mensuelle «lu C er­
clé des Fermières «le Sherbrooke 
aura lieu mardi soir prochain, a 
R heures en la salle de» Syndicats, 
rue Gordon Au cours de l’assem- 
rice on procédera a l’élection an­
nuelle I es membres qui désrent 
faire partie de la < rou Bleu, 
devront être présents à la réu­
nion.

Fillm d'InnhrUp.

Mme Aimé Morm. du Cercle 
des Filles d’Isabelle, organisatri­
ce de la revue de modes qui sera 
presentee a la salle de» ( he- 
valters de Colomb, le ^ octo­
bre prochain en matinée et en 
s«ùrce. au profit d’une bourse 
pour un etudiant an Grand Sé­
minaire. fait part qu’un gr rd 
nombre de prix de presence of 
ferts par le» marchands lorsu*. 
seront tirés au sori. f,.rm. ces 
prix on mentionne un costume, 
une robe, une jupe, une blouse, 
un gilet, un chapeau, un sac a 
main, un foulard, de la lingerie, 
des bas. des bijoux, des parfum, 
et plusieurs autres | es noms 
des donnateur.x seront lors de la 
revue.

• f r f fin 4. « .-m*! »
fy ^ f i» 4f4« n
./ n »• N t«r«»nt»r

î ’ enflait y »«4ih :

[<•. f

/A

x
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? 
n 
S 
O
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Val-Racine
Tes institutrices de \.»IR.«cme se 

ont fait un devoir d’assister a h 
conference de MM le inspe. »eiir» 
d’écoles à lac Még.-ntu On v rr 
marquait Miles Françoise Grem»'. 
Marie lherese Rmsclair Dolores fur 
cotte et Mmes Hervé Tmcoîfe ef Ht 
laire Fontaine.

.—{V -
Plusieurs de nos jeunes «ont re 

tournes aux etude» cet automne; on 
remarque Vf Iles Hélène Turcotte, à 
l’Fcolc Normale de Beaucevilîe. M' 
nanne 1 urcotte et Madeleine Breault. 
a I Fcolf Normale Marguerite Bour 
gems. Roger I ahne. au «emmaire S»
( halles, à Sherbrooke, et Real 
Rira' Il et Normand Roy. au college 
des PP de MartanhiM. à Sherbrooke 
^ to'/x. nous aoubatton» he:»ip de 

succès !

GISLANPHOTOGRAPHE 
(Bernadette Lanqis)
15C A ouest, rue King 
TELEPHONE 2-3101

hethaiti.* r jimeea a .« Vitu Notrv-
I>«me du A«lnt Sarremen

Du 7 au » octoar» ralraiie pour la 
J I r r prrthea par la tl Per# Gaudin. 
«»ui(e I. entre* »e fara a 3 heure» de 

J'apree midi
Du 10 au 13 «w-t letrau# pour I ICE» 

pierhee par le R Per# Gaudin, .leaut'* 
Pu 11 au î« oct . pou.- le» ouvrier#* 

de Masoc pr ■ p«i M l ahhe Lara- 
mee de Moniieel

Pu P» au nr «h i . retrait# pour d«mee 
d# < oaiTonk par '• Per» furltn ’eruii» 

Pu 3«i au 32 «r» . retraite d'Onaniation 
four jeun#* fill#*, par '• l‘#ic Paviau 
dnminuatn

Du 2.1 au 2ti pour dem«c, pr#< hée par 
Mgr l.ebleni- Ia?» Tertiaire» aoni apeoal# 
ment tnvttae»

Pu 27 au 20. retrait# pnjr la LT» C F 
Prière de donner aon nom a i’avalie# e» 

d'avertir •« on e*i emnéihe# de venir, 
afin qu# ia plara puteee cire offer»# ft 
une autre VILLA NOTH F PAME PC ST 
SACREMENT. 114. Puffenn T#l 2 0fi3d

«.RANPF parti# de carte-, au prnft» da 
( oeuvre du Pam dee P#*#» Franeiaram*. 
stall# de l'egliae Immaratè# ( onreptinn. 
rue 1 .a r orque mardi 1 rctoh»#. 2n (S 
apree midi et Bh 13 !• »«lr 11.** I

Resolutions 
votées par 
des femmes

HA! IFAX. (PC ) — l a So- 
cierc des femmes m«siionnjjjitc«, 
(division de Icsn de Icglise 
presby tenenne. actuellement en 
c«vngrès. s'est ouvertement oppo­
sée a l’envoi d'un représentant 
canadien au Vatican

1 es congressistes ont egale­
ment adopte la resolution que le 
terme “Dominion of Canada’, 
voit conservé, et «e sont élevés 
o^ntre 1 habitude de considérer 
me breuvages.

Mme I o. ne Féasdalc. de Dar- 
mouth, F F. a etc due prési­
dente a l’issue de la scs».on. I es 
autres membres du comité sont: 
Mme Harry Strickland, de Syd­
ney Mines. Mme Alex Macdo­
nald. de G!a\c Bay; Mme D. R. 
Maclean, de New Glasgow ; M- 

me George McNeish. de Pi'rt le­
nt n N.-B et Mme R ! .
de ( harlottctown. toutes vice- 
présidentes; Mme George J. 
Mackay. de New Glasgow, tre­
sonere. Mme J. J. Matheson. «le 
VV cstvillé. sccrctaire-arLiv i»te; 
vimr F. H. VfacNeil, de New 

Glasgow, secretaire correspon­
dante. Mme ( harlcs David. New 
Glasgow, assistante trésonere; 
Mme William ( lark. Frédéric- 
ton. secrétaire des missions e- 
trangerc». Mme J A Tucker, 
de New Glasgow, secrétaire «les 
m «'ions canadiennes; Mme T.
H. MacNctl. secretaire des mis­
sion; pour les jeunes. Mme C A. 
Foote, «le Haddcck. secretaire du 
travail féminin: Mme I H R. So 
mers, de Charlottetown, secré­
taire du comité d'cducation et de 
littérature; Mme J. Mabel Ban- 
nerman. de Hampton. N. B , 
rédactrice de la revue ‘ Vfessa- 
pc ’.

VAI RACINE. '?»( coum*tl _ 
VIIk Erantoiw Cirmifr. imhiufric# 
à l ecole No 4 d* V»l R»cin*. a r»ç i 
un* gtalificalion d* $20 par |»n. 
1 rntrçm.v* de I inspecteur I 4 R.,,
ion Nm «inceres féhcilatmna.

J.-H. IEVEILLE
OPTOMiraisri 

|aem#n •* i# vu*

14 A Dor*. ru# W#Uin«fon
Tél Mill Sherbrooke

DrJ.-P. PORTIER
a a i- m e. e.

M.l.d... <«• ».u« «M .r.lIlM 
de n»l .* d. tl «e.9d 

Ivemen 0* '• vu# 
Imweiüi# Cen1in#n»*l — T#li 17111 

fth#rbr#«ke. Ou#
Meure* 4* ftureftu; 4* 7 A 4 h. p m 

et d# 7 à • h # m

Dr G.-L. LÀROUCHE
dei hôpitaux ne Pau

et de Bo>îon V
Medecine in’f'no f?

et
MAL ADIFS DU tOFCR 

Bureau — It‘1.: 3-3673 
Resideflce: Tel.: 2-921S 

44. rue Brooks Sherbrooke

PATRONS P-25KX et P 20lf»
! e premier, P 2^RR pour les 
taille» 2. 4. h, R et M> Métrage 
pour taille 4 2'* verges de n«-
tu G pour la robe, ei 'r en plus 
pour la culotte dont le patron est 
inclus. I e second. P 2016 pour 
tailles 2, 4. 6. R Métrage pour 
taille 4: l's verge de tissu de 
35”. et verge de tissu con­
trastant.

( brique patron «e vend .sépa­
rément et les explications sont en 
français.

— Lcnvcx lisiblement vo* nom 
et aarex.se: numéro, taiüe et da’« 
de publication du na’ron ués re. 
Incluez .30 pour coaque patron 
commande et enfin adressez au 
‘'Service des Patrons” la Tribti- 
ne Sherbrooke.

Dr Palrice GAUTHIER
'de* hApileu* de earit’'

|»éc *i.t • de» »•«/» •r#«U#fc 
net *♦ eorg*

|«*meh d* 1* vu#
§ur*au d* I h J9 A 4 hrti —

7 hreft A ! Ne»* » nv 
4 *ud ru* Wel' rvu#*

Tél au.-#«u J 1Î11 - t*t. J 1411

Dr OTTü BENGLE
OK IIIDDON IIS1L 

(Rrdresseincnl des dents)
R5 n«»rd. rue ^ellinglon. Ch llf 

Pour rendez-v nus,, Tél: 2-0444

G. DAIGNEAÜLT
Do« trur en oplometrie 

T \ AM» N DI l V \ I I 
Verre» de contact et veux artificiel! 

40a nord, rue M eilmgfnn 
l'el.: 3-l^Oft — Sherbrooke

~Dr GASTON mm~
••des ll«>pifaux de ParU" 

Medreine miernc 
Maladies «tu «neur 

Bureau: Tel.: 2-dOOfl 
DomirilM TéL

C« n idtatîons de 2 a 4 et de 
7a* heure» p.m. 

t, me fÀilIcvpia — Sherbruok#

RFC F PUONS DF

MARIAGES
une spécialité rh«K

OLIVIER
Chemin de M«intréal 

Noces - banquets • r#« epfions 
Salle a manger privée avec 

entree prisie
!#ur r#v*rveti#n* et *«timeti#n». 
♦ éléphenei A M Cherlev 7 7401

Dr NOEL BLAIS
•des hôpitaux de Paris* 

CHIRl RCJF C.TNFRAI R 

Ldifire Continental — 102 
Bureau: 2 è 4 heures 

7 à N heures p.m. 
Telephone: Bureaa 3-4303 

Residence 3-2067

i’.i|DI0Rel*NCER

R 
R 
R 
R 
R
R ouvert

PRESCRIPTIONS PHARMACIE R
--jPflL

m lî i: I ) N I N GI
Téléphoné 2-4773 — 2 ligne*

LIVRAISON RAPIDE R
25 r.ord. rut W cllinsttm Shcrbrook*

R
de 8 h. a.m. à 11 h. p.m.R

l PHARMACTFVS I K T N (IFS ô SOI RT SFR 5 1C F

Tous les 
Tours

PH0T00RXPH1E v#

1 « I.; 2 -4500H», rue Prei

LUNETTES' -

BÉLANGER
EXAMEN DE LA VUE

POUJl «ENDEI-VOUS

SIGNALEZ 4013
210 ou*»t. ru* Principal*

r MAGOG

APRÈS 10 ANS DE MALADIE
Je fus débarrassé de tous mes 

maux en une seule fois !
Av*c le*

REMEDES SAUVAGES “VITOMIC”
le »ui» heureux de rendre grm e a Dieu de m avoir fait triui- 

ver le» Remedes Sauvages “3 ITOMIC’” de

M. et Mme GREEN, M.H.
car âpre» 10 ans. vous entende/ bien, dix ans d# souffrances, 
le fus libéré de fous mes mmx avec un seul traitement d# (ta 
bons

REMEDES SAUVAGES “VITOMIC”
3 ous comprcne/ ma satisfaction, el |e ne peux passer cet hen- 
mix événement «ans le laisser savoir a ceux qui souffrent com­
me moi-même. T'ai amiffert de l’estomac, du foie et des re;ns, 
sans compter d’autres troubles moins graves qui se vont «au»es, 
d'un «eu! coup, avec les plus serieui qui me hadraienf depuis 
dix ans!

(aigne) Monsieur Urgel ThiBault
166! KM SI i -MAMl

TROIS-R!\ IF RF.S, P. Q.

te crois que ie fais mon devoir de vous dire ce que te vais des bons rrmedes de M. et Mme
Ci R F F N, M. H. Je n ai qu’a vous dire qu'ils mont rendu la santé «pie je n'f»p<rat« plus
retrouver.

Ce témoignage des plus eloquent», est publie par nous non pa» pour s'attirer de la gloire, 
mais pour laisser savoir a ceux qui souffrent toute l'importance des vertus renfermées dans
le» herbages; et puisque c'est le cas de le dire, dans nos bons RF.MF DF^S s\( \ S
-VllOMIC* qui sont au service de tous.

3 eue/ nous voir avec confiance vous fous qui souffrez, et vou§ serez assures de notre entief 
dévouement à comprendre vos besoins.

PROCHAINE VISITE A SHERBROOKE
DE

M. et Mme GREEN, M.H. MARDI, 10 OCX.
Bureau 2 heure» a 8 heure* p.m.

ATTENTION DRUMMONDVIllE !
.Nom «*rnm • I»’. RI E IIVDSVV. ME K( RI 1)1 

Il IM'T., itt 2 hr*, p.m. a » iirc. p.m.

à 112 ouent. rue King

ATTENTION THEÎFORD-MINES !
Nom ,*rom à 2*5, Some VV I M E. SI-SOH, 
d* 2 hrcs p.m. * « hrr» p.m. SAMEDI, U OCI

VENEZ EN TOUTE CONFIANCE



LA TAItUNI. IMIAIIOOKI lAMIOt. M ilPTIMAII KM

Mme Ko^er Hoy (Iriinvoise I «ihrosvei dont le niariaue ■ été ri trhré 
récemmenl en l'eglise St-Jean-Bap4lsie. de Sherbrooke. Mme Koy est 
U fille de M. et Mme C;eorges I abroge. M. Roy est le flU de M. et 
Mme \nui let Roy, (Photo Prima, par l>«Hit et)

«
■:U ■ f ■■

kmm

M. et Mme Clement (treniet (Clémence Patry I de Weedon, dont le 
mariage a été célèbre récemment. .Mme (irenier est la fille de M. et 
Mme Raoul Patn, de Weedon, et M. («renier, le fils de !V». Armand 
Grenier, décédé, et de Mme («renier.

>

M. et Mme (ieorces Gilbert. (Tberese Fortin) dont le mariage a été 
célébré récemment en la paroisse Ste-f «mille de Sherbrooke. M. Gil­

bert est le fils de M. et Mme F.iifiene (iilbert. de Sherbrooke, et Mme 
Gilbert, la fille de M. et Mme Nadias Fortin, egalement de Sherbrooke.

(Photo Fregeati A Frère)

n»nii^f*nintwiifwiirwnwiimmir,; ; ■"

i Récents Mariages
^mmmmummwmm mm mm u mm ■ £rsr£vmrœi

M et Mme Picrrr Beanrc-^ard. (Celine Palartfy) dont le manage a été 
célébré récemment cri la paroisse St-Damase. Mme Bcuuregard est 
la fille de M et Mme f mile Palaidi. dr St-I>ama«c. et NI. Beauregard 
e*f le fils dr M. rf Mme Joseph Beauregard, de St M\a« inthe.

(Photo Fregean A trer*)

Cloutier • Airoldi

RK H MONO, t Par courrier)
En I rglise Sie l amilie de 

Kichrm^nd. a été bénit récem­
ment le manage de Mlle Ger­
maine Airoldi, fille de M. et 
Mme Donat Airoldi. de Rich­
mond, à M. Robert Cloutier, 
d’Asbestos.

I église était décorée de roses, 
et les bancs des invités marques 
de fleurs et d un noeud de ru­
ban. Pendant la messe un pro­
gramme de chants a etc exécu­
té par M. Patrick Lalonde. M. 
Olier Lacerte et M. Paul-Y'von 
Leclerc. M. Fracs! Cogan pla­
çait les invites.

I.a mariée portait une elegan­
te robe de satin broché dont la 
jupe formait légère traîne; un 
voile pique de muguets retenu 
par un diadème de perles, un 
collier de perles, et tenait un 
bouquet compose de roses Ame­
rican Beauty.

M. Airoldi accompagnait sa 
fille et M. Cloutier était le té­
moin de son fils.

Mlle Marie Pa rle Viger. bou­
quetière, portait une robe de 
tulle rose, et tenait un bouquet 
de roses jaunes, roses et blan­
ches.

M. et Mme ( loutier ont fait 
un voyage aux Etats-Unis. Pour 
voyager la mariée portait un 
costume gris perle, des accessoi­
res verts et un collier de pier­
res du Rhin, cadeau du marié.

Parmi les invités on remar­
quait: MM. et Mmes Joseph 
Cloutier, Donat Airoldi. Joseph 
Vigner, Patrick I alonde. de 
Richmond. Bertrand Cloutier, 
Florian Cloutier. Flie Maurice, 
Asbestos. Rolland Airoldi. Ma­
gog. MM. et Mlles Gérard Ai­
roldi, Gertrude Beauchesne. Dol­
lard Airoldi. I aurette Messier, 
Rémi Cloutier, Gerard Cloutier, 
M. Lambert. St-Adnen. Blan­
dine ( harpent'cr. Drummond- 
ville. Madeleine Airoldi. Donald 
Airoldi, Joseph Airoldi. Marie- 
Rose Airoldi. Robert Guillemet- 
te. MM. et Mmes ( amilie St- 
Pierre. Gérard Airoldi. F. Mas­
sé. Edgar Massé. Hilaire Bibeau, 
Achille St-Pierre, Emile Viens, 
Wilfrid Thcrrien. Donat I eme- 
lin. Gérard St-Pierre. Paul-Fmi- 
le St-Pierre. Jean Baptiste Fre- 
dette. Henri Airoldi. de Wind­
sor. Pierre Maurice. Armand Ai­
roldi. Arthur Maurice, Ovide 
I.ussier. St-Claude. Octave I a- 
hrecque. F. Gaudreau. Marie- 
Anne Gaudreau. Magog, Fouis 
Nadeau. Achille Maurice. Achille 
Maurice, fils. Mme Gérard Vi- 
gneault. M. Fuclide Maurice. 
Mlle Thérèse Maurice. Bertrand 
Nadeau. Bromptonullc. Lucien 
Plante. Adrien Lussier. R. I us­
sier, M. Peüerin. Moïse (lou­
tier. Asbestos. Alexandre Char- 
permer. Dfummondville, Ger­
main Marcotte, F. Blanchette, 
Armand Viger. Emile. Pierre et 
William Viger. Richmond. VI. 
et Mme W’illie Poirier, de Rich­
mond. MM. et Mlles C écile Ai­
roldi. Ica Viens, Herse Airoldi, 
Rita Corriveau. Eveline Viens. 
Georges et Richard Viens. René 
Côté, Windsor. Paul-Emile Mau­
rice, léonard Maurice, No*lla 
Maurice. Claire Maurice, Or i gè­
ne Gaudreau. Bertrand Roy, I co­
nard Marcotte, Fernande Beau- 
chemin. Carmen Proulx. Aline. 
Rita. Monique et Jacqueline 
Maurice. Willie Roux, Rich­
mond, Jacques. Marcel. Louise 
Viger, Richmond. Monique 1 a- 
londe

A leur retour de voyage, une 
soirée avait lieu en leur hon­
neur. Pour la réception, la ma­
riée portait une robe bleu pâle 
en organdi de nylon, piquée de 
noeuds de ruban rose.

En plus des invites ci-dessus 
mentionnes on remarquait: Mme 
Elise Airoldi, M. et Mme Mcdc- 
ric Airoldi. D. Airoldi. Mme 
Stella Lupien, M. et Mme Do­
nald Harnois. Mlle Pauline Ai­
roldi. Donald Séguin, Richard 
Airoldi. de Holyoke, Mass , M. 
et Mme Rosaire Airoldi. de Old 
Orchard.

M. et Mme ( loutier habitent 
maintenant a Asbestos.

•
Pilon • Jacques

ST-C AMII l F. (Par courrier)
— Samedi le 2 septembre, en 
1 église paroissiale, de St-Camil- 
Ic. a été célébré le mariage de 
Mlle Jeannine Jacques, fille de 
M. et Mme Eugene Jacques, a 
M. Adélard Pilon, fils de M. et 
Mme Eugene Pilon, d'Asbcstas,

La benediction nuptiale leur 
a ete donnée par M. l abbé Flo­
rent R heaume, vicaire de Wot- 
ton. L’église était decoree d* 
glaïeuls et de fleurs de la sai­
son. Pendant la messe. Je pro­
gramme de chants a ete execute 
par U chorale des Enfants de 
Marie.

Au début de la cérémonie, la 
mariée, accompagnée île Mlles 
Mane Berthe Pare, et Violette 
Lemelin, vêtue, de robes lon­
gues en dentelle blanche avec 
voile retenu pat un diadème de 
muguets, se rendit a l autcl de Ja 
Ste*vierge, pour la ceremonie 
de consecration.

Fa mariée au bras de son 
père, portait une elegante robe 
en satin blanc, rehaussée de 
dentelle de ( hantilly et de per­
les. dont la jupe formait longue 
trame, un voile de tulle iiltf- 
•ion retenu par un diademe île 
roses et de muguets. Son bou­
quet en forme de fer a cheval, 
se composait de roses Talisman 
et de gardénias, comme bijou, 
elle portait une magnifique par- 
rure en pierres du Rhin, cadeau 
du marié.

M. E.ugènc Pilon était le té­
moin de son fils.

Mlles Henriette Bouchard et 
Jeannine Ponton, demoiselles 
d'honneur, portaient de longues 
tones en taffetas bleu pâle et 
rose pâle. Cime Gcimaine Mm- 
se et Mme Ovila ( aron. damc.s 
d'honneur, portaient de lon­
gues robes en taffeta* tanne pà 
le et vert ml. Elles étaient coif­

fée* de diadèmes de fleurs d’o­
ranger et de muguets, et leurs 
bouquets de st)le colonial se 
composaient de pois de senteur 
et de rose.v

MM Robert Jacques et Odi­
lon Hachand étaient garçons 
d honneur.

Armande Jacques, cousine de 
la marice, était bouquetière. El­
le portait une longue robe de 
nylon blanc et tenait un bouquet 
colonial.

Mme Jacques mère de la ma­
riée. portait urve robe gn* ar­
gent, en crêpe faille, un cha­
peau de velours noir, des acces­
soires noirs et des oeillets blancs 
au corsage.

Mme Pilon mère du marié, 
portait une robe en crêpe b!eu 
marine, des accessoires noirs et 
des roses rotes au corsage.

MM. Henri Bouchard, il.Vs- 
cot-( orner et Germain Hinse, 
d Asbestos, plaçaient les invi­
té*.

M. et Mme Pilon font actuel­
lement un voyage en Gaspcsic. 
A son depart Mme Pilon portait 
un costume de gabardine gus, 
un chapeau de velours, des ac­
cessoires de teinte rousse et un 
bouquet de cordage composé 
d'orchidées.

A Tissue de la cérémonie, une 
réception eut lieu en Thôiel 
New Wellington a Sherbrooke, 
ou les salons étaient décorés de 
verdure et de fleurs de la sai­
son.

Parmi les invités on remar­
quait MM. et Mmes Eugène 
Jacques. Eugène Pilon. Germain 
Hinse, Asbestos, M Robert Jac­
ques, Mlle Henriette Bouchard, 
d Ascot ( orner, M. Aube. Mlle 
Pauline Jacques. Sherbrooke. M. 
Odilon Hachand. Mlle Jeannine 
Ponton. Bromptonville. M. Tol­
ies ( hampoux, Mlles Manc-Bcr- 
the Pare. Violette l emelin, ( ar- 
men Jacques. Magclla Barrière, 
Armand Jacques, Anna Jacques, 
Montréal. Mme Hormisdas Jac­
ques. Ascot-( orner, Mme Hor- 
misdas Bachand. Bromptonvillc, 
MM. et Mmes Henri Bouchard, 
Ernest Caron. Ovila Caron. Hen­
ri Jacques. Vf. Ovila Jacques, 
Mlle F. Clément, d Ascot ( or­
ner. M. Jacquc.s Bouchard. Mme 
Albert Barrière. Stoke. MM. et 
Mmes Pierre Perreault. St Vdol- 
phc. Romeo Bachand, Zenon 
Bachand. Sherbrooke. Armand 
Jacques. I aurcnce Godhout, Mi­
chel ( appy. Bridgeport. Conn., 
M. Maurice ( hampoux. Wotton, 
M et Mme I merilde Pilon. Wot­
ton. M. et Mme Raymond Bou­
tin, St-( amilie

•
Grenier • Palrv

W’FFDON. (Par courricO —- 
En l'église St-Janvier de Weedon, 
M. J'abbc Armand Morin, vi­
caire. a béni le mariage de Mlle 
Clémence Patry, à VL Clement 
Grenier.

M. Raoul Patry accompagnait 
sa fille et M. Flie-Ange Grenier 
était le témoin de *on frère.

La marice portait une ioIic 
toilette de satin blanc, garnie de 
tulle; elle tenait un livre d'heu­
res.

Aprè.s la cérémonie religieuse 
un banquet a été servi à la de­

meure de M et Mme Raoul Pa-
try.

M. et Mme Grenier ont fait 
un voyage a Rock Island. A son 
depart, Mme Grenier portait un 
costume beige, des accessoires 
verts. I es nouveaux epoux habi 
lent maintenant a Weedon.

Parmi les invités on remar­
quait MM. et Mmes Raoul Pa­
try Flie Ange Grenier, Beitrand 
Renc. Henn-I.ouis Dufault. An­
tonio Gosselin, Alphonse Richer, 
leur fille ( olettc. F Deschamps, 
Joseph Pairs, Joseph I abbe, 
( oniad Leblanc, René Bélislc, 
Monique. Real, Gabriel. Hu- 
guette et 1 i\c Bclisle. M. et 
Mme Geraid Pelchat, leur fils 
Jean Pierre. Mlle Gabnelle Pa­
ir). M. Jean Paul Deschamps, 
Géraldo, André et Su/annc Pa­
try. Jeanne Mance Deschamps. 
Albert et (icitrude I emclm. M. 
cf Mme Joseph 1 eblanc, M. et 
Mme Armand Fabbé. Y son. 
Richard et Jocelyne Fabbé. M. 
et Mme Marcel Leblanc, I>ems 
et Gilles Leblanc.

J ardif Picard

WFFDON. (Par courrier) — 
Samedi le 19 août a Weedon. a 
été bénit à 9 heures, le mariage 
de Mlle Cécile Picard, fille de 
M et Mme Edgar T ai dit.

I a bénédiction nuptiale leur 
a etc donnée par M. l'abbé Ar­
mand Morin, vicaire de la pa­
roisse.

M. Picard accompagnait sa 
fille et M. Tardif était le témoin 
de son fils.

la mariée portait une robe 
en satin blanc garnie de dentelle 
( hantilly, un voile demi long re­
tenu par un diademe de perles. 
Flic tenait un livre d heures.

Mlle Pauline Picard, dame 
d'honneur portait une robe de 
tulle jaune pâle, était coiffée 
d'une petite toque de fleurs et 
tenait un bouquet de style co­
lonial.

Jeannine Carneau, nièce de 
la mariée, était bouquetière ; 
elle portait une robe de tulle 
bleu pftle, avec pent diademe, 
et tenait un bouquet de roses.

Après la cérémonie religieuse 
une reception eut lieu à l'hôtel 
Normandie.

M et Mme Tardif ont visi­
té Ste Anne de Beaupré, Chi­
coutimi. Jonquières. A son de­
part. Mme Tardif portait un 
costume de gabardine rouge vin, 
des accessoires gn*. et une or­
chidée au corsage I es nou­
veaux manes habiteront a Wec- 
don.

Parmi les invités on remar­
quait M. l'abbé Armand Mo­
rin, M. I'abbe Lionel I i/ée. MM. 
cf Mmes Edgar Tardif, Edgar 
Tardif, jr. Adolphe Picarcl. Ro­
sario Boucher. Arthur Cliche, 
Mlle Pauline Picard. Vf Fcli- 
cien Poulin. Mlle Jeannine Car­
neau, MM et Mmes Alfred 
Turgeon, I eo Picard. Fernand 
Courchesnc, de Sherbrooke, Gas­
ton Delorme. Sherbrooke, Ge­
rard Massé. René Denis, lean 
Tardif. Mme Donat Tardif, et 
Pierrette Tardif. M. Gaétan Tar­
dif, M. et Mme Joseph Cliche,
M Fernand Cloutier, Mlle Thé­
rèse Tardif, M. Gilles Fou-

M. et Mme Falconio I ardif (Cécile Picard) dont le mariage a ete 
celchre récemment en l’rglise St-.lan*ier, de Weedon. Mme Tardif est 
la fille de VL et Mme Adolphe Picard, et M. Tardif, le fils de M. et 
Mme Edgar Tardif. •

m a

El %

M et Mme I ertiand I «pointe (Marthe Fontaine) dont le mariage a 
ete celehn le 2 srpf. mhre rn F église Me I amilie de Sherbrooke. 
Mme I apomfr rst la fille dr M et Mme Gédron Fontaine et M. la 
pointe, le fils de M. et .Mme Alexandre Lapointe.

bier. M Benoit Prévost. Mlle 
Noellt Picard. M. et Mmes Jo­
seph Hinse. M Roger Delorme, 
M John Hurke. Mlle Jeannine 
( loutier. Mlle Andrée Delorme, 
M. 't Mme Aldor l ou bier, M. 
Clermont Tardif. Mlle Pierrette 
Picard. Mlles Ginette Micheli 
ne. Mar»e ( lande, Josiane et 
Henriette Tardif, M. Germain 
Picard.

* * *

CMOS MAIHIFU BOIVTN
( OMPTON (Par courrier) ! e 

mariage de Mlle Mariette Boism, 
fille de M. et Mme Wilfrid Boi- 
vm, de Compton, a M. Marcel 
Mathieu, fils de Mme Mathieu 
de Sherbrooke a etc bénit récem­
ment en Tcglise St I bornas d'A­
quin de Compton, par M. Fabbé 
l.oiselle, , urc de la paroisse.

Pendant lamesse un progiani­
me de chants a etc execute par 
la chorale les jeunes tilles de la 
parois* accompagnée à l’orgue 
par Mme Alyre Gencst.

M. Hoivin accompagnait sa fil­
le et M. Mathieu était Je témoin 
de son frere.

I a mariée portait une robe 
de satin blanc dont l'ampleur de 
la jupe formait courte traîne, un 
voile de tulle illusion demi long 
orne de point d Alençon légère­
ment fronce sous un halo de 
fleurs d'oranger et un bouquet 
colonial de roses rouges.

Mme Boom, mere de la ma 
rice, portait une robe imprimée 
bleu sur fond blanc, et des acces- 
aoires bleus.

Mme Mathieu, mère du ma­
rie. portait une toilette bleue et 
des accessoires nous.

l a pente bouquetière portait 
une toilette de soie jaune pâle, 
avec capeline de même teinte.

A I issue de U cérémonie re­
ligieuse un diner fut servi à la 
salle Pariseau.

M. et Mme Mathieu ont fait 
un voyage en automobile a Otta­
wa. Pour voyager. Mme Mathieu 
portait un costume bleu et des 
accessoires gris, t es nouveaux 
maries habiteront à Sherbrooke.

Reloin- Fhéroux

EAST HEREFORD, (Par cour- 
rier) Jeudi le 14 septembre 
fut béni, en Tcglise St-Venant, 
de Paquettevilie. le mariage de 
Mile Jeannine lheroux, fille de 
M. Albert lheroux, a M. Ro­
ger Bclom, fils de M. cl Mme 
Emmanuel Beloin.

M. Théroux accompagnait sa 
fille et M Beloin était le témoin 
de son fils.

Mlle Claire Théroux, soeur 
de la marice, et Mlle Diana 
Marquis, étaient demoiselles 
d’honneur. M. Gerald Gcndron, 
et M. Gerard Beloin, frere du 
marie, étaient garçons d honneur.

1 a marice portait une ravis­
sante robe de satin bfanc ornée 
de pierres du Rhin; un voile 
surmonte d un diademe Son 
bouquet se composait d oeillets 
blancs et de roses.

1 es demoiselles d honneur, 
portaient des robes jaune et bleu.

Pendant la messe un program­
me de chants a ete execute par 
Mmes Fouis Beloin, Alfred 
Paquette et Rachel Marquis.

Apres la cérémonie religieuse 
une réception eut lieu en la salle 
Pariseau, a ( oaticook. ou un 
diner fut servi.

M. et Mme Beloin ont fait un 
voyage à Ste Anne de Beaupré
et Quebec. Pour voyager. Mme 
Héloin portait un costume gris 
de* accessoires bleu manne.

1 es nouveaux époux habitent 
maintenant à East-Hcreford.

Parmi les invités on remar­
quait: MM. et Mmes Albert Thé­
roux. Emmanuel Beloin. Mlles 
Glaire Théroux, Diana Théroux. 
MM Gerard Gcndron et Gerard 
Beloin, MM. et Mmes Leon. A- 
medee, I ouïs. Eugène, Arthur, 
Alcide. David. Freddy. Albert, 
Germain, Emile. Edouard. Léo, 
Josaphat et Eddy Beloin. de 
Sherbrooke. Gaston Lafond. Ed­
dy Bclom. Philippe Riendeau,
I eon Mongeau. Joseph Adam. 
Orner Adam. Philias Adam, de 
Berlin, N.-H . Stanislas Adam.

Exéva Fauteux, J.-Charle* Trem­
blay, Louis Adam. I ucien ( ar- 
bonneau, de ( oaticook Fdo «ard, 
Médér ii Hphcge Marquis, 
Fabien Thibeault, Lnc Robin 
son. Mlles Yvette et Thérèse 
Beloin. Jeanne Beloin. Rita Cha­
bot, 1 au/a, l ise et ( hantai Thé­
roux, MM ci Mmes!ndCboti 
roux, Ernest et Georges Bclom. 
Jean Nil et Gerald lheroux. Ma- 
jella lheroux, MM. et Mmes 
Abel Inkel. Gérard I amontagne. 
Lucien et Arthur Morin, Mme 
Norbert lheroux. MM et Mmes 
Fernand et Aldei lheroux, Isi­
dore Vaillancourt, t Inc Pelle 
tier. Adalbeit I emieux. Jos 
Faquin. Mando/a. Alain. Renc 
Montmigny, Alfred Paquette. F 
mond Crete. Alfred Fontaine. 
Philippe e( Noe Fontaine. Amc- 
dee St Germain. Alfred Benoit, 
Ernest Robidas. Hubert Roy, A- 
lex Marchessault, Armand Ro­
bidas. Stanislas Dupuis. Mme 
Moïse Dupuis. Mlles 1 ucillc. An­
na et I ma Fontaine. Irène Vail­
lancourt. Lucille Angèle et Sn- 
gctme langeau. Aline Alain. Flo­
rence Salois, Bertha et Fudivine 
Théroux. Hollande Belleville. 
Robidas. Herman. Gilbert. (Tau* 
MM. Emile Duranieau. Normand 
de et Robert Tanguay, Gérard 
Ducharmc. Maurice Belleville. 
Maurice Salois. i.aurian Alain, 
Robert Marquis.

Gcndron-lapcrlr
Fapcrlc-Gendron

SI-MAI O, (Par courrier) —- 
le 25 septembre. M. Tabbé J S. 
Tremblay, curé a hem le maria­
ge de Mlle Adèle Gendron. 
fille de M. et Mme Alfred Gen 
dron. a Vf. Léonard I aperlc, fils 
de M. cl Mme Lévis I apcrle. A 
la même cérémonie a ete bénit le 
mariage de Mlle Denise I apcrle, 
fille de M et Mme I evis La- 
perle. a M Raymond Gendron. 
fils de M. et Mme Alfred Gen­
dron.

Mlle Gendron. au bras de son 
pere. portait un costume bleu 
royal, des accessoires noirs et des 
gardenias roses au corsage.

Mlle I apcrle. accompagnée de 
M. Richard F.apcrle., portait un 
costume gris des accessoires noir* 
et des gardénias roses a l'épaule.

M. Lévis I aperlc et B. Gen­
dron servaient de témoins aux 
mariés.

I es nouveaux mariés font un 
voyage à Ste Anne de Beaupré, 
Trois Rivieres et Drummondvil-

Liquidation éminente 
de la firme de Butlin

NASSAT, Bahamas. (PO —■ 
le juge eu chef Oswald Bancroft i 
entendra une petition, le IR octobre 1 
pou T Jrt liquidation des propriétés de 
Billy Butlin. un ancien résidarÿ ca­
nadien. qui fonda un village touristi­
que ici. Ces propriétés sont criMces 
de dettes et le total des reclamations! 
depose* au dossier contre Butlin s’e ! 
lève a $l.b9A.800 la semaine der 
niere. les actionnair.es de la compa 
gme dont Bujlm est directeur, ont 
été avises que si on ne pouvait pré­
lever une somme ete $2.240.000 en 
deux semaine*, la compagnie serait 
mi*e en liquidation.
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m in:

DURE...

y
y» pauvre mère rte famille » rtevent elle une- tâche bien 

lourde. Le» entants 1s réclament. Les travaux quotidiens, sou- 
vent durs, exigent d'elle une force quelle ne trouve plus a cer­
tains moments. Pourtant, elle ne peut pas se soustraire et elle 
trame... languissante, malheureuse... Elle est d'humeur mo­
rose Toute la maison s'en ressent. Ah! Si j'avais de l'aide 
sécrie-t-elle! C'est vrai, mada-ie, mais c'est tellement difficile 
de nos jours... et même avec de l'aide, comment remonter
o‘îtiTr,%,ôèmK^'.ÇÜ1î.éi 11 vou* f,ut un Ionique. Les bonne. 
PILULES ROUGES sont spécialement recommandées aux 
lemmes dans votre cas.

Les bonnes PILULES ROUGES soulagent de la faiblesse, 
pâleur, manque d'appétit, fatigue ou autres symptômes dus a 
un manque de fer (hémoglobine) dans le sang.

Des centaines et des centaines de femmes qui leur ont fait 
confiance ont retrouvé leur énergie, leur force et leur appétit 
et ne cessent de vanter les bonnes PILULES ROUGES comme 
le meilleur tonique pour la femme.

Comment pouver-vous hésiter & commencer un traitement 
aux bonnes PILULES ROUGES dès aujourd’hui, devant tout 
le bien qu on en dit autour de vou* ?

Condor

S0< U boite ou 3 pour $1.35

PILULES ROUCES
Pour le» Femme» Pâle» et Faible»

Ci. Cbi".;,u, FRANCO Amène,in. Lté». 1566 ru. St-D.-m. Montré.!.

Condor

V___ J

Moutarde préparée

Condor
R0UDRIA5 FRERES
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Menzies veut bannir le 
communisme d'Australie

CRANBI RRA, . tReutcr) — te 
prem.w minutre Rohot Men/if» * 
nrévenie de nomeau au»ourdhui le 
rdl qui recommande I* dissolution 
du parti communiste, et il a def»e 
l'opposition travailliste de déclencher 
une election sur ce suje^

Il a dit à la l hamhre des represen 
tanis ’au moment ou des Amtra 
liens se battent et meurent dan> une 
jsuerre contre le communisme «grès 
sif. serons-nous a.sse/ mous pour tau 
ser les agents communistes agir à 
leur guise dans notre pays ?”

I c bill mettrait hors-la-loi le parti 
communiste. Il faudrait qu'il soit pas 
se a la Chambre des représentants 
d’ici le y octobre pour pouvoir être 
présente au Sénat le lendemain

I e bill permettrait le gouverneur* 
general de “déclarer” un communis 
te. sur l’avis des ministres que cette

personne eM engagée ou apte à I f 
tie dans des activités premdictabies 
.1 U defense du Dominn n et au main 
tien des lois”.

la ch.oge de la preuve reposerait 
sur I individu, a moins qu’il puisse 
gagner en appel contie la declaration

Eastman
F AS ! M A N. (Par courrier > - Ven 

dredi dernier, à leglise St F douar d 
d Fastman. eurent lieu les funérailles 
de Mme I conute Bisaillon, (Dolores 
Lefcbvrei dccédee à I âge de 31 ans

M. labbe Conrad Bergei. vicaire 
a St-Aimé d’Asbestos, et M. Yvon 
Berger, etudiant au séminaire St- 
( hailcs Korromée, de SherbrcK»ke. 
étaient de p<0'age dans leur famille, 
jeudi dernier.

vota comm la
rmt SRtiLiR..,

OfcGIAiSSEU* A TISSUS CHtYCO - D sage facile! Enleva vite taches, 
graisse, peinture et gomme déparant les housses d automobile Ne 
laisse aucune odeur. Ne gâte ni ne fait rétrécir les plut hns tissus.
POU SPfIDCliNE CMiYCO — Redonne le lustre d'me auto neuve â 
votre voiture ! Eprouvé sur tous genres de finis — ne contient aucune 
cire qui endommagerait les surfaces d’émail cuit. Applique* . . 
laissez sécher . . . essuyez. Rien de plus facile Laisse un poli brillant 
et durable.
NETÎOYEU» UNI Vf RS Al CHRYCO - La méthode la plus simple de laver 
votre voiture en trois mouvement» arrosez l’auto . appliquez le 
nettoyeur universel . . et nncez ! Aucun polissage au chamois-— 
sècne sans laisser de tramées

MORISSET LIMITEE
17-23 nud. me Wellington 

Téléphone 2-3805 Sherbrooke

ASBESTOS U TOMOBILES 
INC.

Alberto). Ou».

i U RI Rf U! 
Lemhton. Que.

MAGOG Al lO l>C. 
Manon, Qu».

WF F DON Al TO F.NR. 
Weedon, Que.

J A. M RR F 
l a Patrie. Qu».

MF KRILL'S GAKAGF 
Rirhmnod, Que.

LF M1F t \ At IOMORII F> F NK. 
Lar-Menantic, Que.

les témoins 
sont obligés 
de répondre

MON J RF Al . A l'otivcrtu
re île la seance, hier apres midi. Fho 
rtorahie luge F ranv»»iv ( «ton. de la 
( ou rsupeneure. qui preside l enquc 
te sur le vice commercialise dans la 
métropole, a decide que le témoin 
Nilvethcrg était oblige de répondu* 
lux questions qui lui seront posées 
On sait que la veille. Silverberg avait 
refusé de déposer en alléguant que 
von témoignage pourrait entraîner 
contre lui des sanctions penales. Son 
avivât avait cite de la iunsprudence 
a (effet que von client agissait léga 
lement.

I e president du tribunal a alors 
ajourne son jugement à hier apres 
midi. Il a souligne que comme son 
lügcment était susceptible d’être por­
te devant la Cour d Sppel il ne pei 
mettrait l'interrogatoire du témoin 
que sur des questions qui ne l’incri 
minent pas afin de laisser à l’avocat 
de Silverbeig le temps d’inscrire l ap 
pe! devant un tribunal supérieur d’ici 
lundi.

Puis I on a procédé à l interroga 
toire du témoin. Après un ajourne 
ment de quelques minutes a quatre 
heures, l’avocat du témoin a dit au 
tribunal qu’il serait preferable que 
son client soit déclare coupable de 
mcpns de C our pour justifier une 
inscription en appel

A nouveau Silverberg e.sf revenu 
dans le box des témoins. Il a etc 
interroge par Me Pacifique Plante 
qui occupe pour les requérants avec 
Me lean Drapeau.

Quand vous avez été condamne 
pour pour avoir tenu une maison de 
pan au no 145 rue Bleury, le < sep 
tembre WA. depuis combien de 
temps étiez-vous le tenancier de le 
tablissemcnf. demande Me Plante

— Je refuse de répondre, réplique 
Silverberg. I cite question peut m’m 
criminer.

le déclare donc le témoin cou­
pable de mépris de Cour, tranche 
le juge Caron

I e témoin a été condamné sur le 
champ .» une amende de 510 pavable 
immédiatement, à défaut de quoi dix 
jours de prison Toutefois, le presi 
dent du tribunal a fait observer qi e 
si la cause était portée en appel, la 
sentence serait suspendue iusqu’a ce 
que le tribunal de deuxième instance 
tende son jugement.

l'Anglelerre achète 
des pommes au Canada

FONDRFS. — — fPO — I a 
Grande Bretagne a fait des arrange­
ments pour acheter 1.100 000 boires 
dp pommes de la ( olomhic Anglaise, 
a annonce le ministre de l’Alimenta 
non. l’n porte-parole a annonce qu 
une partie de cet achat arrivera en 
temps pour décorer les ta 
blés a Noel, le reste devant parvenr 
pour le debut de l’an prochain. La 
Grande-Rrc:.igre devra puiser dans sa 
réserve grossissante de dollas pour 
payer la note.

101* *«0*1

' m sï*JÉ.

Un renseignemenl 
absolument faux !

MON I RF Al . .PI 1. — L« «ler- 
nier renseignement obtenu «ur le vol 
d’un million et demi a U Biinl» 
Fxpress l ompany est complètement 
faux, a declaie l’asiilant commissaire 
Imaphat Brunet, de la Gendarmerie 
Royale Peu de temps auparavant !a 
police de Hostor avait .nnonce q * i n 
ancien forcit canadien avait prclen 
du cofinaitrc quatre de- bandit» qui 
effectuèrent ce vol le I? lanvier Ui*i- 
nier à Boston. 1 c commissaire Bru 
net a declare qu’aprè» pvoir fait en 
quête sur le renseignement venu de 
Boston, la Gendarmerie a Montreal 
est en mesure de decla.ei que ce ren­
seignement n est pas fonde.

l a police de Montreal a fait une 
déclaration dans le meme sens. 1 a 
nouvelle de Boston divan que l’ancien

forçat était venu de Montreal accom­
pagne d’un detective prive et qu il au- 
rait ete invité à participer au vol du 
1? janvier.

La Gendarmerie fait la 
guerre aux narcomanes

VANlOUVf B, — (K I — U 
Gendarmerie Kmale i «mulienne a 
cffeiinc Iroi) noiiveilt' ariertatinm, 
,eudi. au cour) «le per«ui'inon' «ju'el- 
le continuait de fane parmi le mon­
de intetlope de la cité, dans la plu) 
grande guerre au» narcotique) ta- 
mais connue au Canada. En Eetpace 
de 4* heures, il y eut 17 irrntltiom, 
comprenant une femme de 22 an). 
( ela battait le record precedent de 
la police, établi il y a 1* moi), alors 
que 10 personnes furent accusée» et 
durent subir leur procè). Si* avaient 
été condamnées.

Dalla familla ranarlianna ~ ri-ileaau) la famille H» M. et Mme Georges Earorbelle (Horttnve 
D « t ■ (, idmllIC (.cildutCnnC lherout). de St- F rancoi)-\a»ier de Hrnmpton, et leurs 1 enfants: R Sr 
Mane-des Neigt. tl sonnet. Stme Finite innean iReatrieel, R. Sr St-Real tluctennel. I ncien. I ilianne. Stlvio. 
Gerald, Real et Alain.

L'aûlp dp la Surdr à l'OSl en Corée Un échange de
- r

l’n premier contingent médical appartenant à Limité sanitaire en- 
vovee par la Suede pour participer à l’effort de* Nations ( nies en 
C orée, arrive a New York par avion. Apres U reception a l'aéro­
drome. les médecins et les infirmières se sont rendus a Fort Dix en 
attendant d être achemines sur la Corée. L'unité sanitaire dont 
la Suede a prevu 1 envoi comptera un personnel de 176 membrea.

611,000 touristes 
en France en 7 mois

PARIS. — Des statistiques éta 
Mies par le C ommissariat («encrai au 
îourisme. il résulte qu'en juillet der­
nier. la capdale a ete visitée par 129. 
(KM) touristes etrangers, contre 112,5(>0 
descendus dans les hôtels parisiens 
au cours des sept premiers mois de 
l'annce. une augmentation de plus de 
18'- par rapport à l’annce dernière 
En tête se placent les touristes bri 
tanmques.

Scion les services du Commissariat.

si les événements internationaux n’ont 
exerce pratiquement aucune influen­
ce sur le tourisme etranger à Pans, 
i! n en a pas été de même sur la 
Côte d’Azur, où lé mois de millet n’a 
pas tenu les espérances que lais 
saienf présager les résultats des mois 
precedents. A Nice. Tannes et Men 
ton. le nombre des arrivées de fou 
rixtfN étrangers n’a atteint en effet, 
en iinllet dernier, que le chiffre de 
100 000 contre IP.000 à pareille é- 
poque Lan dernier.

Dans les autres régions, les résultats 
sont satisfaisants dans l ensemble.

(SIF

prisonniers
PARIS. — A propos de l’initiative 

qu’aurait prise le gouvernement Viet- 
Nlmh en ce qui concerne l’échange 
des prisonniers et otages, le Ministre 
d’Ftat charge des relations avec les 
Etats associes communique:

l e Ministre d’Ftat a pris connais­
sance avec surprise du communiqué 
publie dans quelques journaux par 
des organisations 'Txtrême gauche 
concernant l’échangé des prisonniers 
et otages français et vietnamiens.

”11 est en effet necessaire de rapre 
1er que cette initiative arrive bien 
tardivmcnt alors que depuis de longs 
mois le Haut Commissaire de France 
à Saigon n’a cessé, sur instructions 
du gouvernement de la République, 
de multiplier les propositions et que. 
le 20 août, une rencontre a eu lieu 
au centre Vietnam entre une deléga 
tion du commandement français et 
une délégation vietminh. A la suite 
de cette rencontre, où des propositions 
ont été remises, une seconde rencon 
tre a été prévue.

"Il n’est que trop clair que ces o 
pérations ne peuvent aboutir que si 
elles sont menée» par l’intermediaire 
d'autorités régulièrement mandatées 
et en excluant toute manoeuvre de 
propagande, dans le seul intérêt des 
prisonniers et des otages, comme des 
familles inquiètes”.

ûu/f
M61LLEURB...
pas
amere. /
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y
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PARIS. (PO — Le professeur Léo 
pold Infeld. qui a démissionne ré 
cemment comme professeur de ma 
thématiques à l’université de Toronto.! 
dit qu’il s’en sa demeurer en Polo 
gne. parce qu’il croit qu’il pourra »r*
\ ailler plus efficacement la bas. Il a1 
<2 ans. est ne en Pologne, et xpe 

,cialisfe en théorie de relativité ei en 
physique de baNe. Quand on lui a 
demande si son travail portera sur la 
bombe atomique, il a répondu : “Ter 

Jtainement non. et à l’avenir, »e n.T, 
pas l’intention de travailler pour la 

I guerre”.

3 PIRSONNIS SUR 4 PRlFlRINT* IA

BIÈRE
BLACK HORSE

*Hrnultnl H* rérentr* éprruvr» ntee 
d'autre* marque» connue».

LA CONSTRUCTION MOÜERNE EXIGE
Protection - Beauté - Epargne
AQUATITE

Protection contre l'eau, 

l'humidité, 
la désintégration

Si vos mur» et vos planchers de bé­
ton sont humides et ma!<ains ou s ef­
fritent par la gelée . . .

Si. au vontraire. votre béton feimer.’) 
se decompose en poussière dû % une 
désintégration scche . . .

S1 vos p?an^hcrs se détériorent par 
1 usage ou sous la pression de lourdes 
charges . . .

1 (J L A TI TES

est > remède pour corriger «.es conditions AQl AÎ1TF est une pré­
paration xcicnnfique qui donne une surface durable, profonde. ^ 
1 épreuve de Lcau ci de la poussière

AQUATITE pour une somme minime, vous donnera «.etfe protec­
tion, tout en vous procurant une plus grande facilité d’entretien 
pour vos murs et vos planchers.

AQUATIVE A PROUVE SON ECONOMIE ET SON 

EFFICACITE: DEMANDEZ LE 1

Nous sommes fiers n’e présenter les plus récentes innovations dans le domaine de la construction 
moderne. Nous sommes assurés qu’lis donneront la plus entière satisfaction sous tous les rapports.

BRIKCRETE m

— Faite de dimension* pour une xymétrie parfaite, la mesure de la face est de 12” de long par 3’V de haut po«ée. l a proportion 
cubique de BRIM RF IT est de quatre fois *.elle de la brique ordinaire 

I nué ideaie pour tous genres de construction, car son cpaisseur i.e 8” en fait un mur de chaise éliminant les soles, les «o'ombagev et 
entremises.

2 — la BRIM RF IF de 4 ' est de 12' x ’ ” pr • e Deux fois la dimension de la brique ordinaire Fmplovee pour les murs à vide
ou pour lambrisser (venccnng). sert aussi poi : les murs de partition* pour être enduits au plâtre.

I es deux grandeurs «le 8" et de 4 sont complétées pn I addition «le «iemi-umtcs et de coins, permettant un posage plus facile.
BRIM R F TF. fut créé pour ceux q i, tonnai -ant la maçonnerie, sont conscients du prix.
BRIKCRF.TF, renferme les qualités supérieures de la maçonnerie à un prix plus bas que celui du bois.

I 5 COULEURS

• GRIS MOV FS

• JAI SF CI.AIR

• V F R F MOVfN

• ROI GF: Il II F.

• BLF I MOV! N
ET BLANC

* MIXOTITE *
I e nouveau et merveilleux produit que I’m melange avec le ciment 11 produit une couleur 
atiravxnte non seulement en surface, mais sur toute l'épaisseur du produit Fn plus de posse 
der un magnifique attrait décoratif, le MIYOTÎTF durcit le ciment, le rend impermeable a 
Lepreuvc de la poussière et plus lisse qu'un ciment ordinaire.

(
VOI S DF \ F / FSSWFR I F \ll\01 Fl F 

DF.S SF RVICF-S INF.STIMABI ES!
CEST l N PRODl IF Ql I VOI S RF NDR V

BUILDING WATERPROOFING CO. LTD.
DISTRIBUTEURS EXCLUSIFS

FIBR0SEAL
FIBROSE AL est une preparation spé­
ciale tout particulièrement recomman­
dable aux entrepreneur*, peintre* ou i 
tout autre personne employant le boi*. 
etc.

FÎBROSF.AL s'applique comme cou­
che de fond II donne une surface 
durable, piofondc et impermeable sur 
laquelle s'appliquent le* peintures et 
le* verni*.

FIBROSEAL permet de traiter le 
bois avant de le poser, ce qui donne 
une très grande économie. Le tra­
vail au banc ast plus rapide, plu* fa­
cile et moins ardu.

FflROBFAL v emploie sur les matériaux poreux ou fibreux tels tue. 
ciment, bois mous ou durs, planche* murales, plâtre gypioc. Ten- 
tfst. stucco, contreplaqué, comme couche de fond. Il seche 
rapidement, est facile a polir et permet un fini de haute qualité, tout 
en épargnant une couche de peinture.

FIBROSEAL ép»rgne du TEMPS el de L'ARGENT. Il >t pose *u 
fusil, iu pmce»u. ivec une bro)se et ne requiert «ucune experienee.

riBROSAL PRESERVE LE BOIS. ETC.

HUDON TIRE SALES
164 SUD, RUE WELLINGTON SERVICE REG’D SHERBROOKE — TELEPHONE 3-1585
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liINSTRUIRE et RECREER
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Om
Jefï ? O

BUD FISHER
w MUTT AND JEFF L'idée de Jeff n'cst pas exactement un bouchon! BUD FISHER

Je «ul* trlletnml lui 
“ bitué à la com 

P'gme de ce 
petit nigaud

U\
puis rien 
faire 
sans lui ‘

MF, J FFF ! Où es tu? Je me demande bieii ou II estJe me demande 
ce qui retarde ce 
petit homme ? Il 
eat supposé être 
Ici avec moi pour 
faire eette page 
comique *

Il sait que nous devons faire 
quelque chose de drôle * LJ[

I : espace diminue
j’rspere qu'il ne 
est rien arrivé 
Je commence % 
etre 
Inquiet

te
Je suis le! ' Je 
suis encore dans 
l’encrier mais je ne pouvais penser 

à rien de plu» drôle, 
eette sema*ne ! f

TF

'* • 1.1 ii.H'’1

I.ei, rkssea «ot Hlei» rbsnc'’ dans l’Oaest drpmU TONM.KRl. * â*M «sasva «m fst s*.
le trmp» ilf» m?<'haut« hAromes ei d»1» b«n> UarMW •rhevaai <• pas «IfftrUs à «1rs V

qve «mis etc, etraacer tel r\ 
rapitaine BanlMne,

Hant la

BontempsÉ

q pO.
Il Apre, ce «tue J'ai «». J admet» le 

TOUT _______________ ___
Tetla Jenne fille e»t Kennlla 
l.l»ar — la plu» rteha ferniere 
4a la er^ailon : Mie po»»Ma 
plu» de terre», plu* de «aehes 

plu» de i»ut que n importe 
 S»* •

/Mie detesie le* homme» * m 
-* Peur a irlle ralsM f V sarta détint impopulalr*.

—i faur q jrllr ralsuu T 
l.lle n'a pa« lanjanr» éit 
ainsi Mie sa montrait 

pasaaMnmeni aimable 
pour Sarto Marian, avant 
q* H •• m»tl« à admirer 
'e, ebevam de» autre* 

fen» '

car fl \e ■ft S eanrtr la
pretUuiatne. et * dératiser dirait pan“Y iSa »on» faites pa» de rhlmfrea, 

( «non tarvon Brna^ l.lvar 
. I transe qbe le, hamm#. sont lr- 
\ I V reserem l.-ut et pen Impartants :

le* train* Ide la
Jenne fille s

sù k.

t|uelqne* 
ilnntes plnv 

tard
Veila. et Je ,ni* hrureut 
trulr pu

Je dl» toujour, «u an 
’^r- aeretee en attira an 
( antre !

aider Seye* béni, 
monsieur ! Je 

«en* serai* 
très obligee 
de le faire .

madame f TON Ni; R R»
» al ern un 
Instant que 
«eus falslea 
feu eur moi

Cu sur pent

Jambe !
re»eir ! Je

/ZM I |pS?KE.*.aJLirkL
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Page des Jeunes
MOTS POUR RIRE

- Tu lais «a valsce^e, mzinlt-
n*n:

—H las ! . . . J ai voulu épouser 
une f'mmt* député, et depuis que..?
est b U Caambre. je De qu:r.e p-u 
ia cuisine.

La marchande, aimablement :
—Ça ne fait rien. Monsieur, vol s

■*e paierez demain.
!♦ client — Ir si J’étais mort T 
La marchande, in-jenument —

la perte ne serait pas bien frange, 
allez :

—J» vais être obligée de renvoyer 
la benne, du madame Jarnai* ei>
n arrive à terminer 1« ménage qu a

7 heures du aclr ; mats le diman­
che. comme elle a son après-midi 
:> ur apgttr, eiie a toujours terminé 
& midi. Que feras-tu a ma place ?

—Je *a laisserais sortir vous les 
Jours, voilà tout !

— Deux Jour* de salle de police au 
cavalier Dudidon. pour avoir frappe 
un cheva: qui mangeait de 1 avoine 
avec une fourche.

- Quatre ’ours à Flamand pour 
avoir crié comme un àne. en imi­
tant la voix du colonel.

La c ben te — Vos polsaan* sont- 
ils frais ?

la marchande de poisson — S'ils

Keües les chiffres par ordre numérique

sont fra-s? Ils étaient encore vi­
vants il y a cinq minute . Tenez, 
,e» voila qui revivent. Allons vous 
autres, allez-vous rester tranquilles, 
ou: ou non ?

La bonne se présente à sa pa­
tronne qui joue du piano.

—Madame, c est l'accordeur
—L'accordeur ?... Mais je ne 

l ai pas demandé !
—Non. madame, mais c'en la voi­

sine de dessous qui l'envoie.

—Aurons-nous de* grands froids? 
. . . Parait que 1 hiver est doux 
quand les oignons B'ont que deux 
tuniques.

Faut point s’y fier . . . par le 
temps qu: court, tout le monde re­
garde a se payer des vêtements.

Un Jeune fiancé parlait avec un 
an. de l'objet de ses rêve*.

Aior*. dit l'ami, ta future est 
très intelligente?

— El e a de 1 esprit pour deux.
—C est Justement une femme 

comme cela qu’il ie faut.

—fc*t-ce qui! est bon pour les 
rat? votre chien ?

— B<»n ? Ah ! Monsieur, d une 
bonté qu. va jusqu’à la faiblesse. 1 
Be «nu\e d*** qu I en voit un . . 
pour ne pa* lu: faire du ma!.

—Alors, i: parait que tes fiançail­
les sont rompues ?

—Ou:, cette jeune fille n'avait pa> 
dix sous d affection peur moi.

—Comment le sais-tu ?
—A rna demande, elle a répondu 

“non sur une carte postale avec 
un timbre à deux sous.

—Les inventeurs font des mer­
veilles. mais Jamais Ü* ne trouve­
ront une machine pour remplacer 
la ftmme

—Et le photographe ?

—Que! est le nom de votre chien ?
—Je n en sais rien, répliqua 

Hu mme, j en suis toujours aux e*- 
sa.v Je rappelle de tous je* noms, 
ma.*, jusqu ici, il n a pas encore ré­
pondu.

Féridés *9t né anc alentour- ér 4M aiant Jésus Christ en Qrèee. De 443 A 429 il était général, se distinguant 
ria <9 let bate -les et in f.'uençant le peuple par ses diMjours. Son ambition était de former une confederation 
heziemque. pour mettre fin aux guerres destructrices, tes aristocrates de Sparte cependant, firent echouer 
'e p-an Sous sa protection, l'architecture et la 'r-ulpture atteion 'ent la perfection C est à lui qu Athènes 
dr.it le Parthenon, les Propylees. et nombre d autres édifices publies et $<H'rs fl mourut en 430.

Çr»« Rmpee, chef f orchestre, est ne en Hongrie en 1991, étudia au comercaloire de Budapest, débuta 
comme pianiste, tint en Amérique et dirigea pendant trois ans rorchestre du theatre i npitnl de 
éheie- ïmrk. et pendant quatre ans celui du theatre Aforg. Directeur musical d une compagnie de 
Uollgurnod il devint chef n Radto-i itg *tusir fiait, a! directeur de plusieurs orchestres sgmphomqucs. 
H a compile une tnegelopedie de Musique de cinéma, et U est mort en 1943.
Mau'i 'e Ravel est ne è Ctboure en 1975 et etud a Bu Conservatoire de Paris fl gagna le second Grand 
Prix de Rome pour la composition en Iffil Ses p'eces pour piano commencèrent a être connues en 1902: 
Paiaue pou' une infante detunte et Jeux deau Un des plus grands compositeurs français, il écrivit lapera 
en un acte L Heure espagnole un ba’iet. Daphms et Chloé, une Rapsodéf espagnole pour orchestre et
beaucoup de p eers pour piano dont Ma mere COpe Valses nobles et sentimentales, Gaspard de la Suit.
Il mourut en 1937.

ê pu icr si banquier de Baltimore né en 1795, Johns Hopkins se retira en 11*47, possesseur d"une gronde 
turtune. Il donna un parc public a sa ville ainsi que 4 millions et demi pour un hôpital du peupl*, et 3 
aujrt s millions pour fonder le fameux hôpital qui porte son nom et ou I on poursuit des rechcrrhes sur 
toutes les maladies. Il mourut en iê7ù et F Amérique n oubliera jamais le bien qu il n accompli.
Homère est né auz alentours de 1102 avant Jésus-Christ et six pays et >ept villes réc ament ihonneur de 
rare. ' iu naître Ou place même sa naissance de €85 ai JC. ju<qu a 1159 Sa ne c.«f mystérieuse ainsi
que la création de ses oeuvrer dont les pr.ncipales *6nt l Iliade et l Odyssee

teint re et phgsicjcn. Louis J arque i Mande Daguerre est célébré pour F invent ion du procède 
photographique pe/h»ettunt d obtenir des images permanentes. A> n ( ormeiUes, f ronce, en 17*9. il 
travaille avec \ir*p\ore \iepce. jusqu n la mort de ce dernier en 1933 II fut crée officier de la Legion 
4 Honneur en iaJ9f et F Academie des Sciences souligna son invention. Il mourut en Ibil.

Choses changes par R.-J. Scott
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<>tt# r olf f ■!»•
• trangr <lr« 
femm -» ée
1 chunn'rf’rr, 
Mrtiqur r r- 
prétentc la 
r»bf «1 on >rr-4 
rtara|>« a »b 
naofrigr II f
• lan(lri*»* 
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p«ria la rk»»- 
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**teur»
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rleoltr» amrriil ersparti iraàaca. «trpirtakapaaaa
I rpn^ar r*lolaran*

eu êeull.
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•;VMÏ

En vous frayant un chemin à travers te labyrinthe, si vous tombez stir 
ua point noir vous devrez p.t««s«>r par le» deux autre* du même groupe, 
("e-d un reglement. I.'autre règlement. c'e«t que le* endroits où voua 
avez pas*é ne peuvent être traversé» une «eronde fois, lionne citante.

QUI A INVENTE ?
La dynamite?
La télégraphié aérienne? 
La telegraph.e e.ectrique? 
L’écriture des aveugles?
Le paratonnerre?
La boussole'’
Le téléphone acoustique? 
Le téléphoné électrique? 
La prrm.ere montre?
Le phonographe? ............
La ocomotive? ...... .. ....
Le thermomètre? __ ...
Le bateau à vapeur?

. Alfred Nobe 1
__ _ jChapi «a

M- *e 
Lout* B .} .« 

Benjamin Frank.in 
Flavio Amnlfl 
Dom. Ci ntry 
Graham Be it 

Coudray F.;i>oa 
Thoma.* Eci .*• n 

Georges Stephen' n 
O.i » e 

Denis Pap n

QUESTIONNAIRE
Quelle fille de Jupiter était U de- 

e*M* de la rb»*.*‘e?
D ane ou Artémia
Nommez la dêe*se des fleurs et 

de jardins?
Fl- re
Que Ile était I occupation de la 

det grecque Hygie?
La santé.
Sou» quel nom le* latins dési­

gnaient-lia la dec*»** de la beauté.

Scu* le nom de Venus.
Quelle déet>»e protégeait toute* 

le- demeure» ou il y avait un fovet ?
Vertu
De quelle v«-rta Astrée était-ella 

la deesse?
De .a justice.
Quel* sont les favoris de IMutus?
I es riche.*

i » • m Jeu* ci Cartr» ►: cyc
ot .sot* fn.i.f P.i»ncbard).

Les deux petits orphelins
l r» brouillai d. un biouillarvl épais, 

(icndait vtir la ville son voile homi- 
tic. la foule passait, lente, recueillie, 
•es bias chaigcs de fleui* et de cou 
ronne- et ic c«»etif rempli de pneie* 
et de souvenir». On était au 2 rovem 
brc. I c long de l’avenue conduisant 
au cimetière, les sardinier* avaient c 
i. k avec art de hnllanlrs et dice lions 
vk fleur.s entic ksqueilev le» chrs- 
sanihemc* echeveks. de Uiutes nuan­
ces, occupaient certainement D pia 
ce d honneur. Nul ne franchis-ait k 
veod de celte tn*ie porte -uns en cm

porter la b.ix un souvenir à se* rmvri*
I cv tombes diaparaixsaient corn le* 

fleurs de toutes sorte*. I ne jeune 
femme en giand deuil, a la tout mire 
cleganlr. mats dont la pâleur maladi­
ve indiquait le léccnt cbagrin. lia 
versa lentement la gramk aller bor­
dée sk sveomores et s agenouilla a 
vec un religieux tespcci »ur une peu 
le UHTihc Manche . clic ramena aulom 
des bra* de ta croix k Irene rebelle 
qui écartait ses rameaux, et pétant de 
.oie un bouquet un peu flétri, elle k 
lemplaç.i par une tnorme moisson

de roses blanche-, dont quelques-unes. 
ïous le baiser du brouillai d. com­
mentaient a s effeuiller, agonisant mu 
».ellc tombe ou tcpos.iif leur socui.

On lisait sur ie pied de la petite 
croix blanche :

Kmc de lapevriHise. àg«e 
de quatre ans.

I a jeune mere s’inclina tusque sur 
rmsciiption* et y colla fiévreusement 
ses kvres, tandis qu un long sanglot 
soulevait sa poitrine Mlc ckmeur.i 
longtemps absorbée dans une don 
loin ruse rêverie, son beau visage pâ­
le appave sur la croix, puis elle st 
leva, laissa sur les r«**es un baiser 
et des larmes, et regagna lentement 
la le le vavhee sous son giand voile 
la grille du cimetière.

In te moment deux pauvres 
fants en loques, de l’aspect le pu.- 
miserable, s avançaient dans l allée e;t 
\« tenant par la main Madame de 
lapeyuHisc. attirée par leurs voix 
enfantines, les suivit doucement de 
loin I e plus jeune restait parfois 
un peu en arrière, et alors sa soeur 
si retournait avCk. un air d autorité 
et lui disait : “Viens, petit Jean, ne 
me quitte pas, tu me perdrais. Oh * 
que non ’ répondit le bambin, dont 
l’obéissance paifaite ne semblait p; - 
die la vertu dominante. A ce momen*. 
ce Mondin regardait au travers «k la 
barrière la peliir tombe sous laquelle 
dormait, pour ne plu* se réveillet. la 
pauvre K»»se sous ses rose*, la soeur 
aime st retourne au moment ou pc

til lean avanç..it la main pour sai­
sit le bouquet. Oh! seen.» I entant 
indignée Jean que fais tu ? . . Il ne 
faut nen toucher ici. Je voudrais 
ce' fleurs, dit k petit garçon, fiap 
pant du pied en pleurant. On ne 
vole pus k' morts» exclama la filin 
fe Jt k veux, je fc dis. je le 
veux. — I h bien, k k duai au gar­
dien. et on te mettra en pnson. — 
Mai', irpnt l’enfant, vois, tout le 
monde porte tirs fleurs, et nous nu: 
avons |M»int, nous; pouiquoi. do ' 
Nous sommes trop pauvres . répon­
dit la jolie tilletic en s’effoicant d«n- 
tiainei le petit invieux. Mao il pie »
• ait. a chaude» larmes et tentait «'e 
plus belle' sis pauvres bras anvigu» 

• Nuiie «n p.*ge 7)
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LA T«I»UN« SMfltftRdOKa OiMANCHf Ur OCTOBR1 !*S« fASt TtOtC

HUKVtiMWMMM

jour les petits L’oeuf de Christophe Colomb L'n roi d'Orient. Kxi el hi^tc. *e 
moral

\ . le* lcgcndc%^ Moi, jcn pa d'iHri-f -ous i.» m.nn. i j iai><»niu Je >•> vuci.s.
raffole' Mai» il y » des espnts qui te çr MHigé * ce jouet d enfant qu on ap j || ré>olut de les soumettre à un;

(onfe oriental

raaraBirai:.æ ; disent p<»sitifs et qui voudraient qu'on pelle la fH'utcille endiablée' , s c\. 
les supprimât de I enseignement. une toute petite bouteille qui. jelec 

Ce .ont là de bien piètres édu- négligemment sur une t.ib!e se redre

.preuve.
Un M>ir. il plaça l»« même une 

grm\e pierre sur la route qui pa%- 
qiit devant le palais; pm\. le lende­
main de bonne heure, il se mil en 

<re é
peine était-

Aimez-vous les coucous, ces gentils oiseaux qui *lori’ 1,ue r“‘er*'' '^ràr^^'tomenù'wTa'uè d" deTv _ ___________ ______

nous annoncent l'arnvee du printemps ? On retrou- v;,ie |cicnjc evI «>inent représen- lc tuu' «'> co"‘'"liC p»r ,,n inièiV uiK- tcm-i
sirs r 1^1 îT“ ViorloCfô^ (Ho VyoïS tativc dune époque mieux que le se mmsc pellicule c caou s. i . uanl sur cette roule. A peir

ve un peuae leuj^nant aans ces nonoges ae dc.s rsii |e ^ ^ luthcnIiquemenl tre substance ler-rc. t.ndr. quel* fom.,, mM,llc ,U1| VM un (f,
sculpte qui nous Viennent de la roret Moire et dont ver.Jmue d'un fait bitn officielle «< Pton,b le centre de «rasite d. „„C( c„(1duivant une s CM rare pc.jm
je vais VOUS raconter la îegende. ment contrôle, c es. ailleurs un mover, I» bou.cdle sc trouve deme U*s bas „ent chargée de Ne
1 excellent de fixer une date ou un point On sait que pour qu un corps pc i __ qm ces p3vsjm pare.

11 OYicrfmt ruitrcsf-i 3 Han, In Forêt Noire un vieil d'h'''oire dan‘ ,'«'Pri* ** enfants, sam se tienne en équilibré sm sa hase > . s fcli, (c|„lvl <n f„,«
11 existait autreto.o, aans la roret INOire, un v.ei. S1 lvj<jes d histoires. Crose/ vous que II faut et il suffit que la verticale di détour à son char, ils auraient

horloger du nom de Hans, qui avait pris la bonne le roi ( Ions serait aussi connu s’il centre de gravité tombe à l'interieui thicn p!l prendre la peine d enlever ce
F-ibituofa H’êmifaHor Hn min xti'r leu rebords d^ ses nc H’ua'1 p“ un tôle ,sw' br“,al dan' df sette base " Oonc. la bomcille
naoituae a emieuer au pain sur les reooias U- ses u |cgendt du vase de Soissons. qui se tient de bon; parce que le centre
fenêtres atin que les Oiseaux s'en nourrissent. Aus- d’ailleurs, vraie ou fausse, «ynftic de gravité est juste au-deum du pom
s;, était-il Tarni de toute la gent ailée: moineaux, cou- c^

cous, hirondelles, chardonnerets se donnaient ren- dais-
dez-vous sur ses fenêtres.

J le pierre qui encombre le chemin 
Fl avani contourné F obstacle, le fer-

i: ;mer continua sa route en maugréant 
contre tes aemblabies.

I n.peu plus tard, un soldât arriva, 
affiant une marche m.l.U.re: .1 .é-
•a.r mi. en a. amie tenue « naraivsut

m.'dn'ev 'ifTamuev^Mi d^*'wd' 1 '* ra"'* 'nK"°"f “i ' . ,K Jc |Uk < .mime .1 maichart
Mais vinrent des années de misère; le pauvre j,,, en detresse. e? qui Jevètem leur [‘""'"J* dà^fiev"c.w '* 'i,c h:,'"c' “T r'fd

horloger dut mettre fin a ses largesses et manger lui- — «ue ne le |’a

meme ies croûtes qui. donnait auparavant a ses baudrait-iiproscrire<i«école,nu. *>nl lec ..u:V .. — lautri éue vu' c<»t-.i «« %•
amis de i 
horloges, 

leurs e
pin-» i»cau euevai uc ivaiamc. <i>aiii " • •— •-—

Un jour, le roi passait par la forêt, ce qui eut ^ ‘du^^sTr “« cW^drTî^ Gràl^s^'^ne^ie ^/»>/«« tmiiour, » son p.we.

pour effet de reiOUir le pauvre horloger qui Comptait > a de grande chance pour que cette -£0 ^

bien .‘aire quelques ventes au royal visiteur. Mais ^ /iie^t sV'wie eiieTvnZd.vc «uf afin deu.g.r ta bave de ,.,ppo,t «'• ' '* r«"t.
1-9 roi, que la misère de ses suiets avait aigri, ne trou- M bien la fierté nationale franva«NC Neanmoins. J AI pensé que cette manié I "t aussi s emportèrent comte 1« 

^ ^ m 7 que si elle n e* pas vraie, nous «levons Je résoudre le problème de Colomb paresse de* gens du stTlage, mao au-
\ Jlt r en a son gou , oougonnait, critiquait. L.©^ tout JC mprTjC icmercier Amédee pouvait intéresser nos lecteurs. cun neuf I idée de debarrassci la »«hi-

humeur.

ciseaux, qui connaissaient la misère de leur vieil ami ■ bierrv de l avmr progagee. ptobabie 
et qui entendaient les recriminations royales, étaient ™$uon'nia ' ruM.lv'cmcnt,d a''’Sc'q!'<"v 

au désespoir. Ils déléguèrent donc quelques cou- fet pourquoi ie ticav à convrrver 
cous pour aller réconforter le vieil horloger. Ceux-ci ‘^'coÆ'to^ 

pénétrèrent donc par la fenêtre juste comme le roi n ut cette légende, le, jaloux ne man 
atteignait le seuil de la porte. Ils se perchèrent sur HM; 
les horloges et lancèrent leur cri joyeux juste comme gnoi. ic. gund, seigneurv. t hri,tobai 
1 heure marquait midi. Le roi étonné et croyant que 1 "n,;,c uT7iaU"es^rcs,«1bS'- 

les oiseaux faisaient partie des horloges s'écria :
"Quelle charmante nouveauté horloger, et pourquoi 
ne m’avais-tu fait part de ton ingéniosité plus tôt?
Ma foi, j'achète toutes tes horloges qui imitent si 
bien le chant du coucou, fais-les parvenir d'ici la 

semaine prochaine a mon palais."

La vogue du coucou était assurée, l’horloger en 
fabriqua en quantité et jamais il n'en avait assez 
pour suffire à la demande. Ses descendants Limitè­
rent. Il est inutile d'ajouter que les oiseaux de la 'cr pcu h £oqui,v

roret Moire ne manquent pi us jamais de pam . mw fort Ncn en «qmi.bic a.

CONTE
AMUSANT

; jamais de pain :

MARTHE

Un animal qui a droit, 
à tous les égards...

le; jU aimèrent mtcut faire passer 
leur» àaes a ««ne Je rob>!a«;le. 

j Iroiv semaines vécouléAnvt amu; 
chaque jotir le r«v« revenait à v*n 

Iposle, il vo>ait t«>ui«>uth la picue À 
la meme place et lev gens se mettre 
en eolcre â taitve Je la parev«c J au- 

Itria.
— l'épreuve a avvez Jure, pensa le 

m«Hiaique; et il fit ord«>nnc( à * »n 
Je fiompc que Unis les habitants lu 

En plein clé, un voir d'f»rage, deux pays ciment à se rendre, certata 
liquc' Qu a t il fait de m merveille-ix jeunes manes aiment dans un peut jour, de int son palais.
py>nr «fc«ouvrir le Indes (Xvidenia!«*sV village * oya<d et cherchent a se A ia «laïc fixée, lout le moii«*e f
11 n f «*u qu à allot droit devant lui. loger pour la nuit. Mais paikuit on fut. Hommcv fcuirives, enfants n®
I u belle affaiie! lout le monde aurai: jeur répond que fout est arciircom pressèrent aux abords «le la demeuie
pu en faire autant! C est si simple p|C( Finalement, un des hôteliers, e- «ovale. I es grilles dorees %'ouv'riient

Kvant eu vent de la critique. X bris mu par |cur infortune, lent prop«>se et le roi sx>rtit monté sur »a»u cheval;
tophe du un jour à ses détracteurs __ . , .1 toute la foule i acclama. 11 remercia

l*aidon. Messieurs! Vou«lrie/ vous. ' ' . f ^ ^ pai un eracietix salut nuis avant tri-V V. P., faire tenu cet oeuf Jcbou, ^ *»''■ ma,s '' fa,,dra vou* ,cn,r P «lut. pu,v. ay.n. tr.
bien tranwu,,.«.s .vee... , ,vf,•«.

Inutile Je vous dire que ces me,- >c ‘ui' l>cdcau de .IVg]<vc qui est là M,n P*"»*'- • * 
victrrv s epiit'erent en efforts vains. en *aLC- onime j ai la cïo. K vais
........ 1le 1'XV‘'Z!rut.r’S!fJX7rjM -VJM tV IC '<•' Quelle je s,,., monte a en.*.

..-gn., sur la table Je façon a en e^ra l'*1,tr dj"' U ,nbu"e d» gue. 11 Je , ± , soyageur» a pied
«•' ma;n 'ou' par"rea ‘•““’ou a Cheval qu, „n« P,£ par K.V

'c , , . , , puis Uo« semainev. et cependant,
en equilibie Vous le maiche est aussitôt conclu, et p.,. Iin Je V(MI|U lenlcvcr.

'oyez. Messieurs, dit Colomb ce- nos jeunes gens s mtallent tant bien vh;,vUn kCsj «.ontcnie de ve «létour-
tj.r très impie! mais il fallait y que mal. nc'r cn tccuvant son voisin de
v«»nger ^ anq heures du matin, voilà sou icvse.

I n capitaine au long coins, qui «1 jajn qt,c jc% «.ItKbex sc mettent à Or. c’est moi r.vême qui ai placé 
bourlingue sur toutes les «Keanv. Jit: varilU>nncr à toute voice. là cette pierre, et voici ce qu'auiait
(eue Iegende est fauvve* < c n est j-al.bc,..i>fc> réveille cn xuisaut e* ^JSnc cdli* l'auiait enlevée.

р, ‘' quc ( olomb a pukede. Un cft irt: cn;o;e aUM,iu*>! s;1 ,e„nc Kmne te J’^nt. le roi descendit de *•
iiai in (>pilote m a appris comment ^ j (hielquev instant» aptes, elle P*^^* ,a »c,mifna et prit une te*i-

■ i s> est pris pour faire tenir son oeuf • . ie boite en fer qu’il avait cachée en
dcboui. li n a rien casse du tout. H «lessom. dans une cavité. Sur le c hi-
sest contenté de longuement agiter - Ben, voila monsieur, ce vint les vercle étaient cents ces molt: *X ed
l.veut de façon a en faire ‘ dans sa 5^»“ de I église qui sonnent pour pOHr qu, cnic%cra |a
с, «quille demeurée intacte' un oeuf avtwr de Ieau chaude c< leur pelil de |e IO, ouvrit U boite et mon 
brouillé, « est-à-dire un «»cuf dans jeûner.

bien tranquilles surtout. Car voilà. xo vc U —ltrtSde ’‘^ran sur
. ... ------— jusqu a >a p»Ç*' c.

essus :
— Mes amis, dit il alors, cette pier-

pi-

Parlons un peu de t'inoflenvive ks a |a HX:iaé que ,, pIu, !j(e 
chauve souriv, dont U laideur mdiscu* chausc souris, laquelle est capable ,c'luc^ l^une et blanc étaient intime 
ulvle invpitc, à beaucoup Je pervon- j un effon gavlionomique qui. non "lcnt melanges. Dans ces conditions, 
ne, un Iranc degoùl el. pai couve .clement tient du prodige, mais le '>n "J d" a P*’^ s',r >,on l"0''' ,Hn" 
queni. à un nombre incalculable di- Jepawe: '(bl.tKb) mouvliqùev ,Mm l ,>cl|l .onvi prépare, il v'y tient en é- 
gnoianiv. une hostilité qui »c mini- p|cmenl) pour un diner. Il cvl vrai Mud'bre!" Ainsi parla mon loflp de 
fesie de la inanièrc la plus cruelle qu elle mer, à poursuivre ces insectes, mct.
d'11 soil- lesquel, dcsicnncnt che/ nous un veri . * “ commence par douter, je vous f u allais Um Iniinrini'— Celle sen coup de gens qui pcident des trésoi.

. 1 notoriété nnhl, n.u. '"ble et 1res giave fléau, une frencsie 1 avouc- devant I attnmation re- IcnvC cla„ f,m,liere a Socr. e» me pa'-e quart beu de fane leur lu.
, q .. q Américains, convoientv de la llcuc cl picvivc de mon in;erlocuteur fue jc passer en provcibc. Il laul dv passent leur temps à dire du

qui me jmail ses glands dieux avoir ^ connaître soi méme. afin Je savoir mJ* des autres.

Proverbes...
-

•*ux almcUMs quelle contenait cent
pièces d'or.

C hâàcun «e mit à dcplover.Mi negli­
gence qui le pnvatt d'un vi beau be­
nefice à peu de fi aie. nia», bélat ! 
ti etart trop tard.

Il y a ctK**ic dam le monde beau-

II
beauc«fup de gem. à U campagne
nurtout, .v'iniagincnt avoir fait quel- n,cnace ‘I110 'unltiphcation «le maintex f«»is" réussi rexpetience. 

:vsa>e de la renouveler; mais n ayant |hle et de se gouverner sagement. Il 
faut sc c«>nnattre s«>i toéme alin aussi 

l'alcool absorbé rendait très Je connaître les aunes, qui ont, au 
lotit d, par la vieille horloge enrouée fond, la même nature que la ratierc> __ f cux qui décôdieflg den

tent des milliers, en vue de la lutte qui sonnait minuit. Et il vu une main Enfin il faut sc connaître sci meme . _ . . 'I”*
contre les moustiques propagateurs blême, qui s'agitait dans un raw>n afin de connaître Dieu, «loin i boftv
du paludisme, des filarioses. de la «le lune, a une distance imprecise, un me est l'image vivante, bien qii’im

le convidere la chauve vouriv comme "clre Ia"nc B,cf' ,l‘ «ccordeul aux peu •u-dessuv du ht. paifaue el Jegiadee Mcore par I
un ptcxagc de malheur laides, mars précieuses betex. la pro — Fantôme, dit alors Mac O péché.

tection sympathique que nous «Ion ( onncl. there sicille «.hi»se. nc tes |>»ns les petites huiles soûl les Ih»«s ja<l|lUl ,|N ^ ^ font ri€l 
I e vrai malheur, c’e»t qu'il y a au- n«>n« aux huondelles. Soyez b«»ns pour ,e/ Pas au Bout du ht. Venez boire onguents.— On débite par pe'tte

tant d’imbéciles, beaucoup niomt uti-.pour les chauvc-souhv! Ju whisky avec moi. quantités, cn petites b«*îîcs les
Aucune réponse. ___ guents precteux. Pris

miserable pipistrelle sur une porte «le mcnl a sa lUstc valeur. C ontrau emeut 
gunge. Dans les nations dite> civili- a c* <luicst fait chez nous, ils >e 
•ees «xi suivant l'expression de Hru- ^aident bien de causer aux chauve- que 
netière. "au spiritualisme defaillant 'ou.ns. moindre mal. Ils en iiTip<»r 
• succédé obligatoirement un spiritts 
me absurde”, la foule des tupersti 
Lieux est quasi incommciiouuhle: el

y*mmc f,cvrc )a,inc Bief, ils accordent aux peu au dessu
laides, mais précieuses bêtes, la pro- — Fantôme, dît alots

( onncl. chère vieille chos

envers les h«>ns qu envers les mé­
chants?

Diseur de bons mots, mauvais ra­
tière. — C eux

traits d’esprit plus ou moins offen- 
sants et plus «ni spirituels,
montrent par là qu i!-, xvnt tin mau­
vais caractère. tTne âme peu bien va!* 
iantc. fnxp attentive à saisir les travert 

d anvs «ni
risquent «le les perdre C'est d’eux

l'n qu un ancien a dit qu’ils aimeraient
r.ruW.v II vi, ht «nu -i fuenl' P,ccuuv p,,s i'**'*’ ^ mieux perdre tm ami qu’tm bon mot. 
I antOmc. l''t Mac <» ( onncl. proverbe est tUitcur pout les perst n . » ., „.„,cn! tr «1,,^ s ^ t-i,,i 

,y>"»'d 'in' Ic.'vnp- Jf ch^vvc qu, v,r,„.,l. vou, .vc/ cle l,cv b,c„ 1K.. llf prulc Uillc On l.-v r .h'..i..,- fl -fW« m
M.,. O «onnel >e„ fu. donc u-.ron ckvc C cvvez de vous .giier, cl venez u \n Ieur entendre ^ ^
'cr son .dan* ,.ln Nml\ quelle, peuvent avvur plrv de nterue cur jc b,,n, m,,|, - (■•j f ej
J 1 «MC Aprcv le dîner. ,1, noycrenl I main iciwurt lomourv faible )c, grandcv C eM même op, ' v
le champagne dans beaucoup de ment dan* un rayon de lune. wllb,;tf q(te k% ^uu honmo kM,_ e« le le dird
whiskv Au moment de so quittei poiu - FanUvme, dit Mac OC onncl qui a , . . _i, « . .... 1 roo, <l,,, ’î1 *** e n k «r ir ii ., avv- . . ' . . • i i ■ on* u tu «liiidi. plus Ü«,pi.. q.ie »»ui ....i j,* ___ On se -oiifoime nvtii-alicr dot mir. Mac O< onnel deman s irritait, vous tics Je plus mal cleve n' ”• vm sc çumi imc na«u

Mac OC onnel n’avait peur de da des nouvelles du fant«’>nur des fantômes Je sais compter jus pj . rcliement et pc i a peu aux perstvo-
ri :n II a retrouve au golf, un cama .qu a trois. S. a trois, vous n êtes pas l>,*M ‘^ngc celui qu H uuue. — nos que l «*n ficqucntc et qu; I on v«Nf
rade d’enfance. — N'y faites pas attention. venu boire dans mon verre te tire c cl,c P*,0,e l’Ecclésiastique est le plus volontiers, ai détà on ne les re-

.

Une histoire 
de fantômes

J; serais heureux que 
niez chasser chez moi en

vous ve — Au contraire, dit Mac O’C'on _ i;n trot, î compta Mar bouche à ceux qui se plaignent du .e* propre* goOl» e« *• propre remem-
lu, oel, les fantôme, ont honcui de pas (... . malheur de, bons et du bonheur, blanve. < e n'evt donc pn, van, n,v»m

demanda t-il un jour. Mat, p ne ver inaperçus. Donnez moi seulement - - -
peux insister, car un fantôme habite
mon vieux château.

vous prie, une bouteille de whis­
ky et un revolver I 

— Je viendrai avec pJaior, dit Et Mac O'Cowiel s’end«»:mit en 
M «c OC onnel. Jc sais tort bien m’y tic la bouteille de whivkv et le re 
pictidte ave-, Jc> fani«»riies. v«v|vcr. I) fut tiré de son sommeil.

I a mai blafarde le naiguait tou d'ailleurs mensonger, de» méchants, que l’on jujc un inconnu, jusqu'à phq
h»ms \ltvis il tun. I ’épreuve éclaire I hom.pc et le gian- ample informé, psr lex pemo^nes q*t’l

f i c’est depuis «e temps que Mac dii moralement, au lic,i que le suc*jfréqtiente et dont il a droit Jc se
O C onnel Kutc. a cause «le l'orteil cès l'aveugle plulôt et k diuiiiiue réclamer.
et des deux doigts qui lui manquent 1 auf il > ct«mnei ensuite que Dieu >c (Extrails du **Dkii♦•nnaire* d«

Mp Hl \NC i.
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smz Lfl FEmmE fl SOEI FOYER
Vous resterez 

longtemps jeune
Au triple point de ru# physique. 

tmteUertuel et mc’ti' t I 
pedeeptes pour reculer fhevre de la < 
pteitleese

Vopee régulièrement votre mette- 
tin et faites surveiller :

1* Votre tension. Se mançei pas 
trop évitez lobétité. qui ralentit 
les échanges cei 'ulaires; l alcool, qui 
éurctt les artères. Respirez a tond 
pour purifier votre sang

I* faites du sport atec modera­
tion de maniéré d conserver I élas­
ticité des muscles. Dormez bien 
tintes le surmenage nerveux.
y Conservez votre activité le plus 

longtemps possible. Ayez d côté de 
poire occupation principale, une ar- 
ttnté différente que vous pourrez 
pontmuer lors de votre retraite.

4* Gardez votre, enthousiasme 
restez lié d la »*« Inte’lectuelle âe 
votre temps Songez qu'une montre 
gui retarde toujours est benne pour 
la réforme; ne panez donc pas avec 
regret de votre jeunesse. Regardez 
devant vous et «ou derrière fn- 
tourez vosss de gens jeunes.

J- Conservez vo'-re vie affective ; 
restez amoureum de votre femme — 
ou de votre mari — et ne soyez pas 
de ces gens qui fugent quits "se sont 
tou/ dit une fois pour toutes Que 
reliez-vous parfois — t'est encore un 
régne de jeunesse ! — mais réccn- 
riliez-vous bien rite. Aimez ves en. 
fonts, vos voisins, vos amis.

Tant que cous aimerez et serez ai­
mé, vous ne risquerez pas de vieillir.

heureuses
hli/dlwth, I aînée, aide le 
petif Georges à »e dévêtir 
tandis que la radette. Mar­
tha loi enlève avee bonne 
grâee. ses rhaussares.

m'zâ :r. h -:*■

Sauce vinaigrette
Voir; une aauce spéciale pour let 

•eladea de fruits Du miel ajoute â 
4e la vinaigrette pendant sa pre­
paration lui donne une saveur odo­
rante. mystérieuse et douce.

Plein de saveur naturelle, limpide, 
«iatr et doré, le miel accompagne a 
la perfection une salade de fruits.

,K lorsque de la vinaigrette y est 
ajoutée vous obtenez une sauce ea- 
tra-riche, piquante et savoureuse

M! ; ;

Quatre enfants M>nt aussi facilea 
à élever qu on aeni! C’eet du moins 
ce qu’affirme une Jeune femme 
smériraine. Kvelyn Harkins, et pour 
appuyer sa théorie, elle apporte des 
preuves éloquente*: elle est la ma­
man de quatre rejetons: Elizabeth. 
Il ans, Mirthii six ans, Georges, 
quatre ans et le dernier venu dans 
la famille, Pierre qui a six mois.

MPourquoi aurais-je du mal à les 
élever", de s’écrier Mme Harkins? 
lorsque les petits sont encore Jeu­
nes. je les initie au “civisme* et au 
savoir-faire, et lorsqu'ils ont grandi 
quelque peu et que des plus Jeunes 
viennent peupler le berceau, les 
aines sont déjà aptes A aider et à 
faire leur petite part dans le tra­
vail de la mai«on. Et cette intelli­
gente maman ajoute: “La chose la 
plo< importante dans l'éducation 
des jeunes est de les traiter corn 
me des membre* de la famille et 
non pas comme des invités."

Au logis de Mme Harkins, tous les

.enfants, à l'exception évidemment 
'du plus jeune encore au berceau, 
prêtent main forte A la corvée do­
mestique. Chaque bambin est res­
ponsable de sa propre chambre. 
Même le petit George, qui n'a que 
quatre ans. serre lurméme ses vê­
tements et remise ses jouets quand 
il a fini de se distraire avec eux. 

'!>e repas principal est celui du midi, 
de sorte que lorsque le souper arri­
ve. Elizabeth et Mari ha font, à I oc­
casion, des sandwiches pour toute 
la famille. Après le souper, c'est 
l'heure du bain pour chacun puis à 
8.30 p.m. la jeune marmaille rega­
gne son lit.

Mme Harkins affirme encore qu'en 
général les enfants oui sont ainsi 
entraînés en bas âge a aider la me­
re, se révèlent pleins de bonne vo­
lonté et conscients de leurs respon­
sabilités prématurées. “Sans dou­
te’*. dit-elle, 'il arrive quelquefois 
que j'ai à sévir contre l’un deux et 
le châtiment varie entre une légère

fessée et une permi-sion refusée, 
mais je suis toujours étonnée de la 
bonne volonté et de l’ambition sur-j 
tout que chacun de ces jeunes ap­
porte à accomplir la petite beso­
gne qui loi e*t assignée.”

Les femmes 
et les offoires

Toronto PC» La competition 
masculine ne semb'e pas Inquiéter 
plus qu’l* ne faut, les femmes de 
carrière qui. grâce a leur initiative, 
à leur intel igence et à leur habileté, 
ont pu se tailler une place enviable 
dans le monde des affaires.

C’est du moins l’assurance que 
jpartageaient douze Ontariennes au 
cours d'un meeting qui les réunts- 

jsait, il y a quelques semaines.
Mademoiselle Louise Girvan, une 

Jeune TorontoUc qui occupe un pos­
te important dans une agence de 
voyages, aime particulièrement trai­
ter avec ses compagnons du £.exe 
fort qui. plus que h s filles d’Eve, sa­
vent se décider promptement.

Ella Van de Mark, décoratrice 
d’intérieur dans la capitale onta­
rienne, qui se consacre A une profes­
sion presque essentie .ement f**rni- 
nlrw préfère aussi poursuivre ses 
relations d affaire avec les hom­
mes qui. selon elle, savent beaucoup 
mieux que ses consoeurs, ce qu’lia 

j veulent.
Peggy O’Neil, pour sa part, avoue 

craindre la concurrence masculine. 
Il est vrai quelle s’est consacrée à 
un m tier où elle a souvent A donner 
la rép’.fque au sens des affaires par­
ticuliérement délié de ces messieurs. 

lEUe est propriétaire d’un hôtel A 
Grim.-by, en Ontario.

A cette réunion exclusivement fè- 
jminlne. on remarquait cependant le 
maire de Georgetown. Harold Cleave 

(assisté de deux confreres qui s’é­
talent audacieusement glissés dans 
l'assemblée Mais leur voix ne s'est 

jfalt entendre que b en faiblement au 
chapitre et. en souriant. M. Cleave, 
qui avait tout de même l’honneur de 

,1a présidence, a concédé aux repré­
sentantes du beau ?exe. la vedette de 
ce Jour sur le théâtre professionnel. 

m
Le souvenir...

'Quand d un passe ancien, rien ne 
Itubiiite mprè» ta mort 4m étf99 

11 faut croire que Mme Rarhin* est après la destruction des choses scu- 
*incère puisqiien dépit de se* mul- les, plus frêles mais plus vivaces. 
tiples occupation* d'épouae et delpfiu inunartérielles. plus persistan- 
mère, elle a trouvé le temps d’é-jfes. plus fidèles, l'odeur et la saveur 
crire jusqu’ici trois ouvrages, dont, restent encore longtemps, comme 
le dernier, qui a pour titre: “The des ûmes, à se rappeler, a attendre. 
Doctor has a family” <I>e docteur * à espérer, sur la ruine de tout le 
une famille) relate avec humour le rcsfc a porter sans fléchir, sur leur 
comportement de* époux Harkins a gouttelette presque impalpable, li- 
l’égard de leur* fils et de leur* fil- dtfice immense du souvenir . . 
le*. 1 Marcel PROUST

VINAIGRETTE
S emUerées à soupe de miel 
4 cuillerée* à soupe de vtnaigru 

de cidre
|l-2 t>M*e d'huile d olive 
11 euilierée à the de sel 
2 cuillerée* à thé de paprika
Mette» tous les Ingrédients dans 

an bol et foueUea-'.es vigoureuse­
ment avec une batteuse à oeufs ro- 

j la live ou électriqne Versez dar

“‘“que fols avant de vous en servir.

NE BLASPHÉMONS JAMAIS
Ne blasphémons jamais les mensonges dhler.
Et respectons en eux notre extase et nos cultes; 
i’i l'erreur était douce, aimons-la d un coeur fier.
Ce qui fut du bonheur doit mourir sans ïniultes

Remercions notre hâte et le banquet fini:
Si le t.n fut douteux, l'ivresse était sincère 
Et que le savonneux mensonge soit béni.
Puisqu'il fit de la yoie avec notre misère t

Le rçjji ,'tait joyeux, acceptons le réveil.
Le jour fut beau, pourquoi la rancune et la plainte*
Si nos peur n’ont pas vu les taches du soleil.
Le soleil est san^ tache et sa lumière est sainte

Le bonheur, c est d'y croire, et nous arons bien cru !
Que toute vérité soit faite de mensonges,
Qu'importe ? Rendons grâce au chemin parcouru.
Pour l instant d oasis qu'ont traversé nos songes !

Saluons le passé qui fut clément pour nous.
Et ne transformons pas la prière en blasphème;
Vénérons nos dieux morts et restons d genoux ;
Les dieux qui ne sont plus furent des dieux quand même!

Edmond HARAUCOURT.

L'odyssée d'un 
beau cadeau...

1.—December 1945 Madame Du 
pont % en est allée chez M. Coc.ftseui 
choisir pour madame Durand une 
boite de bonbons. "11 me faut quel 
que chose de bien, quelque chose qui 
tient ", dit elle.

7.— M ne Dupont a donc choisi 
une belle boite en laque, contenant des 
dragées et le paquet partit à l adres
M «les Durand.

I 3— Mme Durand reçoit la boÿc 
Iles chocolat» au lait qu’elle aime ne 
*ont que tieus. f lic donne quelques 
truffes a la c iMniere et referme la 

; boite et remercie.

4.— On dit: “Je vais garder la bol 
te”, et puis réflexion faite, on ne 
peut plus la voir, ( a tombait bien 
Mie avait une politesse A faire à M. 
et Mme Dupré. Elle la leur envoya.

5—Mme Dupré, en la recevant 
trouva quelle était quelconque. Elle 
la considéra, l’ouvrit, y prit une 
praline, la referma, l'ouvrit, prit une 

.seconde praline, la referma, refit le 
naquet et renvoya

6— chez sa belle-soeur, qui man 
gc tout, des racines et du sanglier, 
mais pas de chocolat. Pour la belle- 
soeur ce fut très bien: clic avait une 

i politesse à faire u des amis .
! 7.— les chers amis Vivien. M. 
j Vivien put une dragee, madame un 
I nougat et referma, ( était encore très 
< présentable. Ont Ile aubaine pour ma 
dame Dufalond!

8.—I.a boite alla à cette adresse. 
■Le concierge se trompa et l'envoya au 
second chez les Dclvillc. Mme Delvil- 

! le, était malade, sc garda bien d'ou- 
|vrir la boite et l’envoya à son mé- 
! Occin.

9—4 e médecin, gui en était A &*

trentième boite, ne pouvait plus les 
souffrir. Il ouvrit, regarda, referma 
De ces chocolats, il n’avait que faire i 

ill les donna a sa cuisinière.

10.—-Sa cuisinière aimait les "(on 
Idants". Puis clic manquait d'argent’ 
Aussi alla-t elle porter la boîte a non 

j confiseur habituel et la lui vendit elle 
j trois dollars.

IL—C’c-st la qu’un jeune homme! 
! Pacbeta. 11 l’envoya à son patron. 
Un patron, au mois de décembre, c'est 
un petit magasin. le patron était au 
régime. 11 la donna à son second.

12.—-la boite fit encore trois voya- 
gev. Des nkm* passèrent. Et pua-—

tout arrive—elle revint un unir, avec 
<kà chocolats durcis, chez la grande 
amie de Mme Durand.

13. —Décembre 194b e^t arrivé et 
la belln bo te de laque, finalement, 
est revenue chez. Mme Durand, qui 
ne l’a pas reconnue. Elle a appelé son 
amie et lui dit: ‘Quelle jolie boite! 

IC est trop vraiment, c’est trop'"
14. —Oui C’est trop! Cest trop 

'beau! Car le plus fort, dans tout cela, 
c’est que les confiseur» continuent 
à vendre par dizaines, par centaines, 
par dizaines de millier», des boites, det
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LES LUES

mm prlit tMmpe»m fait 
dr fralrv aol^ll non *• fé» 
notant 1 niflurii< r r*«p- 
iirnnr, Claire K«l>rr| a »n- 
(^n.rn*rm« n t di ap- 4w « • 
tears Naur et n ttr r»''»1*»' 
r* pr-i banal? t'alfieiant 

•tirdr à a*4« nalr» ?•» 
Vérr aa aaaAate ar air 
babilir «4 rble.

Poor réallarr r? b«rét au* 
Itrnro harmimtruiT». <la»r* 

hert, dr'sinslrire ao?br- 
rmse, a atllisé un irntta 
m'-lnkinr Man? nelf» rt 
Imprime au drapé !» H*nU 
adoarle du prafll. Unr aul- 
leite fantalaiste noire ap­
porte au modèle une note 
rantrastante du plus beu 
■eux effet

■ < hapelière peur eeafeetlenner deo
raux dana le» atelee lea plea di* era

d aa

depuis la eapellae reeuette ei d'aUore 
fusénlle Jusqu au bleorae au ••■"■•••J 
(raeieux «omme relui qui eot lltostre lei 
rl qui a été lma»iné par Werenee *Hfh 
man, de fcew-¥ae»i

11 deeraoa. »l e a|lt d'oae auUe eréatloa de
Oslre Rol-ert: an mdoèle exquieemen» »e
_tain arer n« aerle de pétalra iatnee* ea
feutre sert w>u»ae et reeousert d une
• ailette français- nalre

le meluaéne, ce feutre «I 
■ oiiple et aoyeut qu'il fait 
uonger an eaetor a été uti­
lisé par teola de New York, 
pour la realisation de

dramatiquement drapé, 
rtiotst de eaulenr 

framboise pour qu'il escorte 
barmonieoaement n Importe 
qnelte toilette d .%n<nmiie et 
aduartase l'auslérltd dre 
fourrures anmbres.

Let miettes 
de l'Histoire

Tout soldat, sous Napokon, pouvait 
rroire qu’il portait dans sa giberne 
un bâton de maréchal. Mais l'heureu­
se fortune d'un vaillant soldat n'a pas 
^tc particulière a l'époque des guer­
res de la Révolution et de l'Emprc. 
C'est le règne de louis XIV qui vit 
l'eclatante carrière de tabert.

Fnrôle comme simple soldat, dès 
fage de quatorze ans, dans un des re
£.'IUC£U du duu U'I^pCittOU, l-ihéU

jétait maréchal de France à cinquante 
neuf. lous ses grades, il les avait ga 

■gnes à la pointe de l’cpce.
j Au siege de lurin (1640), Fabert 
fut blessé d'un coup de feu la ciiIsnc. 

lies chirurg»ens déclaraient l'amputa­
tion indiNpensable. le comte d Har­
court et I urenne, ainsi que le cardinal 
!de l a \ alette, qui commandait l'ar- 
jmée et faisait le plus grand cas de 
Fabert, {engageaient à subir l’opéra 
bon. Fabert répondit.

| l a mort m'aura tout entier ou n’au- 
ira rien.

li fut à lui-même propre chi­

rurgien, et guérit si vite qu'il prenait 
• part, l'annee suivante, A la bataille 
de la Mariée et au siège de Bapaume.

| Son desintéressement, son huma 
mité même envers les vaincus étaient 
aussi remarquables que scs talents mi 
litaires et son dévouement à la patrie. 

|l)ans la fameuse retraite de Mayence, 
ioù il contribua à sauver les debris de 
j l'annee française, il arriva dans un 
camp où tc.s Autrichiens avaient aban­
donné leurs malades et leurs blessés.

—Ce conseil, dit F abert. est d’un 
barbare; cherchons une autre vengean­
ce plus digne de nous.

Et il fit distribuer aux ennemis 
les fis res et les secours dont ils 
avaient besoin.

—Si pour empêcher qu une place 
que le roi m a confiée he tombât aux 
mains de l’ennemi, il fallait mettre à 
un; brèche ma personne, ma famille 
et mon bien, je n’hésiterais pas un ins­
tant.

! longtemps auparavant, on avait es­
sayé d inspirer à Mazann tics doutes 

isur la fidelité de Fabert. et k car­
dinal «’était écrié:

—Tuons tous ces gredins là! 
cria-t-on.

s’é-

I lorsqu'il fut nomme gouverneur de 
; Sedan en même temps que maréchal 
idc France, il augmenta les fortifica­
tions de cette place et paya de sa 

, bourse une partie des dépenses. II ré­
pondit à ses parents, qui le lui repro dui là, en qui pourrait on mette 
choient:

—Ah s'il se fallait méfier de ce-

confiance?
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Indigène* hurl Ait 4* doulrur, U ^-ra»ifr« part** da plaa da lorxaa qmi oomlat** à éU4co«r loa m&mo*. m noiorUitea.

-J'AI PtRIEf Les 
ln^lj-nea superstltirHi 
(furent que ( était le 
demon ea personne, et 
» enfuirent prmnptemrnt

• L approehe d« Ut hrunante ajou ait “ ^ ■
I au myatere. So«Miaia une vais grave et impoeanta aa reperruta daaa
• la faorré .. ‘’DFNt RTEZ LES RI AMS OL’ VOUS» SEREZ TUES!mmn

'Tarsan surveiUalt le groupe tremblant d un regard froid. "VOUS NE 
C APTIRERK.Z PERSONNE. K -tourne* à la côte, et save* recanna lavants 
_ x de pouvoir voua échapper en rie î" *

A'*./*.
V *1

s'jr.

Le» Rlanra furent 
aaàsÉa de panique !

Lear terreur « 
augmenta davantage 
lorsqu'un sauvage 

gdaot ae latsua lom- 
ber de» arbres !

% près avoir suivi leur retraita 
hâtive sans être vu. Tarran 

partit finalement. Il était 
ronvalneu que les bruits de la 
jongle les feraient continuer 
leur avance maigre leurs mus 
ries endoloris.

mm
vl.ilhcureuaement, Tar/an partit trop tot : C ar plus tard pendant que les 
ririnpacnortfl de Riake s'étendaient, épuisés, la cupidité surmonta la peur 
rhe« Riake qui décida de mettra à estr'ulion un plan vleleus qu'il avait 
prémédité !

Le cèdre du Liban...
t «fiai! il y a quelques annec»

I'Hat du Liban tenait dette t.'»n> 
t»t«K en république et îi République : 
liHartienne at ait etc reconnue par lc>!

File pouvait donc cite reprcscnlée, 
a Genv .e. a i.i Souetc de» Naiion>. et I 
Le pt jiidjot (ie la République Mv 
ne avait csIiitj*. a je -c litie. quit de 
vjil etre use de cette prcrt-^alise 

Il ne refait donc piu% qua taue 
d'un repré .entant.

On chciciia. proposa, discuta a>scz 
kmftemps. F.n fin de compte, on .e 
nut d accord sur ce point qu'il était 
plus simple et plus pratique d’envo

>er a tionoe une pcrsonnajiie cu»o : 
en I ut ope. en I t ance, par exemple, 
que de déplacer un l.thanien pour un 
er voyage.

Bref, on convint de wJrcxvei à un 
inuMtlman, que nous appeMeions Mou 

a i bey. pour cette unique raison que 
•.el n'cvt pa* Kon nom.

Mourad bey était domicilié à Pari* 
Il n hésita pis un instant À accepte! la 
•tivMon flatteuse qui lui était olferte

A Genève, le delegué libanien fit 
tout de suite une constatation qui itu 
fut pénible. Il remarqua, parmi les 
drapeaux dont sadorne le Patau de la

! Société des Nations, l'absence du 
diapeau libanien.

Ft il manifesta son étonnement, 
non sans quelque amertume 

On s'excusa, et l'assurance fut im 
medutement donner au repiésentant 

,q»i un aussi regrettable oubli serait 
comblé sans retard, dès que Ton 

jsaurait, detail évidemment essentiel, 
de quoi est lait le drapeau libanien 

—Notre drapeau, répondit nobi; 
nient le délégué, c est le drapeau trico­
lore français, avec un cèdre dessus 

Quelques jours plus tard, il devait y 
avoir a Genève une grande réception 
des représentants internationaux.

I c programme de la cérémonie 
comportait, entre autres ' réfouissan 
ces”, l’execution en orchestre des h>m 
nés de tous les pays.

Très oppor tunément. le ‘‘chef du 
protocole de U receptuHi se rappela 
l'mvident du drapeau libanien.

— Sapristi' s’écria t il. le délégué 
du I ib tn qui a si fort protesté a pro 
pos de son drapeau, va taire une mu­
sique de tous les diables, s’il n’en 
tend pas celle de son hymne national 
il faut aviser à cela illico.

Lt incontinent il en paila au chef
d'orchestre.

— Avez-vous les parties d'orchestre 
Je l'hymne national du Liban?

—Non. répondit le chef avec humi 
lité J ignorais même que Je vais 
toutefois m’enquérir aupret de mes 
miliciens; peut être y gm a-/-il qui 
pourra ntms tirer d embarras.

f;nquète faite, l’hymne libanien était

inconnu de tous.
Non sari’, ambages et circonlocu­

tions. non sans un peu d’apptéhensioa 
egaiement Tes icpresentants des pen­
tes puissances sont si chatouilleux en 
ces matières.- I.* question fut posen 
à Mourad bey.

I Ile ne laissa pas que de l'interlo­
quer un peu. car il n’y avait pat 
(Miwuae litMitc.u alors 'il en existe un 
maintenant): mais le délégué de la Ré­
publique ri était pas homme À ••a 
'démonta” facilement.

—l ’hymne national libanien. dit-il 
négligemment, c est bien simple! Cent 
U Marseillaise.

Ft il ajouta en souriant:
— Avec un cèdre dessut 

( elle petite histoire n’cxt j»at riâ 
conte.
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QuHIr s*rrrr mah h^nr* ! lût t«»t 
rela à rao^e d on gamin Indien . . . 
Ce quf est pire, le IHK-trur soigne 
1 Indien que foi ahatfo. le premier !

Chevalier
Rouge

Par _

ÈsÆé-»*< i rLM"'
I n bandit e*t et I antre a one
jambe frætoree apre« avoir essaye 
de voler le eheval de ( havalier 
Rouge, que montait Tetlt < a»tor !

Mol avoir failli pasIl va «e rétablir ! Petit 
Castor m a conduit iei 

juste rn i . mp« !

Oit rot lie f»rand F.sprlt . . • 
vs-t-lt emnienet mon 
mari, dix leur ?

C hevatier Rou
docteur Ieige' Mol esnme

troublepatientné dur leur

Mol svoir raptoré 
leu rieuv bandits qui 
ont vole eheval et 
tir* sur cet .
Indien !

Non. Chevalier ! Ils 
sont tous le» deov 
sur la roule ' l'n 
mort, (autre 
une jambe caaoee ! 
Il» «mt caaavé 
roler votre «heval 
Petit ( astor '

Je devine ' 
Tonnerre le» 
a pietints» !

Laiaar* fai>e. Chevalier, 
mai» * «ois pouves m al 
der à ramener le ban
•fit hleuaé en ville

Je paierai votre 
facture peur vo« 
*o«n« a ces pau­
vre» Indien» . . 
l>o< !

m

1 II' t'M ! Mm m HEl»oc ! J’ai VU la figure SI je vue rappelle bien 
c était « Vnq mille dollar»l'autrele toici 

hrunme est la-bas
de eet homme sur une 
affiche dans le bureau du 
shérif, et une recompense 

* »v édait promise 
pour son ar 

I sTdftAkft reata*lo-t ?

Peut-être
vu que nous pu •-

Archuleta

Les deux petits...
I Suite île la page 2)

*uv le botiqucl gisant tristement mi. 
Ja tombe île Ro\c de I apesroiise l n 
commissaire passait. \1omicti!
4)»l \i\enunt la petite fille dont le 
jiMies devinient pourpres, n est ee p.i' 
«lue nous mette/ en prison les en 
f.mis ijiu soient les fleurs des moits 
itiorulc/ le. il veut prendre ce hou 
t^uet Mies sont fanées, dit le pe 
fit gardon; soyc/. Mi»n»kui. il \ . 
un K'iiquet lotit neuf et te voudian 
U mcux. continua t il en sanplotan* 
lout haut: maman nu point de lletnv 
la has | t son bias se irndatl ven 
Ja croix commune ou dorment les 
abandonne*, ceux qui non! point de 
tombe et dont la moi! nu pas fini 
la pauvreté les yeux du comimssai 
ic se mouilleicnt de grosses laime'- 
)l prit lu main du petit guiçon 

Nous nave/ pas de pairnts, ileman 
da t il V - On a emporte maman la 
b*'1, il y a huit jours, icpondit la fil 
Jette en essuyant ses beaux seux du 
levers de s.! mtgnonnt main. • I i 
voue peic Il était la avant ma
rnan. répondit encore la pauvre pe 
lilt I t vous alors ? - - Ne ni s M*n> 
n es lotit seuls. ( e*l moi «un fault 
tear, et le* Soeur* n«*:is apporfenl

Id u pain. Suiouid hui. soeur I oui se 
non* a dit : t e*t le jour des morts 
afle/ vous promener au cimetière, 
vous puerez vofre maman, et clic vous 
enverra un .mge de sim paradis. A- 
lors. reput le petit garçon, m ns*iu 

.ne donnons pas de tkuis à maman, 
elfe Pc voudra pa* nous envoyer un 
..nge. Maman n est pa* là. d.i
gravement la fillcue. soeur I ouisc 
nous l'a dit : l ame a îles ailes pour 
monter, et c'est du ciel quelle nous 
n oit Allons, viens, viens pi ici vers 

da grande croix Hic enliaina I en 
tant. Ils étaient touchants tous deux 
appuyés l'un sur (autre, a genoux 

•sur la tenc humide et les veux lève* 
vers le ^icl ou ils devinaient lame 
de Icui mere . . .

IL* étaient la. priant encore, lor* 
quUne main se tendit vas eux et de 
posa an pied de la croix un gros bon 
quel de u»ses blanches ... .

Oh' s'écria Jean, le Knique.
neuf

INi*us son voile de crépi Madame 
I apcvroiise sourit don*enuni et en 
laçant les lieux enfants dans un me 

me K.isci Von» aviez taison. mi 
gnounc. dit elk a la fillette, l ame 
a de* ailes, et votre mere envoie un 
ange pom vous consokt et vous ic 
chauffer, venez, mes pauvres petit*

! e son Iran et f..bienne ne fie

les testaments 
remarquables

Kustcm Pacha fut grand xisir. sou* 
Siiliman II. d abord de f'44 a 15.'2 
puis île 1554 a I'f»2 1. inventaire de 
«.a succevsion a etc public pai Mv 
I ffrndi. dans *a Somme des notices 
I n voici le detail

I Dix sept unis esclaves attaches
II IX»ix mille neuf cent* che 

[vaux de bataille.- lll.Ooze cent sjx 
Ichameaiix brides l\ 'Huit nulle
turbans. \ Sept cent quatre vmy 

imille monnaies d'or. \| < mq
mille catclans et habits tout faits 
.\ll On/e cents N>nnets garnis dor 

\ Il Deux mille neuf i.rnts cottes 
de maille XI Deux mille anmucs 
completes X Six cents selles g.i! 
mes en ai gent. XI ( inq vents selles 
games en oi el en pierreries XII 
N'um/e centx casques d argent XIII 

tint vingt ctrierv dor. Xl\ 
Sept cent soixante sabit-s garnis »»«

km.nen! plus dans reur fu>uk man 
*auk el la maison viik de Madame 
île I apeyrouxe réchauffait a son fi-v 
er le* deux petits orphelins.

pieu cries. —XV.—Mille sabres garnis! 
en aigent. —XVI.—Argerit comptant,| 
soit en or et en argent, soit en barrt 
et en argent fondu, mille Us* ..LilM-hE,. 
ivalut « la somme de cent millions 
X\ Il Huit cent quinze »crie* cuit» 
vers ilans la Roumanie et la Natolt

XVIII Quatre cent st*i/ante se«/i 
moulin* a eau XIX Huit mille 
cor an* manuscrits, de la plus bclk * 
ci dure, dont cent trente garnis de p»ct- 
iiciies I e pacha les estimait beaucoup.

XX C mq mille volumes de livres 
d« Jloirt genre XXI Trente deux 
pierres précieuses de la première g an 
deur. dont la valeur a etc estimée a 
vint ik'u/c lasts akdvhc Wll 
1 n grand nombre de t. pis et d autres 
obiets précieux et rares qm ront pi. 
cire estimes.

Alv Fffendi MHite que. parmi les 
ustensiles ik cuisine, on a tiimvc qua 
ranic nulle ehaudii>n* de cimvre

Il était pas mal vite !
1 épicier au icunc homme qui m>IIi 

cite un emploi de ci'mmts:
— I-te* vous trè* Vif?

Vif nè*t pas le mol J ai etemi 
la lumieie hier si«ir. et iai eu k 
temp* de me dc*habilkr et c»t me 
coïK'her avant qu'il fasse mur

Honnêtes gens
l n biasc paysan normand faisait à 

la silk une toutnee de visite», por­
tant »oi!* *4»n bras un magr«fiv|uc 
parapluie knit neuf.

Au bout ik la tournee, il «aperyoit 
qu'il a oublie son pataplmc dans une 
des maivm* o»i d est allé. Il recom­
mence xkmc sa tournee pout rentier 
rn p«»s'essK\n de i'obtet.

-—Parik*n. excuse, dit il à la person­
ne qui vient le recevoir dan* k pre­
mier hifi* où il \c pre*ente. n'aurai*- 
tc pa* ivublic mon parapluie ici?

Non Monvciir, ce n est pas n i.
t e*t donnant, fit k bonhomme 

d un air soupçonneux.
Dan* la seconde maison, même 

question et même réponse.
< e*t extraordinaire, murmurc- 

t tf
Iroi*ième xisite et même résultat.

- < est trop fort! s'écrie k Nor­
mand.

bnf in. dans la quatrième maison, 
on lui répi'rd:

Notre paiapluie? Mai» oui. le
voici

Ab* s'r i rk k f*avsap. VOICI 
D H<»NM TtS GI NS, ce n*e»t p * 
malheureux



êB -«UlT LA T«I»UNI. SH(«S*OOKI. OIMANCHf )«(• OCTO«*( fSt

PREVENTION du CRIME

Impre»»l
sur rhalU

Is clef
n n ^ ! a 1 n*

I ■«Ifrc

t.S p»u4rr k empreinte» digital*» ne pent fire utlllsf* 
»ar de» •■rfsee» reliante» telle» que de» ea»»ereles 
Kralssêe». de» outil» enduit* d halle, ete Dan» r*» eaa. 
le* empreinte» digitales doivent être photographiée» 
dan* une lumière oblique

Précipita dans un trou profond de '0 pleda, %a 
dépotoir de U rule, alort qu il était caché too* une 

charge de cendre», T. V. Tremblay finit par 
reprendre te» ten».

Je suit a moitié mort. — mais j‘ai 
do joue U police

Plu* tard

J'ai besoin de Tètement» propre* et d'un bain
quest-re

masi

j'if* Je*-***.
'Yi,:

\------------------------------------------------------------------------—
! Parmi let dêeiieU. le» vieux cordage* et les debris. 

T V a déniché une affiche qn il retient dan* «a 
main bien fermee.

Je vais aller vers elle î Elle va me donner de 
l’argent. Elle peut même me garder à l'abri 
r—v de la police. ^

Oh h
Ma che

Il y a une grande danse. — Le* vestiaire* sont 
habituellement déserts à cette heure . ..

tâwt p.
'*1 OB Hl 3Ét

*

s'+r'+Ss.

mm
----- *

I

Il y a Men de* année* nue Je lui ai enseigné 
la lutte. Ule fait maintenant sensation. 

El.LE m’aidera r

W ù.)&:

&

Voiel les douches, et ce* placards — doivent 
contenir des pantalons, des veston*, et'*.

fin

Ailleurs, à la demeure de HO. Sans-Souci

Jo veux que ( harabia demeure Ici avec vous. J* 
veux qu’il accompagne Vitamine et Etoile partout 

ou ils vont. Il est dressé pour attaquer au 
commandement.

ir-'s.'A

JE VAIS fournir la protection 
à ma famille! JC N’%1 r%S 

BESOIN . .
Va* y.

Charabia.

Tant que T. V. Tremblay est au 
!»rC?> Je suis Inquiet ! Le danger 

persiste !

MaU J*al déjà des chiens! Les 
chien* ne sont pas une protec­
tion ! De plus "lié vous' et le 
chien de «basse ont l’air 

aussi fin que toi.

Mais, Sans.
Tracy, Souci,

êtes-vous... tais-to!

iO___s

Puis su club de golf11 est entraîné à agir ainsi 
quand il aperçoit un etranger 
avee une arme à feu ! Vous 

▼oyes ee que Je veux dire.
B O. ?

QUEL
DAMNE. tluelq^’un fouille 

dan* le* placard* !
Oui, — viens avec 
moi. attrapons-le !

%’este 
traînaille, 

< harabia.

jnj LE CHAT OE CICERON
Èr-T7

Le pluriel de chat est chatons ! bu u tisimt
rERDILIZA. Mm Y Oh. J, ' «-L >* “l* «“*

! | ( iBf .ul» M‘»1» p^1' d«-
. * ■ r»i»la Ir,Il r» I «.mr\M

D ou viens tu

Je l’ignore ! 
Je n’etals 
pas lel tout ( 
simplement!

Mue
t est U
»rri *é

M\KIEE r
mariée '. absentée i P"1» longtemps 

Où étais-tu T

J Oh, oui.
' neu* avons 

eu des 
eh.lions ’

Mais 11* sont tou* ‘ 
devenu* des chats !

Bien, bien, vous ave* été 
absents tellement 
longtemps* — ave* 
vous de* 
chaton*

Je te présente 
mon mari, C'auup !Oh li est Sel! 

CATSl'P !
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Le troisième pageant aetoiiauii^ue cie 
Drummondville remporte un brilliant succès

LA TIIBUNt iHiaBtOOlfl tAMtOI )« ItaTfMAaB ittt

DRUM MONDV1LLI . (DNO — 
Pour I:» troisième ann:e consécutive 
•uû pageant aérien fut présente avec i 
succès, dimanche le 24 septembre < 
U base a hydravions et a la piste I 
d atterrissage des Drummnnd Au1 
Services, sur les bords de la riviere 
St François, a quelques milles d' 
Drummondville. près de St-Nicépho 
re.

Fa température maussade et froi 
de ainsi que des vents assez forts 
ont nui à cette manifestation, mais 
quelque *.000 personnes se sont 
quand meme rendues a l'aéroport ci 
ont grandement apprécie les demons 
trations meme si on a dû supprimer, 
en rai&Gü du vent, quelques numéros 
d'acrobatie par une jeune fille ci 
de vol en formation par les élèves 
de l’ecole de Drummond Air Ser 
vices.

Des II heures de I ivant midi, a 
lors que le plafond des nuages n e 
tait qu’à environ 2.*00 pieds, des 
exercices de bombardement et d? 
vol en formation furent effectues 
les pilotes étaient MM Philipne 
Bernier, vétéran aviateur de la der 
mere guerre, chef instructeur d* 
ITcole Drummond ^r Services, et 
qui compte plus de 12.000 heures 
de vol, Jean Marie Pitre, anteneu 
rement du Cap de-la Madeleine, pi­
lote licencié des Champlain Ait 
Services et maintenant instructeur .« 
Drummondville. Gilles Tétreault. c 
lève récemment licencié de 1 ecole 
Drummond Air Services

Ils pilotaient respectivement un 
appareil Aeronca. d'une vitesse d; 
'F* m h. un Piper Cub PA 12. de 
100 m. h . et un autre avjon Cub 
sur flotteurs

M Bernier exécuta ensuite diver 
scs manoeuvres a basse et haute 
altitudes, telles que le zooming', lel 
"side-slip” (viiagc sur une ailei, ie 
‘climbing turn et le “stall turn '.l 
diverses façons d effectuer un vira 1 
ge pour revenir en direction exacte ! 
ment contraire.

I e chef instructeur présenta en 
solo ces divers exercices, mais pour 
les démonstrations precedentes. Us 
pilotes étaient accompagnes de MM.I 
J.*S Giroux. de Di ummondville.j 
Abel I)esaulniers. de St Hyacinth'*. 
Raoul Nicoi et Marcel Bernard, de 
Drummondville. comme navigateurs.

Ces manoeuvres et toutes celles du 
p.igeant étaient sous la haute surveil-i 
’ance de M J P. Fournier, repré­
sentant du Ministère des Transports 

Plusieurs visiteurs étaient venus 
de l'extérieur pour cette journée 
Entre autres quatre personnes s'é­
talent rendues a Drummondville par 
avion ( étaient M Geoffrey Butz. 
licencié du I aurentide Flying Club, 
et Mlle Liliane Balangero. eleve pi­
lote de la même ecole. Tous deux! 
pratiquent la profession d'avocat a 
Montréal et s'etaient rendus a l'aé­
roport de Drummondville dimanche 
midi en provenance de Cartierville;
VI Jerrv Beaudet, pilote, accom 
pagne de M O Paquette. du 
' Montreal 1 ight Airplane Club ”, e- 
taient egalement venus en avion.

\sino miniature

Lci spectateurs furent ensuite 
grandement interesses par des dé-j 
monstrations au mojcn d’avions mi | 
mature présentées par quelques1 
membres du “(Tub Altitude 70”. de 
Sherbrooke.

(e groupement, fonde depuis un 
an et qui compte une quarantaine 
de membres, jeunes ci moins jeunes, 
s applique a l etude de l aeronauh 
que. de la construction de peti.s 
avions et des lois de la circulation 
aerienne.

II était rcpioenté ici par MM 
Jacques ( oderre, president du club, 
et pilote licencie. Y van I aramec. les 
frères V von et Jean RobilUrd, Hen 
ri ( hahot, Gilles Dube, Denis Co 
derre. Jean (luy Martel, tresonci 
du club, Paul Gmgucs. directeur, et 
Jacques I oiselie, '«ecretairc.

Les petits avions qu'ils ont fait 
évoluer ont une envergure totale des 
ailes de 2 à 4 pieds, sont actionnes 
par un moteur a ga/oline d'un hu 
tiemc a un quart de force et peu 
vent voler, librement ou guidés au 
moven de cordes, pendant cinq a 
du minutes. I e coût de leur fabn 
cation peut aller d'une quinzaine à 
une cinquantaine de dollars,

C est la deuxieme année que le 
Club Altitude 70" de Sherbrooke 

est représente au pageant aerien de 
Drummondv ille

Vers 2h M), trois avions Vampire 
du C.A R C vinrent passer a plu 
sieurs reprises en vols de formations 
variées, a basse altitude au-dessus 
de la piste d'atterrissage, à une vi-1 
tesse approximative de 400 milles a 
l'heure.

Huit avions Harvard, appareils 
d entrainement avance, en provenan­
ce egalement de St-Hubert. vinrent 
aussi exécuter des manoeuvres a 
laeroport des Drummond Air Se.'-I 
vice', a près de 200 milles a ! heu ' 
re.

I es pilotes de ces appareils adop 
terent diverses formations, entre au 
très la Vic Formation" (en VT. en 
échelon, en quadrilatères, etc

Saut en paravliule

I.'assistance fut ensuite témoin du 
saut d'un parachutiste, d'une hauteur 
de VOOO pieds, a bord d'un avion 
pilote pat M. J.-M. Pitre.

(e parachutiste est un veteran 
de la dernière guerre qui a oh*cnu 
outre mer une décoration pour avoi 
sauvé quelque *00 combattants en 
cerclés par les forces adverses et 
n avoir pas voulu étie remplacé a 
son poste très dangereux ou il est 
reste pendant une dizaine d’heures 
.sous le feu ennemi.

Avant de monter pour sauter, ce 
parachutiste nous a avoué qu'à cha 
que fois qu'ils vont plonger du hau'j 
des airs, même les meilleurs para 
chutistcs éprouvent un trac formida I 
ble. Mais, a-t-il ajouté, chaque' 
descente réussie nous vaut par con 
tre un sentiment inexprimable de 
victoire sur nous mêmes et sur le> 
elements ’ "

Maigre un fort vent et un froid 
prononcé, il a eu le courage de se 
if ter du haut des airs comme un 
bolide pour environ l,.*(>0 pieds a 
vant d'ouvrir son parachute II a 
passé presque juste au-dessus de 
la foule pour aller toucher terre 
dans un champ voisin de la piste de 
l'aéroport.

Prouesses d un a»

Le pilote instructeur en chef aux' 
Drummond Air Services, M Philip 
pc ’Phil" Bernier, prit alors J: 
nouveau les ans a bord d'un app<* 
red Piper C'ub, Super-Gruiser, de 
J00 cv . à trois places.

Maigre les conditions almospbe 
rtque toujours peu favorables. M

Bernier a d.monde ce que peut .«c 
comp’ir un as en ff;. tuant d > 
acrobaties qui ont pu» ure de fuies 
emotions aux spc.tuteurs et lui ont 
valu des elogis enthousiastes de L 
part des connais-curs,

M M lany M.um fcranl I 
laeroport et licencié de lécol 
Dmmmond Air Sers c es ct.ot 
au microphone et expliquait a 
foule les differentes épreuves au 
quelles se livrait M Hernier.

Peu -tpièt, un ; ki«*ri Quadfimotc 
North Star, de la ! rans ( anada \i 
Imç. a survolé la piste a faible ali

de­

lude. en guise de salut aux pilotes 
et a.i public du pageant aérien de 
Diurnmondv ille (et avion était 
monté de 4K passagers, en vol t:- 
gulicr de Montreal a I ondres.

Organisa don progressive

Gr. nd nombre de directeurs et 
d actionnaires ii»s Dmmmond Au 
Servt.es étaient presents au pageant; 
de dsmanshe. Mentionnons, entre 
•utn.s. M Robert Bernard. MA! 
dont rmitiative a mis sur pied cette 
entreprise il v a tro * .tnv. M. (îerard 
l’riron maire de ville St Joseph et 
pilote licencie de l’école de Drum 
moml\ ill; M. Albert Mado e. a. 
lionnaire et aussi pilote licencié

I a compagnie potsede trois ap­
pareils M Robert Bernard un ip- 
parcil See Bee et un Stimsoft, tan 
dis que MM Perron ei Majore son? 
co propi letaircs d un avion Cessna.

Depuis 1 mois, lecole a complète 
la formation de M nouveaux pilotes 
mcv Samedi le If» septembre. * 

eleves ont passe leurs examens et le* 
épreuves de vol avec succès devant 
M. J P. I ourmer. rcpicsentant du 
muustcre des FranxporU.

C c> nouveaux pilotes sont MM 
J. s (îiroux. (idles letrcauh. Ga* 
ton I arocque, Abel f'evaulnters rdc 
St Hvacmthe». et (idles l.afrenière

M I atrenicrc, qui a complète se* 
heures de vol et ses examens en 
moins oe 5 semaines veut entrepren­
dre sans tarder un cours pour l ob

tei.tion de la licence de pilote com 
mercial.

Fn lout, a date, les Drummond 
Air Services comptent quelque 2* 
pilote» licenciés à leur ecole depuis 
les debuts de la ( ompagme Sa 
base à hydravions est reconnue par 
le ministère des Transports, et ij 
route y conduisant a été élaig e et 
gi.indemen! améliorée. I a cootpa 
gnie a vies projets quant aux pistes 
d atterrissage. C’est donc une en 
treprisc très progressive et qui c*t 
un élément d interet et d importance 
pour le Grand Diummondvdle

Au cours du premier trimestre de 
1950, le nombre de mariages *e chif 
frait par 1Û6.000. soit p 10<» plsu 
qu’au cours de la période correspon­
dante de 1949.

Reunion anludcoolique 
a la salle St-Michel

Plus de 300 peisonnes assistaient, 
ces iouis derniers, a la soirée des I a- 
cordaire et Jeanne d Arc. section St 
vtichcl. tenue soi* la présidence cou 
j«»inte de M Alfred l.emieux et de 
Mme Félix Dupré.

I a reunion débuta par la priete. 
suivie de* changements de decoia- 
tion et de 1 initiation de plusieurs as 
puants | c* eleve.s rie Nllle ( outure 
firent les frais du programme récréa­
tif Il y eut du chant par Mlles Gi 
xèic et Jcannme (.«liberté, M I co 
(*agnc et M Pellerin, dans “te 
temps Je* lilas", Te rêve’, “Le 
fermier et la fermière", et autres.

Mlle Couture était au piano d'ac­
compagnement M l’abbe Gerard | e- 
tendre, curé de St Jean de Brebeuf, 
fut I heureux gagnant d'un article en 
pyrex.

M Harold Boulanger, president 
diocésain des cercles anlialctHvliquev 
de Sutton prononça une courte con 
ference au cours de laquelle il paria 
de la conviction que les membre' 
doivent avoir, cncoutagca le port du 
bouton, demanda la cooperation de 
tous pour augmenter encore les ca­
dres en faisant signer de nombicu- 
ses cartes d adhesion, expliqua la 
nouvelle organisation du president 
forain et de laumômer régional, et 
termina en soulignant le besoin p«Vi! 
les membres de prêcher d'exemple, 

le conférencier. M. Boulanger.

Perça 31
M MLrd i

P' dent local, fut remercié par M* 
I aftare \ aiHam • • irt. mcai

> I.» ( uhedrale et aumônier M 
section Sr Michel, qui tira auaai I 
conclusions de la veillée.

L assemblée *e termina par l'hy 
ne national O C anada.

î ONDRFS. 29 PAj — l a Ort» 
de Bretagne et les Etats-Unis ont eo- 

n e des p«»urparlcr* en vua d n 
nue! ne conference qui établirait 

'es termes d un traite de pan taponata, 
L n p.üc paiole de* Affaire» Etrange- 

s a declare hier que les pourpar* 
mer,, fient vendredi entre de 

hauts officiels amcrivains et angi&ia.
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Les ventes de camions Chevrolet le

PROUVENT — sons /'ombre d'un doute! Chaque 
jour, des exploitants de plus en plus nombreux, 
petits et grands, choisissent des Chevrolet — pour 
tout genre de service. Mointenant plus que 
jamais, Chevrolet est la vedette de popularité — 
de vente — dans tout le pays.

Et comment pourroit-on t'en itonnerl Cor si les 
camions Chevrolet se vendent plut que les

WEBSTER MOTORS LTD
SUD. RUE WELLINGTON - SHERBROOKE

autres, c'est simplement qu'ils sont les vedette* 
de voleur à tout point de vue! Meilleurs que 
jamais, ils sont plus puissants et possèdent une 
plus grande souplesse d adaptation. Ut sont con. 
struits pour payer de plus gros dividendes . , , 
donner un service plus rapide . . . maintenir de 
faibles frais d essence et d entretien Empresses* 
vous de voir votre marchand de camions Che­
vrolet — de vous renseigner complètement sur 
les vedettes — les cornions Chevrolet.

UNE VALEUR ClNtRAl MOTORS

BACHAND & DIONNE LTEE
COATICOOK. QUE.

DYSON & ARMSTRONG
RICHMOND. QUE.

CONSTRUITS AU CANADA • ÉPROUVÉS AU CANADA ' POUR LES CANADIENS
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Poisson congelé de 
T.-N. au Rhode-lsland

PtOVIDFNCP, R L — (PA) — 
he cargo “Zchrinocv” e*t arrive ki 
hier de Terre-Neuve. avec WH) P^RI> 
toenev de poisvoiu congelcv, le deh it 
d'un commerce qui deviendia protu

Les "messagers’' 
trottent avec 5 
dollars en poche

— Quatre etudiant*, un 
rt troi* (iansais et deu*

________ ___________ ______étudiantes dont une Belge, ont plante
hlëmeot important pour’ cefte'viilc minuscule tinte symbolique »ur 
dit l'agent du port, James Fisher, la I* place la Sorbonne et déployé 
cargaison sera vendue ici et une par ^ti P‘fd de îh statue d Auguste t om 
fie 'wtra eapediée dans des camions fri- l€ur drapeau Heu lepicscntant le 
gorifiques a d'autres régions du pays ciel parsème d e toi les avec, au cen 
On pense que la compagnie Fisheries ,rc* unc birondellc voyageant autour 
Products de St Jean, F. Neuve, qui de la terre IU appartiennent au mou- 
déchargeait auparavant ses navires vement “1 es Mevsagers

Us ve proptvscnt de justifier leur 
devise: 'Toucher et comprendre les 
merveilles du monde ", ( es pionniers, 
dont le benjamin a dis-neuf ans et 
l aine vingt vis. vont partis pour Cic 
nève, premiere étape d'un voyage qtiï 
leur fera traverser 75 pays et 5 con­
tinents et qui totalisera l22.tHX) kilo-

L’AVENIR. (DM ) - Dcrmerc ™lrc\- IU é'r.c J< 'cu,ur
dans 1^ ou 20 mois. Munis chacun 

ment, un groupe d amis Je Rich- viatique modeste de cinq dol 
mond ont offert un shower, à Toc lars, ils comptent assurer les frais 
casion du mariage de Mlic Thérèse de leur voyage soit en faisant des

Jersey City. NJ. pourra expedici 
un total de 3 millions de livres de fi 
lets gelés, chaque mois, a Providence

jhower é L’Avenir

Marcotte à M. Antonio (iagne, unc 
horloge et un service de verrerie lui

conferences dont IT NESCO leur a 
communique les testes, soit en jouant 
de ! harmonica, en interprétant des

Au Premier _c^

tables ni chaises...

ont été donnes. Etaient presents: comedies, en vendant des cartes pos- 
Mlles Estelle Cormier, Jeanne d’Arc taies.
Sévigny, Blanche Girard, Hcltnc Du- 1 si' "°"r'
. • .... campagne prrur démontrer ic.s avan
Dots. MM. tmilien I e.asveur. Ga.* ^agcs d’une “cilovennete du monde"
Ion Fauteux, Lauréat Lacroix, Ro- et de l inage de l’e.peranto. 
meo Marcotte. Mlles Estelle Belle (S.LF.)
rase, Laura Doyle, Lucienne Poirier. —------------------------ --------
Blanche Lacombe, MM. Clement Le #i L . i • j 
mieux, Amédée Côte. Wilfnd Lu UUDS UC DnOQe S3nS 

pien, Mlles Jeanned’Arc Brouillctte 
Jeannette Drouin, Jeannc-d Arc Al
lard, Louise Grisé, Laurctte Duro- MONfREM,---------'P< ( •
. c_____ i. . ,. duhs de bridge où il n y a m table.cher, Fernande Beauchem.n, c orona m chaist, , Montreal, ont fort in.n
Lachapelle, Françoise Geoffroy, Gil- k juge François Caron qui preside 
bert Jacques, René Gagnon, Romeo l'enquête sur le vice <1 Montreal.
Cloutier, Armand Viger, Fldègs Le- Georges \ ernor. chef des cotiseurs de 
febvre, Albert Boucher, Gerard La- la cité de Montréal, a declare qu il 
jeunesse, Mme Aimé Lagucrre, Mlles soupçonnait que certains de cev cluH 
Emilienne Dancause, Lucille Lefeb- n'étaient autre chose que des 
vre, Germaine Gagnon. Jeanne-d'Arc ‘ bookies'*. Au sujet de propriétés qui 
Drouin, Georgiana Ross. Marguerite étaient louées a S1.K00 par année, le 
Lalonde. Gabnclle Girard, Mariella juge a demande au témoin s'il ne trou 
Cabana, M. Armand Cerneau, Mlle vait pas étrange que des locaux loués 
Marie-Ange Paradis. Mme Evange- a ce prix soient vides et le témoin a 
Jistc Richard. Mlle Lauraine Frechef- répondu dans la negative et le juge a 
te. Mme Hector Allard. Mlles Roi- déclare qu'il ne le croyait pas. ous diacrc d
lande Gagne. Armande (iagne. Alice l'enquête sur le 'ce ‘ Montre.! vj j j>,jp|in

1
\l)l F*\ les aventures de Duncan Kenaldo le condui­

sent directement dans les bras d'une beaute blonde. Ann Savage. Ce film 
prend l'affiche demain au Premier, en programme double avec “JDHNS^ 
\l I FX.KO’*, mettant en vedette George Kaft, Nina l och et George Mac- 
Ready.

M. N. Davignon, 
de Kalevale, à 
son dernier repos

Gagné. Irene Lacroix. Gladys Par- dure dep - plusieurs semaines 
ker. Dora Perkias, Rita Sullivan. Ce- et jusqu'ici, on n'a rien révélé > 
cile Marcotte. Françoise Proulx et de ce qui n’est pas su ou que d 
Mme Oliva Blanchette. sources n'ont pas révélé.

dé

mairesse, M. et Mme Dollard Mon* 
seau, de Coaticook. Rolland Gagné, 
de Sherbrooke. Amedec Mongcau. 
( lande Mongcau. Adrien Mongcau. 
Mice Mongcau, J Belanger. M. et 
Mme Daigle, de Granby, Mme Mar­
tin, de Sherbrooke, Mme Alexandre 
Gauthier, Uilfnd , Armand. Ernest 

KATEVAI.E. 'Par courrier) — Richard, Denis Gauthier. Jeannine 
Re.-mmcnt en l’église Sfe-Catherme Gaulh,{r_ de Rock-Forest. Sa/a,re 
d Hatlty. eurent lieu les funérailles _ ,
de M N a/a ire Davignon, epoux de Dav.gnon, de Magog. M. et Mme 
feue Angelina Ménard, décédé a Hector Bélanger, Raymond Berge 
l'âge de 82 ans. ron,

M. le curé J Antonio I aliberte. mom| |d> c 
fit la levee du corps et chanta le 
service assisté comme diacre et 

R P Begin et de 
cure de North-Ha-

Hon Omer Côté 
Minmtre

Secrétariat 
Province de Québec

M. tein Brurhéfj 
Sous Ministre

Les ECOLES de SOLFEGE et MUSIQUE
Ouverture dos cours: Lundi. 2 octobre 

25 COURS DU SOIR 

Solièeje, Théorie

Frai* d'inscription: Soliège: $1.00
U NDI J OtTe-KF.

(AIT «Heu, — Ht'.l S. VIII. — Ur, tt 2. <nn..t — 7 h 10 t I h 20 — 
Preé. Mlle iianth* tobers#

MARDI, 3 OCTOBRF
1ère et le années — 7 h. * f h. —

1èr« et 1s années 7 h. <J è » h U. —

tHieaaooKC — Hèt*i eu vme 
Itref Charles DeiVenne.

COOKtHiRf — San* parelssiale 
Bref Lienei ileuin.

MERCREDI 4 OCTOBRE
VICTOR)AVILII — feete tt-Oevid — 1ère et le années — 7 b. t 9 h. —

Bref. Fernand Côté

Direction generale: LFA ECOLES DE SOLFEGE LT Ml SJQI E 
1182, boul. St-f,aurent. Montreal — 'I. Guillaume Dupuis, dix. 

TéL: LA. 4419

jky
Conduisait !c 

Oli\a I abontc. 
dépouille mort.*I 
rard IVvignon.

deuil. Vf 
l^s porteurs de la 

c étaient: MM. (îc- 
Donat Davignon.

Lucien Bergeron. Gilles Davignon. 
Amédée Bergeron. Roméo Julien.

Le défunt laisse dans k deuil 3 
enfants: Amédée. F'douard Davi­
gnon. Mme Léo Allard (OdinaC scs j^|an 
cendres: Alfred Bergeron. Léo Al-
lard: ves brus. Mmes Amedée et F 
douard Davignon: une soeur: Mme 
Arthur Camirand. de Sherbrooke 
ses be Iles-vive r^s Mmes Arthur Me­
nai! (C She I ooke Pierre Garon. 
de Megantic, Henri Ménard; 'es pe 
tits-enfanf'- M Mme I\>nat Da 
vignon. Gérard Davignon. Gilles 
Davignon VI et Mme 1 ucien Berge­
ron. I ucien Davignon. Sylvia. Give- 
I*. Léo. Aime Davignon. M. et Mme 
Frederic Pinettc. Armand Gelinas. 
Amcdcc Bergeron. Vf. et Mme Ar­
mand Tétrcault, François Turcotte. 
A Longpre. R, Bergeron. F. Berge

(j.eorgcs I.arrivée. Rolland Rav- 
ron, tous de Sherbroo­

ke. Joseph Lavalice. erne.» i\o>. ..i. 
et Vlme Heliodore Fleury, Oliva 
Fleury. Mme Cleo I abonté. M. et 
Mme L'Iys'- (dor/ier, Ferdinand 

. Cloutier. Alvarez. Cloutier, Henri
le maire \jongCau ( Ijophas I eblanc. Conrad 

l arochclle. Orner Richard, de North 
Hatley. Orner Bachand. Mme A.j 
Grang.er. de Granby. Guy Thcrrien.l 
Marcel Fleury. I aurette Fleury, Jac­
ques Fleuy. Ludovic Bélanger. F. 
Belanger. Vf. et Mme Edgar Ba 
chand. Albert Simoneau. , Arthur 

Leon Lapalme. Philippe 
ingras. Gonzague N-illcux. Ar­

mand Montmigny. Mmes Georges 
Montmignv. Oliva Bolduc. Michel 
Pothier. Octave Duhé. Emile Fon 
laine. Frcguste l cmav. Lucien la 
mor.'agne Roger E'.eury, Di^nat 
Martin. MM et Mmes (i'.>-nCS )s 
langer. Lrnest Cîauthier, MM. Al­
phonse Paquette. Raymond laiuii. 
Camille Bachand. Donat Boisvert. 
Julkn Belanger. Arthur Fortier,, O- 
vila Langlois, Philippe I a casse. Jo­
seph Bessette. Lionel Goulet. Jean 
Bachand. H. Langlois. Eudore Lan 
glois, Adrien Bolduc. Donat Dubois. 
O. Lemav. Roméo Belanger. Louis

Films et Vedettes
Deux film* intrrr\»anU. c'evl a-dire Vf*ant» et neufs, vitnnent 

d'être lame», l'un par Hollywood et (‘autre par Pari». IU inu-revvvroot 
les peintre* en partiuilier. l e premier è intitule: **The Titan, I he story 
of Mkhel-Angelo". Il pre»cntc comme par *a*lev fresques, la *)•, le* 
oeuvre» et l'epoquc du grand peintie de la Renaivvame. On La realise 
en photographiant lev sculpture* et les peintures de Angelo, liant ceci 
par des reportages photographiques su rla belle Italie, pauvre et riche, 
l e montage est intelligent, la musique et le* commentaires justement 
adaptes.

1 e second film intéressant, c est “Guernica” .produit par Allain Re 
nao. l’auteur du reportage pictural Van Vogh". “Guernica", raconte, au 
moyen des peintures de Picasso. Te hombaidemcnt et les souffrances de 
petits villages espagnols dînant la guerre civile. C 'est un flot d images vio­
lemment vivantes, accompagne par une musique poétique et hnllante. 
Souhaitons que bientôt ces deux documentaires apparaissent sur le* écrans 
aherbrookoi».

Mat* il a'y a pas que le* films de peinture qui soient intéressants. 
Tou* le* peres de famille qui ont eu. un jour, la lâche de 
marier leur fille, goûteront de* joies sauvage* et fortes en voyant Spen­
cer Irai* aux prises avec les épousailles de son heritiere, en l'occurence 
Elisabeth Taylor, dans “Father of the Bride**, qui passe cette semaine 
au Granada. Tou* ont entendu parler probablement des énormes diffi­
culté* financière*, que cause à ce bon bourgeois, le mariage a la mode 
du grand monde de sa fille. C'est une comedL- humaine et drôle, ce qui 
n'est déjà pa* si mal, bien qu'elle inspire en plus unc leçon morale: 
“vive l'amour et les mariages tout simple***. Que c'est beau la morale!

Ln beau film, voila parait-il, (d’après les critiques montréalais; ayons 
l'audace de nous y fier’) ce qu'est 'White Tower**. 1 es vedettes, ce sont les 
Alpes, la très belle Alida Valli, dont le visage tourmente bien des coeurs 
depuis “The Third Man", et puis Glenn Ford, le petit ( anadien qui a réussi. 
( lande Rains, Oscar Homolka, sir Cedric Hardwick, le film raconte unc 
belle aventure d’amour (pour les petites filles sentimentales) dans les splen­
deurs du Mont Blanc (pour les snobs artistes) où vient jouer un peu de 
meurtre et de jalousie (pour les vieux garçon*), (e chef-d’œuvre d’uni- 
versalite sera sur nos écrans d'ici deux mois.

I a femme éternelle, qui est surtout terriblement coquette, rt dont 
on avait perdu trace depuis quelque*, année*, vient de se reincarner dan* 
une des plus alléchante* et de* plu* délicieusement diabolique* vedette* 
du cinéma français: Cecile Aubry. Elle est mignonne. Toute* se* me­
sures: pieds, hanches, hauteur, huste, etc., sont harmonieuses et tre* 
fines. E.t elle est intelligente avec mauvais entêtement. On lui a donne 
de suite un rôle à sa taille: “Manon”, dans la version cinématographi­
que du roman célébré de Clouzot. Elle en a fait, avec Michel Auclair, la 
vedette masculine, un spectacle très beau.

I es chiens aboient à la lune et les amants s'y cachent. Mai* il y aussi 
le* rêveurs qui s'y perdent; on dit Tunatiqucs". I e premier qui fut de cette 
race: Jean de la Lune, un amoureux idéaliste, confiant, distrait et innocent, 
trompe par sa belle, .selon cc que dit la triste légende, a inspiré a 
Marcel Achard un film qui commence de circuler ilaas les cinemas quebe 
cois. Jean de la Lune, c'e*t ( lande Dauphin. La belle volage de peu de vert 
tu, c'est Danielle Darrieux. Lt les spectateur* rejoins, ce sera nous.

II y eut un temps heureux ou l'homme ne savait pas parler et ne 
savait que murmurer gutfuralcmenf son nom# L'amour, la faim, la mort 
étaient alors, les seuls principes de vie et fout devenait terriblement 
simple. On aimait une femme, on n'avait qu'a la capturer, en criant 
son nom pour affirmer sa propriété, et le mariage était conclu. On 
avait faim, on n'avait qu’a tuer le voisin et manger se* biens, ("est 
cc'ie epoque heureuse que retrace la bonne comédie: “One Million 
B.C.” (un million d'annee avant le Christ), qui est déjà un peu vieille, 
mai* qui passait celte semaine a Sherbrooke. La technique doit être 
bonne, les acteurs aussi: A U tor Mature, et compagnie. Mai* c'est tout 
de même fraîchement reposant.

La reouverture de 
rinsliiül grégorien

Elles herilent de la 
fortune d’une absente

C l I VFI AND. Ohio. (PA) — DeuxPARIS. — LTastiîut grégorien de
. ........... ....... ........... ..........Parls l,crtlon «le l’Institut catholi- fermes dé'MÎâdlètônT'N.-Y.. ont ete

ton. Adrien R-rgeron. Bernard Blan- , ,bnc Kerménegilde Ros. Armand «J1»' reprendra ses cours le J no- déclarées hérihéres d’environ l'00,000
cnard. Noella Bergeron. Ernest Ju- c hoque,’(e. Jean Paul Kontainc. Mlles «embre 1950. E easeignement de laisses par une sœur dont elles n’a-
lien Mue I herése Bergeron. M Jeannine La'valme. Irène Simoneau. I ccole, plu* spécialement consacre latent pas entendu parler depuis plus 

Mme Romeo Julien. I éopold Ju- Juliette Lapierr/r, Reieanne lapalme. au chant grégorien. C'i réparti en dc *() ans j Cs héritières ont été re-
Julien. Philippe Pinard. A Jeannine Bolduc. Laurctte Yeilleux. trois cycles comportant chacun un tracée* aprè* 2 ans de recherches, me
L Tremhay, Lucienne Ju- Erne?/ Bachand. MM. Gilles Gingras programme distinct: ceci permet Tac- nées par J. Euerst. que la Cour avait

ger Déneige Guy ( hoquette. Russel l apalme, tts de* cours à un plus grand nom- nommé administrateur de l'héritage
I Marcel ( hoquette. Adrien VeiMeux. bre d étudiants et. notamment, aux de Mme Mae Glynn Haas, décédée

Outre ceux déjà mentionnes. ^ .Gaston Choquette. Gaston Simo- personnes qui. désirant s'initier au en 1948. à I âge de 76 an.*. Cette der
; «lent present^ Mme Oliva Labonte. neau, Andre Belanger. Jacques Bes- chant grégorien sans prétendre a l ob- n,crc avait toujours cache son identi

Bex- ,(nllon de ctrtif,clL, ou He diplômes. L’admirmtr.teur a retrace les he-
leurs , . . ritieres grace a un document de fa

peu.cm sunre Its courx a litre <1 au mi||c, cachc dans

lien, F.
Hamel, 
lien . Armand Julien. 
J. Allard.

OU LA VIE ETAIT
MESUREE A LA MINUTE!

... et ou le fusil, 
la fléché ou le couteau 

était la loi !

scVe, Claude Belanger, Claude 
sette. les religieuses et toutes 
ccolicrc*, 't plusieurs autres person­
nes. diteurs libres.

un compartiment 
secret du poêle de Mme Haas.

nmItaiteen
dCMÆi(fecdonal
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AFFICHE

UN RÉCIT OÙ UNE JEUNE REINE PREND SOUCI DE 
SES PEINES DE COEUR ET OU UN ÉTUDIANT SANS 

FORTUNE ASPIRE AU POUVOIR SUPRÊME.

iDRRRiEUK
IBRRRiS rions

V«.Ul 1/“/* “GABRIELIE DORZIAT • MARCEL HERRAND 
<tC YIV.IUK nUvJW PIERRE MAGNIER •» RIGNAUIT ^

EN PROGRAMME DOLBLE

“OUTSIDE THE WALL”
Vour n« pouve* pa» connaître le» femme* en prison . . . 

et jusqu'à ce soir. Lorry Nelson ne fut jamais ailleurs I

RICHARD BASEHART • MARILYN MAXWELL • SIGNE HASSO

k mmmimanmnm
DHtMKK JOI RI

"FATHER OF
THE BRIDE"

Aussi SIDE STREET '

H ONT PAS FINI DE 
VOUS ÉTONNER AVEC

m.

CdmbihM®*
JOSSELINE GAEL

pp MADY BERRY*» CHARPIN

ran ad a
SHERBROOHe QUE.-

Horaire: samedi (continuelleJ L45-4.5i-7.55 — 
semaine 1.30 ef 6.30

dim. (cnnt.) 
12.30 . 3.35 • 6 40 . 8.05.

GILBERT GIL 
ROBERT DHERYS dans

REPRISE JEUDI ET VENDREDI SOIRS

“ON DEMANDE UN MENAGE"

innur d'une reine, d'apre* Foeuvre celcbrc de Victor Hugo, qui vient da 
prendre l'affiche au Cinéma de Pari*.

— Jean Marai* et Marcel Heerand dans un- 
scene de “Ruy Bla*”, le tragique roman d’aAu Cinéma de Paris

RAISON?
Ca pauvra ami a»t 

bien malchanceux . du 
moins c’ait ca qu’il dit: 
“Ca lait assex long- 

tempa qua je travailla pour "Unlal** qu’il pourrait bien augmenter 
mon salaire!" Mais ton patron na i'antend pas ainsi et il a raison.

Jean a dé)À été vigoureux, ardent À l'ouvrage . I! est tout sim­
plement épuisé. Il arrive fatigué à son travail le matin II ne peut 
plus donner le rendement d'autrefois. Alors comment obtenir plus^ 

~a solution est certainement dans un bon tonique. Les 
PILULES MORO remontent un système fatigué, donnent de i appé­
tit et de la force, calment les nerfs et les douleurs de dos ou de
reins dues à i'épuisement.

Faites confiance aux PILULES MORO en commençant un trai­
tement des aujourd'hui et vous serez pleinement satisfait des résul­
tats comme des milliers d'hommes l'ont été avant vous.

S0c I» boite ou 3 pour $1.35

PILULES MORO
U Cw a.miq.. FRANCO Aaaricaiæ li«, IS«6 ni. Si-Dmi., M.»tr«l.

AUJOURD'HUI 
SAMEDI !

CINEMA REX
imiANCHI Kill N 1)1

YVONNE D_ CARLO ET ROD CAMERON 
FORMENT UN COUPLE MAGNIFIQUE !

YVONNE I, 
DeCARWjQ
* I0D Æk

rwiFRnv®

po-re! jlamotF

JAMAIS YVONNE DE CARLO N'A 

ETE AUSSI EBLOUISSANTE QUE 

DANS 'SALOME" I

et

H*»* ^ /

r iuiST*ins

te'

• SFCONDDRAMF D’AMOI R K* FRANÇAIS

EN AMOUR. IL NE FAUT 
JAMAIS DIRE "ADIEU", 

QUAND ON PEUT BRISER 
LE COEUR D'UNE FEMME 

ET D’UN ENFANT...

ERROL FLYNN e ELEANOR PARKER
DANS

“ NE DITES JAMAIS ADIEU ”
AVEC LA PETITE PATTI BRADY DANS UN 

ROLE QUI ' OUS ABACHEHA DES LARMES



LA tribuns SMSStaoesa •*»rm

Les membres de la Survivance Française rtuim rn .1 I I ni»mite I.a»»l. Ami», de Kau>
, che a droite, M. Henri ftoêcvert, trésorier; l'hono-

f»h|e ( >rillc Helâite. pr< aident d’honneur, M. r«hbe Adrien \ erretle. president: Mgr hrrdinund A andr». re<- 
■ iu I .nui M te ëactinr Cdorg— Da Mal ■ Kraasl Damrunm DcImnN

V!e **i*iirs Hmri Hlanrharil. J. A.-S. Ploufft, I A. IVK nlrmuinl. Alhana\t rràrh«M«. Hphfa* SMinl-Arnaud, l',|'tch<' 1 *"e ,(t découvrir CBi mifralions que les pécheurs
*. P. T.-M. landrs. o.p.. M. I..-O. Reanchemln. VI. Pabbé P •K. Ciosselin. Messieurs Kuaenr lalhert. Ker- s'’n poln, de depdM, grace sus indi petivrni recuaiPir le fruit légi'r

Vie et moeurs des 
poissons migrateurs

I AK h SI ( ( l sn K Y. 'Par un mollusque» et le* cru$.!acl«. d*«u 
corcspondant special de» Nation» I tre», le hareni;. par eiemple, se 
mes» I c» m«»eurs et coutume» nourrissent d ammau* micrrKcopi
de» harengs, les directions de leurs que*, le ’plancton”, qui n'eittte 
migration» saisnnnicre*. leur* ha^i plus a une profondeur supérieure 
Hide* alimeniaues, le» phenomenes a 200 mètre» , d autre* encore «e 
de leur reproduction pourront dé-1 nourrissent des algties du fond de 
soimais'étrc étudiés de façon *cien la mer.
tifique et suivie, grâce au* travaux! h tfn résulte que lorsque les 
du Conseil international pour Je* (hangemrnts saiummer* modifient 
ploration des mers/ j |e c|7mat dei eaux le poisson emi

Fn effet, a l'initiative de ce (.011 grc \er% de* milieux plu* favi»-| 
scil. tin certain nombre de harengs râble*.
ont ete marques d un petit drapeau | fs migrations des poisson* »ni 
en maiiere plastique, attache a leur:un aspect encore plu* complexe* 
nageoire dorsale, pins relâches en q,jf celles de* oiseaux, et ce n est que

par une connaissance approfondietnd
il

l’un d'entre eux

•and Despins. I . P. Hn». K P. Plante. M. A. Robert. VI. l’abbé fierard Benoit. M. J.-J. Trembla». cations porter» sur le drapeau, puis me ^ |c„r.

Les exercices 
de sauvetage 
sur !e Québec

•urs peines 11 ne sagjt nas 
itf de poissons, mais bien

de nervosité de la part de la personne que cette sirène avait le même «on ^ ^ -‘isqi. au lieu de ne tte qualité.
sonnant ainsi 11 monta immédiatement que ce|Je qil*i| lviIt entendue «u ’ heUrfUX ^cheur a dr M les expetts appliquent des meth>-.
en courant â la cabine 120, celle cwm ^ „erciç„ de feu et de P ____  _ d« diverses à i etude de ces migra ^
de Vime Cirtorvn. et comme il se trou lions qui coïncident fleneralemcnr

d* cettr cahinc. il comrala que d*ns Au court d« l'imcrrogaioira de
la lingerie, en face de la cabine 1.0 8|,nchette et du premier témoin naiwancea limitées de leur éroqu- ,
il \ asait du feu. Ne se tendant pas ... , "r1 ep'N'i |„nli )( cotes ssandmascs et de
tout de suite à la lingerie, il courut en <* •»*'• Sntonavu. un autie gar- puisque le» trois quarts de la surfa .... c.....

eslinclettr çon de service du "Quebec", le pre- ce t :| slobc sont couvert

' » iMAiriiAtt s UC, «Ml PCUl-r'tr i »
tenté de ra.sonnrr comme le fat *'cc '* p,'mf ,'u '«
va.rnt nos an.rtres. avec les con T’ ,ad' pl"‘

de la Mer du Nord apparaît vj

!»•* c<>te de» Flat* l ni*, l e hareng 
mers, il est ev.dent qu'il v ,urn :'h,‘ndf P’'"lemP' d*"' '« «•«*
toujour* asser de pois

1 qU1!. v ^.ntra * nan«f*( hoquette, et le procureur du nr rhumanite l epend.nt. les étude* 
Na, îàf ,‘.rnmfs ministère» des Transport*. Me Gérard conduite* depuis quelque* années

un pour notir- ‘v0"*"' PfU P"’1™11"- '«
1ère reste entier quant a *e* quar­
tier* d'hiver.

Qt EBEC. iHNC I _ Aprêv a- arritre P°"r 'f m',n,r d '1".
voir avance d'un ou deua pas dans la chlmiVu* fl r,'l,n' 'trs '* lingerie sidrm de l'enquête. I bon. juge fer-
lingetie du pont ' B", j'ai aperçu dans ( >sl » « otoment qu'il
tut coin du plafond une boule de feu ‘'PP'1*1* tl111 , . a __ _ _ -
pouvant avoir six pouces de diamètre: el "Pp boule de feu au plafond. , atrou. c^, l un „ r,mre oni permis ’de conclure que le l'evamen des aliments que
cfttr boule de feu semblait rire un pa- le témoin a alors precise qu il a , ( poiwon utilise en alimentation, m corn lent i estomac d un poisson, un
quet de peinture surchauffée 11 \ a- sait auparavant, en arrivant en cou ins,vte fv'ljr s}4VO,T 1U ll|s,c ce tl'n ilcpcndamment des poisson* d'ea i spécialiste peut déduire dans une
v ait .uisM île flammes dans les etage tant dan* le corridor du pont R”. Sentit passe au cours des exercices douce, est fourni par dix pour cent ‘•^tame mesure son lieu d'origine
re* de !h lingerie allant du plancher vu qu'il sortait de la fumee près de régulier» de feu et de sauvetage. seulement de Bi totalité de* mer» * n 0,uie cnide des courants m..
4 Uie h teilf de ^ à * pieda* c e la cabine !:<) Il déclara cependant (crie partie des mers, d’une r,nv ,M';rni‘ de* renseignement» pte
témoignage a ete rendu à la fin de la que ce n'était pas lui qui avait de l eur* question* répétées n ont pas profondeur moyenne de 200 me c,cl1*' tar ds entraînent des bancs
«eance il'hter aprev mull p»r M He mande à Mme Be^nihanip d'aller "Henti de reponvev trèv preuve., lev trev. est vituce aulour dev continent ‘'n"<'r' de pmvvonv le Gulf Stream

deux témoins ont l’un apres l'autre. >*u-dessu» de la "plate forme sou*
ont mentale'. la vie des poisson»

.'IfISenH f AAfrtI Ig* I If gTL/vO f
le*

noit Planchette, un garçon de service au magasin de* souvenir*, sur le pont dc,lx témoins ont I un âpre» ! autie. V1, P'oe-torme sou» t.vpevL.s uop,cales jusqu’au n!>r.\
du ‘Québec", à lenquêtc sur Fin ( ”. pour avenir que 1 incendie sé quc ees exercices avaient lieu lt,pCptj eANcnt!cllcmnH d'/la hmi'erc' d^' Fiais l nu
cendre de ce navire. tait declare À bord, de plu», il précisa environ a toutes le* semaine tje |a température et de la coin de* niveaux différents. I^s
r„ _-ri.„n # .....j qu’il était alors hab.llé d un costume q1» '1* duraient entre 45 minute* et posit.on chimique des eaux env: de* ocean* se deplacen» dan*

g rçr n le er ice et celui qui unc heure chacun. ronnante*. ainsi que de la nourri des directions diverse*, qui deter
a répondu a 1 appel de Mme* Beau- nrun- ____ ______________ _ ture qu’ils > trouvent. Toutes c.s nnnent la distribution géographique

Dll Juclle réputation des
P'”- r'' n-emenilit soudain un d’hk -------- 1----- j Ag»KU#»o

.va, cntemiu .m, v„rn, „ ouvriers eu Quebec

4

tandis 
sou» d’oeuf*

A la conference fedérale-provinciaie

appel prolongé et dénotant un état dit qu'il

— Dans la vicnefle du haut, on voit, parmi les per­
sonnages qui assistent à la c*»nferencf fedcrale-prn- 

tint iule, qui sc tient actuellement a Quebec: de gauche a droite: lo» premier* ministres MACDONALD, 
4* Nouvalk !..•»»«; MANNING, d» FAIkarta «f IONES, d, i n, ,i„ Prteee-F.ëoaard la wimettê éo 

Acspcxcs differente» On irouve 1 "re '*bic’ ! ci » itrerv •*. v<1,. bas reproduit les photos des premiers ministre* FROST, de l'Ontario; CAMPBH I., du Manitoba, et Me N A fil. 
liant de harricrc» nati i surface de* du Nam^aan^Bnimsiick. _______________________________________
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ECOLE DE BALLET 
DE SHERBROOKE

V
)

OUVERTURE LE 4 OCT. 1950 j

Ql’F RFC. - IDNO -- I'ha- les eaux de composition differente nvers _________
Derenlion dA IrOÎK r un€ formation qui est pri le avac ton Oa

ex 111 Aiirr L^mmiia# a .pilleurs de banques
ologtenx de M icchevm Joseph Mite. mer. de meme, les poisst>n d'eaux de, - r ( onveil international pour CHATHAM. I» police de Apr^ ,#ur ,*K>ur à Ctf centre, on qu tl» *ont bien traites et pavé» con-
president du Commissariat de l'indu* chaudes ne peuvent pa» survivre l’explot • >n des mer* étudié tou* ( hatham recherchait hier trois P,ace tétines gen* cher de» cul- 'énablement. Certiim garçon» chaa-

« B •
( c»t a 1 occasion du recent dépar: ^ , V,'. , k' 11 «lep< up!ement ic* Trois voleur*, arme* et masqué*, agneofe minimum Pendant le* Htvant de se sentir heureux et tout

Ie r .» nd«n» ' T r ' ' pCCnCS ^■•nt entré* leudi dan* les bureaux d'u- premier* mm* de leur etablissement cela fait partie de* soin* ulterteuf»ic» ou anonaem 'e* o«*ns certaine* ryeiont. n <i»t»n<i . . _ __ . . .. .. j .
evident, avec

r
Dernier |our d’inss npiion 

lundi. 2 octobre, de 7.50 a 10 hre* p m.

Age d inscription: 5 aa* et plu* 
Matière enseignee: ballet elassique 
C ours spéciaux pour ieuoe* gens.

)
) Viau. invité de la compagnie labra 
\ dor Mining, a quitte Quebec mercred 
( et vi»itera le labrador en compagnie^ 
) de M ( harle* de ! Mignault, piesi 
j dent de la ( ommi*»ion municipale

plovr present avec leur» arme* le* 
bandits ont arrache» le* fil» telépho- 
niqt'C>. ont pris une caisse, et ils sont 
partis en automobile.

Prière de se presenter pour l inscuption a 1 Kole. 49. rue Marquette ) 
(1 e Parthenon» Sherbrooke

Cours pour les élèves des ville* environnantes, le samedi âpre.* mid

Pour renseignements, signale/ 2-2077 le jour; 5-1278 le soir. 
Anciennes et nouvelles eie*es sont priee» de s'inscrire.

halide* ne peuvent 
en eaux froide*. Fn
alimentation différé certains pois- jouter celu

le M. Armand Viau. commissaire in- îel,c Ih mori,e* doivent rester mers par suite de pêches abusive*.
duone! de la cite .pour une visite du ' an.!_e< r'uaF'' ou a 'e* <1; n» certa.nes région» Il e»t deven i nc compj,gnie tjc fran*port de Cha »ur la terre, le Y.M C A les surve.l du ï M C A.

^ aa
■ Aiirro Int

tions sur le» ouvrier» québécois M VvmI vvifv,# Pav :ine source inépuisable d a’
_ mentation. Aussi, le Conseil envi»a
C TL RC I 1.1 I S. (Par courrier) — pe-t-il de publier entre autres ut 

Mme A don ta» Brcault. de VaiJev field. "Alfas du hareng . en Anglais, tn
venue passer quelques jours au F rançais et en Danois, a i usage Ils qe devaient apprendre que plu* 

jvresb^tere de < ourcelle». a I occasion des pécheurs de la région nord tard que la caisse qu'il* avaient volée 
du depart de M. J abbe Edmond Si- est de l’Atlantique. Cet atlas com était vide

I e voyage du commissaire indus- mard. prendra douze carte* qui indique ----------------------------------
trie! a pour but de lui permettre de ^ *'• ront d une part la portion de* banc» ,
•<- ‘"nseigner sur ? des p<»»MbiliTc* M et Mme Albert Rcianget. M'!e» ' harcr-e* et. vie 1 uitre la QU ' ' GâTCOnS dHOlâlS SUT
immense» contenue* tlan* le riche > vette. C lande tie et Colette Rclangcr I*1 poisson, pour chaque mots de _ T ^
sou*-»ol de cette région enclavée dans de Rock-Eorest. M. et Mme Eugene , anncc.
ic nord-est du Quebec, et d'en tirer Relanger et M. Hermann Belanger I a pêche, à l'échelle sur la
eventuellement de* avantages indus de St-Romam. sont venus visiter M quelle on la pratique aujourd'hui. Près de 10.000 jeunes gen*

icls ou autre* pour la cite de Cham- et Mme Henri-Louis Beianger, de a pris unc importance internatio- industrielle* anglaises

Théâtre CAPITOL
— A L'AFFICHEI —

Aujourd hut—Dtmcrncha—Lundi—La» 3C sept et 1 et 3 eot

les fermes anglaises
plat'

de*
sont

C ourcciles.

Il y a longtemps
QUE SHERBROOKE ATTEND

“LES PETITS CHANTEURS à la CROIX de BOIS ”

n.ilc. cet pourquoi l'Organisation Partis pour travailler sur la ferme |j 
* pour ralimentation et i agricultu- r»r "‘"f d'un plan lance par le

Mme Albert Begin, mer igc'e au rc des Varions l nies a ^ ^ i e*t d abord le Y.M C A
presbytère de Courcclle*. e*t al fee :,cPr’s de recueilli tous les ren 0'" a fut tous le* frais de ce, plan 
visiter ses vieux parents a St Honore 'ei8nefT,enîs disponibles sur les pê 
de Slteniev avant de partir pour St- tant d eau douce que
Pierre de Broughton.

mais le Gouvernement anglais four-
de mt maintenant les deux-tien de* 

mer. par l'intermediaire de ses ,onds et le plan porte le nom de 
Conseils régionaux des pêche* la ‘ Garçons anglais sur Jea ferme* 

xf «t \t«4, n t\ f e*pete ainsi assurer le maintien anglaises .
Couicellts. M et Mme Jean Philippe jmPor"n" resource ait- Au coun ttu mat,-me et Hu chê.

me^Ja,re cn ‘tcigmenter le rende- rnage des années 50. de* centaine*
ment si posibie. jeune* gen* de* région» les plu*Fillion. de St-Hilaire. .vint aile* visi­

ter de* parent* a Livermore Fall* ou
une semaine M. .. ..... . . , ...,

Arthur DuqTictte. vfe St ( ecile et Nr,?’°nç n,e' Pour 1 education, la prentissage agricole et la plupart 
Mme Emerv Duquette, de Megantic, 'c,ence rt .' !,tupe U nesco, coo *ont resté* sur la terie. Aujourd'hui, 
s«»nt venus pa*»er la semaine chez M.

W»------- .:Æeà:

Fondre en 190? par quelque* étudiants audacieux, jeune* gen* de 18 ans. la Maneranferie d« » Petit* Chan­
teur* a la Croit de Bois rassembla de* le* début* de» enfant* de» quartier* ouvriers de Pan* 11* formèrent 
un choeur mixte Unprani. alti, tenor* et basse*» qui. au moment de la guerre de 1914 1918 avait dc»a 
chante de nombreux office* et audition* en France, et même en Belgique et en Suisse. De* 1909, Un Bref 
de Sa Sainteté Pi* \ le* encourageait et le» consacrait

11* réussirent à traverser I épreuve de la guerre de 19 14 *an* Interrompre lenr activité, et reprirmf ensuite 
leur essor.

I ’abbe Maillet, leur directeur actuel, ect à leur tête depuis 1924.

Mai» si les publics Iran*ai», et en particulier pan»ien« aimaient h, hennir de lours (Hants, c’est surtout 
à partir de 1931 qu'il* connurent une fortune nouvelle. Il» partirent en effet, audacieusement, seul*, sans 
aide financière, pour un xovage de cent jour* a travers le* Ftats-I ni* et le Canada, lenr concert a 
Carnegie Hall, la reception enthousiaste dr Ne* 5 »rk. ou il* furent estcorte* par de* motocyclistes de la 
police et de* sirènes qui interrompaient la circulation sur leur passage, pendant plusieurs heure», a 
travers la grande ville américaine (geste qui de» nil être renouvelé par le Maire de Nc*v->ork. en leur 
faveur, en septembre |947i. le* 140 manifestation* qu’ils donnèrent a travers le Nord da* Ftats-I nis et 
le Canada établirent definitivement leur reputation.

EH BIEN 1... ILS SERONT ICI

LE 10 OCTOBRE 
Au Théâtre GRANADA
Billets en vente cher. H.-C. Wilson A Son» ltd, 57 n*»rd, rue Wellington, Itl. 2-2t*27 — Donahue Flee* 

fric. 180 ouest, nie King îél.: 2 9J02.

HAfa, voua ror l*a bon» *1*ga* a «nlevant raptdomsnf

Nation* l nie* p<-vur l’éducation. U prentissagç 
science et la culture 
pere avec la F AO sur ertains pro- le Y MCA a quatre foyer», dans 
blêmes Ainsi, les efforts des ata-!le Somerset. York, le Derbyshire 
tiMicien» et de» biologistes sajoutem et Sussex. Le centre de formation 
aux travaux quotidien* de* pêcheur le plus récent s est ouvert dans Sut- 
pour assurer à l'humanité, par la icx Les garçon*, qui y ont de 15 

qui coopération internationale. de« re* a 1 ~lyï an* viennent des clubs du 
avaient quitté C ourcene* au pripterrps source* alimentaires suffisante* Y MCA. de* ecole* ou de* bu- 
,nm revenu*, pour v demeurer. 4r,. „ ,y„ \ , ,„r0 rMU, ,if r|,cem,n! dev jeune. II* 1

leur séjour aux Etats-Unis*
TT ir TT

M et Mme ( vrille Beaudoin

M et Mme Ernest Iardif qui de 
meuraient chez M. et Mme Edmond 1 
Goulet vont déménagé* dans une mat • 
son de M. Odilon Bilodeau tandis que - 
M. et Mme Roger Irépanicr occupent * 
l'ancien logiv de M. Tardif. M. Ro • 
saire Goulet habite aussi dans la £ 
maisivn de M Rosaire Irepamer.

* ☆ ☆ f
M. et Mme Urbain Bilodeau et M

m m m m « ■ ■ ■ ■ ■
DERNIER TOI R _ DEt \ *L'CCL8 
FN PRIMEl'R — fn» hit
tnr* *1^ mur*e« 'IIIX’E C.KASS O F 
KFNTT rKY". *n rouleur*. av»r Hil! 
WILI (AMS tan* MGH SfSSt

rs \m vF.Ai si <t es dk i.a < omedif fvther mxkfs good * *p
Raymond W AT.Bt ’RN. Walter C ATI .ETT. Mary STI ART P!u« TROIS St ' ETS CCH RTS

PREMIER
COMMf \( A» I DhMAIN POJ R TROIS IOJ RS SEI I F.MFNT

TROIS — I MOUS SNTTS AI TRAC TIONS — TROIS
fl Mme Par: Bilodeau ont quitté» lN OK\MF TXT RAOROIN M- 
(ourcelles pour aller demeurer «ut 1 Rr niNIRIOTT. D! WH K
une ferme à Marsboro. M et Mme
Jean I oui* Gtondin vont cgalcmen p
rendus au même endroit.

☆ ☆ <r f
M «t Mme Lucien Le*sard. de Me • 

gantic, sont arrivés à Courceîle*. Il* » 
ont pris logo dan* une maison de M 
Thomas Patrv. Il

it & 9
M et Mme l innel Dêztel. M e» . 

Mme Déz.iel. de Montreal, accompa ^ 
gnés de M. et Mme Gerard Rellegar m 
de, de I amhton. vont venu* v»*ite 
M et Mme Ernest Tardif, de Cour ® 
celle*. il

’fr m
Mme leatniette Forfier. de Detroit. 

Michigan. e^Mme Bnron de Québec • 
passent quelque* tour* chez leur» pa n

rtnt* Vf et Mme Philibert Fortier * 
Ville Aime Rosa et Vf. R Rosa. || 

de Spring Hill, sont venus visiter Vf ^ 
et Vf me Ar*cne Couture et Vf. et ™ 
Vf me Philippe Rosa. m

^ ☆ -
C’e*t avec regret que nous avons ^

appri* que Mme George^ («arant e*^ 9
retenue encore k *a chambre par la » 
maladie. Vf me 1 ouïs Roy est aussi 
gravement malade ■

Vf Pierre lean qm demeurait dan* r 
h m tison de Vf Wellie Arseneaulf É 
e«t déménagé dans *a maison con* ^ 
truite depuis peu. -

xS xV ^ B
Vf Amedee Rm de St-V ictor qui g 

demeure â Courceîle* depuis quelque W 
temps s'est construit une maison dam ® 
la rue du Couvent. àj

■a.
Vfme VVellic Gagne est à faire P 

faire de t»ev belles repartions â s» Il 
maison ain*i qu'au dehor* de son ma m 
gasin. ces. travaux vont commencé* P 
depuis un certain temps B

Vf Adélard Blanchette. île Cour- ^
•

Pan! i Nhnbro'U ou d a subi une • 
opération Mmr Rlancbettr s'est ren A•
que son état est satisfaisant M

Vfm» Jean Pau! R^ronneault. de J 
Duaouam. e«t venue *!‘’ter vfme

IRI. FT DE 
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Ues Yankees sont champions de la Ligue Américaine

tT4f*9>9vrq ? Cl

__ _______ _ _______ BL. ________ ________________

Les champions de la Ligue Américaine *2^.Z*
sent- use deuxieme année coasecudie le championnat de la I ijrue \mericaine et ils participeront, la semaine 
prochaine, a la Sérié Mondiale contre les champions de la I iipie Nationale. On reconnaît, sur la photo ci- 
dessus: lere rancée. de cauehe a droite. I. FORD. I*. RI//I IO, H MARVIN. F. I OP AI. J. Il UNIR. L.
CROSETTI, i STENGEL, W. DICkFV. I. JFNSFN, W. JOHNSON E. HOODUNG, î SILVERS H J.
MIZF. Deuxieme rangée, de gaïuhe a droite: (i. MAI CH. R. FOR 11-RV IFI.I). W. WOOD, D. MADISON. 
i. COLEMAN R. iROH N | H EN RICH, H SAI I K I. COLLINS, s HI RDM 11 J. OSTROWSKI, J 
NFAFI. et J. MOPP. Vroi^ieme rangée: I HARM. <. MAPVS, Il WORKMAN, I. s AM ORD. I l>R 
RICK. I BIRR A. J. P AGI. R. HOOK. J. DIM A(.(.l O et A RAANOIDS. In avant, on soit le- garçons de ^ !

I es lAodgers se 
— geusement dans 

pour \aincie les 
..m compte »1

Brooklyn peut encore 
rejoindre les Phillies

(Par Su\r Robertson (CP.)
les Yankees Je Sew-York ont remporté le championnat de la 

l mue Américaine \endredi alors que les Tigres de Detroit ont été 
vaincus par les Indiens de Cleveland.

Dans la ligue Sationale. les Dodgers de Brooklyn ont conservé 
leur faible espoir en gagnant le double contre Boston. Leurs deux 
victoires leur donnent une chance de rejoindre les Phillies

Alors que les Y tinkers étaient inacv’s Boh l.cm »i o * ■* f >>• • r 
les Indiens au compte de 12-2 sur les Tigres de Détroit dans la ville 
de tautomobile. Cette défaite marquee enlève toute chame aux Tigres 
d égaliser avec les Yankees (euxt i terminent leur saison par deux 

parties avec le Boston, aujourd'hui et dimantu*.

Détroit a encore deux parties à cessitera une séné de deux dans 
jouer avec Cleveland, mais les ré- trois pour décider du vainqueur. 
Miltais d hier les laissent trois par- sérié qui commence!a lundi, 
tics en arrière des A ankees. Brooklyn se rallia pour cinq

I emon. le lanceur dominant dans points a la huitième 
la l igue Américaine, limita les Ti- Boston prit une avance de 4-1 
grès a six coups sûrs pour rempor- dans les trois premieres manches 
ter sa vingt troisième victoire de dans la deuxieme partie et augmenta 
1‘annce. I es Indiens le supportèrent son avance a h ^ a la fin de la cin-
en frappant a volonté contre qua quième. les Dodgers revinrent d'ar-
tre lanceurs des ’Vigies. rière pour égaliser dans la sixième.

Ils comptèrent en six manches Ils prirent lavancc a la septième, 
differentes alors que Jim Megan et grâce a un circuit de Robinson 
Dale Mitchell frappèrent chacun in pour gagner ensuite la partie, 
circuit Dans les autres parties au pn

Maintenant, les 1 igrcs auront à gramme, dans la ligue Américain.*, 
combattre les Red-Sox de Boston ics Sénateurs frappèrent trois cir- 
pour conserver la deuxieme position cuits, mais furent défaits par ics
Ils n'ont sur eux qu'une avance de Red Sov de Boston au compte de

Chronique La Petite Série Mondiale
K

Croquet débute à Baltimore ce soir
(VN* Gmnl iJtrmKNCKUAè

service (“hat boss**), le lanceur Aie Kaschi u apparaît pas sur la photo.

Bill ~ aura 
un puissant dub 
en ses Sénateurs

OTTAW A. tO __ je pilote Bil! 
Durnan. des Sénateurs, a révèle qu'il 
a l'intention de remettre Nils I rem 
blay au centre cnrre Bill Robinson et 
Eddie Dartnell. 1 hiver prochain.

c/a iïôibufiG

mc juft-Mui um(

sont rallies couia- 
les deux parties 
Braves deux fois 

5 et 7-6. Ils sont

6. W dt Dropo cogna un triple 
pour faire compter Vern Stephens

Ule point victorieux

Le St-François fournit un rendement très satisfaisant
"Ils semblaient voler sur la glace", nous rapportait, hier, 

l 'an dernier. D.irtne'l. qui ne .ait Forest Keene, le gerant d aüaires du St-François, qui revenait 
comme ril^'e d ciuh de la cariule de st-Hyacinthe ou U avait lait signer des contrats a quelques- 
te position, mar- ! eclair e«t presen un* des proteges du Pilote Ivan Dugre.
tement avec un club profeumnne! et Si nous pouvons regler le problème de la defense, je ne
l'on Ignore t i! revendra au* Sena vois pas bien qui pourrait nous enlever le championnat de la 
teur*. l'hiver prochain Ligue Quebec Senior, cette année", ajoutait Keene,

aDurnan > f''’1'™ ll"f nomeiie h Dugré nous déclarait a peu près la même chose dans une 
ÎTV Kunir' ete(io7die’,Bnice.Cde,rr conversation téléphonique de St-Hyacinthe. jeudi soir.

et donner 
neuvième.

I es Red So.x utilisèrent trois lan- 
!maintenant deux parties en arriéré ccurs. la victoire allant a Fllis Km 
des Phillies, qu'ils rencontreront à der et gagnant au compte de 12-10 

ilbbets I icld dans deux parties du sur les Sénateurs. Mickey Marri..
' tinctes duputécs s.tmed' et diman qui remplaça le gaucher Bob Ru­
che. pmir ici miner la s.lison reguliè /ava, fut débité de la défaite, 
re. la Séiic Mondiale tfe quatre par-

| 1 es Dodgers devront gagner les tics dans sept débutera sur le ter-
deux parties pour égaliser avec i.*s ta.n du gagnant dans la l igue Na 
Bhdlics. C eux ci peuvent diviser et tionalc. mercredi, le 4 octobre, 
finir en tète, ce qui serait leur pre- Depuis que la Grande Sene a 
mier championnat depuis 1915. ete inaugurée, en 1903. les A ankec?

Si les Dodgers égalisent, ceci ne ont rempxvrté le titre douze fois.

L’adversaire de Sherbrooke 
en finale, choisi demain

joueurs récemment acquis du hockev 
professionnel, sur les aile* Cependant, c'est encore l’arriere- entirre satisfaction Dugre,

garde qui inquiété Dugre et Keenc. ci regrette que son club ne puisse dcmai
Bien que cet ensemble fournisse un n vrai qu'ils ont obtenu un ex- jouer un plus grand nombre de par- teront

rendement plus que ixtisfaisanr. D relient joueur de defense en Jimmy ties d'exhibition en attendant l ou-
pxr. »onge à envoyer Kuntr A ! xrne- C»alhraith. l'amien joueur du Royal verture de la saison.
re garde, ou les Sénateurs ont du ct aes < ataractes mais ils n’ont -s.;u Q» r-ran™,* s aianicies mais ns nom s, nous nmis étions entraînes a
trouble comme e St François. amsi comble que I un des deux vi- sherbrooke nfHJ^ a(lrions pu muer

Ottawa n a présentement que deux des créés par le depart de Bill Heindl a„ moins trojs parfieN con(re ril.v

! .i semi-finale de 2 de ^ entre Asbestos 
Windsor et Asbestos de la I igue In te. 

celui* termediaire de baseball se terminer;
alors que les Cardinals \i>i 

Asbestos pour un double, s

remporte la premiere jou­

jou
>

jours de défense à l'entrainement, et Iddie Bush. professionnels. les Canadiens, les 
ks de Cfiiiiii

•t 8 loi faudra probablement des ren marche des joueurs de hockev, cette nati. 
fori» à on porte avant louve .... .... .
1, miter Outr. I, gurthrn de hm- " . . . . . . ( “ »hlh,l',,M onl P''.>
LVerL» et le. wutur, den mer Sombre rfVicelIcnt, j<uieiir, de ho- de ..ün.fi, ati..n q» oa ne leur en
UoiU. Pmile Datenni, et R H ck'' d*mandtri,,,n‘ donne g,ner.lement.
HeJlvw K>nt le, teul. de I an dernier -J1" !’ ’ ni n ! hh-rs'f r< *' ' “HI*, permettent à ma pilule de
£*!“, 4 — Tee^e ZjrdZJLï le eu ,oir d, ... ....... eau,

______________ d'un excellent jouer de delrase qui d,'an' "nt «PP--'»'»» P'"'
l'orsanixalion de l uron ^r,tUM <'u ,l* n -«K-mOent dam 

les

Plattsburgh veut 
taire parité de 
ta Provinciale

Tournois de tennis 
à Megantic, demain

appartient

, LAC-MEGANTIC, 30. (DNC 
l'organisateur des tournois de ter fusant 
nis à Lac-Megantic. VI. Gérar i desire.
Huot. nous prie d'annoncer qu Dans les circonstances, on ne sait 
les finales des tournois de tennis qi rait hiamer ia direction du club 
devaient se dérouler dimanche der cal de refuser leur conge a Bill 
nier ont ete remises à cause de Heindl et Ray Barry pour aller jouer 
la mauvaise temperature, à diman ailleurs.

I e président de cette importante 
>r can -d’on. Glen ( I r ac> a r e

ke; cependant. Us Marihonr, lui of- “Ions les autres clubs de la ! i- \e!e que les sportifs de cette ville 
frenl un salaire de famine ou lui gtie Quebec Senior auront joué de icm vraiment inter es a évo- 
laissent le choix d'aller jouer pour telles exhibitions lorsque s'our.ira luer tla.ns le circuit Albert Molini. 
un de leurs nombreux clubs, lui re- la ccdule et ils auront tel- d'avance 

le privilege d'aller x»ù il le sur nom", de conclure Dugre.
Ce sera

Nous disions la semaine dernière 
qu‘ Asbestos possédait une equip: 
dangereuse. Nous avons vu les Mi­
neurs dimmer le Magog en deux 
joute et perdre il y a deux semaines, 
seulement 2 à I. On se souvient tou­
tefois qu'ils ont termine en dernière 
place.

Peut-on espérer une victoire les 
Mineurs demain? Certes oui, c'est 
donc dire que deux joutes seraient 
disputées dimanche à Asbestos, ia 
première débutera a 1 heure et la

MONTRFAL. 10 _ l Uxocia dcuMem<‘' » Iroi5
lion alhlenqnr de Phmshursh a fan I e vainqueur de celle .crie v'en 
.a demande officielle pour faire par- prendra au Shcrhrooke-Lessard a 

d la 1 i|!ue Provinciale. Ian pro- compter du S octobre, au parc Du 
chajn> fresne, pour la finale de 3 de 5. On

'C rappelle que l’équipe locale a eu 
raison d'East-Angus en quatre joti 
tes.

On ignore encore comment la fi-' 
naie sera jouée, mais il est prob» 
ble que deux joutes soient disputée*

1 e président de la I igue Pro *c deuxieme et le troisième diman- 
inciale. qui a remporte d éclatants ehes d octobre et si une cinquième 

ces à sa premiere année dans cm necesairc. elle aura lieu le quapeut-être la même situa- <ucces à premiere année dans cM
|0. ,‘on 9*,e I »» dernier qui se presen- je baseball organ-se. a laisse enten ,r,tme dimanche c'est a dire une se

tera. cjrc récemment que son circuit sera rna,nc apre* I ouverture de la sai
le St-François avait établi ujt now- forme de huit club en 1951. Il n’a NOn hockey a I Arena lixale.

veau record de victoires const cuti- pas voi! i se prononcer sur le

l e ItMirnoi-invitation

En effet, ce genre de tournoi 
débutera sur les courts du ( lub 
de ( roquet St-Jean-Baptistc, Inc., 
lundi soir a 7h.30 précisés, alors 
que le club Bob Roy'. de la rue 
St Michel seia I hôtc d'honneur. 
( e dernier club s'y rendra avec 
quatre équipés formées par : 
1—Bob Roy et Léo Guiliemette; 
2 Jean Dumas et Normand 
Ruel; 3-—Dieudonné Turcotte et 
Raoul Blanchette; 4—Andre 
Dame et Robert Couture

Tandis que le club St Jean- 
Baptiste opposera les équipés sui­
vantes ! Oliva Thibault et A’- 
van Thibault: 2 Paul I auten- 
celle et Wilfiid Albert; 3 Gé­
rard l.aurencelle et louis Hebert; 
4 Jacques Mavard et Eddy Tar­
dif; < Philias Fortier et Guy 
Laporte.

Après ces differentes rencon­
tres tes deux clubs se rendront a 
la residence de M Philias For­
tier .sut la rue St-Michel, ou une 
courte réception sera offerte par 
le club St-Jean Baptiste — Plu- 
laid au cours du mots, ce der­
nier dub se rendra sur le court 
de M Bob Roy avec les mêmes 
equipcc aux prises.

M. Eugène Tanguay, l’actif et 
dévoué président du cl"b St-Jean- 
Baptiste. qui a eu ITdce de ce 
tournoi invitation, aide a nouer 
davantage ks liens de fraternité 
qui existent déjà au sein des deux 
clubs de croquet

Tournoi en simples

Dcia quatre rencontres ont été 
jouccs dans la deuxieme ronde 
des simples du tournoi de croquet 
organise par le club St Jean-Bap­
tiste. Voici les résultats :

l ouis Hebert a eu raison de 
Guy I aportc par 32-19. 19-^2. 
32-19. pour un grand total de 
83-70.

Gérard T aurencellc i’a empor 
té sur Philias Fortier par: 32-3. 
32-6. pour un grand total de 64-9.

Oliva Thibault a facilement 
eu raison de Paul 1 aurenccll * 
par 32 0. ^2-0. pour un grand 
total de 64-0.

J A Savoie gagne par defaut 
sur Euuore Marcotte.

Eugene Tanguay a triomphe de 
son fils. A van Tanguay, par ies 
scores de 5-32. 32-10. 32-0, pour 
un grand total d: 69-42.

T e tirage de la troi ième ronde 
a donne le résultat suivant : — 
Gerard I aurcnceüe contre Oliva 
Thibault; Eugène Tanguay con­
tre gagnant de Savoie f hampoux;
I ouïs Hebert tombant automati­
quement en semi-fin; !c.

Ce, rencontres se joueront en 
fin de semaine.

I es finales

I es finales pour doubles et 
simple' seront jouée, probable­
ment dimanche prochain le 8 oc­
tobre. dans i après-midi.

A la semaine prochaine

(ieoigcs DOW EN) — Baltimore était partie^ de detail de la Ligue Interna- 
■ me ville agitee hier, a la veille de uonale.
i ouverture de la petite série mon ( cpendant, en 1946. les Orioles é- 
diale avec ( olumbm. Te sera une tablircnt un record d assistance pour 
année comme 1944 ’. affirmaient les ime raison régulière qui ext de 607,- 
amateuis tout jubilants. 000 spectateurs et qui n a pas été de-

Celle année U fut une année mi rawc depcm. Duranl la dciniere «ê 
nu,rafle dans I hl-toue du bavchall I avs.vtan.e v ed ch Hree a JW.-
des Orioles. I e vtadu.m elail brûle """ on a,lcnd une
le 4 de juillet et les Orioles avaient venne le 10,(XK) par partie pour le 
lemporlé les honneurs de la Petite Sé- detail.
ne a Eouiseville en établissant un ( est la raison pour laquelle Co­
record d'assistance pour les ligues mi- lumbus a décidé d’ouvrir la Petite Sé- 
neurs. ne ici a Baltimore, aptes l’avoir era-

la quatrième parue de la série de pole ’ur Indianapolis de l'Assod»- 
1944 avait amène au stadium muniti- l*on Ameneame les clubs ne pien 
pal de I OUisevdle spedateurs. nenl part aux recedes que des quatre
ce qui ne s'était jamiUs vue dans lev premières parues. Ils toueront a Hul

timoré ce soir, dimanche soir et lund
Jsoir.

I es amateurs de Baltimore sont 
fiers de leur équipé qui a termine 
troisième dans le classement de la 

.n/ i i . i r» , ■ i ligue pour la saison reguliere, maisi ^ ’i P' ° ^ vnn P « 4 qui a éliminé Montréal et Kochcster
de la dtfftcu te a trouser suffisant J , . , . ir.„,ment d'ail,e.s droit, cher les Brums da”' 1 e,al ' h', “P‘? ‘
de Boston, a leur camp dentraine 8ra" » l«ur puissance au baton, sur-

Les Bruins onl un grand 
besoin d'ailiers droits

tout a cause de leurs circuits frappés 
a temps.

’*( c sera comme en 1944.” a deda
ment de Hershey.

A l’heure actuelle. Johnnv Pcirson
est le seul ailier droit assure de son |C j.rank Shaugncssy, president de la 

chez les Bruins et hier. Patrick [j„ue internationale. Ce fut alors uneposte
a mis a l’essai deux gauchers sur la 
droite, alors que les Bruins tenaient 
leur onzième pratique.

Milt Schmidt, joueur de centre ve 
téran. et la recrue I orne Ferguson 
ont ete mis a l'essai. Schmidt se trou 
sait sur une ligne avec I ddic Sand 
tord au centre et I d C reighton a l ai 
le gauche. I erguxon a pratique sur 
une ligne composée du veteran Poïkv 
Dnmart a l'aile gauche et du centre 
Phil Maloney.

I a meilleure ligne de Boston for 
nice de Paul Rontv. kennv Smith et 
Pcirson est demeurée intacte

Ligue
série contestée et celle-ci s’annonce 
pour être la même chose.

Recherchez (etiquette

sur chaque vetement TIP TOP

LUTTE à L'ARENA
SAMEDI, LE 30 SEPTEMBRE, A 8h.30

(DF.RMf RK SEANCE DE LA SAISON)
Finale — 90 minute*

Bobby M ANAGOFF vb Les RY AN
Semi-finale — Combat par équipe* — I heure

les Irèros Paul et Lionel BAILLARGEON 

Harry MADISON et Al TUCKER
Pnliminaire

André TRAPP vs Ted EVANS
Admivsion: 50c — l oger: 75c — Promenade: $1.00 Ringside: $1.25 

1/AREVA SI RA CHAI FF F K

Nous sommes fiers.,.

Oui, nouj sommes fietx de notre Satie Mayfair et 
de notre Club Canadien, et de la clientèle distin- 
cuée qui v danse tou* le* jour* de la semaine. 
>fous senon* fier* de vous compter au nombre de 
ms client*.

HOTEL NEW SHERBROOKE

che.
A

e» Harry Allen *e 
championnat, tandis

le 1er octobre 
cet»e occasion. R

DTIeindl aucune nouvelle: en neuf parties consécuti- du Plaftsburgh
!,ind Gagnon S'il veut jouer ailleurs, le club ton- *** I* octobre au 9 novembre 

d éputeront le cerne devra faire comme le St-Fran- connaître la défaite, 
que chez le^ ço»s: paver le prix pour ses service*.

Les Bruns blanchissent 
les Rouges a la Kayser

C'est à F

ARMITAGE BAR-B-Q 
L STEAK HOUSE
(Chemin de Montreal)

que I on se régale 
d excellents

MOLLUSQUES FRITS

Ouverture de la saison
On sait que Saint-Jérôme, une , . _.. au,re vi,ie 'p°r,|vr » «fer"™ de guilies a la Pafon j,-, Rr:n, on, ..

f.. _ ™ «ne franchise dans la Ligue Pro f** l'ouverture de la saison, les ^ 3 à 0 aux Rouges lors de la» 
nciale. Comber* et les W inders de la I igue dcrnicre rencontre des équipes de
On discuter» du c»s de ces deux de ^,'n« de ,la, Pa^n nnt hlanct:i u'“j,'1'J,* K*>'er1 au,,c'

les Waipers et les Weavers par le a'ks, les Blancs et les Marron* ont
Barrv a lente d obtenir *on conge / deux rencontres dans le dis- clubs lors de : assemblée qui sera pointage de 3-0 aux 5 pins Ee*, triomphé des Bleus et des Noirs par

pour jouer dans l’Ouest, mais on le ,r'rt du lac St-,lean avaient suffi à tenue à Saint Jean le 29 octobre rencontres ont lieu le samedi soir. -kl.
lui a refuse et su qu'il n'a pas l’in- J'fmettre tout le monde sur pied et prochain. * cc Comber* ont triomphé des les Bruns ont roulé un total de
lentinn d, devenir proies,»,nnel !?_ 'ît:!"?*"i'1.V.TPa,,rrî' de '» ir. ,, „„ T*'..!f. contre 1767 pour les Roupes

dames, ^f!les Helene et Momqu.- fjuant a Rav Barry, tout indique dellI prtmteres remontre* de la sai- 
Allard sont finalistes qw*«l reviendra a Sherbrooke cet hi- son aill mams d<1 e!

Espérons que la neige ne viendra Vfr et qu’il jouera sur l'aile gauche Sagueneens de Chicoutimi, 
pas i nouveau se mettre de ia a*1* cotes de Marcel Bessette, 
partie . . .

de demeurer inactifH devni ûice*-de la ligiie le 23 novembre psMir A,J cours de cet,c rc"ni°n- on 7888 la 
saircmcnt revenir a Sherbrmvke: il ne Ph,s ,a perdre jusqu’à la fin de attend qu Albert Mohm soit réel i les Weavers 
est présentement au camp de* Bears cedule. président de la ligue Molini
de llershev. de ia ligue America!- Cette annee. ce seront les Sague-du beau travail depuis qu'il occupe *0x4

neens et les < ataractes qui serviront e poste et les directeurs lui feront v B<

v ictoirc des Winders sur [ es fol.ux des Blancs et des Relus ont 
eic de II a .S élé les plus serrés de la hjiiie les

de nouveau confiance.

Le PLYMOUTH vous offre TOUT 
dans le- centre de TOUT...

£«u glftrée courent» — Rein* privée —
Vtedio — Téléviaion — ’Cocktail I.oun- 
Ke” — Restaurant 4 l’etr climafie* — 
Salle h m»n*er C.ar»B' pour l.f»00 au
to» sur le* lieux — Matelaa Beautyrext

LISLII
PAUL O/eur B r.

wsitours

tjiiant a Boh F illion, ancicnnrment d'eprettvr preliminaire au St-Fran- 
des C anadiens de Montreal, il atteud çot*, le 8 et le 12 octobre; il est posencore d être réinstallé comme a- tjhle que Dugre ne puisse prendre ,
m*'î"rkl,ne n. . . hier „„rdt dtfini'i,, s,'r *** i™r,,rs Charles rcnconlrerailsi Kcene nous révélait, nier, que avant d avoir joue ce* deux parties.
Bob lui a promis qu'il signera un . . . f A
contrat pour le st-François aussitôt * tache sera plus facile par la j^VOlU 0f] AnQIClGfrC
qu’il aura été accepte dan* le hockey su*'** t
a»nateur. Fsperon* qu’un jour viendra ou le NEW-YORK, 30. (P \ 1 — Jim

Bien que l’entrainement donne M-François, comire ions les autres Morris, president de l lnternationa!
clubs pourra Centra ner chez lui, de- Boxing ( lub, et Jack Salomon, pro
v«nt se* partisans.

,altlcs Spmnrrs ont rrmporlé drux Blanca ont roulé 1S<4 rl 1rs Bleus 
manches sur les Hmshers au compic 1819. l es Marrons on. réussi un

lo.al de 1734 contre 1711 pour lesroui.- Noir,.
i 295:. 
sse. des Combers.

A»*c un»

Annonce classée
dont la Tribun» 

▼ou* atteignit 2H fol* 
plu* do lodeur* !

602 tandis que son adversaire D ^ . ...
Fortier, des Waipers. a totalise 598 . H * ^‘rchesne. des Br uns a roulé le
Chez les Winders. G. Boucher et !r,Plc dc son équipe, soit
I M Lemieux ont joué de for.c 'es Rouges. B Courchesne
égale pour rouler 631. Leur adv rr- 'P*us avec 345 A. Bour-
saire des Weavers, a réussi 665 quignon des Noir* a roulé 397 contre
Delorme, des Spinners, a totalise ^ *** f abric des Marrons. Chez 
*20 et H. Couture, des Finishers. ^es Gosselin a totalisé 355
578. e* chez les Blanc*, ce fut N. Batrie

W'. Chamhcrland et G. Boucher. *vcc 
de* Weavers et des Winders, ont R Fontaine, des Rouges, a/roulé le 
oulé les plus haut* simples pour plu* haut simple individuel: 159. 

hommes avec un total de 300 cha tandis que A. Bourguignon des Noir*
entre F/ra.d Charles et I ee Sa s old l,''' ,‘f:!;j!em'7^ndl * Î'ZL '° U?!? 7/^ f* ?’7' '°" '* P'U'

pm* naut triple. 6n i e* C ombers.haut de la Ligue. Les Bruns ont reus-
pour le championnat p.uds-lourd du ont roulé les plus hauts s,mp!e ctlsi les plu* hauts simples et triple 
monde a Londres. 1 été prochain inple de ligue: 1194 et 3315. de la Ligue. 723 et 2092.
Aucune décision n'a été annoncée 

Charles est reconnu comme cham­
pion par l'International Boxing 
Club alors que Sa void l’est par 
l'Angleterre.

moteur de Londres, ont conféré hier 
sur la possibilité d’un futur combat

GRAND BEANO
organisé par la choral# Notr»-Dam» du Rosafr»

SAMEDI, LE 30 SEPTEMBRE
K * IIRF.9 P M.

à la Salle N.-Dame du Rosaire
PRIX DE PRESENCE

Managoff en finale a l’Aréna 
ce soir; combat par équipes

Lettre d'un Clienl

Nous osons espérer que vous comprendrez notre orgueil 
justifie en publiant cette lettre qu'a reçu un dc nos ven­
deurs d'un touriste-client du Connecticut.

"J inclus une déclaration en rapport avec Je paletot et 
impeimeable “Burberry’' achètes lors dc mon récent 
voyage à Sherbrooke. Que.
“Je crois le moment venu de vous dire toute ma satisfac­
tion de mes deu» achats, tant de U qualité que de l'ap­
parence et ainsi de tous les paletots achetés chez vous, 
que du plaisir eu en faisant affaire avec vous, ceci est un 
hommage à vous personnellement. Un conducteur venu 
de plusieurs centaine* de milles dc chez lui seulement 
pour voir un “vieil ami” est un compliment sur votre 
habileté à faire non seulement des clients mais des amis.
NOUS CONSIDERONS CECI comme la meilleure pu­
blicité que nous ne puissions jamais écrire. Depuis puis 
dc <2 ans nous avons realise que noue succès venait de 
clients satisfait*. Nous sommes toujour* heureux dc 
réussir.

L oriqinsl p*ut tMr» vu »ur d»m*ndt

R0SENBL00M
**A otre magasin, monsieur”

JEANNOT pur ROUSON

é $

I.’ex-champion mondial Bobby 
Managoff participera au dernier 
programme hebdomadaire de la srn 
son de lutte a LAréna. ce soir, alors 
qu’en finale, il fera face au rude 
Le* Rvan. de Boston, dans un match 
de deux de trois limité A 90 minu­
te*.

Managoff e*t un lutteur habile 
et doué d'une force herculéenne it 
il aura besom de tou* ses atouts 
contre un adversaire dc la trempe 
dc Rvan, qui se montre parfois 
dune huitaine révoltante lorsque 
ses rivaux lui font trop dopposition 

la semi-finale du programme dc 
ce *oir consistera en un combat pai 
eqmpt* mettant en vcdeMe les deux 
membre* de la fameuse famille Bail 
Lrgcon. I loncl et Paul, qui se me 
xureront a Al fucker et Harry Ma 
dison.

f es Baillargeoit appartiennent à 
la famille réputée la plu* forte au 
monde et ils n’auront certainement 
pn* trop de leur force contre un duo 
tel (pie celui de Madison et f licker 

Pan* la prclimmaire. le tuttem 
français Andre f rapp rencontrera 
I “d F vans dans un engagement de 
JO minute*

A L’ARÉNA
COMMENÇANT MERCREDI SOIR A 7.30 HR ES

LE GRAND
CONCOURS HIPPIQUE
PROVINCIAL DE SHERBROOKE

Au»»l: JEUDI. VENDREDI ET SAMEDI SOIRS A 7.30 HRES 

★ N» mangu»! pa* c# grand »ven»m»nl I

3



I!

i ! ✓

LA riltUMI AMVKVIOOKI IAMADI, H tl^TIMAKI ««It 17

Deux exhibitions du St-François en fin de semaine FOIRE D’HIVER
rv A St-Hyacinthe 

et Trois-Rivières

Champions de balle-molle a Drummondville ^ des Pieds 1.esters qui lient 
. .importer le ihainpinnn.il de halk-inollr 

de Drunuunndt ille dans une virie enntre PO. I J. de \ ille St Joseph. On rec onnaît, ci-dcvsiis. de staïu he a 
droilf. Mir la prrmirrr I! ( Il hamp droit: «. I \\<,l (US. rrcf<nir. M IHOXI \S. rapiluinc
,1 .Xrmr-bm «ihMiliit: (. I <>R( Il K. arrèl-cto rl M. I UK( Il K. Irntf-hul. Sur la rtinirme rang»», dans If 
mfmr ..rdrr: \ III k\M. lamnir: ( \ I’( ki. .<. > ha mp ( fnlrt: K. IMIRVHI lerhiil: M. I fort I WOII. 
tire pr.Mdtnl dr, l’Urls licrr, K. MIWKIl. 2rmf-htil siihvtitot; l'aol HIK(|H<. :.oi< I.ii|, el R. (,SI- 
R(IV. champ saiithr fl grranl df I'rttnipr.

Nouvelle industrie 
pour la ville de Magog Dick Gamble et Martial Pruneau 

de retour avec les As de QuebecMAOOCî. (DNO - - l es autorités 
de la ville de Magog onr obtenu une
promewe \erbale d industriels de Ol F B K . 10 — le pilote Punch servent au c 
Montreal, que ceux-ci mettront bien Imlacb. qui a eu plus que sa part a.ne 
t^t en marche une industrie nouvelle denn,'u dePu,s quelques semaines Si la journée
à Magog

de la ligue Smcr

l e Sl-rrmwco»* de Sherbrooke, de la Ufn* ^>uehec Senior, qui a défi 
pre» de dens semaines d'entrainement, jouera ses dews premieres parties an 
cours de la fin de semaine, deux exhibitions.

C e soir, les hommes d'h an IHijçre se mesureront aux l ions de Si­
lls acinthe, de la I igue Prosinciale, a St-Hsacinthe, et demain soir, a Nh lA. 
ils jouent contre les Keds des I rois-Risières, de la l igue Prosinciale Junior 
“A", aux Trois-Rh ières.

I. alignement du St-Françoix n'est lier gauche est encore vacant. Côté 
pas encort complet, Dugré et le gerant occupant !e centre et Prefontame 
d'affaires Fores! keenc étant encore l'aile droite.
a la recherche d’un joueur de défen ( ependant, il ne manque pas d'ai 
se. mais les joueurs sont maintenant |igrs gauches au camp de St-Hyaein- 

'a.sse/ habitués a jouet ensemble, après jhe et Dugre n aura que rembarras
a rs il vi vs nAvec Brooklyn /M mT

‘ 1flBc , •'en"lnt U U ,tni" d' Rn,,r nom-, qui • .cl.c(c l« inlrrél* df
U V I n « pa> praliquf hitt gard.tn de huis. Rf.n,h Ruhr, dan. If. Oudcfr, df

( cl un excellenl cerhè , BrooàbB, it la Ugm N»ii..naif, i .
s.‘ge :> Shc'brooke ou i a ‘ ^..i peut être oublier Paul Leclerc . du contrat de Rickcs comme gerant gc 
^ ‘ 11 'u' |v 11 c ' 1 Dugre; de plus, c est un bout en ne^al des Dodgers expire en nosem-

( ependant, le problème de ! arrière ?fain qui met de la vie dans ic club bre et on rapporte qu'il se joindrait 
g.irde le tiae .ssc encore. j cs ,n[lfCs d exhibition de la »*•* Pirates de Pittsburgh. Zccken

Il doit complet Jc> \des laisses pat |,n de sem me fourniront au pilote du dorf aurait pa.se $1.000.000 pour les 
le dep. -t d'f ddie Bush et l’absence St l ranyoi.s I occasion de i ^cr la foi actions de Rickes, qui détenait un 
de B ! HeindU ce de son club et de l'efticrr.-Ué de quart des intérêts du club de Brook

Ruxb a reçu soi congé St-Fran- If n.
çois. la semaine derniere. a cause d un le St-Fiançois a déjà dou/e joueurs 
genou malade et Hemdl est rendu danv ^ous contrat, soit Je' ga'diens de buts 
l'Ouest et refuse de revenir a Sher Roger Bessette et Paul Duchesne, le* 
brooke. joueurs de defense ( liff Goupille. Guy

I e St François n'a présentement I abne et Jimmy Galbraith, et le* 
que quatre joueurs de defense. ( liff avants Adjutor ( ôte. Normie Mc A 
Goupille. Guy I abrie, Jtmmv Cia! tee. Marcel Bessette. Jacques Préfon 
braith et Phil Metcalfe, quelques ten laine, Denis T illion et Jimmv Planche 
nés joueurs de défense ont clé mis A Rfg Sinclair, qui s'entraîne avec les 
l'essai, mais Dugre ne semble pas sa Rangers au Lac Placid, avait signe ct 

deux, bien qui! ne lait pas son contrat avant son depart de Sher- ,•*sfait
brooke.

(orfez, un bon lulleur, 
mais non un lutteur bon

DRt MMONDV III F (DNf i 
le puissent lutteur Manuel (on 
veut bien être loyal et n >n. mais non 
“bonasse’' comme dirai* • . . l’autre,| 

>n adversaire de samedi demie», 
rena de Drummondville, en finale

On sait que la municipalité de Ma 
gog a droit, d'apres sa charte, de cons 
truire un édifice pour fins industriel 
les jusqu'à concurence de $ HH).000 
Demande serait faite à la prochaine 
session de la législature provinciale, 
de porter ce montant à SÜOO.OOO 
Pour sa part, la Southern Canada Po 
ver financerait un emprunt de $<s?.- 
500 pour aider à l'installation de la 
nouvelle industrie.

| van «------------------------------

Rapport de la Caisse de 
Sf-Denis de Bromplon

innel, *r HFMS - PF RROMPI nv
1 Récemment, a la salie P1

COURSES D’AUTOMOBiLES
DIMANCHE, 1 er OCTOSRE, a 2 HRES 

Au Terrain de l'Exposition, Sherbrooke

avoué catégoriquement.
Chier a him fin, . ^'anI *llx )”>'e‘,r, d axanl

t ut tout heureux hier soir quand pour Punch, elle avait tout de même n H sC. P,a,nt,re ” CUJ‘
i'ailier Dick Gamble est arrivé dans très mal commencé puisque Marcel Nous serons encoie P 
notre ville aptes un séjour avec les Pelletier, cerbère-substitut de Lan cll!eI *!} dernier . nous a-'-ii assure.
Mohawks de C incinnati. Il suivait dernier, lui a annonce hier matin. v,i ^'nc air et Kav o®rry n'
de quelques heures le jeune Martial directement de North Bav. On?., ct noUs reviennent, la tacne de* gar
Dn»neau de Shawinigan, un autre qu'il venait de signer un contrat pro- ^ contrats prof es
loueur a l'en.rainomtm avec 'c, f^ionnel axe.: ics Black H •aL' “^V-Xle X sÏÏrSn' r‘,i'‘ia’c de S.-Denia-do-Bromplon. i.-.Viü
Mob-iukv arrive d .ns I après-midi de ( hic.igo et s alignerait cet Ivve: iav'C • a ani me ic punie uu i ian . , ,. -----L, ,,
Incidemment, les Mohawks seront «vec le nouveau club Milwaukee. V°*
•• vl,,,eur'i dimanche soir, au Co- «Je la ligue de, f :..l,-l n.. On ..rl Si.Khur eM au camp denlrainemen. |(. rappor, financier fuI donne

que Ir, A, iouemnl leur que M M'üar. I autre ccrherr de Jok Ran?e:' Je se« Inrk et Barr, Ijn,p(.cteur M ,|]]t.v ] ch|anc
la I hiver dernier est aussi professiou- pratiquent avec les Bears, a Hershey .

nel avec le New Haven de la Dugre rapporte que Jacques Pré- Après l'explication du rapport aux
ligue Américaine.

Quant à Jean Marois, qui res’c n*s • «••'■v — •—»................................. ............»... ...... .
la dernière planche de salut de a merveille. de se joindre aux membres de la Cais c^c'’ f f™ ?UC 1 h’',st,e «tussissatt en
Punch <lans ce domaine, il doit Barry revient. Dugré a l’inten- se afin de bénéficier des mêmes avan- core a 1,1 donncr
revenir dans notre ville ce soir lion de le faire jouer à l'aile gauche, tages et de rendre la Caisse plus ac
•r* R» voyait daffsirc, à I>x-aux côté, de Bcertf et Dent, Fillion live. Cortez, perdant patience, entreprit
!?r':u' h'”'n ■' r ' . ' ; A ut flection, qui luivirent. le ré alor, de taire maùon nette" en bis-
v.ons appri, que Jean ne pour i reformerait erv-emb e t.e ormie Je ,u|faf fut jf sujNant ^hil'e G» culant a tour de rôle, par deux fois 
garder les buts régulièrement et Atee. Jimmy Planche et Sinclair. Ir 
fera part de sa décision au coach trio le plus efficace dans les élimina 
Punch Imlach à son arrivée. Plus ’cires, l’an dernier, 
que jamais auparavant, lean es* Quant a l'autre ligne, le poste d'ai
retenu par ses affaires et lui 
très difficile de s'occuper 
ment du hockey.

Bill Wvhe est le seul régulier 
l’an dernier encore attendu a Que
bec. Ce dim nutif joueur de centre STF MARIF-DF BFAI.C F. 
s'entraîne toujours avec les Ran cja|c. Samedi. Le 23 septembre, 
sers de New-Wk et n'a donne au- plusieurs narents et amis se réunis 
cune nouvelle II en est de même sa,ent à la salle paroissiale de St-EI

sremiere partie d’exhibition de
aison

Durant un certain temps. Imlach 
i cru que Gamble et Pruneau pas

$ oici le nom de quelques-uns des conducteurs

Roger DIONNF. Asbestos 
I milien ( V'IIRJ . Black-LaLe 
Andre I A MOTH F. St-Ferdinand 
ficrard S I PII RHF. U indsor-Mills 
Roger BOSST. Magog 
M FOR Tl F R. < ookshire 
M RF.IJSI F. Weedon 
Roland HFNRI. Danville 
Pitrai I \R A MF T , de s.herhrnoke

IL Y H fl 4 .41 MOIS S 20 COI R El RS (VI 
PR F \f)R(f\ T PART .41 Y COI R''PS

BIENVENUE A TOUS !

de deux chutes de trois. Joe Christie,! 
ainsi que l’arbitre Jos. 1 arivtcre, l ont 
appris a leurs dépens.

Christie s'était assuré de la pre 
miere chute en 9 minutes et 18 secon­
des. apres avoir maintes fois, a lin 
su de l'arbitre, aveugle Cortez » 

en d'un gros diachylon qu’il po
............ ,. ____ \ la deuxiem:

av.ut heu Iassemblée annuelle de ta reprise. < orter éutt de, de a sc fai-
ni f ***** populaire .tu cours de laquelle re respecter, mais le sort a voulu que 

e rapport financier fut donne par 1 arbitre 1 anviere. qui était pour la
premiere fois a Drummondville »*i 
Fêtait jusque la acquitte de ses lonc-

fonîame avec Adiutor ( ôte. et De- sociétaires, le president et Vf le cure f,ons comme pas un auparavant, irsis-
Pillion avec Marcel Bessette, vont P. Marin demanderont aux paroissien* l<: un reu lroP a ^u, latre des repro­

che*. alors que C hrtstie
uups déloyaux

camoufles.

suivirent, le ré­
suivant M Achille Ga- culant a tour de rôle, par 

gne fut réélu commissaire de crédit. e* Christie et l'arbitre en bas du 
M P M rveillant ring, poui finalement enlever la ch
M. Stanisla* ( roteau. réélu directeur, mise de l'arbitre et Être disqualifié

&JC6S d'argent bien 
, ’ lèlées a Sle-Marie

(Spé

M Gémrd ( ourtemanche. réélu pre 
sident. et NJ Henri Lab'te. réélu vice 
president.

lev membres, du comi'é de xurvei! 
lance sont; M. le cure Marin. MM 
J R. John et Alphonse Paradis. | 
commision de crédit sc

apre minutes et 8 sc ondes de cet- 
Ma

était aussi révolté et dennatt Ta'b;>n 
à Coïtez.

de* joueurs de defense Dean M 
Bride et I arry /eidel. mais le p 
lote Imlach a perdu tout esnoir 
les voir apparaître.

Fn semi finale de 30 minutes ou 
une chute. Georges Gagrey a eu ga.n 

mpose de de cau^e en 8 minutes c* 32 secondes 
MM. Arcalius (ognon. AchiFr (?*. confe M Tucker, un dur a cuire qui 

\ i rencontré à qui

la défait? des Tigres 
fait la joie des Yankees Rofary de R.-lsland

Lutte au Centre Sportif Nadeau
582, rue Sherbrooke

DIMANCHE SOIR, 1er OCTOBRE 1950, A 8.15 hrei
Finale — 2 dans 3 — *0 minutes

Young PAQUETTE vs Bull HOCOMA
173, Magog 178. Montreal

Semi-finale — 45 minutes

Armand SIMARD vs Georges BROWN
205. Magog 185, Montreal

Préliminaire — .V) minutes

Lester PAQUETTE vs Paul GAUDETTE
po, MsgOg 18ft. Montreal

Speriau — 20 minutes

Rosaire LEFEVRE vs Marcel OUIMETTE
185, Sherbrooke 187. Montreal

Arbitre: Phil MFRCIFR

Admission: I oge ft ringside: $l.ft0 — generale: $0A0 — enfants: 3rtc

/ear de Beauce pour eelebrer les no- MM. \nfonio Brousseau et ( on-
” .-c, fl arpent île VI. el Mme Joseph 'i,<l Brllnca l M Vlanislâs C roteau a 
le pc land, de Ste Marie. *" cr,mm* »ecré(iire gérant de la C*n-

Fnsiron I 'd personne^ Votaient ren- ’*• 
dues a telle réunion pour pre-enter 
leur» felicitation*, et leur» voet \ l-,.-- ■ _
aux he eux lubi’.o.re» I a »oiree 4611116 plâHISIC âll 
»ou» la présidence de Me Philippe |
Ferland. avocal, de Quebec, et frère

ROSTOV 30. (P.A J — "Nous du jubilaire, qui interpréta le» bon». .
Favon». Cases, nous lavons ’ souhait» de lassislancc et invita le*' N X't» ' I, te**

< cite exclamation de joie fusa différent» orateurs. I ne adresse pre- nc Ocu1'* Rodrigue, pianiste, a clé 
h.n soif dan, un hôtel de Boston parée sou, une forme très artistiquei*™™*™1’1 applaudi au derniei sot Au début du programme. André 
alors que la radio annonça la vie- par leur fille ainee Sr Ste-Marie-du- gfr , , r0*? . îff .“*! S'‘'J’ Rotarv de Drape, reconnu comme l'athleic de
mire des Indiens de ( levcland sur Rosaire, (Fiançone! fut lue par Hclè- Kl1cl-Island, a ! hotel Oc Mont», le Krance de 19»0. a de nouveau donn-
les I igre» de Oetroti qui donna*! ne. fille cadette des jubilaires et une jeune lleni» est le fils de M. et Mme de, preuves d'une débrouillardise e:
aux Jankccs un nouseau champion tre» tolir gerbe de roses fut presentee R°mr Rodrigue, officier a Rock-Is. d une agilité fantastique» et lourni 0;
nai. k Mme Fl p Càinelie, fillette de la™- combat dan» la meilleure tradition

les Yankees, inactif» jusqu a ce M. el Mme Paul Vachon. I n magm \| r R Darhv présidait au souper 'Cl*n",l<lue en annulant dans un
quils rencontrent les Red Sov au fique sersice a thé en argent et une à |, shite duquel il v eut preparation 'batch de 20 minutes contre J. louis
jourd'hui, entourèrent leur _■ ............ i jamie furent ensuite of de la ne foire annuelle du Rotai m R* '

Vrngrl et le félicitèrent ferle aux jubilaires. | n Ferguson préunta un chèque à de ,*foa rudt mais loyale, mais Dia-
amis atiende/.” MM. les abbes Patrice Germain et Mlle Fernande Philippon en rccon Pe 'rm*'!e aP!e a se défaite de n im 

pourquoi me fé- lue Savard, sicaires a Ste Marie, a»- na,„ancP de services rendus au club P0,le 9utllc P'isr a'.-c une devin 
pas gagne le votaient a cette reunion. M Fabbé à Foccasion vie son prochain maria- 'ol|ure remarquable l e public a

qui l'avez Germain souligna spécialement le Ira ^ chaudement applaudi les deux lui-
' J leurs.

parler.

Fed Evans un autre bon lutteur 
agressif, ne s'en e»! pas laisse »mj*o- 
ser par les trucs douteux de Jacques 
Trudeau qu’il a maîtrisé apres 15 mi- 

I complété par une 
vne de coups de savate. \u cour* 
de cctie rencontre . l'arbitre l ari* 

r et ! ■ part à 
l'action lm meme pour forcet Trudeau 
a respecter les regiements.

ï

c asc y
“Attende/, mes 

protesta Stengel ; 
iieiter ainsi ? Je n ai 
championnat, c'est vous
gagné.' vail accompli par M Ferland comme

Ses joueurs cessèrent de le fcîi- marguiller en charge, cette annee. orpanise préserfement des re
citer et alors Casey donna la main à Ste Marie, comme president de la présentations cinématographiques qui Pour le programme de lutte 
i chaque jonct i ct déclara “Mer Société St Jean Bapthtte, de la I igue sC donneront à la salle municipale de d’aujourd’hui. l’annonceur Sylvto
ci. merci beaucoup '' du Sacré ( œur et comme animateur 1 !nc- Vt, le samedi après-midi, Smith a prévenu Faasistance que la

Au milieu de ce’te bruyante de- de plusieurs mouvements paroissiaux dès janvier 1931. < elle organisation direction de raréfia installerait plus
monstration. ( .tsev a dit aux joui M Antoine ! anglais, B S V de a été confiée au Réx f •' -- et sieurs fournaises pour combattre le
nalistes qu il se sentait grandement Québec, inspecteur au service du mi a Heath, de Derby I inr, Vt. froid et l'humidité,
honoré second nistère fédéral de l'Agriculture. expri-J
championnat de la Ligue Américai- ma les souhait* des confreres agro 
nr t nomes et l'honorable Sauveur Mar-

T est le jour le plus heureux de coux. ministre des Affaires Municipa- 
ma vte.” dit-il. “le pense que mes les dans le gouvernement Campbell 
joueurs ont fait encore du plus beau du Manitoba parla au nom des parents
travail que l'an dernier, alors que de cette province I e Dr J.-Fmtle I,e-
personne ne croyait À notre victoi Blanc de Pubmco Ouest en Nouvelle 
re possible. Fcosse et membre du ( omité per ma

Casey a admis que le Detroit l'a nen, de la Survivance française en A . . , ,, ,
surpris. “Je n.- crovm» p.» qu',' mériqur «vqit terni a sc faite repre cha"r * *? v.,jn' «*•»'« elle, la lem- marne .tu passe grace a ce petit ap
étaient si puis,.,,,!» Its ont une cou -enter ainsi que »a fanullle dans la il"',.! Ü,.."..?!.'. a5ULd.!.!t Ü*.?1..*''" nc_r'nf Hue deux onces et
p!e de lanceurs dangereux dans leur personne de sa jeune fille C onnne.
departement. Au nom de son épousé et en w*u Mais, saviez voii1 

toujours grandissant d.* chasseur
mttie qu'on leur donna,!, non «eule- '"'f'™1 rit,'' d« CCJ incommodtlés et flexible,.

par le, nombre.,ses presences 'fVrr,sèe"deVcha'-s^'"cVho.n' 1 » faction du tstVn est de tr.ns-
mes avertis n'ont plus besom de™'"! 'nrr‘.^rvxw I?"?1"?', i'1'' 
enerlr. il» préviennent. Ou,, la pur. ^ ‘4 !a,RF(',ON nF < MSI Ft K «i- 
vention c»! envoie le meilleur ss stè i'fr, * * ,c'n<l'llcm- 'eriebre ilorsal* 

.... f c 'a co.onnc vertébrale, entre les 
omoplates, au centre de celles-ci. I or*.-

UN APPAREIL DESTINE A 
REVOLUTIONNER LA CHASSE

ni» que te Detroit Fa nent de la Survivance française en A- V'essieurs
le crovais pas qu'ils mérique avait tenu k sc faire repre- f

une si grande quantité de rhumes que chacun peut porter sur lui sa.is 
Au nom de son cp.'use et en «or 0U./ irr*' -hi,<fl,c *nne‘'- inconvenient Son mécanisme corn

nom. le uibilaue remercia l av»,stance . M*»- 'a* u-r sou, qu un nombre prend une salve ef un dt.tnbu-eur 
du beau témoignage d estime et da ,fjutou,s grandosanf d - chasseu-s ne retie». I un à I autre, par deux tube-

ment par les nombreuses 
mais aussi par l'offrande de ma 
gniftqucs cadeaux. “Cette journée, dit 
il. restera l une des plus belles et des 
plus memorablrs de notre vie. nousà-iii-s ■ I I v ■ I ■■ * > <1 - ' x,v- ifSMiv * IV , ii»'»in , il,.
en g.oderons un souvenir ,mpc-i»»i ^ et 'e v,e,l adage M,
...... . vaut fA*rv»r»tr e»it<»-:' rvz'c.

souligna la beauté. I, force — ^«■' I - chaud des poumon,, en p* 
et la richesse sociale que reptesente . . f a,t"r q s..nt par le Kl NO. atteint cette re
une grande famille urne par le» tien» ,eussi»,rnt ,1» à passer I «1,'n ,1c chaleur, cette c, s'active au».du sang e. de l am.t.e e. don, ^ ,,‘^*1, S Tans comrP,cVer d" " ' r1" ’ unf Valeur b,enta,
dcmon.iai, s, eloquemment I exister- rtfrptdlwmfm,, Qir| ,0s .ante dans faute, le» parue, du corps.
.r ce Mill -X et félicita le» auditeurs , exploit de^ mra le mais F ' ' ..................
de maintenir s, d gtjement e« ave, xo , ^ qu*,î d'unep!c'c nfrf‘ *' "o-.f-

canadiennes II remercia apecialemeni h,el aidam. pa i ....... eMessieurs lev vicaire, davotr bien ^^'r’cur X no'" l^l^uc: rer '* vertébrale. res’ai;

presence 
de cette

votilu les honorer de leur 
et félicita les organisateurs 
soirée si b en rcnscsie.

( cite fête de famille avait été pre 
parce tre* habilement et avec beau 
coup de discretion p.u les jeunes filles 
«les jubilaires ( laire. Julienne et Hé­
lène et par leurs neveux et nieces \f 
et Mme Paul \ achon. < e* organisa 
leurs peuvent être fins de leur succc• 
\pres ces quelques discours, la s«sire^ 
s'est continuée par quelques danses, 
du chant, de la musique, des déclama­
tions. etc., après quoi un délicieux 
goûter fut servi

Outre le* nombreux parents et amis 
des jubilaires Je Ste Marie et des pa 
misses avoisinantes, on en comptait 
plusieurs de Quebec de She» brooke 
et de Montreal venus spécialement 
dans la Reauce pour cette circonstan­
ce. Cette fête lestera un evenemen* 
tmportan* et un bav «o •"«jr dapsl
les toatiej de il ftmiile Femod

nus points spccifiqiics II nc k I N l -, ,
du ne opérilkm compliquée, comme Mnxation., de f.vtig; c ci de fxible-,*- 
on p«vurrait le croire, m^is de U un tl vous donnera une vigueur nouvelle 
pie icspuation capti-e c* distribucv nu ct vnu» procurera la joie de vivre en 
elle fera le plus île bien I ette distri caïman! vos nerfs et en «oulagear 
button de vbalenr naturelle se fait p 
ce au miniscule appareil que le» ti­
gers ont qualifié de metseille de 
science moderne.

le KINO 1ère Je» -ffroidt*
ment» et de leur, consequence.

vos malaive».

Il (H VsSI I R MODFRNF 
nnwt r \ Rirv rm rvp p , 
!(• m t x SON KINri n \ VOV
n mi i t m 11 , mm m tnt \i

, \ I I M MRI Pot K SA PRéH HA! 
NI t \P| ntlION SI SOI S NK 
POI \ F/ Il II MRI v t i ADF M 
Kl N DI / I t | n St K\ Il | mn 
Ml I tRt A! I O! R \N! l'KS 
FU NI M I S ! \ 1 k \' 'K DI N M K t s 

iQl lilt APP \RI H POI R» \ 
LUI M’POR I t R,

1 Pour renseigncmen's snpplementaitcs. 

s’adresser à:
KINO FNR„

3. rue Fronfenac, Sberbrooka.

PROVINCIALE
TENUE A SHERBROOKE

EXPOSITION 
ET VENTE

D’ANIMAUX GRAS
LES 2,3,4 et 5 OCTOBRE 1950 
LUNDI

2 OCTOBRE

7 hres p.m.—Concours de présentation des 
cercles de Jeunes Eleveurs.

8.15 hres p.m. -Assemblée de la Quebec He­
reford Breeders Association. Films en 
couleurs sur le bétail, etc.

MARDI
3 OCTOBRE

9.30 hres a.m.—Attributions des prix sur tou­
tes les classes de bétail, ainsi que les 
classes rie jeunes éleveurs.

1.00 hre p.m. Attributions des prix dans les
classes de porcs et moutons de marché.

2.30 p.m. Attributions des prix aux Jeunes Ele­
veurs de bouvillons.

8.00 hres p.m. Assemblée annuelle de la -
Quebec Beef Cattle Association. ^

MERCREDI
4 OCTOBRE

9.00 hres a.m.—Attributions des prix aux bou­
villons de marché.

9.30 hres a.m.—Attributions des prix aux mou­
tons et porcs pur-sang.

6.00 hres p.m.—Banquet des exposants
9.00 hres p.m. -Grande parade du bétail et 

concours hippique.
Tous les eleveurs de bétail sont Invités à 

toutes les assemblées

JEUDI
5 OCTOBRE

1.30 p.m.—Vente a ’ enchère du bétail de mar­
ché comprenant bouvillons, porcs et mou­
tons. Une opportunité rare pour les bou­
chers de presenter à leurs clients ce regai 

exquis.... d’une viande d'une qualité ex­
traordinaire, soit du boeuf, agneau ou 
porc, insurpassée dans tout le Canada. 
C'est aussi une bei’e chance pour eis pro­
ducteurs et fermiers de constater ce qu’est 
réellement du beau bétail de boucherie 
vivant.

VENEZ A

L’EXPOSITION
DE SHERBROOKE!

VENEZ VOIR
LE SPECTACLE!
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Ampleur de l'effort 
français dans l'AEF

PARIS — M Fourcade, 
de l,■*•eMhlé< de 1*1 mon française, 
qui vient de pievider lev fêtes du 
centenaire de la presence française 
au Gabon, est arrive a Bordeaux, 
à bord du paquebot Bra/za *.

Van? de quitter le navire, le presi 
dent parla de l essor economique qu il 
avait pu constater au cours de von 
se tour en Afrique Fquatoriale Fran 
vaise et de l’effort constructif qui e 
t.j.t entrepris sur les territoires fran 
çais d'Afrique.

Ma seconde certitude a poursuivi 
M f ourcade. c est l'importance qu at­
tachent aux travaux de FAsaemblée 
que j’ai I honneur de présider a von 
bon fonctionnement et aux résultats 
qu elle obtient, les populations de ces 
territoires, elles lui font credit et 
ont confiance quelle hâtera le plein 
avenement de l'Union Française"

(SIFl

Le collège de Lévis

s'*'

3T-

1 rr rr rr rf »« « rf 
. rr rr rr rr rr tr ^ 

■f rr tf i,r 5JLm 5r

F

•v *

FRIGIDAIRE
Irl. 2-2*27û:

_ SERVICE

m.

X

H.-C. WILSON
iS SONS LIMITEE
37*41 nord. " ellinirfoi» 

vherbrosske

Tel.: 2*27.

TVI noua verrona le Collège de I^e ia quand aéra terminée laile du centenaire dont les travaux 
prélimmairea aont commeneéa Bien que moderne dans aea lignes, l'aile en eonatruction (celle de gau­
che i « harmonise avec 1 enaemble. Comme on «ait, la realisation de ce projet commémoratif du centenaire 
devient possible grAce à la «ouacription lancée par l'Association des anciens élèves, cette semaine mê­
me Déjà Son Kxc. Mgr l'Archevêque, Son Exc le lieutenant-gouverneur et nombre d autres dignitai­
res religieux et laïcs ont accordé leur patronage A cette campagne qui durera jusqu'à la fin d octobre
L'objectif est de trois quarts de million Individus, pouvoirs publics institutions économiques, religieu­
ses financières et sociales seront appelés A faire leur part afin de contribuer A faire du Collège de I>via
une maison qui reponde aux véritables besoins de la region I-^s plana et devis sont préparés par deux
anciens du collège, les architectes L.-N Audet. de Sherbrooke, et René Blanchet de Quéhe-

A travers les nouvelles 
de la guerre de Corée

MlklO. <P\> — Des mafrlot» en- lOklO. iP Al — l e destrover ca­
nadien* se sont foinl' »'** fusiliers ma nadien MAthahaskan" a détruit une 
rins sud-coreens, dans un raid sur IV mine mardi, au large de la côte ouest 
le d'Orang. du sud-ouest de la Coree. de la Corée, non loin de knom-Han. 
le destrover lanadien “ Afhabaskan’* ^ ^
et 2 unites navales sud-coreennes ont V
bombarde File pendant 2'i heures. (3® H Qt I P ARI fS ( ORI è 
avant le raid. 7b nordistes ont ele IH SI I). (PA» — In c«s|onel de 
lues dans ce raid. l’armée sud-cnrernne a passe par le

peloton d’execution. I ne cour mar­
tial l’a trouve coupable de negligence, 
entraînant de nombreuses perles de 
vies et de propriété, le colonel Ichoi 
Ichang-Sik. ancien chef du corps d'in- 
g» meurs sud-coréen, a ele declare 
coupable d'avoir cmipe la retraite aux 
Sud-Coréens, en ordonnant le dyna­
mitage d’un pool, le 2M juin, ao mo­
ment ou des sudistes, qui reculaient 
devant l'ennemi, allaient le traverser.

Même la Russie 
nevcudrail pas de 
la Chine aux N. U.

Le cheval percheron
Bourses d'etudiants 
populaires en Acadie

(Par JM Roberts, de la P Ai 
I 'opinion voulant que les Nations 
Unies soient prêtes à considérer l'ad­
mission de la ( bine communiste com­
me corollaire du règlement du con­
flit coréen semble abandonnée.

L’Inde, qui a déjà proposé un tel I AS VEGAS. Nevada. — iPA) 
marchi. et la RiiNsie, qui 1 ■ admis ( omme toutes les viî.es des Flats- 
comme une bonne idée, sont décomp- Unis 
tees toutes deux, pour appuver
proie? C hien. Cependant, les chiens qui

I ouïe 1 affaire de I admi«Mon du te " l'nl I'a' encore reçu du plomh dan. 
gime de Pet Ping semble lettie mor- ,, ,elc ainieraient tout aussi bien ou-

“ ............. 1 ' " débuta
la cité

Las Vegas cesse sa 
guerre aux chiens

imp 1 ni* l.at Vcpi ..h.ene actuelle r . HI ..
ce 'nery la Semaine nationale du lUVanl I UlCenflie

t hicn ( ependanl. le* chiens nm . '. ,

le pour le moment, même si la Russie tes festivités I allaite
la semaine dermere quandintéresser, pour fins

(I n article inédit du 
professeur A. RRION»

QU F BF( iP< ) ! es traa traction des instruments agricoles ^
qu’a celle des camions de livraison v*u* !il ^H-uete St-lhoma.s d A

Parmi les races françaises de che qu’il tue en liottant élégamment Ans quin. fondée il y
-i était il très répandu dans les villes pour aider les 
avant que la traction mécanique ne pnnce.Fdouar(,

vaux de trait 'e Percheron oc. 
une place privilégiée C est san« dou-
,e le plus connu e. 1* r!u, apprécié à = ^‘‘Æt*‘le"'^.^ ^n '/“'..ions. on. eu leur

toutes les fois que l'on desire un ani
l’etranger

Aon origine est encore discutée; on 
ne sait s'il descend des chevaux an­
ciens qui peuplaient le bassin séqua 
men. ou s’il fut introduit en France 
par les invasions arabes qui devaient 
se terminer a U bataille de Poitiers. 
Quoi qu’il en soit, il e*? depuis long

pi ctend 
propagande

Des sources étroitement lices 
Nations Unies sont convaincues 

quelques années ja Rllss,ç a plaidé en faveur de la 
Acadiens de ! Ile du < hine communiste pou. ia forme seu 
a sauvegarder leur lement, bien déterminée à ne pas lais 

ser passer cette mesure l n informa­
teur va jusqu’à dire que les Russesecho hier au C omite permanent de

ma! sic traction, énergique, capable 
d aller vite Monté, il parcourt au trot 
rapide une vingtaine de kilomètres
l’heure.

M J Henri n hésiteraient pa
Blanchard, p,ofevse.tr au C ollège' de V""’n' ^Pfchcr la Ch.
Charlottetown et délégué au comité. nc rou*c d cn fa,re I’ar,,c' 
a déclaré qu'en l’espace de deux ans. < f que la Russie veut réellement, 
on avait fait souscrire la somme de c ^ de dresser un rideau de fer plus 

I e cheva. percheront doit une bon j2^.000 en bourses d'etudiants pour impenetrable encore, autour de la C hi 
ne par? de ses succès à sa force, alliee ai<lcr ,rune> Acadiens. 1 a plupart ne communiste, que celui qui entoure 

temps fixe dans ia région de petites a l!ne B,ar,dc mobilité, i! convient ans ces bourses s'adressent a de.s icii- 1‘ soviétique *1 L urope. disent ces 
collines appeler le Perche, qui lui a S1 ^ien ‘‘ !a faction eds instruments n<.^ qU) destinent a la prêtrise et observteurs
donne son nom File e*? située au sud agncoles q a cel es des camions de i ^ l’enseignement dans les maisons se Certains d entie eux sont d’avi

vraison qu il tire en trottant elegam 
ment. Aussi etait-il très répandu dan-

désorganiser les

décida que trop de chiens er 
raient de par les rues de la villr 

a,lx On donna alors â I ee Obeniun.. 
I homme charge de la chasse 
aux chiens errants. l’ordr 
de faire un grand neÇfovage et 
prendre les movens né<-é»«s-4ir<»

Obéi man et lui assisiant decaoche- 
rent donc leur fusil et partirent en 
chasse |.es victimes samoncelcrent 
jusqu’au grand total de 2K0. Ce 
n est qu’apres que les carcasses eu 
lent ete empilées au dcpsyoir muni 
cipal qu’un groupe de citoyens, con 
duit par Mme Guv Murphv. membre 
de la Human Society *e mit à pro­
tester.

— I 'incendie etend ses ravages et pousse sa 
fume»' aussi loin qu'en Angleterre. Nom 

hrc de familles, en Alberta et en Colombie Anglaise, sont sans abri. F.n 
voici un exemple. Ces gens Mint de ^ anham. Alla., rompreuairt J.-F. 
SIMPSON. Jean et Glen Ct R! FY. qui ont ramasse le peu qn’lls posse 
daient dans une voiture ri devant
la menace du feu.

de la Normandie, au nord le !a ! ' 
re. entre la Beauce et le Maine \n 
ion. s'étendant sur les departement' 
d Fore et I oire, Orne Sarthe De for 
mation tertiaire, ces terrains vont ri 
ches en calcaire et fournissent a bon 
damment des legumme ues dans îe 
prairies naturellev Rien ne ne

que Oberman défendit en disant

I etr

que ne vienne le suppléer. Il n en reste 
pas moins que de choix se porte sur lui 
vent le travail pour profiter au maxi­
mum des avantages qu’offrent les dif- 

it donc ferents lieux. Certains *e contentent 
être plus favorable a l'élevage rfu ‘1' '»»■' 'a''lir '‘U" juments, de me. 
cheval, et c’est pourquoi, outre le pet poulains au monde et de e*
cheron. on soit dans ce pas* de nom msqu au Kvntr, ceal ce que
breux elesa»e« de pursuit- le climat *“ <le 1 ongnv. de C ha.
es! du ope atlantique, et tl e<t ose? '«*. de Mortagne. de Mondouhleau. 
doux pour que ie< ches au. puissent ^ ce momcnI. !„ poulains sont 
eue entretenus dehors presque en per vendu, M;r ,, fln df ]'annre. et son. 
manencf. dans d’autres regions, ou on les met

I e cheval percheron appartient au \TA atl prc pour commencer a le* 
groupe des rectiligne* son chanfrein faire travailler entre 18 et 20 mou. 
est droit, sa tête grosse et plutôt cour l.orsq:. ils vont dresses, ils sont par­
le. le front est large, les naseaux Nen tles ;,i; paN< ou vendus en France ou 
ouverts, l'oeil legerement saillant et 
très expressif. L'encolure est courte, 
bien sortie du garrot, et très musclée; 
elle est particulièrement développée et 
puissante chez les étalons. I es epau 
tes sont inclinées, le garrot épais, la 
côte ronde, la poitrine profonde, le 
rem et la croupe courts. I es avant- 
bras vont longs, par rapport au ca­
non: le* paturons sont dépourvus de 
poils. Tout l'animal donne une im 
pression de force, d’énergie et de vi 
gueur.

Au point de vue de la taille, on dis 
lingue deux tvpes de percherons, le 
petit, qui a de l m. 50 a I m. A0. 
et le grand, qui dépasse 1 m. b0; 
certains atteignent 1 m. 80. mais ils 
ne sont pas particulièrement recher­
chés. I e poids du premier es? de **0 
a b<n kgs. celui du second 
a 750 kgs. la robe est toujo 
ou noire.

Le cheval doit une bonne part de se1 
succès a sa force, alliée a une gran 
de mobilité; il convient aussi bien !

se­
condaires et autres. ! e.s Acadiens la sortie vies Russes du C onxei! de qu’il ne faisait qu’obéir aux ordres 

, sont maintenant au nombre de 15.000 securité, l'hiver dernier, au temps ou disant de plus que les chiens me
nt que a traction menant | jfc d,, Prince Fdouard; ils sont plusieurs nations s'emprcsNaicnt de re naçaient lis enfants dans les tues

en majorité dans 45 ecoks de lis connaître le regime de Pci Ping, n'a I a cite accepta d'organiser un en- 
tnct et le français est enseigne dans vait pour but que d empêcher la pro- tenement massif pour les victimes 
70 ecoles de cette province position d'aboutir du massacre, et de cesser la guerre.

La Base du Bon Repas
—e !• ptir Mjo lêu» h •ncer» prendre xem eue *e »••• 
•OU BON. r che nutritif eu 1 *ei» b<en cuU et facile I 
diférer Veut veux etaurerei tou» ce<l en «ommendent le 
Peèn ALLATT.

TELEPHONE 2-2 744

LE BON
PAIN ALLATT

le ^50 ficiellev de u 
v grise Pu,s longtem

mm

I

nger.
I es eleveurs se sont groupes, en vue 

de I amélioration par la selection, en 
une Société Hippique percheronne, en 
188 v son siege es? a Nogent-le Ro- 
trou. Un Stud-bo»vk fut ouvert en 
188b. actuellement il est clos, et au­
cun cheval ne peut v etre inscrit *'j] 
ne descend de géniteurs inscrits. Ces 
chevaux sont marques au fer rouge, 
sur le côte de lencolure des lettres 
SP.

Trois grands concours rassemblent 
annuellement l'élite de lelevage per­
cheron. 4 Mamers, a Mortagne. et a 
Nogent-le-Rotrou. ( ertains prennent 
une importance mondiale, du fait tie' 
la presence d acheteurs etrangers, sou­
vent delegués par des associations of- 

pays. ( est que. de 
: percheron est Lob 

ict d exportations, des 1859, les F 
Unis et le ( anada étaient acheteurs, 
et il existe meme un Percheron So­
ciety of America". Ce cheval est aussi 
dirigé sur l'Italie et sur !'Amérique du 
Sud . Argentine. Colombie. Vénézue 
la principalement. Des achats suivis 

idc la part de ces pays sont rendus 
necessaires du fait que le percheron 
ne conserve sa pureté que dans le ber­
ceau de sa race et s abâtardit en per 
dant ses caractéristiques et les qua 
lites qui le font apprécier, dans les 

etrangers. ( est pourquoi il est 
cessaire de maintenir des apports de 

sang, et de rechercher de temps en 
temps des géniteurs dans la region d'o 
nginc On pouvait voir, notamment, 
au dernier concours de Nogent le Ro 
trou, des représentants officiels de 
l’Argentine, du Vénézuéla. de U Co­
lombie. de l'Afrique du Sud, de LFs 
p.igne. de l’Italie, du Royaume-Uni e' 
M Cowl, éleveur britannique souli- 

jgnaif. devant M Pflimlin, ministre de 
! Agriculture, combien T Angleterre 
était tributaire du Perche, «es met! 
leurs chevaux de trait en étant ortgi 
naire*. l’Argentine y fit L acquisition, 

uie trots magnifiques étalons qui iront 
Itegenerer la branche percheronne de 
jee pays, qui. paraît il. en avait un ur­
gent besoin, scion de* décUiations du 

! I >r Rom ma, représentant la grande re 
Ipublique Sud Américaine. Il est pro- 
' bable que. maigre la motorisation 
| agricole, l elevage du percheron con 
naîtra encore de beaux jours, et les 
éleveurs français sont bien décidés à 

j redoubler d'efforts, pour assurer le 
‘lr- rlopprment de cette belle race de 

■ chevaux.
Service d’information français»

Professeur A. BRION

pa>

Chagrins d’enfant. Vie triste Nerrnsité de la maman Afalaises 
particuliers à aon sexe. Un enfant a besoin de (’affection et des 
caresses d’une mère comme les fleurs ne se peuvent passer des 
Houx ravons du soleil.
Avant d’être adoptée définitivement, la formule des pilules 
FF MOL a été soumise à des milliers d’épreuve* pendant de 
nombreuses années, (.es pilules sont composées de plantes, 
dans des proportions rigoureusement exactes, de façon que 
chacune agisse le plus rapidement et le plus fh atemem pos­
sible sur les organes. Les résultats qu elles perm tient d obtenir 
le prouvent amplement.
Vous savez qu'il vaut mieux pre'^mr que guénr. Sotgnez-vouf 
alors aux premiers symptômes d une maladie.

t IS 811U11 S

sont UN COMeoM PFy'eafTS 
ftlffWfNT v | G C T A 8

C’est avant tout 
la foi chrétienne 
qui est visée

P\RIS. (SIFr — M*t Ltrrihciu. 
r-séqi r de I se|nn (( oreel ■ célébré 

Une Brand messe ponhficate en !‘e 
alise Vnn! I ut.is en I Ile. de Paris.

Il e prclal a prononcé une allocution 
1 .ns laquelle il a déclare 11 n r a pat 
detu C orces. Il n'y a pas un pas* do 

Nord ct un pas* du Sud. la < orée 
c*t homogène, les ( oréen* sont ttn 
pet p'e p.u iftqnr et la guene qui «e 
1er uile en ( oree e*. moins une ,nrr 

ire civile que la guerre entre dent 
•nrrs’ogies r est asant rrsnf notre foi 
chrétienn- qnt y est sisce".

I artiheau a precise qu'au cours 
j ’ son setour de 4n ans en Coree. le 
nomhic de* dnvèse* était passe de

Im a hurl, dont quatre confies a des. 
f rrreens. el que le nombre ries pré ! 
1res indigenes atleignart rmonlenanl

I :oo.
! I c'éque de T.icnsn a demandé ans 
fulele. .le prter pour roua les C oréens 
or i que pour le* centaines rte relu 
grrusns. les TO carmelties er le* nom 

jhfp.!* mis.lonnaire* qui sont actnelle i 
ment encore en Coree.

Le Collège d? Lévi$ né pr>ur répondre aux beioinç leé plus 
essentiel* à la vie du peuple l'instruction et I éducation re­
ligieuses et civiques. CRIE AU SECOURS ET LANCE UNE 
SOUSCRIPTION. Aujourd'hui qu il est deve u centenaire et 
qu'il a subi l'usure du temps, il est épuisé parce qu’il a 
donné aux nôtres plus qu'il n'a reçu.

Si le Collège de Levis lance cet appel, c’est qu'il se sent 
menacé, l'équilibre étant rompu entre son cadre physique et 
le service qu il doi' rendre Sa marche en avant ne peut plus 
s'accorder au rytl ie vital de la nation, sa mission auprès de 
lo jeunesse risque de ne pas s'accomplir.

Plusieurs institutions ont lancé récemment des souscriptions. 
Si le Collèqe de Lévis fait de même, ce n'est pas qu'il sort 
pris de la fantaisie d'imiter les autres, i qu'il veuille eéd»r 
i ce qui pourrait sembler être une mode ’ •m ' il n'y a qu'une 
ra son à son appel : la nécessité de s'agrandir et de refaire 
ses locaux vieillis pour assurer à son personnel et aux élèves, 
avec le minimum de confort nécessaire au maintien de la 
santé, l'organisation complète quo requiert la formahon du 
coeur, de I esprit et du corps des jeunes gens.

Réfections de locaux trop exigus et vraiment décrépits, lai­
deurs à faire disparaître, parce que non seulement disgracieu­
ses mais surtout néfastes à l'éducation dans un miNeu où l'on 
prétend donner le goût du beau et du vrai, constructions nou­
velles pour tout ce qui manque encore et qu'un souci bien 
entendu de modernité réclame depuis longtemps, tout cela 
qui est urgent demande des ressources que le Collège de Lé- 
vis n'a pas et ne peut avoir.
Enfin pour parler net et en chiffres, le Collège de Lévis a 
besom de 34 de million pour parfaire sr-s bâtiments et con­
tinuer son oeuvre A la veille de son Centenaire, on compr»n- 
dra que le Collegia de Lévis vienne avec confiance solliciter 
ses Anciens Elèves et ses amis et tout I» pe.rple reconna.s- 
snnf ne ses services Répondons généreusement à cet appel 
ou secours.

L* Cnnuti Ctnlrnl fs
SOt'SCRIPTION

*r mi.i r.r.r: ut. r.rvi*
2.V r\tr St .fn%*»ph, l/'xiB. I*. (4

SOUSCRIPTION DU 30 SEPTEMBRE AU 21 OCTOBRE 1950
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Nouvelles financières ExceUent état de Nos échanges 
. commerciaux

N. H. — A tttim de diffuullis hor^irtr*. no» nAe% seront iiuomplriet ÿuM|u'uu 29 octobre 1950.

Bourse de Montréal
Cturi fourni» par Or»on»hi«lil A Co

I St Law. Corp lor H. 
st Law Corp. 2« I*
M i.awrcn<« Fapor. lar P. 
St l.awremo Paper. 2e P

1 Ouv Shattiniaitn
AMÛbi

hier auj. Noutharn CauatLi
.. ,.........a*H 39 1 Slr«*l «>f Canada

vblt.ol n 3Y 44S ! W alker G. At.
Aifama .......... ......... 22S /.tllet t

80
Aluminium Lui uevç a<> S

- jav» 36 S
HaUNnst ••A” -...............- MS 34

|Uueen»t on 
] Muemoni
! Sherritt Gordon
| Silver Miller

nos reserves en 
or et en dollars

avec le Japon
U

nog T*
h C, y

Telephoto

For oat 
.<4 il la ‘ \ *

H, uc* Mtila “11“ 
HAUd.n» PrudUcti 

< aaa !« < «ment
( ana'i an Breweries 
('aNadibn Car 
CaAO'i «n Car '‘V 
Cad. Celana a 
« «A, Ind Al*ovi »l "A" 
( an. Pa( iHr 'i. Iwav 
i xdisbutt Plow 
sinnlters 
lMf(. Seagram 
1'>gï||ni'.>n Hr>da«
1* Bfclnioi. Corret
I. MBB- Steel A Coal "B" 
i><dÂmton Stores (Newt 
PdBinton Tar
l' iaalnK'ii TuxUla 
Ii. jrden
I .irtioua Players 
Koundation Co

bourse de Toronto
Cours fourni» par Grsantnisld A Co........... 22*1

Suliitan 
Superior Oils 
Syh anlte 
t pper CanaiU 
\>ni urea 
Waite .tmuiet 
M right llarireavea

i Anaron 
j \aco» Métal»

Auinaooe 
Baa«' Mitai»
Buffalo Ankriile 
( algary A Pd;nonton 

! Cal van Pete 
i « an. Mal.it tic 
I Central Ledtic 
' <'heitervllle 
Coihnour WiPana 
('on*. I.«h*i 

j Di&eovei y Yellowknife 
liome Mine»

j Donalda .... . ...
I East .Malartic ...............
! E»*t Sullivan 

I '
| Falconbridg» ........
Gamut
Giant Yellowknife 

j Golden Manitou 
' <;unn.4r
Mardrock . ..............

Bourse de New-York
Cour» fourn.» par Grten»hield A Co.

ragexo

Taux du change étranger
On trouvera ci après U cote nominale, basée sur les taux couranti 

à t ondre» ou a Net*-York et convertie en monnaie canadienne tu taux 
moyen pour le sterling ou au pair pour lev dollars de» I tats-Linis. que vient 
de communiquer la Division du change étranger de la Banque du Canaux, 

valeur de» exportation» cana ( es cours peuvent être utiles dans l'étude des statistique* et des pria 
dicnnes au Japon durant le prenne: en i*"*'*'- mil1' au* e»porialtur« canadiens qu.- le* divene»
.cxne.trc de IVMI a ilcp..>e d-x n,i|. monna'« «lui peuvent être acceptées pour les expostations à différent» pay* 

O ri \WA 10 (PO _ la lutte1 lions de dollars 'américains, ce qui vi‘*“ spécialement par la Loi du contrôle du change étrange; et se* 
que mène depuis trois ans le t ana.la es. bien supc.ieur au uval de six ««lement. et que parfois Ion ne peut pas réellement tramiférer au Canada 
afin de reconsliluei .es réserves de millions pour les douze m.ns de I94U f0"11» off«r“ en paiement d e*p..rtat,ons. Sou» conseillons aux impor- 
dollars américains et d'or esi près- Les importations de produits japo ■■,eur» *t ajix exportateurs de^ communiquer avec leurs banouiers avant de

— - — " de mar-
•oit non 

règlements.

Unité
monétaire

reconstiluet ses réierve.s de millions p<iur les douze mois de 1949 pox.ueiu ueAp.uia.ions. sous conseillons au:
américains et d'or est près- l es importations de produits japo- '■•leurs et aux exportateurs de communiquer avec leurs banouiers i 
sniétee nX's au ( anada. durant le premier compléter de* arrangements financiers pour I achat ou la vente
'des milieux habituellement 'emestre. ont valu if •L'4.500<I..KX..'em^hs«s. ^aconaassurerquelemodede pmememproje.é 

formés, le gouvernement fe- «>'l une augmentation cons derablt possible mais conforme à la Loi du change et k ses rè(

(•enaral Steel Ware 19 19 j Mollmaer
Gypsum 20 20’» Home Oil
Imper t;*1 Oil 29 V» 29-4 Jarulet
Imperial Tobicco 
rnternational Nickel

.... .................. 1J 12 n Jupi’er
............. -17^ 37 ‘Joliet Quebec

Inlernational I’aper ...................... 48 V* 4H Kerr Addnoa
UiUrnational Méte 12’4 124 labrador

ln<t Acteptanc* .  ................. .33Y* ;i4 v* l.adulama
JTnward Smtlh
Lewie Bree

35 VS R 56 Lake Shore
:

Maaeev Harria 33’i | Macassa
MeColl Frontenac KH» 16^ | MacDonald
Molson A' 26-S B Maclxeod ( ocksl
Montreal laooomotlva 19 V, U ( MatUen
Nat Breweries 21 23 Yiarbenor
Nat Steel t'ar 2» 1 National Pete
Noranda ’SJ 72*» j Negua
l'iiu ell Ris er • U( 60 New • alumet
f’Mce Broa 
rm>‘lnclal Transport

1 12 (-a 1U3 j Normatal
................ 15V, I.S’i | Okalta

l»ower
Itlb alita OU

............... 20'•4 20 V» Osnako
1 l 14 ; I»ac ifir Pete.

sick» Brew ............. 20 l% 201Y 1 Paymaster
.StJTl^ivr. Corp 24 24 Perron

■ ' — ■ — —1 —---------- -M»»-

! Amrr. Tclepfi 
Anüt .ni.lu 

. Bethlfthem fStMl 
I ( ht > kier
| Comm Solvent*
, Con* K<l.*nn 
! Dupont .......
| Grnerul Electric 
Gcnriul Moioi»

! Good* « or
| Intcrnutionul Telephone 
) John» .»iun\illv 
i Montgomery W»rd 
j N<i*h Kelvmvtor 
I N Y'. 1 entrai 

I*vpm 
Radio

i oublie Steel 
Std Oil of V J.

I Studehuker 
l’ S Rubber

| V S. Steel ..................
' Vanadium .Steel 
i W ool worth

•O'k

que com; 
i Selon
bien ini____j „ __________ J
Jéral puhliet <» d iet peu. du jours le total de U péruxle correvpon 
tout au plus, de» chiffre» indiquant de 1949. Le blc a repre.sente

Ique nos réserve» monétaire* ont al- P- 1^0 exportation» totale» du 
teint un niveau inégalé dans toute no-(Canada, le whisky, le sucre, la 
tre histoire. jmiante. la farine, le boeuf et Le veau

On prévoit que les chiffres exacts *ra,s ic*prc»entant un pourcentage 
dépas-eront le record précédent, eta consider able de la balance de ces 
bli en 1945, alors que Je ( anada. a y- : expéditions.
ant plus de $1,508,000.000 dans se» Il ne s’est produit, récemment, 
coffre», adopta une politique nouvelle, aucun événement important ayant 
tendant à abaisser les barrières doua-j influe sur la sente de.s produits 
nières et a prefer le plus possible à canadiens au Japon, les ventes de

tant et si bien qu’eu 1947. nous ne compensation, et 
possédions plus que $500,000.000 dan' courir aux transsy 
nos coffres. pour vendre les

Pay»
Cour
nom.

Cour
nom.

furb de Montréal
103
210

î’fd

Contrat de $2 Marcy du bétail ^ ourquoi des p^g connaitre
millions aux 
pomiculteurs
JpTTé

tfAre et

cette semaine
1 e marche du bétail était lent et

Par Forbcs KHI DF 
de la Presse Canadienne

Fa personne moyenne est-elle in 
atistiques? 11

le UtmaJa viennent de con- .«;■.■ ...... semme que non. >.e piimc abord,
chfre un nouveau contrat selon le n<:rjle'> <*« 50 ccnt5 ou r,us' mai» ce next qu une fausse
quel la Colombie Britannique expc Les veaux et les moutons avaient s,on
diera pour $2,200,(MK) de pommes au cependant marche ferme, tandis que très intéressé aux .statistiques, lor
_ " . . , ... f I ! ..A . . , ,r» lé.. An*

TTaWa ''8 fpr i __ 1 ’Anale ,nltMessanl vette semaine en On- jc.resst»e aUx données stu
de con- la,r‘° cnrc?,‘,tr;4't baisses ge- semble que non. de pr

Royaume-Uni. On commencera des le porc perdait 25 cents le* cent 
octobre 1950 l'expédition des 1,100. vres et l'agneau 50 cents.
000 causes commandées. Qp a rCçU 9002 t^tcs ^uji cet-

anières et réduire ses importations, canadiens au comptant, 
j spécialement cellxv d« E.-Umv , e niinisIère )aponai(i du com.

I e lent travail de recon.ül.mon de merce inlcrnat,on’,f el de |',ndus
no* mon<;la‘r'' reemmen „ ... |o Jl5pOM„l)m neeewane'
S'ü ,î”,i,‘'a,c",.|K.ur acheter de pavv n'ayant pas ton
de)» le, $1 ,(XX .(MX). J00. lorsque la cju Jentenles commerciales comme
soudaine et quasi generale dévalua-j|c Canada, les produiU tuivtnls: grai-i Afrique du Nord française 
tion des monna»çs Mnt donner un lar- ntf dc |in( puipc qe raV0nnc, pulpe Empire français (africain) 
ge e!an a notre travail de reconstitu- au sujphite. papier journal, houille Possessions françaises d i Pacifique 
tioJ; , a coke minerai de fer et org,?. Les Allemagne

II en résulta en effet pour nous, une produits ne peuvent toutefois être im- Guatemala ...........................................
augmentation considérable des ventes portes que sur une base de troc par le Haïti ...............................................
à 1 étranger, et en particulier avec commerce particulier et doivent être Honduras
les I -Unis, lorsque notre gouverne- financé» pai lettres de crédit. J es HonB'KonS .......................................
ment eût décidé de réduire de 9.1 règlements relatifs à ces transactions, Islande ....................................................
pour cent la valeur de notre monnaie établi» par le ministère du Commerce ^nt^c .......................................................
en change américain. Des décembre international et de l industrie. et ac- .........................................................
1949. nos réserves se chiffraient a tuellernent en vigueur, sont considé- Irak ............ .................................
$1,117,000,000. res plutôt rigoureux par certains im- Irlande ..................................................

Fn juin 1950 elles atteignirent $1,- oortateurs. On permettait, auparavant, Israël ..............................................
.255,000,000 et furent cause d’une ru- une certaine latitude quant aux pro- Italie .................................................
meur de révaluation. Mais le gouver- japonais achetés et aux dé- Jamaïque ................................................

Inement canadien nia ces rumeurs et bouchés auxquels ils pouvaient être Japon ....................................................
nos réserves continuèrent de croître expédié», mais les dispositions à cet Liban

TORnvrn /pr, 1 *»« l_ On ignore cependant combien, puis egard ont etc resserrées. H en a re- Mexique ................................................
1 .) 1 es nommes uuc aucun chiffre n'a été publie depuis suite le* transactions particulières Pays-Bas .........................

n, a cet effet. l!e tr°c ne sont plus intéressantes, Antilles néerlandaises ........................
. , . bien quelles se pratiquent encore. Nouvelle-Zélande ........................

« 1 ... 1 . » *.. v. «a *,*.*.w,it i»,. »T.-J. Adams. I e* effets de cette bonne situation N'iraraan^
ar en ua u ou. •mme es jc joronlo a jt conférence annuelle liquide du pays, se font sentir su: 1® achète encore du Ca- Norvège

■'* la ’ Life Office Management As- toute notre économie. Déjà beaucoup nada de 1 amiante^ et du nickel,^ sur pa^jstan

Cour» tou-nu par Gr*tnihl«ld A Co! Anido \fe<t 
B. .K oïl 

j Brown Company 
1 Can. A Dorn. Sugar 
C*n. West Lumber 

1 Conoolidated Paper 
j Donnaronx
! Ford "A" ....... ...............
] Fraser
j(irea» I^kes Paper 
1 Home Oïl 
! Yimnesota A Ont 
! Maaacy liarus Pfd 
Nfed Lt A l’ower 

| Southern Can Powea»
Ascot Metals

234» 23 *
29'.

7V» 7‘4
e*4 6 4

?H 2H
24 24
r 41 « .34
331,
22*4 B

33A

m4 Ifl
24 V» 24»

Ifl'-Y B
117 117
137 175

Argentine ............................................... Peso Off
Libre • ........ .0814

Australie ..............................«.......... . Livre 2.4640 2.4640
Autriche................................................. Schilling T. d'exp. .0515 .0515
Belgique et Congo beige................... . Franc .o;i9 .0219
Bolivie . Boliviano .0183 .0183
Antilles anglaise» (sauf Jamaïque) Dollar .6417 .6417
Brésil
Birmanie ..................................................

Cruzeiro
Roupie

.0598 .059*

C eylan ............................................... .. . . Roupie .7310 .2310
Chili ................................................... Peso Off. .0183 .0183
Colombie ................................................ Peso .5641 .56-11
Costa-Rica .......................................... Colon .1980 .1980
( . Peso 1.1000 1.1000
Tchécoslovaquie Koruna o:20 .0220
Danemark ................... krone .1592 .1592
République Dominicaine............ Peso 1 ! 000 1.1 Of 10
Equateur ..................... . Sucre .0815 .0815
Egypte .................................................... . I ivre 3.1587 3.1587
Salvador ........................................... . Colon .4400 .4400
Fidji ............................................... Livre 2-7748 2-/748
Finlande
France. Monaco ct

Markka ........ .0048 .0048

Franc
Franc
Franc
Mark allemand 
Quetzal 
(lourde 
1 empira 
Dollar

statistiques.’' i»
1 assurance-vie

lumte* pour raconter leur h.stoire 
tmprev ;iU plJh|jc a déclaré M. W

quelles signifient 
pour lui.

quelques choses

Ce contrat, qui ext le plu* gros 'cmame auxquelles il faut ajouter 
conclu depuis 194h dans l'ouest ca- 950 têtes de la semaine dermere. Dan» vjd|(f

.sociation". de barrière* ont etc abolies dan* no- unt: itrtv'ïe l'use de comptant. Il se pdnama
. , . JL M. Adam* président de l'\v*ocia- ,re commerce extérieur, fl est possi- produit aussi un faible mouvement Par‘ ay

, J” rasu.la,'1 de* )‘Hlles b‘'se tK,n c, t .|'.ltc dc | , anaJa , f Irle que d’ici quelques mois, tous les ,le produits canadiens 'er5 lf Japon pcro
bail et de hockey, qui sont des sia .............contrôles, mêmes les restrictions sur *ur,out de boissons alcooliques, de

Quand un homme, par
PhilippinesAssurance ( ompany a prie les nu- . vova2CS soient annulés **" ** i conserves, de produits de* stlaison*.'- , , ,

reaux-chefs des compagnies d assu- lcs ya8CS» so,ent annulcs- ct de provisions destinées aux club' T rtU8aI et co,on,es
nadien. fut négocié directement par rc\crVC! u." a1 leurs a investi quelques dollars dans r:»^e mc de faire un plus grand em- On ne peut prévoir cependant si le et magasins militaire» et civils ou- 5,n*aPour
l'Angleterre avec les producteurs co- ltTes Prenant ocs cieveurs oc une va;eur jc jxiurs«.i g evt ;t |;i pagc P»0' des services éducationnels de dollar canadien sera dévalué, car il s’a- tre-mer, qui gardent des stocks pour r 
lombiens. Il est par ailleurs entendu «ouest. financière qu’il ouvre d'abord son 1 Association. gît là d'une mesure de haute politi- les ressortissant» de pays etnnger.» £*PJ8nc e! toIoni«
que les fonds qui serviront à en de Les bouvillons lourds, de bonne journal. Un rapport financier d'une I. extcntion de nos services édu- que economique, dont seul le gouver- lorte demande pour le» produits japo- T ue c 
frayer le coût proviendront de sour qualité, furent vendus au début de la compagnie cesse d etre ennuyant cationnels sera imDortante pour notre nement peut décider.
ces autres que les allocations du plan semaine à $28.50-$30. Les bouvillons lorsqu on y possédé des intérêts éco- ,ndustr»e en général et. en réalité. ------------------------------- --
Marshall. ] .11 ^4 1*

Après ce contrat il semble peu h,s ^'nis'Cs sc vcnt^ ncnt cn ak°n(L,nce vont mu ies avec autant d attention ‘cnl1 eprise libre , a déclaré M. A CIIC8 LlC DOlirSC
probable que les BHtanmqucs achc a ^0-S27. les génisses de bonne que colles illustrant les évolutions dam*- 10
tent des pommes des provinces ma- ̂ “««de se sont vendues au cours des du coût de la vie. (e sont ordinai- t-on compte m^.ihk) personnes aux
ritimes cette année. L’an dernier le dernières sessions à $_7.25-$2J7.50^et renient ues statistiques, uaks elles Lfats l. nis et 16.000 au Canada qui

Conge de l’Action de («races

nais. %™ .
. . . . Ihailande .................
1 e conflit coréen a suscité une Turquie 

demanda considérable pour une fnion sud-africaine 
grande variété de produits japona:». Royaume-Uni

' ÿ
que que pour l’exportation. Les de Uruguav

...... ....... . .. , . * », , / . penses effectuées au Japon pour les VrneriwU
Rovaume-Uni avait achète pour $^. quelques bouvillons légers a $28-$28 - sont d’un intérêt Mial a l'individu «ravaillent dan» des bureaux d assu- La Bourse et le ( urb de Montreal approvisionnements et matériaux re

50. les vaches bonnes ou médium e parce quelles affectent son porte- rance vie et qui sont dans une posi- v^ront termes Je J°ur de 1 Action de qlJIS par jcs forccs armccs des Na000,000 de pommes des provinces ma , . .
ntimes. I e gouvernement canadien a 'aidaient autour de S..0- _ . Les ieuilles et son bicn c’rc
vait toutefois défrayé 
coût de ces achats.

la II: 'fie du Von* l''’cufs atteignaient J.3-Î24. Que ce solt donc une |e ,,n ,ux re* a lew* millions dame*, de v
et de connai":incr* *1 ■■

:mn hic-le pour interpréter nos affai grâces, le lundi 9 octobre 1950.
Yougoslavie

.0032 
0063 
.0174 
-i.619 

1.1000 
.2200 
.5500 
.1925

Krone  0675
Roupie  2310
Rial
Dinar ........ 3 0800
Livre   3.0800
Livre   3X800
Lire  0018
Livre   3.0800
Yen ..................
Piastre . .._
Peso  |273
Florin  2895
Florin  5833
Livre   3.0800
( ordoba .................2200
Krone   1540
Roupie  3325
Balboa .... 1 1000
Guarani .........................
Sol  0726
Peso  5*00
Escudo  0385
Dollar de* .................3593
Détroits
Peseta  1008
Krone  2126
Franc  2532
Baht ........
Lire  3911
Livre   .3.0800
Livre   3.08(8)
Dollar . 1.1000
Peso Cont. .7241
Bolivar  3289
Dinar .........

.00’>2 

.(* 163 

.0174 
.2619 

1.1000 
.2200 
.5500 
.1925 
.0675 
.2310

3.0800
3.0800
3.0800

DOIS
3.0300

.1273 

.2895 

.58'S 
3.0800 

.2200 
.1540 
3325 

1.1000

.0737

.5500

.0385

.3593

.100*

.2126

.2527

.3911
’.08i)0
.3.0800
l.JUOO
.7241
.3289

hommes d affaires,
zou ms, 

ai*, en preOn a vendu 2.327 veaux. 1 e* pre homme* <J aftaires. aux gouverne- . .. .. , .___ . .
. , , mière* qualités *e vendant fermement menfs ct aux rédacteurs financier» . ! -1 1 j lnf°r"i

Fn 1946. tors du dernier contrat h „0 ,andi, e certain, sujch des joutmux. S'il* veulent ,ntere<6er ,?*«.«"• doiv«"' P‘>'«der de» no , 
' —~L—. j--------------•i~- ------- - H - - ■ leurs rapport* statuti- "il"? f‘'naan'en«alex au soje» de imw<

Cunsolidated ( anricgu Mines 
Limited

tions-l nies en Corée dépassent déjà 
30 millions de dollars américain», 
et tout semble indiquer que d’au ! 
très achats militaires considérables; 

, . se feront ici. Fn outie. le Japon est 
vjQQStu i dated Candago a fait sa- unc source logique dapprovisionne 

beaucoup plus quelles en '°,r au ( urb de Montreal qu un ac- ments pour des marchandises desti
expédié 2.000.000 caisse*. Lan ‘1*4; iuo^cni'^ur alVntours'de'ïilTs^.'on public que'.son soit est' modifie' P»ri«*|"'"« »“ cm,rs d* I*ur ,ra'a'1 Co lî • "'eiOivemenTà Lachw "fef1 nCeS aU' c'iv',s' *' des ar,iclel com' 
mer ce* meme* producteuh pavaient .. reçu , 4-- pi,, s dont ,e prjx p ce» chiffre*. quondien. ko. inc. re .............. .. • lâchât fei-

awMvn,

P<M,r l'achat de pomme* dan* l'ouest eXÜC „;,n;e|$ g.lgnJIcnt jjJ. les qlla. le* pen, 
le* produc em* de ( olombie avaient hté,*mo,cnrc* *ou Cl„Ilmune, ^vo- que*, qu'il*
«»*rrw» i/» - (WHMKnI x--.. t*v,’*i I an lit'r- xi

Prêts d’habitation 
au pays en août

fassent comprendre au affaires O FI A W zA — 1 #* prêt* con joi n ts 
. , . approuvés sous le régime de la Loime des ma* riaux de construction, nationale «nr i • .

pu expédier que 400,000 causes au “ ,w f«ia pvu. -- * -, , . ‘ Les milliers de filles qui entrent P^T cette dermere compagnie, de des camions ,*t du materiel roulant. ju a * ’ cour'Royaume Uni. recevant $800.0(*0 en *«• honnc< qualités »e maintenaient a < • * V ^ ’ 1prt!K,enî dc la dans PasMirance et en sortent ch.v fW) 0()0 acî,ons de capital a 20 cents, de» produits de l'acier, des produit* Î-JT® _ fOÛJ:.a^ r̂.ent une au*'
paiement. On avait par la suite expc- $30. I es truies gagnaient 50 cents en 
die 1,000.000 de caisses de pommes atteignant $24. 
de Colombie, mais qui ne furent pa

V I r
Association of 
expliquait hier.

The United States, 
dans une conféren-

en .sortent cha
que année peuvent exercer une gran- . 
de influence pour le bien si elles ap- . mcme somme payable 
portent lorsqu’elles quittent leur em- lours-

- jw.uuu actions de capital a 20 cent ., des produits de l acer, de» produit' men  ̂ * ?
hrri’"d!..L42-n00..»a"‘ fA.'î: 'h.m.qu*-,. (les •encr.feur, 5. dc* Sfïï

ply& PT ï’Angleterre e, pour feV ««J «*'« furent négo- conré, de ce. organisme à ^ ,ff saj- ™n^™r‘£
payer ciee.s. dont 760 provenant de 1 ouest, hal15’ 1 *ntcrel reel de» »ta prjjcipcs fondamentaux de nos affai

jL’agneau est tombe de 50 cents pour, .... i e , i ■ res”.
L allure générale des affaires peut %| Adams a déclaré que .seule

quelles le gouvernement 
$.2,000,000 en subsides.

dut

Foire economique 
de Saint-Etienne

se vendre $27.50. le* bonne* quali- .semHcr „ce||ente, et
te*, l e* bon* mouton, léger* attei- peuvent être très prospéré*, l cpen- sonnc| de* 'compagnie* 
gnaient $1?-$15. dant les statistiques de notre com-

sur 16 au Canada stuivent des cours

tr-nf.. i i . ~ n i • . -ement au meme mois en 1949, aonre-tr*n.( machine, industrielles, lorsqu d* ,e nons nou* aujourd'hui dan* Jn re é
rom requis par la population de la ve prel,mina,re publié par la Sojféfe

.. torée pour le rétablissement de son c.n,ra|, .i n, 1. , .«extern Homestead Oil* économie. centrale d Hypothéqué* et de Loge
I imitPèi nient.“ Les exportations japonaises au

mois de juillet ont valu 74 millions ,cours du mois d août, 3,626*» XJ XX, *X IX. X^VJW .xx U IX y A W 4 » . - . , ,II*'(C\JX JUitlXiX/ll'. » (1 I U “ I i I I I I IXXII X - ’ “
nos entreprises ment un employé sur 30 dans le per- ,*• e ( urb de Montreal a appris de jc d0uars des Ftats-Unis. ce qui r,rcts furent approuvés pour venir en
spore», (open sonne! des compagnies d’assurance ’’eslfrJ1 Homestead Oils Ltd que représente un niveau sans precedent a'df au tmancement de ia construction
c nolrc com' vie aux Ftats-Unis et seulement un y^cn *nvcaî0rv Limited a verse $6‘L- dCpUjs ja guerre. Ce montant se d* 3.932 unités de logement, d’une va-

merce peuvent indiquer une d.minu- sur ]u au Canada stuivent de» mur» ?75 .?cqu'l*ervengagement comparé à la moyenne mensuelle de ,cur ,ota*« de $28.084,061. En août

PARIS (SIF) — Fn 1949. la ville 
le Saint-Etienne, troisième centre in «e compte du ministère de 
lu«triel de France, organisait ».4 pre- fense nationale au cours 
fmère Foire économique Près de nulle micr trjmCstre de 1950

tlon v°Iumes de vente et un ac- dc r.Association 
L’ensemble de la construction pour croissement du coût de revient. Dans TORON IO

la Dé- ces conditions, ct grâce au statisti (PO
pagnics d’assurance-vie ont été priées

ferme relatif à 300.000 actions de ca 50 millions de dollars dans le pre- «940* 2.014 prêts conjoints avaient 
les com- x ' ccn?s et ^ une option de micr semestre de 1950. On entrevoit ^.,apProu'es D'ur «a construction de

162,500 actions a 15 cents., ~..vx-*«v xr.n vtv que le total du mois d'août dépisse-!8 unités, d’une valeur de $12.'
du pre- 9ljcs, toute gérance intelligente pre ^jcr “d’investir” sur leurs employés. * n so«de de 37,500 actions à 1^ ta celui du mois de juillet. Durant -9--400.

_ ^ L ........................ l.x compte- v,°,Cra des Jlff,Çu,tes P°,Vr 1 avenir M James Greenwtvod. de Spring- ccnts cst encore sous option, et les l’année civile 1949. les exportation^ [a Société rapporte de plus nue
rxposants, 500,000 visiteurs et ache- ^ ?2 unitç< permanentcs COmmen- ^ so,ncnt y parcr fiîld. Mass, en s’adressant à la con- ?P«,ons vivantes sont en cours; 37. japonaises ont valu $ F.-U. 510.900. totaj llcs prêl^r dc anvicr \ la v* • „ , -----37-77 z
teurs firent pendant dix jours de la ca- r * ‘De m,*me. lorsque les statistiques fétence annuelle de la life Office actl°ns a 15 cents; 200,00 a 20 000, soit 28.9 p 100 de la moyenne f,n daoût sVlrvi- • nh.! a* tiBrwv»3 ^OBi^Ür Paul Audct. C.L.I .. gerant
pitale du cycle un centre national de.cces* 4*« unîtes parachevées et un nous révèlent que depuis des mois. Management Association a insisté cents: 700,000 à 25 cent«; 100.000 annuelle de 1930-1934. tandis que
transactions économiques. déboursé total de $6 5 millions. nas produits acquièrent de plus en sur l’imnortance d'un n<r«ionn^! Airi. * 30 cents. ; importaJions se sont chiffrées ........................ ...................... ...... .................

pans I Id, qui assiste prisent* ment 
au congrès du MH I ION DOLL AR

PRETS SUR AUTO

tents; 200,00 à 20 000, suit 28.9 p. 100 de la movenne fjn'd'ioût s'elévè à^nluPUI'Vl» zw* 
25 cent*; lOO.tKHi annuelle de 1930-1934. tandis que le 000, une augmentatif de $ 0 000 -

_______  ____ importation* *e sont chiffrée* a qoo, comparativement aux •
plu* île faveur auprès du public, géant bien entraîné, parce que l em- Il y a 1.462.500 actions en circu- • y-E'.XS ■ .500,uO0. c est-à-dire 4 Y5 p [,ujt mois de | annje dernierenCm'1
malgré de* coûts de production de- p|oyé. surtout dan* le cas de* plu* lation et 3,537,500 dan* le Trésor. --------------

Argent prête rapidement »ur 
▼o‘re euto pour régler ce» de 
finance, réparation», compta» 
an eouffrance. etc. Conduite» 
•implement votre auto à la 
porta de notre bureau et ap­
porte* vo* titre* de propriété. 
Von» garde* l’auto. Paiement!

men»iv»li commodes—jusqu à 
24 mon pour rembourser.

A la bittàmol. vou* ohtenes 
la plein montant du prêt en 
argent, et vou* ne pava* qua 
pour le temp« où vou» utilise* 
cet argent

Venex. téléphona* mi Arri­
ve* à la aujourd’hui!

VM mais décroissants nous pourrons grosse* compagnies, ,'en rapporte à 
juger bon île continuer notre travail, son chef immédiat pour connaître le* 
car de beaux fruit* s'annoncent, t est vue de la compagnie.
souvent grace à des statistiques que _______ _______________
nous pouvons prendre de bonnes dé- 
cistons financières”.

Probablement en définitive que les 
statistiques n'en demeureront pas 
moins le domaine des spécialistes ct 
des hommes d’affaires, car les gens

Abitibi Power A Paper Co. 
Limited

100 de la moyenne de 1930-1934.
D’après unc évaluation du CSPA, 

le volume de commerce d’exportation 
japonais doit atteindre $F.-U. 
1,300 millions, afin de permettre au

Activité touristique

Rapport financier 
mensuel du C.P.R.

ROI N'D TAB! F, tenu a Atlantic 
City. N.-J, On nous apprend que M, 
Audet a mérité cet honneur pour 

I es vovi ces n avoir fait souscrire personnellement.
L’agence de transfert l’Abitibi Pow pays d'acquitter »es importations de r tr , 4. ri ir» fT/u f'V?0 ™..xi #u COMr' ran,u‘*« au-dcla de deux

er & P,per C ompany l td annonce premiere nécessité. Avant le Jv eleves du art to nremier 
à la Bourse de Montréal qu'a la da clenchement de la guerre, le m* ccUe annce re,,T nr7r7,n a rL 
te du 25 septembre 19*0. un total de niv,re du Commerce international ....... t '. .. _P r jhemms de fer.

million» d'assurances sur la vit.

1,092.789 actions privilégiées étaient cf de l'industrie avait dit, au moi

Prêt» ém $50 h $t}00 sur «tgnatvr#, m^ubU» ou «n;tO
rrS>c' v

par autobus et pur bateau le sont
MONTRFAI . (PCT — Le* gain* fn circulation, ce qui constitue, de d« juin dernier, que le commerce u'P*' 

en général n’ont peut-être pas le bruts du C anadian Pacific Railway Pu*s ,c 25 août, unc diminution de international du Japon était dans un ‘ istique.
temps dc «’en occuper, les statisti-Cn août se sont élevés a $23.025.167. 39,715 actions. ctat de stagnation, en dépit du fait Lcs entrées de voyageurs étran
ques n'en sont pas moins importan- Les gains net» sont de $2.694.400. ---------------------------------- fl0® cc PaVs .a',a,t v<inclu des enten gers provenant des Etats-Unis, par
tc.s. Elles affectent la vie de chacun l •' août 1949 - • ,r‘ commerciales avec presque tous chemin de fer. durant le premier »e
qu’il sen occupe ou non. vaicnt .r* de $'0.875.'N'. l e coût > irCfTICntS DÜIlCairCS r;vs’ s:u,f }CK, 1 ta!v 1 Cc\ ,e mestre .sont de 192,403, en compa

(.07 K*
j#S

eoéi«iGw»« A

resibcnal
ot/t a»Mf pf»r our

d’opération $.'9.27'’,957 et les gains . ceux de la sphère dinfluen raison de 232..I05 un an plus 
letique l a situation entière Par autobus, elles «ont iV i tQ

FINANCE CO.
1er étage — (h. Nos 103-4 Edifice Continental 

Angle des rues King et Wellington 
Téléphone: Sherbrooke 7-2631 • Sherbrooke, Quebec

Au cours du premier trimestre nets de $1.597J7L ' Tes virements bancaires dans le di.» ce soviétique. La situation entière par autobus, elles sont de 139,308.
de 1950. toux le» logement» corn Pendant le» hmî premiers mois trict l1e Sherbrooke, durant la sema: a change J en comparaison de 143.799;
mcncès avec l’aide du gouvernement de cette année, le» gain» bruts sont ^ sc terminant le 28 septembre 19- Mon 
,se chiffrèrent par 4,100, soit une de $236.201,578. le coût d’operation °^1 «ccusc une hausse légère su 
|augmentation de 8 p. 100 sur ,c e»t de $220.516.822 ct les revenus *a 
premier trimestre de 1949. contt- nets de $ 
nuant ainsi la tendance établie en gains bnit- 
1949.______ c»t les gains nets $6.287,609,

.. v ,j.v ».vj..i x...x... cn comparaison oe 'vv- par
».on des demandes de guerre, et avion, de 66.908, contre 57 <17. par 
1 objectif des exportation» fixe a 600 bateau, de 22,443, contre 26.736.

naine correspondante en 1949 millions de dollars américains pour

?
pçr - - - - -
Jr kh kUn •nol« J»-
' M^h — »eu« m •*»«
' • urprla »rndant »n

memtnt !

mm 1
j>« >«t» 7^

PhU nais.«n
hoir 01# ne 

4«<i |*a» pren­
dra dp < han- 

pm dana
I •bar«rlt».

Dana Ip mondr. 
rammpnt a»r*- 
*"»» trou * f la 

«d*pmln *oar tp • 
nlr l.i

fat eélibatalraa 
s'pnnwipnl *ar- 

fala ' Jp m r ««u 
rrnaPlfn* auprp* 
d» F fl I pi an 
m a donna aatrr 

• drraaa !

VI

/
▼r»l •■'lia 

aavrnt qa* jp »uu 
un pollrler A •• 
mrallf m plu» 
d rtrp f m aadp

9M

?-xr

515.648.-56 I n 1949 ir* et «Mit «lemeurc* *cn*iblcmcnt fganx l'année civile 1950 devrait être atteint le* voyageur* canadien* revenant 
étaient dc MM* 16-64^ x ceux de la semaine correvpondante "'*m difficulté. de* fctats-Lnu par chemin* de fer

*’ “’ cn 194g. - ......... ■■ - .............. 'C cnitîreni rar 225,215, contre 239,-
------. f-, . . . 929. par am.-bii*. 235,794, contre

II* *r vont élevé* elle 'cmame rrOUUCtlOn flCCFUC UC 232.922; par avion, 49,802 conlrr
<2. 75.594.52 contre $2.097.766.39 en 44.302; par bateau, 22.443, contre
1949 et 52 '5.590.34 en 1948 minerai d Urgent 26,736.

M L’augmentation est donc de $677. _______
828 13 »ur la semaine correspondante OTT AWA. (PO — I e f anada a I nombre total dc logement para 

p en 1949 et dc 54.18 sur la semaine produit plus d’argent cn juillet que 'heves au cours du 1er trimestre.
correspondante en 1948 pendant tout autre mois depuis 10 1950 se rapproche de 18,000 loge

E r , ,, a . ans. le Bureau Fédéral tic la Statisti- men^ parachevés au cours du pre
*- . roi« «** ""i1' °''' t'e que rarporte cn effet que notre pro-

fourni* par M J H. Melan*on. pre 3lk.„onMd-.,rgcnt pnmaitc au cour, du

" r«llr!er. Jp 
voat pré»pntp 
■ np damp . . . 

mon p |>o u «p
•t votép 

nièce î

Iaspirin!
MA ta j» tttoUt AJ CAMACA

sooMee
OOUIEUR (TMALAISI DUS AUXmms

ryousmmw

micr trimestre.

%
f

M*r»p» lire"! pmkorratlon d»n« nn» 
■ n«e ■olllalrp, rt éteint le mntenr.

.te pôu'eont partpr malntpno 
Itradford ... d» e*o»p tète

tIp«» Plpn'

ntpnant M I 
Me rlmè du J

Tu een»»
dire ?

Quand «ne ro4B|||« n eat |»a« «ne 
meanre. tel d'ut (» en Joue, il pat 
préférable dp Joopp •«« «natrp rein, 
«np dp Jouer à I» rartietie

Korea rono
#• «ne relo reot

R)

.7!,.

rîl \%%ep
IN* St'

S» ;.,,)emilf '* ♦ h''7b!<‘1 7' mol* de juillet a égale 2.297.142 on

________________________________ geusement avec les 19^8,4" onces

p Brillant avenir de '1 c'llc lan dennnr Pendant les sept premiers mois deE notre commerce -i';e r ■"* .non* p,odu.t u.
819,854 onccs d argent ce qui se com- 

MONTRI AL. 29. (P( ) — Harrv pa^c avantageusement avec les 10«71. 
Simmons, industriel dc New AD.k, de '* oncfN produite» pendant la pe 
clarait hier au cours d’un dîner-cause ,lo^c ,^cnt'<Iue 1949.

OAQ ’IC a Montreal que le» homme» d ut 1 \ production en indict dc plomb 
QSkS faites ont devant eux un avenir bril- brut »e m nte a 1(».844 tonnes alor' 

lant mai» difficile. que non» n'en avions produit que
14,568 tonnes cn juin 1950 et 11.00^ 
en juillet 1949. Pendant les sept pre 
m:ers mois de cette année, nous avons 
produit un total dc 89,139 tonnes de 
plomb ce qui se compare avantageuse 
ment a

^ ^t j * une période correspondante cn 1949TL r r ' rtrrC ,r0:de; dC l",'trrf P ir contre notre production de /me 
pour rire ou de guerre tout court. ( décru en jui||et dc 2h,ft-0 tonnes a

Prédisant un futur brillant, il ex 25.920. L’an dernier nou» en avions 
pliquait que les 10 prochaine» année» produit pendant juillet, 28.345. Au 
seront les meilleures de notre sic. mai» cours dc la période des sept premiers 
que pour cela il faut que le monde de» mois de 1949 la production totale de 
affaires « adapte aux nouvelles cond /.me fut dc 162,32* alors quelle fut

Parlant devant le» membres du 
Montreal Sale* Executive l !;:b. M 

. Simmoas a ajouté qu’un programme 
'de mobilisation économique devrait 1
être préparé pour nou* maintenir en .vec *5,552 tonne* produite*

Hâtez-vous de participer au

"CONCOURS PEINTURES MT-ROYAL”
Magnifiques Prix chaque mois

0m

ROVHL
m t m m §

Demande* à «owe marchand ; 
de Peinrures Mt-Roytl un^ 

Bon de Participa­
tion ofiiciel au

concours.

ltv
non» sociale». ique de 178,102 tonne» cn 1950.

LES MAGASINS SUPRÊME
Dépositaire» pour la ville de Sherbrooke ;

_________________Téléphone 3-25*7



20 LA ▼■'•UNI •Hf»«*90Kl IAMIDI U tlf»T(MAI| 1*»8

a^o' Prompts résultats pour quelques sous
ri

■m
ÛlUlütlfi

'

VENDRE
Divers

« A\OT u»**# A* «S ».rnrv ' P
i#rt>orouvt>' » \«»dr« S .sdrrt*»* Mmi» 
J A Pana, ( hrnwn Di ummonrt 1 •*
2 4J44 l<ij

POUR INSERER TELEPHONEZ 3 2525

A LOUER

ANNONCES CLASSEES
I F «Mit minimuni Anno«40
Clavte** e*t d* 7.V rin^erlMm. 
(pour 25 mot» ou moins'. Plus 
d* 25 mois, 5c l« moi additioimrl. 
t n raractèrt ordinaire (6 pli. 
Si* piiblicati«tiM conwcutises pour 
tr prit d« cinq; lrei/« pour le pii* 
de dit; 24 pour le pru de IR.
Nom» acceptons les annonces r-'r 
lelcphones pour accommoder les 
clients, mais, *»» le urand nomhie 
d annonce*, nous nous smon* dans 
l ohlication d’en e»i«er le paiement 
le plus loi possible.
F acompte de 20 pour toute an­
nonce apporte* el pasee d a* ant e 
ou lelcphonee ei pas ce a nos bu­
reau* avant 5 heures le jm*»- meme 
de la premiere parution.

LOYKR D I N CANIF K: 10c.
WIN de Naissances. Fiançailles. 
Mariages. Avis funéraires. Remer­
ciements pour Nsmpnthu. \»is de 
non responsabilité: S2 00.
Annonce placard Classifiée K lassi- 
fied displast Rc la ligne agate.

REGI F.MF N I N

NOî N n'acceptons aucun a'is de 
naissances, fiançailles, mariages p.ir 
teleph<»ne. Il en est de même p« ut 
les a»is de non-respon»ab»liic. 
I elles annonces dois en t rire appui- 
tees a nos bureau*.
Les annonces provenant du dehors 
de la ville sont strictement 
PAY AB! FN A F AN AN( F.
F es erreurs sont promptement 
rectifiées. On doit cependant tes 
signaler a»ant la seconde parution. 
Autrement, nous ne saurions accor­
der de remise, ni une nouvelle 
insertion gratuite.
Nous ne pouvons pas garantir la 
publication d une annonce a une 
date sp^cifr^e.
Notre responsabilité pour une 
erreur ou une omission ne peut 
eiccder le montant déboursé p.»ur 
l'annonce.

I mis le* jours de ^ a.m. a 10 
p.m. Cependant les annonces 
devant paraître le lendemain dri­
vent etre données a'ant 4 heti.-e* 
la veille, et pour le lundi, a'ant 
samedi midi. I es annonces revues 
apres ce* heures seront publiées 
dan* le journal du surlendemain.

ttSHITS paletnta automne hnet hla/^i 
iStaiiuii VS aann. manteau «port panta 
? iMia. . haiulail* grandeur .W 40 Hep. 
pour Florida Complètement neuf V» 
rireta*’ M. Portland, com Vtarinn • 
Té! : 2 13A4 lüA 2

Autos â vendra
. ■ « K FN SI I r 1950 au Q le ( n e> , ri
Logement» G louer qU# iUr 1# maiché omli! >na paiement

LOr.KMEN r moderne i pièce* facile* Nadir *e r Hodngu* Deseault. ) ■
c nau:ir-e» l.«n» un haut Occupation un- Camtiand Tèl ’i 3A05 ‘ H4 î
m.tlt.i* r i». *2®° S.dL.W! ta.. p|.VMoirTH l»l» . «r r.di.i rh.uri,

i,i i-aim r„„ , n,ull. P,„P1, s.,
I.OOFMFNT de 3 pieeea. louerai* à celui dresset 244 S Nh«»i i api • 5 heuie« 

achèterait quelques piece» d* rie samedi *oute la ’otirnee 184
"*«* 60. ru. Stv-Cstll.riB.. si.tio» U «vos IMü M.t.or êé

................... dan 19V — Meicurv pickup’ vq ton
ne tMO r • ■ t èdni

21 Nrr^TNDp* . .141 h 1949 Clup < le 19l'
r«rd 2 MMé

n ___
iyiver* 19.u> Dodff* aedan 19 Ui l»od*e

S S rVDRK In lot te hollina» don ,»nan 19: S Ford dan 19;;
v r a g e. souliers pour homme* Tou» hien , oarh 19U (iaiage Ed
repare ‘•emelle* et talon» En ha« du Mâr .sfonimign». Chemin Brompton. \rn 

■ ' de I, ’.Pdvatinn s '* CORDONNE A t#rmt.9 ouvert le aoir Tèl. 2 777 
KJE TREMBLAY et I. A VOIE. 13»* rue 1Hi4

| King Ouest Tel ^ MOI», 17413
PI.YMOirr 4 portes «edan noir 1947 
Boite a gravier. 12 pied» avec "hoiat ’ 
S.vatèoM air conditionne, pour Dird^e 
194A. oeuf — MAC.OC. SlTOMOBllT 
INC. Tel 3314. P E. Rexford. gerant 

183-2
MFRCCHA 19^n radio, ‘ a* i-ri,.,»

. . Don ordre. 4 vendre S'adresser â *.7.
Ifnu.'C » >mpie de lü # Alexandre Sherhrnoke 1 c, ’

SIORf S \ I N IT IF NS 
Movlclc* differents exposé*

OU k notre
SA! f F. H FC HANliriON 
Située à 93c rue King Ouest 

Venez voi
qualité et Je-, bas prix de natre tnar 

At;ssi HOIII A OR API 
K IFS ( va lance K Mipport à draperies 
support à rideaux, etc.

M I I()> \(ih et RI PAR A MON 
V ! N F ! I A N OISIRIBl f()RS Rcgd 

F. Bt'uJreau, geraot 
93c King Ouest, lél 2 !i50.

181-24
PIANOS .A, .n.m, ,mn d _.. h. ,

Cf.. .. es Fui no* Ul IDOZ. 1388 Ml FORD coat h 19.17 4 vendre très propr 
Ro.vai Est. Montréal. 3A tel !Ronrena< en bon ordre Aussi pe'ite maison 
1620 172 24 i.iuer ■» .idiesser M Adrien Plante. R i

No 1, < hemm de

MKHi l RY 1949 aedan 4 portes tout eqtc 
pé Air conditionné et radio Tout en pai 
fait oïdie i'our information* >. adiess^i 
>ei <9 Kelniont la.' 2

OolM.K sedan 1941. 7 passager*, n ■ nni 
que en bonne «ondition Cris 8450 1
cuniptant Balantr 4 ci m» s Sanie-.. 
C.aïuxe Biais. 172 Main, l.ennow ille i.
2 ♦•622

i

5cVV'::^. ••a'

I ON DEMANDE
Femme» âemandee»

f 111 K de salle, bilingue demand## Sa 
ilreaaei en personne 4 Ilote! l.aaalle

1M3 J
SERVANTE demande* pour peut* lamil 
li . bon salaire s adreaiker A P Echen 
t»ei g. 49. VV eliinglon Nor 1 182 6

Ol MOISF I l l dcmandcc pour ouvra 
gc gênerai île maison. Aura sa cham­
bre seul?. S .idres''et 134, rue Arg>le.

î Shci brtHtlu- le! I-:»'* IK'-l
MADAME MAPI MolsKl I K faite* de 
1 argeu chei vous a'*» voti* machine 
4 coudre ou 4 la main Rc.enui. sans 11 
mites Expluation» et ; enaeignenvent* 
complets 23c pa» de Cmhie Ecure 
( asier 33K6. Nouvelli.te. lioiaH.vie
i e»

MI SO A MI N’ 
l M OPPORIt NITE 

POl R VOl S !
Fai besoin de vendeuses a domicile. 
Article facile a vendie (nos revenu*
I xpenence non necessaire.

Ptcsentc/ vous a 
9 A. W FF! IN(j FON NORD 

.suite I I. entre 
2 et 4 hie.s p m.

Vendeur» demandéa
!HOMME» AMBITIEVX. pourquoi ne pa* 
vous établir un romm-rce bien 4 vous 
J1TO voua part **n aff.m"* pour IIA HO 
seulement Bon* territoire* vacants. Pro 
dints coni.ua et garantis. Al CD N RIS 
Ul K puisque nous remettons l'aigent si 
vous ne ieUM.iJ.c7 pas dans votre pre 
ruier mois DETAILS. JITO. 31.M). St 
lluliert Montreal.

'•b lr ■b«e»fo ‘'f *44* 4» n..ii<. hmbfai par le* V..
ttoïKcs < lassces de la I Rlftl Nf — il pourrait, en grandissant, devenir . i i. .m. is p . tue s ^f.ie*

Lk> A VENDRE A VENDRE
avenue, sherbi 
ATTENTION codeur

milia*- 
Tèl ; L

coupé tub
Maison» a vendre

MOBILIER chesterfield. 3 morceaux, cou ffi j 
leur ..uiee % n De pr^nu-re qualité et en ...

bu.,.lP ................. . > ,areM.r t m I R\ .ou»» ..P»r4 194..
•» L . ... n u> 1 MI if.ro.ik.. Ju- vhuu.f.r.l.» '■ pnru. ■’ i ■'

j m (> neige r ord F*.U‘. 4 por'e» Fu k
- fonne Packard !M0 S'adrek—r

BKCLEl RS A L Ht ILE - V ENTE — Bienville Tel 2 4U8».
XMSIKMKNT NETTOYAGE -- In» 
tallation parfaite, sans pousaiére au moy­
en (l'a^pu aieur eleclriiue 24 années 
d’expentme pour mieux voua servir 
Gaston Beaulieu. 4! rue Fabre. Shei 
brooke. P g Tel 3-4488 170 24

Prophètes a vendre
PROPRIETE l logement H chambre 2 

:1*HF.S des limite» de Sherbrooke, grande «'hambie* <>e bain et gata-'e a meme a 
m.uson a vendre ou a louer, petit pris. '■°lt rt salle .le ie;i. *v . -me rhaulfa,o 

i in’ere* < Von Charles Kogeau, « he 4 l huile Vutre prop, le quartier Est. 
■ m Biumpton. Sherbroukc. 181 t 2 logemen s 4 chambres rapportant $75

- ------------ par mois Lot vacant sur rue Heneker.

v endeu

• . \l.\ISii\ seule de 8 chambres en plu; N adressei. 
chambre de bain carafe, service d'au 1*1 t-2>!‘

Mubu» S'adiesjker 178. 10e Avenue 183 6

18 Sla
184 f 
luce

PUPITRE roi 
te. a vendie

FORD 1947. usage, super «le Luxe, véua 
en parfait oidre. peinture neuve, 
ïamais change de ptopnetaire Vend 
comptant ou terme» ia< de s adres-ei 
>our 109 Alexandre Tel . 3-0983, le v* 
120 Laurier Tel 2 2896 Ifi.i

P* avec « haise tourna n- OLDNMtvRI! E 19.39. «ix c'Iindre». 4 r 
tresser ‘«é <;tlle*pie res en bonne condition S’adresser

145-2 st Antoine 15“
DIV AN tiudio ti>s propre \u**t radio en ‘ AMItiNNFTTè. Ford 1931 4 vendre $100
Donne conriiunn a -ndee s adresser v4.3 <*“ * échanger p., ho.» de »
K1 ng Ouest Tei 2 1249 IPV? Nadiesaer 114. Mont Plam-int Tel 2 9127

DE SOTO 1938. 4 vende- *175 00 S ,i 
dretser Lucien Pinard, 20, tue Hotel 
de Ville. East-Angus. P Q

DEI \ n uisons de 2 élaees 24 x 28. 'Tir 
irenie loi situées Mua.re Pins. Philipp- 
rontaine Tel 2 4257 185 2

\t Al^i N genr -* appartemen» de 4 n.:
Un.’*' rue Vigvle Happor'e lO^ P. r 

*38.000 tirand logement 7 chambres, h 
in »- à l'acheteur S'adresse i Vincent 6 
Kreres. 13. rue Westmount Tel 3 1575 
le sim 3 1.340 135 6

MAISON seule, genre ’Américain". 7 
Piece» .avec solarium Si'uee au village 
de \ alcourt S'adresser. \ incent A Fr«* 
rc». 13. rue Me st mount Tel.; 3-1373 Le

COATICCMJK PROPRIETE de 
ments. avec grand magasin Bon <hil 
•t affaires Nituéi- rue Mam. Coaticook 
Le tout pour $14.000. ivec conditions 
fac iles s. adre»fcci a \sm-I n et Cartlt r 
45. Main. ( uaticook Tel ‘76

ON DEMANDE
Ml RK ! i n v DI M LNDKR P - MtéT dans 
petite salle de dan e .trio, c.ianteurs. than 
teuse». planiste*, contre nasses, clarinet 
listes e «a vophomst e» Pour rensc-jne 
ment», ecnre t asier Postal 92. \ ictona 
ville. Que IH4 24

»! TU ! \<-F de ticrciie « endie S*
Iresser Cyrille Beaudoin, Materville

185 2
CAMION M'irrié 1950 8 panel en rondi 

* " 'ion de premier uidr*-, t.’- enable p.

soir 3-3340.

pRopRirrr
133 6 AURAIS 200 cordes de 

faire s-ier et fendre 
Tel Sherbrooke 2 1003

J. P.

DINETTE tablt
Poêle
s’adre»

chaises, buffet
■dec nque. 

71 rt

MANTE Al \ d hiver garn. 
Habit pour homme Tel

rond* et fourneau\ livraison léger* Prix tai.s<innabie c 
Montréal. JS3 2 mion Chevrolet recent modelé '*

lionne pick up" en bonne condition, s 
de fourrure dresser t.arage 3'hompson. 404, Mc.' • 
t.pii 185 2 ion Sud sheihrooke v|u,* lf .

logements 4 chamhiev
i •• 'Huée rue Ma n Lennoxville A 

endre ou A échanger pour maison ne ; n ^ -j
. n > chambirs S'adresser Ag©nrS Qerr.GTls-C9

:.;fi Main, l»ennox. ille. 185 3 A CEI \ qui veulent une bonne agence
voici l'occasion Marchandises facile* a 
endre. Gros profits Vous devez habiier 
m des comtes suivants. Sherbrooke 

Stanstead, Richmond. Wolfe. Frontenac. 
Megantu. etc. \'oue devez acheter votre

COTTAGE

Tei

1 2 érage situé Quartier 
et 2 chambres de bain 

rain: 30 x 150 Conditions 
• Boite 99 La Tribune

HRlh El K à l hu-ie -t mires article* à OLDSMORILE 1937 en *.on rdre 
vendre tel* que lingerie et ais*el!e sa dre ou a échanger S adre icr 

• - er 20 - M clîmgton sua xieme *\e Tel 2 2524
185 2

El F. " Ent r 
endre

prise" émaillé blanc 
S adresse' 6 rue Rov a 

18 -

PONTIAC sedan 4 porte nv* 
. avec radio ire* propre, --n pat 

di ion Tel 2 5347 ou a a li e*
Brooks

fat

MAISON 4 lo

heur

184 3
•emenfs; un 6. deux 4 et

situee .4 42. rue S*
brooke A vendre $9.500 
implant. T*I. 2 0670 apres

marchanui e Pour information*, écrire a 
CORNWALL METAL PRODUCTS. Corn- 
mmU j. < ;• 7 9.
\(.KNTS demandés par tout le t anada 
vente de bas a carreaux. 100' lame 
« asier Postal. 93, Haute '. de. Ql FIlE't 
»»« 183 2 4

l'autornobiles et 
soires . 11 y a qu-lque* distru ts
pour r<‘pres**ntant * de tnanuiae- 
bilincue.. devant numiner de» 
rs et vendre la .sensationnelle 

liai rue A neise rotative Sno Bin" pour 
iracteur c’.e ferme Pour application 
. o\ e/ M n II Shenlon. Herkelev Ho‘cl 
Montreal, les 2 et 3 octobre seulement

18t . 3

VENDEURS 
DEMANDÉS

ELECTROLUX 
"CANADA" LTD.,

toires dans CAN- 
; L'EST, pour 2 

vendeurs poi 
bonnes rofèrf?! 
férenc© ayant 
Se présenter : 
de 2 à 4 hres [ 
reaux

70 nord, rue Wellingtc

Rôle d’importance a un 
Canadien, aux N. Unies

M W YORK. 29 (P( ) le O. 
Hugh !.. Keenleysicie. un ( anadien 
qui vient juxie daxxumer U direc­
tion du programme des Nation* C 
mes vivant a aider le* pa>* dont le 
développement est infetieur. a Je 

ivlaré hier qu il aimait beaucoup *es 
nouvelles fonctions, parce que. dit 
il, "c’est un travail qui aide les 
gens a s'aider euv mêmes'’ Origi­
naire de Toronto, le Or Kcenleysid* 
était, jusqu'au mois dernier, soux- 
minisfre des Ress<»urcex Naturelles 
ci commissaire des lenitoirex du 
Nord Ouest du i anada. < était 
«-a piemicie conference de presxe de 
puis qu’il était devenu directeur gc 
neral de l'administration de l’assi. 
'ante technique, aux Nation* l ni** 

Via nouvelle tâche, a U tête de 
l'administration de l’assistance tcch 
nique, semble avoir les plus beaux 
objectif* que puisse désirer une or 
ganisation; il * agit, en effet, d ame 
liorer socialement et économique 
ment le sort de populations dont 
le standard de vie est tiop inferieur 
en différentes parties du monde”, 
dit le Or keenle>side.

Sur les fermes
Oans les Pay* Ras. les producteurs 

Je pommes de terre de semence tou­
chent des subventions fixées d’après 
la qualité certifiée; elles varient de 
544 a $15 l’acre; en outre, ils touchent 
une prime de 13c. les 100 livre* de 
semence exportée.

VENTE PAP rNCAN
LUNDI. LE 2 OCTOBRE, 

a 12.30 heurs» p.m.
Pour RaymonH Faquin. R.R. Ni 
2. 5ieme rang de Bromptonville 
»ur l'ancienne ferme de Oliva 
Biais.

seront xeudus 12 xsrnes s IgM. 4r 
choix Holstein, i eyara mis bas !• 22 
sept , 2 :umeats de 1,600 1b», 1 cheval 
de 1.400 Ibs. pouliche d» 2 ans V) 'on 
ne» de foin. §00 prune a d avoine, en» 
leur, moteur à gazolliic faucheuse i* 
leau. her.* A rt *qu ' herse g reaxor' 
herse A finir culli.ateur. charrue •!. 
fine, tinsse A fumier; hramard A foin, 
iraveuxe Massev Harris 1 unîtes 
7 bidons A lait bon chten A va<hea. i4 
veuse. tamion ’pick up ' Ford 1940. 
tonne.

Jn« Ouellet e. enrante- - 
Téla 2 6122 et 2 59. r 

20-30 sepi

Pour voua faire un reve 
.’Mt-rcsaanî. vendez 004 
< ARTE* DK NOFi person 
pelles 40 pour «ent de pro­
fit rlair A voua Pour Infor­
mation-.. écrire A M

CARTES DE NOEL ENR.
30. Avenue Hat Chênes. Québec

ATTENTION !

A VENDRE
Propriété de .s app«i<rmenis aaile 
de billards attenant .j tanles . restau 
rant S'adresser a

437, tue M Pierre — Te' 47éi 
DRUMMOND VILL E

aurai
Tn\T’"

avant iornir 
ires, ci*» pré- 
automobii?. 

lundi, mardi, 
p.m., aux bu-

AVIS
PUBLIC

\\!* c*f donné par î.t présente que 
la ( ommisvion Scolaire d’Flv Stul 
'demande des soumis.ions pour la 
construction de son ccole No 
I es ";anx et devis sont a : hureai 
du secretaire. I ament I avallee, 
\ alcourt. Que C e* soumission* de­
vront être reçues pour le 10 oc­
tobre 1950.

Signé.
COMMISSION SCOLAIRE 

D'ELY-SUD
' alcourt. Qi»é.

par: I.aiirent I a'aller. *ec.-fré*.
V raie copie 
28 septembre 1950.

AVIS

SPECIAL
Voulez vouf vous creer un# 
' tuât:;- •: stable et p émaner, 
îe tout en or te* ant v.. ;e rému- 
•■era' m: dime de votre îra-

311 ?

. ; vous ^es b ,nif --i. adre« 

sez vour en nersonne n

73A, RUE BROOKS
MARDI MATIN, 3 OCTOBRE 

A 10 HEURES A.M.

et demande* le gérant 
des ventes

186-:

M ilh;

A LOUER
UT A double action pour tnsiade 
romm* rrsiela* »re« confortable ! 
drrsae’ 2d. a1 roue du Psrc. apt 1 T 
2 7752 OU .3 2815 182 8

BUREAU A louer X'adr-*«er 32 , u«*
Wellington• Nn-'d, su'ie 4 5 Tri 2 2 

-

A LOUER boucherie, tou'e équipée - 
tuée rue Wellington, lonnerai- np‘ 
d Acheter Poil: plu s ample* detail* * 
dresser Parad » A Garand »» WelliPwto.i 
Nrrd ( h 216 Tel 1 . ' > s '

5 XNGARD standard 1949 en très bnnr>' 
vendre, en bonne ..ondifion. Aussi t hevrolet 1929 S'adres 
/91 King Dues? ,ei j- ernan-i Mara*. 171. M Mu het. Sh-r 

185 2 br.*oke ou Hotel Jacquet C artier. Lac 
M A NT E A l Y dhiver 'rê« propres pour Megantio

s^:u;“'r';cHEVRoiM sedan j furies
m ,, ir..i 2 1946. MECAMSMI ( OMPH fl

VII N P REMIS \U FOIN !. _ 
REIN 11 Kl Nil \ I

» adresser

MOBlUKi; de . harnhre a coucher compte

M A ! NO N’ neuve de deux logement» de 
5 chambr»« - harun Salle de bam et FAITES VOl s DE L ' A H . F NT pour le 

: pense Situer â Magog Prix *8.000 Fêtes Vendez des cravate* de premier 
Comptant 23.700 Fournaise dan* la ra qualité, avec dessin en routeur» peir, 

« » adresse i . L. I^ifonta ne. 3l«, <’ol xur rhaïune Pour catalogue, errue s
, ■ j e, Magog. Roger Bernard Enrg , 75.30. Iberville

Divers

Tnbt
proprietaue Ecrira Boi

dra
Id av 

Sadrt

Le
apis l.<

965
Kle

MAGASIN 
2 VA17

A louer, 338. K.if-g Ouest
lb6

LOCAL 14 x 26 ideal pour cordonner e 
restaurateur, ferronnerie entrepôt bar 
h-er. e«r S.tué coin Bienville et Vli VL.u 
rr' S adre*jier 11 B, S’ Thom?* Ici 

•

PFSIDEM E i louer ou a -endre Pet 
lac M r g of 5 chambre» grand terrsm. 
pre.» église ecole. etc Possession irmr 
d!»ie A u » M ■ magnifique» lorrain* à . 
tire \ <i\er Rene Hebert, .V)5. rue B.. 
Chanel Tél. 2-0874

Apponement» û lou«r
APPARTEMENT de 3 chambre*, toutes 
rnromodre» moderne» quartier Nord 
l over *75 un S adresser >> (Juebr

184 I

CbainDre« a iouer
PST X rhambie* 2 *pp»rtements n't,- 
couple oq jeunes fuie Entrée prisée 
S adre»»^r 108 Belmon1 fél 3 2800

Au-u psn s. DH \ PKI sot I \Fl i n
heures f’A KF\1I f (ONDIIIOV SOI 

7iBc;iUepe 185 2 FOI S RAPPOR I s KF FMI U
v 'FM'Hl P-x'le Béltnger comluné HXINl S \DKFSSFK I l l 11 N v
,az : - - - bar hou et huile s adresser a HI HI K f. 112 MON I Rï AF. I H MAISON

» 3085 r; 3-2'; i.
MU M , 6 lr*v propre. «J-n , HgvRol.rr K, - bonn. s'.!"’,. :.,
arc. Prix v 00 Sadrcs.cr 31, <cme s adresser 278 Belmont Tel 2 8006.
\venue. Tel. 3 3246.
(1 \< F •• t -•* bi anche à v enure Comm®rC© Cf Vend T©
S 30 Ici «21.:»» I«4i2

< OMVfERt E de chau* ures A vendre o-t 
PIANO a vendre $100 -\u»si manteau a échanger contre propriété dan* les 

■ ' f.llêtte et imperméable Cantons <> 1 Ext * . -. nrion* «a^nta
-Tenth 12 14 an* S adresser .34. Que» n geu-es Logiss de 6 pièces, libre ■* 1 a

Montréal. 180 24 rimie
IMMEUBLE 6 logement» brique «olide. w

, I huil,. ur^.uu, neuf ««p- 'OKI VorRE rh.nre ^ .ente d» p, .
.............. *<«.- De pen e- »l.m Dire.-.. -»«•** <l» Re*-»»  ........... ». 1 *-<•'■' •••*

, -aliae étalage «xcepiionnella. Travail 
propre, agieable et bien pavant. Ecri- 

UZWC yez a Doraldma, 1600. Delorirnter. Mont
ni»N> ij^isnN de 3 piece* xiluee « de mille real. Wu< 

rlle sur chemin ouvert À i’annee. 
ite. toilette, eau a la pompe 
15 x 20 Prix $1 JOO Comptant 
,i3ie ser L. I a font a ma# 318, < «»l

( KLIBATAIKES. 
de* pour notre 
goût Cherchez 
scignement - poi 
C l PIDON F.nr ,

ïuf». veuves deman 
etc Manage A votre 
voua trouverez Ren 
un timbre CERCLE 
P. 101, Static nDelo- 

MB . I
NOUS faisons i épuration» de machine* 
A laver de toute» marques Au**t- iaveu 
se* elec-nque* a • endre S'adresser A 
Ant. Piticnt, 70. Mercier. Tèl. 3 1206

184 3

Mon

Visitei le magasin aux GRANDES VALEURS...

E. MORIN & FILS INC.
Marchand! 

International Harxptfer 

Agence "BEATTY"

MEUBLES

pour foxer* modrrnr*

FERRONNERIE

°!î ouest, nie King (('hemm Montréal) Ici. 2-6359. Sherbrooke.

a M 
gement libre 
S'adresser. L. 
Magof.
M \ISON de

___ __ ____________ VOY AGKUR visitant épicerie» et phar-
FAITES DE L’ARGENT ma< i«-a pour vendre sirop contre le rhu-

ORC.ANISKZ votre propre petite (nous me. a commission Ecrira Boite 12. • a 
'rie Fabriquez nouveauté* populaire* Tribune 18.5 2
Travail facile, pavint Pas de vente 

: dominie Pour renseignement», envo- 
chambres. *ituee rue du 2i< a PETITE INDl STRIE MODERN 
ok I>eux solarium* l-o Casier postai 1802 Huieau<hef uwcIh 

l'acheteur Prix *5 8<»0 
Lafontaine. .318, College.

PERSONNES dés: 
avec de* ami* in«

FAITES DE L'ARGENT en devenant no 
tre représentant dans une partie de 'a 
ville de Thetford Mine Détail* sur d« 

trois logement* situee ru» mande v PRODCITS FAM1LFX. 1601 
Magog Prix $8 500 Cnmn Delonmier. Montreal. 

n. i L Lafont«É*ie.
m ago <: Deman a» â acheter

DESIRER 4IS a< heter coupe* de hni* de

«•orrespondant* 
la somme de 
Tribune

ruse* de corresponde» 
onnu* Notre club peu' 
noms et adresse» d» 
cori » «pondante* ave. 
Ecrire Ca-ier 8. L;

1834

DIRE' l FMENT de la nanufacture 
■ iuvn- ! s ^t hemlle 25 5o chacun dans 

. »-s m-s t->utei.r* pastel Premiere qua-

cheteur Faut 
voeur. Ec Bor 4

Cau 
2, La Tril

naladit de 10») Salle
Pi

Omervil a\ ec

C OI) a n !ia'» de pus'e Argent r 
u'.i» im.-nediatenirnt si non satisfait 
It V NDH R \FT DISTHIBUTfiRS et MFG 
2093. rue Pleurv Montrevt P W

• m toi blé., cum S X I.LE de billards avec I igb‘ Lu 
de chenille, ave. I.,ght !,i m h seul Sue avan

tout liai». Envoje* nient connu Beau chiffre d affair
20482

tan' 23.900 
316. < «illète
tIMMis .1. . hambre. lr. hien fin.-. OESIHKRMS î. iii-trr coup.

lot* de 75 * commeicc De pr* récente boi* mou s .« 
:le pe n se Elecin (1r***+r 106. ouest Pnncipale, Magog

m wmi < omptl it *! 380 li •< :''4
Lafontaine. 31ti, Collège, Y’a DEMANDE i acheter V.*e! situe rtari 

bon centre et faisant de Donne- affaires 
.-ux lo«*<arM> d. quatre l»'*e-«T»» d'en.Iron *40,000 K 
«itpre renne rte 1. ville, on i «lonnenl Pnx - - 
Mtke Prix: $6.500. Comptant

NOUV ELI E METHODE, 
respondan» e. garanne i 
mm» Beau dictionnaire 
tads Adresser s F 
bald. Portneuf. Québec. 
MATERNITE PKI 
abMilue. pension

.inglai* par cor 
par ei rit, en 2 
gratuit Pour de 
KORT1F.R. St t 

165-24
tFillei dierrétion 
terme Toute ar 

a 2037. ru** St 
t>47 Dr Belanger.

MAISON r noce», banqu 
lepas ou libre 

S'adresser.

TOLL petit 
«ant 1 '4 1 
lephoner:

EPICERIE REST Al RANT av..<- 2 appa 
ment* en arriéré Prix du loyer S2-t 
moi* Cause maladie S adresser 1 : 

bien Mexicain mêle, pe Henri Tél t 28<il 
f* poil four- a vendre Te

84 <

CHAMBRE
chambres 1 
.* j*dre**ei

t pen»» o»»
louei. *er 

74, Kmg Oue

Aussi autre; 
ic« d’autobus, 
t Tél 2 7036 

IM ]
CHAMBRE, dan» maison moderne h’**n 
Chauffée g*/ cuistre, entrée privée, pic 
HotelTbeu et Brurk Nil» s adreK-i 
Mme Alfred Plante 32, Patricia Tel
2 7 <46*
CHAMBRES pr<ipres A louer «adresser 
7)2. Gillespie Tel t 30.33 U " 2
CHAMBRE A louer meuolèe en nei - 
cbauffee pre^ de* bApitaux Place »de->> 
pour garde malade nu -uo 

.afonfame r*l

A vendre ou à louer
< h N f poulettes ’Light Sussex Igees de
-. irois. en ponle ■» adresser » M peu! t OC FMENT « chambres dan* ma *->
Km le Bergeron, M aterville Qué l et neuve, chauffe et eau < heude a
•4 24 18f.3 X adresser Ph. La liberté. 21 M*

ralfe 18.
1 Rot T* de bois mou. prix coûtant Au* - -----
si bolie» fer blanc. 20 longueur, 15

-• profondeur a^er ouver Terres à vendre
clés pouvant servir pour pAtissier Cau
•e déménagement s adresser 91. Lin TERRE 160 acres bien eultivee bonre 
roht bAtisoes. électricité salle de bain ch

min ouvert 4 milles le Leni - . !,e -
i KM f. pr 1 -min-.a'i nôuton d, !>• A M.rlrl. spr.n, K...d 1 ,nn..
se noir (flanc*-, manteau polo couleui ]f.iV.
naturelle, grandeur 11 Paletot bomm- 
u: un «is.ideur .« 40 Le tou- tre» pro COATICOOK 
mi e s .u'r es.er 12»). M. Manamv l e' 5 arpent* de erre A primeur, serre

j^4«} 8 000 pieds carre», residence. R ai>par
ment» avec dependence et gr-»s as*

UACTVUXiRAPHK Rrmtnrtnp- ,I.n n,ur, wi.<. Seul d.

S.MMk.) Balance $28 00 par mois intérêt 
• apdal reeni* \endiai* <u echangei.n 

.ut pente ferme ores de M.xgog S i 
n. sci i, Lafontaine, 316, College. VUi
gog ^ _ __ ___
BEL! F peD e v.aison de .3 pièces tr- 
-v,odei ne située a Magog Pnx $ < ttfi'i 
Logement nbie a l'acheteur «adresser 
1. ; - on' a me 316 t oliege Magog

SALLE a louer 
asier Postal Nous préparons 

Inbune. Shcrorouke le? prépare! iou»-in»-m>
Drummond Tel 2 5123

Hommes demandes pamphlfi t.icvn n icmocnne pe .
HOMMES demande* Pour ramasser le» -.ent a</ult4ger tuuie femme, jeune fille 
patates 1 ei 2 7330, Sherbrooke . miffi «n de trouble* particulier» A leur 
North llatlev 21 r 2 185 2 Facilitent retour d Age aident te.»

opérées favorisent le de v ;*loppemenr. du 
buste Traitement d un mois 12 50 De 
mandez notre pamphlet gratuit. Dr Mar 
ehand, Xt-Tite. «fimie Champlain

J’AI besoin de bons homme* hnnnei 
et travailleur* Travail facile Gros 
venus Aver ou ans exncnenee de 
•ente «'adresser en’r*' 2 et 4 heu- 
9 A.

? ? ? ATTENTION ? ? ?
Refrigerators (maraues h:rn tennue?) 
d--» 7, 8 6»* 9 ri- ci: à vendra au prix
d avant-guerre; ave- gararî'o rj» 5 ans. 
Danner^ r^rvi^e r* répara*''-ns. Sa- 
dress^r à

WILFRID VALÜERE
195B, rue Hériot

TELEPHONE 4385 DHUMMONDVILLE

8CS0/N," NOUVELLE

2 M \l.X)\ 
* chambre! 

bain Lil 
ble Tel

3 logements,
. bien siiu-e a- 
-re a l'acheteur 

.3 270

deux 5 et un 3 
avec chambre de 

Prix raisonna

de 6 pièces, comprc-

Wellington Nord, trui'e 11.

CHAUSSURES 
"PROSPECT LIMITEE 

V/indsor MillsMAISON sc_______ r .
nant 4 chambres en bas ci 2 en ( ommence a opérer vers le Ift oc 
hunt. I inition mtérieuie. plaire ei bois bre. Oemunde personnel pour dép 
franc. 1 Meneur; "claproardSyv u-ment du ’ ! itlage”. Montage 

FLFURISTF lAKDINIEK tenu- chautt.igc »ir chaud. < ce ci- Hnüion . 
erre a primeur, serre «ir uentee. 52.^ot) comptant. Balance rreterubic a\iu cvpericrice dans 

comme l«>xer, interet 2er compiis procède C M IFOKNIA 
7... dans le paiement. Pouvant être occu Inutile de <e presenter >ans expcricn

dre*«e
DEUX grandes

2 3296 
louer
«74 Co

Jette
CHAMBRE et cuismette nu chambre sen 
le pour monsieur tu demoiselle. pi •
des manuf; 
rOarbon, r< 
S adresser 
re* le »oir

re* Coton A n «si fmirnaf 
voit eau c h s u de A vendr- 

Champlain, apie» 7 heu 
«i 3 4.577

r<1. 12 pn„.... prjli«u,mrnt n.uf Au, ,, vm, p,,, r„,„nnabl
. .iri ,,., bi»,, ,<«e, T», prop,-, I» s B P 07. OlM-oo*

it a bon man hé S’adiesær: .52, Bo
n kjd Tél. 2 7198 TERRE de 100 acre*, bien hAfie

enuran’e 4 -. mtlie* lu village 45 a, »*
»>l I F v- de bon franc sec. A vend • #n tl.onu romp'ant. balance fl >Wi

arbres po- r plantation de maison, s adrewier Aurêle Loiaelte. « asier pos 
vendre Tel 2 3246 la»" « la! W indsor Eat. Qu*
BON MARCHE' Paletot gn* fer habit TRRRp: «tork <ltuee sur rhem.n
eed gn grande-ir 38 cour" Manteau ste-Cath-rme à vendre ou échanre- 
n ie noir garni vison manteau Harrl» T^,^phonri 2 5652 
i*ed vert, ^landeur 14 Plusieurs rt»-

. ... !.. coatikmik r KH h K. i» 1' ■ ■ «i Kl M VI R VS f F PH 1 RII ave. beau <-hambi

pce d ki Mi iourv ( elle propriété evt Fntreyue en penonne i l'ancienne
située ,iir Huitième avenue. Autre Windsor W :.. r F- .. anr
pr«spricfcv et commerces non mer l undt. mardi, mercredi le- 2-^-4 cçt

5 ■ •- ROSAIRI OA entre 10 ei
(iNON. bureau et residence. 30. Bel I e soir, lundi seulement de 7 à 9 p.m

DETECT! VUS \C.ENTS SECRETS Hnn, 
me de 18 ans et. ohis demandé» partou* 
au (anada pour devenir leeriivn F,cti 
re immédiatement Casier 25, .Station T, 
Montréal.
; \ \i .t % Blais Vo] ige« au dehors 

, de la ville seulement 81 X. Brook*. Sber 
brooke. l’Q Tel 1-4560

Perdus
I.A personne qui a • rouvé la bourse an 

v n«>n< ee dan* le journal de jeudi e*t prier
■ C

e Corinne Deneault. 13 A Brook* I el 
2 t>891.

mor\j. Ici. 2-0041.

Commerce A vendre

I8R-: 184-5

POR I E MONNAIE 
Eastman, merci edi 
nier, contenant «' 
P'er d identificati 
mi.se Retournez 

Megantic.

perdu aux en\tr«n 
le 20 sep «'mbre d..r 

imm* d argent et n* 
*n Reir.mn*,n»*> r-o 
A Xalenen Bilodeau

Demande à louer
DEMANDE A louer, logement 

hauffé ou non dans rEsl
Ma

CHAMBRE avec bis jumeaux Entrée 
priver Usage telephone, «hambie de
h«:n et pœ!e elect» ique 
désire Tel 2-4027

T out

sadressi- apies b heures 29, 2eme A *u.-e au centre de < oau 
enu ipi 9. Tel 2 7'i.56 1116 2 brique, lionne grange moderne

vantageiiv Sadiesseï a \s<.etir
MANTE U dame bouclé belge avec col ttrr 4{ Mjtn Uuaiieook lél

e- preférent
l»r

1H*. J
DEUX appariements 
pie ou pour homme* 
vendre Tèl 2 3502

â lo*:-T pour 
m femme* Ix

l’écol •

lame bouclé belge
fouirutr pria fn UR Aussi manteau
ir.u-'ii:»-, pii» *2.V Deux paletot» <1 hl TERRE de 217 a< i 
pour homim $3 chacun. 1-e tout 11 ex ‘ bainbres. voisin d- 
ire 3>1 2 <>6.5.5 186 2 village Electricité eau

--------------- de bai»\. firange de 4d
A vendre ou a échanger '...ui.,.., s, f i <» i' <

l»K V ............ ...uff»», , , ... . * t«ur„ ■ .n»«» .« 1 -U-,,r B, 1, d'.utAhu- ';’!T - ""f' p,'r" —,
... v ( hemm Drummond pres tfliae St Esp” , u

Sadrssc I- > Mrnet K. banger»i» contre 'ot dons 1 Es .Sa » «''«Ve V> pommier*.
CHAMBRES s louer pour messieurs, dan* dresse 129 Marquette Tél 2 9972
famille sans enfant t sage salle d# h.» n1 
p’ téléphone S adresser ,3.3. Esplana 
tél 3 1127

uranie. s.< I

be*. 1 boeuf, 
eoehon. 20 pf.i.- 
ais*eau x - "bouil- 

in*t rum*nt*
aratoires Chemin ouvert i I année f 

j »J2 ooo Comptant »T 60O s a«tr -«*•■ ■ L 
fontaine 316. College Vagog

chiffre d’affdirc'. situe prev du voti 
vent ci de leglise. No 31. rue St 
Jacques S'adresser (icrard Yetlieux 
I asi-Angus
RFsTACRAN I I I NCH A vendi 
d'aubaine, utuê 3 rue Windso 
de ente maladie S’adresser, 
beux i tue Windsor 185 3 6 beute-

Tel 2 2182 ir.s

Le chanoine a quitté 
son eglise flottante

PARIS le chanoine Bellanget 
’aumônier do mannieis de fiance .

NOUS demandons un appartement chauf­
fe, pie* vie la Dominion Textile pour 1er
novembre Bien vouloir -«ppeler 3-12'hi . t ri

| S 5 - 3 apics 5 heure- pin et dimanche to i <• la 'tCUt sic qtulfci son Cgltsc flvlttante 
journée 165 2 de ConlIauN S.iintc Honorine, ta pe

c h e m i n e e

VAN-PACKER
est la cheminée préfabriquée toute Hé- 
«tgnée pour maisons, cottages, camps. 
Jnsta!!c/-id vous-mente pour un coût 
modique, dans un rien de temps.
• S« suspend au plafond ou
• $• fixe au plancher des maisons 

de I ou 2 otages.
Doublée de tuile réfractaire, étanche «a gez; 
elle Hure toute une vie. Approuvée par le» 
assureurs, t'est ta cheminée incomparable. 
Vover-la chez votre marrband ou retourner ee 
coupon pour renxeiRnements.

^ J C. A. AArtOUFéT & SOM, LTD.
*1 « énrk PocH, (St-le"^*,s,V

Oept MÇ I
I

DqntrApl, B |
Envoyez mol détails at tpéciflcoFon* tvr lu cheminée {• 

Von-Packer. |

| Adresse

CHAVBHf A muer meqblee, rhauf 
pour leune fille ii*»ingucr ou cou 
sans enfant S adr**ver lh ' short 18».2

Logement* ù louer
GR AND logis de 7 ptei e* non chauffe, 
genre Duplex «>*lém* de cha-Uia^e air 
chaud 865 00 pai mm* Sadie- • 
bureau de lai Tribune • VO
LOGEMENT 5 chambres n..n - i . , 
Pneeeefon 1er octobre i’adrc**e; 275
Argile 154

LOGEMENT 2 grand"* chin ' -r» En" 
privée «tue dan* Quatre Pin# Philippe 
Fontaine Tel 2 42.57 U-2
Lot,EVENT 5 chambre* men propre, «• 
tue 112 Roval. 2e *»»ge » Sherbrooke
s adresse? Wellie Nault 178 C rue Main 
( ennox v ille 185 i
iOf.ESlEVT chauffe. 4 -harrh-e. pr- - 
n pai kitihenette, moderne mir-uu
ries manufacture et au’ohu* I-ibre !5 
octobre ou 1er novembre Sadie, i 
15.3 Cambrai, face au peu 
LOGEMENT moderne hau t* *'C>e -U... 
rentre. I chambre» a* et poêle *■- fn. ,
dairr foum* s adresaer Gérard llet)
87. Couvent, A» 3. * i
I.OG EMLN'TS 4 5 chambre* rhjiit-.- 
Roéle». fnaidaue# l »cnité «eu’ i- 
Plancher* verni* Voyez les 76 Mu 
Tel 2-5440 Vu«»t 4« i hambre* .-m 
Ohaiiftee 432 00 
A ld>t ER

\ VFNDRI pu ^ Cihanpfr pour pro TrHRf 100 „,u„ , , ,
p: en vilic ferme oS acrcx *l rte Si Elle d Orford Chemin rt -rvr
lue fiicc de I école, mai'on neu'5 ” mivert » I année Maison de 6 ■ h»mb' 

i , . __ i . Eieetiieite 7 vaehe* 2 chevaux t >chambres, chambre de bain complete. -tS Vâlh#., in*trum-nts
c.ir.ik’c, compicnant gr.mge 40 % 5,i pMX t: •x*- c«>mp’ * <«' *• •
cl.iblc cimentée, cau c*.,irante, clrc ‘,'r 1 l^fontame. i«. ( . u» xe Mat. 
irivitc. située 11mille tînmes. vl»c i ERRE de iüh acre» scuer u m* 
mm alpha Ite. service d .mtohuv Do 
ct«c vendue dut quelques ioiu*. Sa- 2
vhesscf Kosairt (M‘?non. 30 Belmoni 
lél 2*0041. 186-3

de Magug Mai-

■* Prix 
*-qT' I

pr’,l , ause ON DEMANDE A louer logement chauffe niche JC sers . 
le» de « > 7 chambre». Tel 2 9349. apre* ^ cst au lendemain de la dernière

______  dont il était revenu chcva
(OATKOOK KPK FR i F Bot CHER IF DEMANDE A foi FR LOGEMENT 6 , , ^ dhonnour et grand
i.^ennee rte* mieux «i uee» (.re* quoi» chambre* non rbsutfee* »>.r in/'me plsn 1 „ ,,

f.u.p i htOre d’affaire* 81 OOTi pxr cher de piéferem-e Tel 2 2478 
<»-.» rte en'e » - • ■ ■ e com _ ,

p, r, -onnshie s art s*er J./eiTi aTsCl e a emprunter
Asælm A Cartier, 45. Main. * naneonk ON DEMANDE a emprunter $7 om ,
| , l 37« me hypothèque "tir maison 835 (mt F COUTir 1^5 matmiffS. t € fut mcm€ 13

• OMMER< V de boi» et glace aitué dan* rr,r* 
ville de 23.000 Ame* de* Canton»
i b (,rande <-our A ho'* Glacière no------------------ --- ----------- t . id. n «i..- Pu• ’ ',rr* "H CAm.r.vr «h.,™».. Mn. batelier-.

.xc toit Ul sgc complet -C a voua déranger Avez vore propre eon, Dans 43 ch.ipelle flottante. If ch 
merce pavant, facile Aucun capital, ex 
oerietice ni sollicitation né-

guerre, 
lier de
mutile que le chanoine Rellanget ent 
lidee de creer une oeuvre, l’Fnfrf 
aide Afxiftlf batelière, destinée a se 

ir les mannier^.
Bore n. t.a Tribune !86 2 premiere ecole de ce» dc4hcitteA de

Hommes et femmes demando? m'- v f in P'-bhqur q e sont le*
12

xi
hangar

pneu*

pru

«4 (ax

Pi
$K (.xgj ( ompt .t 

Ur pi opi lete 
316 ( ollège. Ma

Lot» à vendreV ENDRE OU A échanger auto Ford.
►dele 1940 Camion panel, en bonne 
irtitioc Vu%v Ford rabnolet 19.0 If ng $ vendre »ur 
nanKemi* pour animaux A boucherie < hamplain Lincoln 
id re**» r 115, Short T*» 3-3871. voir $100 comptant 810 par
156 138 6 84 rue Roval Tél
iMMFH' E payant Equipement de -on ul \RT1ER NORD le*• 

, mplei a--»i cour* d entra'n» plateau Portland entr 
'nt et recette* Manufacturez bonbon 
'icolat*. oeamitv *aiee«. suçon* fudg<

Aucune offr** rai«<»nnahle retu**- 
idre*i«er 175. (.oliege. Migog, tel. 2b»

188

le* rue»

nd»n( i**l* 
rue* K ni

Portland A partir de 8«(Vi 
facile* (Tvarle* Rogesu. Tél

l « tan
i hc

ferme» û vendre
108 «iie« avec bonne* bâti «c* 

7 p,*-, - *. électricité, chemin ou 
rannee. *crvit« d’aut‘»bu* Tre 
the. prendiais uto en échangé 
Muir lioixtiuire «tan* Nherbroke 
r t.agn«»n. Kl Belmont

MAGVIèlDt ES tei rain* bien «Hué* 
min Drummond Piê* égli**' éc«»le tu- 
Aide pour conatruire. v’ondition* avan hf 
laaeuse- \ over aulourd’h'ii in* me Kent* fia 
ltet»ert. 505. Bac hand Tél 2 (*H74 Bit

Manufacture à vendre

uffee ro**e*
*40(10 par moi*
dr4 Tél. 2 «os?

nn 1er -tovembre Pn% 
S adre*«er. 77, St An '•nation* S «dre**er 

No 2. Bromp*on.

vIVNI F M TT H E «le porte* « 
•eule du genre dan* ville 
rte rr«t de « IKV» Am*< Bâti 

n culture «tuée | 79 Mvhmeiie noderne
uir ( ne ovin Veiopot Mang.vr 16 * 17 » 18 ' *r

plu» *mr»le« infoi ‘avec h »' a:’ - !*« rte bur
Marcel Brodeur R R 1» ompean' RRO » * De. et

185 2 lAine. 31*. Cot|*f#,

4
de

8 F.K( F gene i .il «le cnmpaane rotn 
i ni epicrrie. bou« he, le. lestauiant 
baminte* se« hc*. ferronnerie, bo 
rte poste. Ilngei ie. e r Bien «tue 
S<2 vxi « omntant fin non Accep 
prop->ete en échangé Sartre*»* 

Centaine '116. (oliege, Magog
(H ERIE elf «ervic*’* 
* moderne »'er propne ^ 

; > , -nhi. -. s - .e Un* Uage de-
y r . «16 rn*) < .....

811 V*' Vendrai» nu e« hanger > 
r pmpiiete s adresser L. Irtifoni* 
316. ( oliege. Magog 

,1 \t K A VI «eivant repaa léger», ra 
chi.sewent txinbon*. ihocnlat. ei« 
i situe au centre de la ville de Mi 
. me Principale Bonne clientele N 
m -1« z p* -elle xutiame Prix tr» 
-at V* bfMt S'adresaer- L I NfonlaiiK 

< .»ii* f» Magagi lH»i

_ Ren notne h eu la saiisfaction de cclebicr 
J4 i. g» «n'i plus de 1.500 manages et d admirm- 

17024 jrcr pidxieuiA mtlIterA de bapfêmcA. 
FEMMES faite* de l'argent f * Spt'tialisle RVeiti des quCStMIflA flll- 

vialcA, il joua un role de premier 
plan lors de !a réglementation de

IfOMMF 
i ilenient « he< 
le* Fxpl" allons et rens^ignein- 
plet» 25c -pa« de llmhre*’ Ec r i 
413, I.« Nouvelliste. Trois Rivi- iaffrètemen-, en 1935 et I937.

)N l I >

VENDEUR BILINGUE DEMANDE

UES ( 31 H \N f e. maison 
1res moderne avec fourn»" 
Xiisxi 3 table* en vernie*

3 chambi c», 
aarage. et.

-t ban* . *re* 
i aisonnsb!» 

»* Tél ! ’ 3.

Par l'un
dooparp 
dire de
r. -ncp. c

Not)

nés plus in 
1s électrique 
servi e veui!

« Sherbrooke. En faisant 
spécifier voire âge, votre

Casier 14 La Tribune

votre
expe­

rte

ACHAT - VENTE - ECHANGE
DANS PREr-OUE TOUTE LA PROVINCE... 

HOTELS

EPICERIES-BOUCHERIES — S r S Av= i
sans propri'.rté.

RESTAURANTS r $4

THEATRE

ABATTOip. — MAGASIN 5-10 15 POE E D'ESSENCE - 
CABINET. VOITURE A PATAUV ER:::. "AGA.'IN 
DE LINGERIE SALLE DE BILLARD GORDONNFRIE 
ATELIER DE NETTOYAGE ;T PRE.'DAGE T AI ON
MORTUAIRE - PROPRIETES FERME.; TERRAINS - 
LT G. — ETC.

SI ,-ni. Tunic, fair, un hon mardi,. ,(1rrs,c/ ' ntt. au

Bureau Central d’Immeuhle
19. rue Lavigne Asbestos

Telephone 322-s 4 — C.P. 677



IA TlltUkf tM|B t BOOK I IAMVOI M ia#TfMBB« ItH

(ARIES I 1 c nomhte tic nouvelles familles 
formées au cours du premier inmes-

nnnc'ccinuuci i et •rrUrljjlUnnlLltj lese qu .,u cou. S .1 !.. période cm
lespondanle de l<>4y.

DtMN ( I Ot III K 
I AKOOIM I I l I IK

Compt«bi*ft «BréAt

GERARD IAROCHELLE. (.A. 
MARCEL SAVARD. C.A.

4* ou«»t
ni 1-tSBt

A VENDRE
roélr A c«t "(iurnrv". * ronds t-msil 
1# blâiu très propr**. \ airui d* 
• 10J V) poui aaulrment B7u OU !> a
dtaaarr A

1B7. rua St Louis. Villa St iosapb. 
T al •;«) — DBUMMONDVILLI

MAHEU. NOEE A CIE
Comptabios «jr#*» 

AUBBLIEN NOS L C A 
jCSCPH BCSSBTTI C A 

nord rua Wolltnjton Ch. Il 
Tét : 3 0044 — SHarbrooha

A VENDRE
KOI’RNAlb*: A vapour C urno». d are- 
lions 50 talorilrre* iivaue-- BOIS 
cl# • onsti urdoi) HH«M UK rlr<»i*«»ur 
MEl hl ES rtr . rtr I HKS HAS l*RIX

MEDERIC LEBEUF
174 Siémo Avonur TOI 3 3107 

Sharbrooko

IELANGER, ST JACQUES. SIROIS
CT Cil

Comptabia» *qrtt%
C 6 BELANGia C A 

P SAINT JACQUIS C A 
YVON SIBOIS C A 

S3 nord ru# W >l«inBt«"
TOI 3 3*T1 Snorbrooko. Ouo

J.-E. BEAUDOIN
SABLAGE: de planchers — Net 
tovage et cirage de planchers. — 
Travail garanti Machines neuves.

104. rue Short 
Ici.: 2-5547 — sherbrooke

6.-ST4N1EY SHARPE
C mptabla Auditeur Impdt *ur la 
, revenu Syndic en fntllltn 

Liquidateur
Sud# 4. 44 nord, rua WaMinnton 
Shtrbroohe P O — Tél 1-7434

RI I I IMI/LK.S Fl MM WH NS 
nt < IMIn I

a louer
S'adresser à

LEO PIQUETTE
105. nie Federal Tel. 2-2577 

Sherbrooke

HEBERT, LEGAULT & CIE
• Goodc. M-ïbert C»a> 

Comptsblat «qrAA*
Habert CA - H i aqault. CA 

»o«ar Roy C A atscciè resident 
Montreal. Valeytield 

Sherbrooke
70 nord rue Welhnflton 

t.l JI.ll Sh.rbrooK.

KfM IH «ItlRlI.
I l KKOV MIBI KI 4 « It

Comptables aorèé»
140 Hariot, Edifice de I Union 

St Joseph. Orummondvllle 
Tél : SOT*

Trois*tivl4res — Snawml*en 
Drummondville

COUVREUR
d’asphalte ou tous genres de couver 

turea papier, tôle etc
AUSSI CEINTURE AllMIMUM 

pof.ee au fuai)
Estimations qretuites

WILFRID TREMBLAY
B ROM PT O N VILLE 

Tel Sherbrooke 3 HSA

INGENIEUBS CIVILS 
ET ARPENTEURS

LEMIEUXLREPEAU, COTE &
ARPENTEURS OSOMETRES 

INGENIEURS CIVILS 
Armand C Crepeau. t c • •• 

Gaétan J Côte ‘ c. a g 
Jacques Lemievia, i.c.

|9 nord, rue Wellington 
’ -tîf - Tél 2 3*74 — Sherbrooke

ERSNCOIS POULIN
• A . LL R . L S S « * ^

an OCM et PROCT RF I R
44 nord rue Wellington 

Sherbrooke. P O Canada 
Bureau Residence:

re. 3 1474 Tél.: 2 341I

SABLAGE DE PLANCHERS
Posage de tuiles de caoutchouc 

Equipement netif Travail par des 
experts Estimes gratuits.

A.-H. MASSON
10 rue St Antoine Tel 3 4774

D.-T. CALVIN
COI RIO K I N OOI ANKS

S'adresser:
114 nord, rue Wellington 

Boite postale 168, 
Sherbrooke

Tel.: 2-0877; rés.: 2-1035.

LOTS A VENDRE
Beiu* lots, aqueduc et égouts 'nstal 
le» près de reglixc et croie» 7c. 
‘te, 10c lie et 12e Avenues et pre* 
N D du Rosaire, ru?» Lallemand et 
Masse io;s a partir di* S400 Autre» 
lots au Petit Lac Maÿog Beau terrain 
P<>ur chalets, ancienne ferme lame* 
Belanger Autre» 'ots a \shestn» Dan 
ville. Magog et àlagn*: Est Lots > par 
tir de S200.

PHILIPPE DOYON
104. ru# Frontenac — Tél.: 3-4444 

Sherbrooke

Le seul bureau de aer
Mie ait or se des fan 
tons de 1 Est

The National Cash Register Co.
of Cansds Limited 

474-A oue.t rue Kina T4L: J-J42S 
Sherbrooke, «iue.

CIMENT
A

VENDRE
Cortland 94 lbs

Auwd

Blocs de riment

8 t 8 x 16

GERARD PICHETTE
64. rue St-Miche I 1*1. 2-6802

CHARS El CAMIONS 
USAGES A VENDRE

DODGE Custom Sedan, 41 
portes, 1948, avec radio, air I 
conditionné et licence.

DODGE Spécial de Luxe, 
1949, 4 rcit^s. p^dan, avec 
radio, air conditionné, li-|
cence

'ORD,
1933.

"pick-up" Vi tonne,

vau:KHALI. 4 cylindres

JEAN BEAUCHE5NE
NOTAIRE

50 ouest, rue King — Chambre 7 
Tel 2 4590 — Sherbrooke 

Bureau tous le» jour», de 4 hres A M. 
S 5 hre» PM - Le soir de 7 hres 
PM si heures P M Sauf mercred 
A Weadon — Tel 41»

BULLDOZERS
S8.00 de l’heure 

Aucun frais de Iransporl 
General Construction

(■érard Jacques

Tel. 3-2757. entre 6 hres et 9 hres 
le soir ou le matin.

M. Kl. RMI IR
Avez vous comm«nde voir#

AGST0NE
ENREGISTREE

Pour vous assurer dune magniti-
que recolle. Remaïqucz ces bas
piix pat ibcmm de fer. fou

îleO h destination 
papiei de HH) Ibs.

et en sacs

ASC Ol A3.60 la ton uc
1 \M V^(.l S >3.60 ** w
M \KBI 1 ION S 1 hu • w
BInIH FPTO.N A3.6# M *•
Wi F DON > 1.60 '
ST-CtF.K \KÎ> ..... A3.60 M **
C. \K 1 llli\ $3.60 *• •
DISK VF 1 1 $3.60 H M

COI.K R VIM $3.60 ** "
Ml F KHKOOKI S '. f»u "
1 F NNOW II 1 I $3.60 ** *
NOR m HATLE1 $3.60 ** •»
AVF K s <1 II » >3.60 " *•
KO( K IM AND VI.KO » t»
JOHN* il 1 1 1341 * M

COOKSHIRI $3.85 " S»
BIRV $3.85 " »
(.DI I D $3.85 • **
SCOTSTOHN $4.15 '* •*
M'KIM.IIII L $4.15 w
MEGAN i K $3.85 **
KD( K IOKFSI $3.85 - *
MAt.OG $3.85 " *

Prix par ainion
S4.25 la tonne F. O. R.

Méfiez vous de< déchets de carrière» 
4 bas pria Demandez 4 votre agro­
nome Il est au courant.

DOMINION LIME LTD
l ime kirfge. <>ué.

ENCAN
Lundi. 2 octobre 12.30 p.m.

Pour Carlyle Baiie. 6 milles de 
Lennoxville. sur la grande route 
de Stanrtead.
S«f ont vendus harnais double* 2 wa 
gon» d ruble* faucheuse Masoey Haine 
râteau a Chdval. herses s disques et a 
re»sorts. chai rue a mat» hérons chai 
iu« de côte, gratte, cultivateur et loue
4 cheval, faneuse Jetgii double sl« igh
5 cheval wagon exp.esv sleigh de pin 
menade. bi an« aid a foin bidons de lait 
Carnation: aeparateui a crème t. une 
tapa» dé de 1.000 lbs. aruurttr quantile 
de métal a couverture mtitt de menue 
alors petits outil» de la .«rme balances 
poulies b'ocs. 10 tonnes le foin, meuble* 
de la maison buffet antique mobilier 
•te -aile a manger, ut» bureaux petit» 
lit» matelas ne plume, commodes lava 
bos «hiifonniei stables orgue ceb u 
a muaiqu* rhaiaes d osier plusieurs 
chaise* dovrasion poêle de luisim- et 
poélâ1 bo». ihaufferatte a i nuiie <ia char 
bon. tables horloge*, ustensile* de cui- 
»ine autres articles non mentionnés 
Condition comptant

B M DBMiRS ancanfaur
Tél. 1 3SI5 • Lsnna» ville

2f» . sept

VENTE PAR ENCAN
LUNDI, LE 2 OCTOBRE,

à S heure» a.m.
Pour M. Arthur Labrecque. 
Lambton, à 1 mille du village, 
?ur la grand-route nationale.

Seiont vendus 14 vaches Ayrshire pur 
«ang don: 4 mettront baa le 11 no\ 11 
dècembi •* 2<> septembre octobre 7
taure» Ayrshire d- 2 12 -n 5 taures 
Avrshira de l 1 2 an 3 gi-nitse» l tau 
reau Ayrshire, pur »ari*,’. enregistre. I 
truie 3 jeunes cochons » juments de 
i.vx) ibs chacune poules: 1 tracteur Ma* 
»ey llarnc No 102 avec charrue et herse.
1 wagon monte «ur pne.i 1 faucu-uae 
Mansev Ham* liteau McCormick de « 
pied». 2 < haï rue» i mancherons, herse 
a icssort. 50 dents, trav use Anderson
2 unîtes smarateur Reaftcw neuf; 2» 
tonnes de foin; 10O poches d'avoine ainsi 
que tou- 1er int»l ruinant » .imtoires «t au­
tres articles qu'il serait trop long a énu 
mérer Le» animaux seron» vendus a pat 
tir de 1 hre p m. Condition comptant

2» 2» :«» sept

Un bandit prend $4,700, 
mais en manque $8,000

V A NK Ut VF R. 'H< I — In 
hanüii scvl accaparé jeucli. U< plu> 
île >4 700 .sur une paje île $17.000 
aux bureaux de CiNTtptabiIité de ( a 
nada Packers. I Id In awnplice at 
tendait au dehors, cl il* s'enfuirent

ENCAN
MARDI. LE 3 OCTOBRE, 

à 12h.30
Pour Thedore Dobb. 3 mille* de 
WaterviiU chemin e*lre Water- 
ville et Ives Hills.

Seront vendu» Taursaz Jersey Oon 
Head Ra«ii 2 NO. né *• 22 JU.n 1«4«. 
servi par Brampton Siandu'f Basil 102839 
Dam Sunlight Pet 2 N I> . «9322 donnant
1 .,VU» Ib» d* ait et 80* Ibs de g: a» de 
r*eurre. .1 vache. Jptsey enregistrée», l u 
ne est la fille de Sportins Sucre»» 5 
vaches Jarsey non enregistrées 2 vache» 
Holstem enegistree» S vaches classée» 
Hol-tem • genisse» de 2 an» 1 un* eme 
gistree *i provenant de la vache Sporting 
Success 5 de ces genlsæs doivent meure 
bas cet automne 4 gamsacs 1 peut boeuf 
Jeræv de 2 mois provenant de la vache 
Sporting Success 1 tondeu e 4 main 
Stewart. 1 moulin 4 ac»e portatif 1 ha
< h# navet»; 1 tondeuse 4 mouton Ste 
wart. 1 tondeuse a poulain Stewart 33
2 abris. 4 lanternes Coleman aussi bon 
ne ferme, bonnes bâtisse* bonne eau 
et électricité l.a ferme de 100 acre* *- 
aussi a vendre Conditions comptant

R M Demers, encaiiteur 
Tél 3 3989 lennoxville 

27 30 sept

dnnx une automobile dernier modèle, veigex de voie ferrec. D aprev la i.mhulanccx et des équipé* de se-
qu on tiouva abandonnée, un peu police, une eu le pcrsixine a peu cours ont etc dcpeihées des ville»
pim L.u ^ rn.lk d* l*djns Iiicc,llf,l qu, e„ .urvtmj , .ui le» heu.. De» témoin»
ICÉM du '‘*1 »r benoit, age dcevi .
ion 2' ans. brandit un revolver auto- Su,lc- dan,‘ un vrnue industrie! oculaires disent que le désordre et
matique cl lira un coup dans un pu- de 2.<KM> habitants, à neuf milles la nervosité régnent sur les lieux de
pitre des btueaux et tint quatre cm j Kl< j.inN I ouest de la Suède I>es l'acculent.
p!o>es en respect Personne ne fut __________________
blesse II paiaissuit un peu ner 
veux", a declate le comptable Doug. 
f annei. ‘ Il a fait feu pour nous 
fai.sser xavoir qu'il était decide à 
tout et aussi qu il avait de l aide"
I c bandit r'a pas aperçu $8,000 dans 
des enveloppes de pave placées dans 
une boite de bots

Un eboulis a tué une 
quarantaine de chevaux

GOFTFGBORG, Suede (PA)
Un ebouli» vest produit ici 

hier écrasant à mort une qua­
rantaine de chevaux et brisant cent

TRADUCTRICE
PeisonM- : capable do traduire de l'an­
glais au français pour compagnie d'assurance- 
v;e à son Siège a Toronto. Bon salaire, excel­
lentes conditions de travail. Ecrire à Casier 
Posta! 208, Station ' B", Montreal, donnant tous 
les renseignements au sujet de .'experience pas­
sée, âge, salaire désiré, etc.

HOMME DE BUREAU
DEMANDÉ
omme d'expérience pour travail général de bureo

r

J.-O. DUFOUR LTEE
200. rue Belmont Sherbrooke

Fahi & Fils Ltée
ENTREPRENEURS

Petit bulldozer Attention] Moyen bulldozer
> $6.00 <uih*ur* $4*00 

GROS: $9.00 de l'heur*

Pavages de tous genres
Tel. 2-5122-2-1303 - 3-1333

VENTE PAR ENCAN
SAMEDI. LE 30 SEPTEMBRE, 

à 12.1 S heures p.m.
Pour régler la succession de 

Charies-P. Dubuc 
La vent, aura lieu à 

74 rue Melbourne, Sherbrooke
Seront vmdu« 1 nubiLer de chambre 

à coucher chaise» l’entré*, jardinières 
miroirs, statues, vofs en cull. ’«pis. pein 
turcs a l’huile, i hai*e» <ie ch-starftald 
giandc» garde robe», argenteries, vais 
selle; horloge française in bionze re 
frigerateur électrique, ustensilev de rui 
'.nie outils de )ardin. ouais diver*; drs 
perte» de velours, «abinet plat pour ar 
generic metronome lampe fluorescente 
de bure .u tourne di<*qiiev chaises plian 
te», tapi» d hiver, lit double plian hu 
reau secretaire a couvercle couli«»ant; 
balançoire de galerie» incubateur 4 pou 
let-, poele combine au '.az et au bois; 
oiano, cruches, oreillers retailles de mai 
hre aspirateur électrique, laveu-e élei 
trique

iiarcel DROUIN, rn«-anteur 
lis rue Kingston Tel 2 97ftt) 

2fll29 Kt sept

A VENDRE
Belle propriété de 4 logements, sj 
luce linns la paroisse Si Jean B tp 
liste de DrummondviHc. sur terr,.in 
de 100 x 200 pi., près de I egii»e 
et dans le centre commercial. Aus­
si. deux automobiles Pontiac un 
coach 1949 et un sedan de Luxe 
1950 Aubaines pour acheteur sé­
rieux. S'adresser à

r

DEPOT eh SURPLUS de GUERRE
ENR.

EN FACE DE LA GARE DU C.N.R.

CARABINES
ROYAL 

ENFiELO 
“303”

09 l’armée arnéricair.^ rem1.?0* r©uf, rr.o-
dele sport, legeres. Chacune est vendue entièrement ga­
lante Une boite de cartouches "303" balles d acier est 
donnée ave .ague irabir.e pour S/.95. R eg. $*L/a*

S34.50
DEPOT en SURPLUS de GUERRE

r a.

Téléphone 2-6663 Sherbrooke

de l’heure

Mai l»inet .ex 
de toute* 

sorte* 
i louer

«

RADIO-SERVICE
PO» R TOI TES vos RI PAR V PIONS 1)1 RADIO»

SIGNALEZ 2-9171
FRÉCHETTE & CIE

3, RI t PARC
TRAVAIL GARANTI — LIVRAISON GRATUITE 

PRIX MODERES

SOYEZ ECONOMES 
EN 1950

Conduisez un AUSTIN A 40

Pour une pciformancr brillante et
economique,

GARAGE COOMBS
Coin King et Queen 

Sherbrooke — Tél. 3-2303 
Vente et service Austin

ENTREPRENEURS
ET

CONSTRUCTEURS

Mots Croisés de “La TRIBUNE”
i j y f i ? y

sedans, 4 rortes, 1950.
| CHEVROLET r-odan, 4 r°r |

tes de Luxe, 1948.
CHEVROLET, 2 tonnes, 1947,

161“ d'empattement.
GMC "Panel", tonne, 1946
FORD "Panel" ’/2 tonne 1949
MAPLE LEAF 2Vj tonnes
avec ' dompeuse ' 193/.
RFO 2 tonnes 161” d'empat 

;r-: 1 1948, 7;ès bas prix, j

FORD 3 tonnes 1948, 161" 
Tempatt nt.
"DOMPEUSES" hydrauli­

ques neuves t prix réduit.

GTNGRAS 
AUTOMOBILES 

LIMITEE
479 mievf. ru * kini;

1 clrphoneq: 4-5679 —- 3-367(1

Ciment préparé -— livraison faite et vos 
formes remplies, partout dans un ravon 
de 23 milles de Sherbrooke Noire ciment 
est melange selon de» specificatlnn» exac 
tes «nus épargné de 'argent et du 
temp* Pas de gravier de riment 
d'ennui de nettoyage apres Toutes les 
tommandes petite* nu crosses sont icm 
plies avec son. Nous nous spertalison* 

. let H
et d'egravition de terrains.

Sherbrooke Ready-Mixed 
Concrete Lid

U ingef

130, 12eme Avenue I el. 3435 
Sf-Jeun-Baptiste Drummonrlv i!U 43, rue Depot

[, t.» pnlirf s» fairs le» zrranreinents
w préliaslnai User »I P f plan» de I armer 4e I» p--*re r» «olr.

Y j» «ff» It.im )• erot» qt»e j « tirsis 44 m» tr«n»fnrmer 
n C7»rfc Kent — mais fl est «appnté être 4 de*

In et 'luelrç» un pnurrait fVoJ

<«i» i \ rÇj Y

Instantanément 
pillard 

levèrent 
lièrent

deu» homme* 
demon hlsne 

not re

rris I tn n ea* 
T uon

err:»

f
alla -omme g on flèa 
haltre ee«« gai èta 

cependant qq 
t oarrutemeni la esc*

aUiMinl le pinard qo 
piii* en aran*. et le retenant «omme hou 

Tartan lut arracha *»n fu»il de 
et le lanc» 4 «on «omp.ir

p*r'•*'«

; Feuilleton de la “TRIBUNE”
* (Reproduction fttitori*é« par la Smiefé

des Gens da I ettrea dé France»

FEMME FORTE!
par Pierre ALCIEl TE

HoanmvTX! rMWsj
i • <tani le*

• • g

quatftrupéds rongeur.

C. M.
I el.:

l^tUCTRIC

' C f R T I F I f
dJfHHPfttsQomsTKWts

SIGNALEZ

2-1564
ROSS-BIRON

ELECTRIC LIMITEE

17, rue Frontenac Sherbrooke

rests en-
-dl tout I hlver

. - . • » •
peu pr> v - >*n» d# dans Terminal 
son Pr-IIxe «jul Indiqué reanion 

4 T.’ - er» C-'n*entlr 4 une prepe
sltlnr. Liquid* trnmparent. Insipid*
Inodore

8 O . ■ ; le en : - pa ir sou e>#r
-« 'a-deaux Art.'» : <1 err. on va f 

•'■»«. .n p ,• e Li evei A • , « » *
7 Sn :» p*-. • . t i ; e a nerlque *ro

pit s * Ce * those , 1.

mina,.««>,. . ■'•au — rrèpnstii
" pour a-»

Bo t- v;«■ e Dieu d i feu dan»
myth'':ogi* ' *dtque
Pie're fo,,tnre d
nui-tr stfiomèrei
4 nlndr*

vrBTirxi rwiNT

4 P» . * rt i rt a •<■•* p ■ nçal Mt
t si preneux

It ■ * * «
4 un fine

4 En >* Mi* pour ici 
t -lire témoin ■ * Béant# Mot s :

qdt signifie onnr.
19 Manière faç n Terrain voisin d» ' 

mal» n *: planté d arbre» Initier»

No 30.
Hle n'éprouvait qu’antipa- 

;hte aecréte p<'ur ce visage de 
femme dont chaque pa^ la rap­
prochait et quelle observait 
avec acuité entre ses paupiercx 
lourdes de livsev cheveux vom 
bres. dex veux brunx. un peu ri- 
iIca. danx un teint naturellement 
bronzé; une bouche trop accu* 
see et d'un rouge invraisembla­
ble

Flic se sentait pourtant soula­
ger: la tenue était excentrique, 
mais correcte, une longue tu­
nique aux rayures bariolées, sur 
un fourreau noir t ne toile 
commencée en donnait, sur le 
chevalet, la fidèle réplique. H 
dur regard elle avait vu a cMé 
du c he va le;, le désordre dev pin­
ceaux. le chiffon vali de couleurs 
fraîches, toutes choses qui attes­
taient un trasail brusquement in­
terrompu. Marcel n'avait pas 
menti

File se trouvait devant Mme

ce! C’est av-ez fort, mais ça 
te remontera.

Ma pauvre Miche, dit An­
nie Quand ;e peme que cela 
a falli t’arriver en pleine rue. 
Heureusement, l’atelier n'c^ait 
pas loin

I Ile buvait h petites gor­
gées.

—Comment te sen«-fu? de 
manda Marcel quand le verre 
fut vide

Micheline se redressa sur ses 
coussins:

Mieux, beaucoup mieux. 
Merci

—C'eut le 
me.

Micheline 
Son i egard

cordial assura 5n-

opma de la tète, 
était attire invinci­

blement pal le portrait
Jolie, cette femme ' Fttange. 

plutôt, mais très séduisante vans 
dou/c pour un peintre, pai cette 
etrangetc même'*

‘von mari devinait il vfv pen- 
secv’

Cela m’amènera sans doute, 
dit d. deux ou trois commandes 
intéressa n/e s.

"( omme il vc leurre'” pcm.4 
Micheline que hantaient soudain 
les révélations d£ va voisine de 
concert.
Pat ailleurs, elle écartait toute 
envie de soupçonner son mari. 
N'avait-elle pas surpris Marcel 
en pleine séance de travail’ 
AmM s'expliquaient ses retards 
quo/idiens

Mais pourquoi ne lui avoir 
rien dit, jusque la. de ce por­
trait'* Pourquoi ce mvsiere au­
tour d'une chose aussi simple’

Craignait-il que
jaUu M.üs elle avait do
lieu de ■ .‘;i

voulut

File ne dqil^av avoir la '( 
cation de w-ude-malade. dit 
encore lincorngible \nnie.

Micheline, silencieuse, sem­
blait hcsitei

Je puis 1res bien prendre le 
métro, dit-elle en se levant 
Oui. pivrnons le métro. J'aime 
autant cela

Marcel insista:
— Non. «oyons. D abord fu 

nés pas encore 1res d'aplomb. 
Puis Mme Birdway serait con- 
trance.

Mme Birdway contrariée. 
Voila, vtaimcnt qui avait de 
l'importance! Micheline fut v-r 
le point de dire ce quelle sa­
vait Po< i.mf. elle ne repl'*r;,t

brise la confiance et la p.uv Flic 
\e promit de 'epe/cr b son mari, 
le S4sir même, les pft*nos recueil­
lis par hasard chez Mme \ mi­
ls Marcel prendrait ensuite !

Quelques 
tous trois nu 
superbe auto 
aérodynumiq 
un impeccable chauf 
ce! semblait 
ne dédaignait pas le luxe.

! I
Ban

A*n - ConJcnfMon Temps
pouvoir Pîef;(* negaUf 
du d*pa? ' t m *nt du V» ado»

■fc ï
2 Dcufkqi

j*r» rt» p;us Vari-t* rans ant#
nnserve par a g- :i : • n

a» b ■ •h*’- V I le rte Ca'l'.èé! 
!»: ce hra son prrmlér

en latli pou tel

Bird way File entendit M Birduav. expliqua • inf« irma tion s nécessaires. S ra it qi micu'
Ma femme, ma soeur il. a absollument voulu que je vou lait pas agir lui-même il d.i e met r ’ Seule

Piiis. Ut voix un peu rauque fasse le p.ortrait de sa femme. prie rait H.h entin «Je taire u ne en­ dains cefe v ure.
de Mme Rirdwav Je n'ai p;.is rgluse. Je rentre quete c été Ne s’v était il gé nce.

le s ms vraiment dé sol ce un peu pi us tôt de Sanmm. pas offert? O.'irtient rens<ngnê. Vif
q<jr nous fassions vonnaissame Mme Birdu as me reverse . n Ma reel ' enait v ans doute ir I 4 soiree J ut p.üsd
dans d au1isi fâchetnex cir convtan- instant de ,vosc entre sizn dcrnv2f pre micr tecl.inu Bird- ind»sp» >sit ion. M icKîlu
ces cock/ail et le dîner en sille u av ce qu •fait dû 1\ ante ntait qu'un pe u de

Pi us. 1.nintainc. celle d'Annie lu 1 as rudement fiance de quoi rompr .ut avec c ait mange de■ bon
inter rompant sechemerV interrompt t Annie ilonnant von 1 Ile dress.« tout a P: •omme d ‘habiti

\ .te Mar< U VOIS avis \ans qu'on le 1 ni de man- < le crois que rep Ol
Mai cibien que Micheline 'a t« mibci dàt ( ,i ni: in autait guère invpt non s a ll<sn> pouvoii repi endre re tandis qu

P- IIS. p lus nen. V b.iviit de rec. moi . ce iv pe de femme’ On Le i herrun maison. et gai,. taisait * cc la
tension neiseusjr. elle se tait é- dirait une < hinoisc Je ov ant SI soufl;rante. tolit illu mon»Je. a la
vanouie Son fret c haussa 1.es épaules: dit M t.r\e!. .Mme Birdv ly ma d* K

minutes plus Jard, 
itèrent dans une 

dcrnîci morJè!,e 
c que conduisait

Mar-
\nnie. qui

que

•msnt qui eo<i>ra .a

/ [ 4 I . V ■ ^ 1

(Shlultnn du dernier prwhlem«|

Quand elle ouvrit les veux 
sur le divan, quelques mmitt,'*» 
apres. Mme Birdvk*\ notait 
plus là Marcel tendait a sa 
femme un cordial recoiïfo 'rnt. 
Nccroupic près d elle. Ann * 
h t pressait iffectueusement la 
mam

—Bots vite, s empressa Mat

! it n v connais rien Mme 
Bu d\s v est un mt'dcle très in- 
teressar/.

It. s adressant a va femme, 
vans laisser a la jeune fille le 
temps de répondre

J'espère surtout que ce 
ponratt me sert bien pave Mme 
ButlvAav m a promis de l'* mop 
trer a ses amies américaines.

offert s.t voitire
Vfadame dîne en ville, tu- 

/errompiî \nn naruuoise. File 
don changer de toilelte et 
voulu d'abord ■ 
duire chet elle 

( est tout naturel 
frère Mais pour 
vons p.t' i atteni 
vsav cV paitie tfc

faire

il son 
uc nous n a- 

Mme Bud-

Je. aprex 
de coutu- 

aimable 
radio le

l a jeune femme pensait: Il 
faut que je répété a Marc,*J 
ce que l'on m'a dit. Tout a 
! heure, quand non-' scrom seuls 
là-haut

l ne apprehension la Jourmen- 
t.iit, ( omment va t il prendre 
ta cnose :

(A xtiivrt)



V

Page 22 LA YRtBUMI IHlfttROCKI IAMIDI. )• tlRT|M»RB ItIR __

Perspective d’exportatior 
des viandes de la France

■■B

don^me 4 ni mute 4. inversement, con 
trihue a diminuer U tension, et l e 
ventualnc d excédents. i|ui peut a nou­
veau être envisagée, est à compter au 
nomhie des elements qui peuvent in 
tei venu dans le redressement de la 
balance du commerce esterieur.

I élevage, pour la viande et pour 
le lait, n a cesse depuis le milieu du

tl n article inédit 
d'Henri IF.ANMAIRI I

Cinq anneet de guerre et doccupa 
lion avaient eu pour lésultat. par 
fincidence directe des rcquisitH>ns et 
les incidences indirectes de la pénurie 
d’engrais et or fourrages artificiels, 
dr porter une .«ttcinic ^r.oe a lele
vage fr ans aïs. Il a fallu p;e< de cinq XIXe siècle d accioitre son impor 
ans aussi pour Zaire disparaître pro- tance relative dans l ensemble de la 
g:esMvemcnf le o T-.g;ic:'ce' le *.ct- production agricole de la France Par 
te deterioration, en quantité et en qua !’exposition de >on secteur Nord-Ouest 
lite. du cheptel vif. et rendre a l ele au climat humide de la Manche et de 
vage une place équivalente a celle qui la mer du Nord, par scs vallées allu 
lui revenait dans I économ e agricole vumnaires et ses montagnes pastora­
le l avant-guerre et dans iequiîibie les. le territoire français est dans sa 
alimentaire de la population plus grande partie propice au déve­

loppement des hejbages des pâturages 
Cette place est considerable Mè- cuié que sur la totalité des surfaces| 

fne en laissant de coté le lait et les ct cultures herbageres. On a es! 
produits derives du lait, la crise qui cujc qliç iur |a totalité des surfaces, 
a 'C'i pluMCUt' années con - utives t-ultivcas, deux-tiers sont consacrées a 
aur le marché de l.t viande par pe ralmicntation des animaux contre un 
nmie de ipprovisionoements en est t,ers seulement à l.s production d'ali- 
Fillustration directe, puisque ^ette nients directement utilisables p«>ur la 
crise a etc «» lo-iginc dune pression consommation humaine, 
constante sur le niveau general des
prix et des il aires et par voie de con On admettait généralement que l’en- 
séquence a développe des germes d'a ‘cmble des élevages permettrait de sa 
p!.ttu»n t! Je im\'’itentement. I a re tisfuire a une consommation annuelle

1.850.(XX) tonnes de viande de bou-

M Anniversaire 
bien célébré 
à Plessisville

Fl FSMSVII | F. tDNC) 
belles fêtes paroissiales et familiales 
ont eu heu récemment a PIcsmsviI 
le. à I occasion du btk: anniversaire 
de mariage de M et Mme (iédeon 
Hoissonncault. M. Hoissonneault a 
maintenant Kl ans. et travaille en 
core comme mécanicien chez Foiano 
l.tee. Mme Hoissonneault. bien que 
prés de scs ans. e.st encore active 
dans la maison.

< est la 2e fois seulement, dans 
l'histoire de Plessisville. que la chose 
est réaliste. l e matin, a 10 heures, 
il y eut mosc solennelle à l’église 
1 e prédicateur, le K P. Ciilbert. o.m 
1 . parla de la famille vraiment chré­

tienne, et cita la famille Hoisson­
neault en exemple Le midi, il y eut 
dîner intime pour la famille, au 
couvent de Plessisville

Le tourisme a Québec
OUF.IK . (DNC) —rofro

l e soir, un grand banquet réuni» 
sari qu .que zM conv,»., a I hôtel 
de ville Apres le banquet. M I.- 
A. l oi and. président et gerant géné­
ral de Forano Ltcc. lut une adresse 

De «‘m iubilair<ts. tandis que leurs pe 
tits-cnfants leur présentaient une
bourse bien garnie et une superbe que l’Office du Iourisme 
ci>rK’ille de tvO roses. M. JeanMa aux journaux américains
ne Hoissonncault, fils des jubilaires. ^ C'1 ,i4 *nnc<i. ^

, . I Office tente un effort sembla!répondit au nom de son perc.

louo Pare, diiectcur de rOf,f‘sc * 
niupal du Iourisme. la \mlk 
pi talc connaitrait cette annee

automne touristique. . 
semrle. dit M Pare, que les tou 
tes s’attardent plus volontiers di 
nos murs”.

I attribue ce tait
• ton fi 
et can

M Jos Fudore Fournier, maire de 
Plessisville. M le chanoine cure Al­
lied Boulet, ainsi que le K. P l a 
plante, redemptoriste. présentèrent

p»un allongci la saison touriMiqi
Alors qu en temps ordinaire. « 

saiion tounstique prend presque |
biternent tin a la fête du Trav* 
cette année, la ville a continue « 
compter plusieurs visiteurs apr 

leurs hommages aux jubilaire*, et cc!k. date. I ’Office a d’ailleurs r<* 
leurs voeux de longue vie et de bon­
heur parfait. Parents et amis serré 
rent la main des jubilaires. I a soiree visiter Quebec en fin de .septemb 
se continua en amusements divers, ou durant octobre.

date.
récemment de nombreuses leur* 
d’Américains exprimant le désir «

36-98 nord, rue Wellington

norma en produits

K
Vers une nouvelle constitution

Lisrojg
tient

l es dé’rcuev de la conference fcderale-prm incialr. rassembles 
dans la cite dr Quebec, doivent etre en mesure, meme sans 

telescope, de prévoir une nouvelle constitution pour le Canada. Dans cette photo, le premier ministre, le I. 
H. Louis M l \l Kl NI. regarde dans l'appareil, tandis que ceux 'pii attendent leur tour an telescope sont, 
de gauche a droite: les premiers ministres MWNIM,. de l’Mberta: S'I\l I.WOOD. de I errcneiive; IROSI. 
de l'Ontario; ( \MPRFI I , du Nlanitoha; McN AIR, du Nouvcau-Krunsvsick, ainsi que le vicomte \lf\- 
4\l)l R

avec les

alimentaires cherie, soit 44 kgs par tête, consom-
----------------mation un peu inférieure à celle de

l’Allemand (49 kgs) et surtout à celle 
de l’anglais avant guerre <60 kgs) et de 
T Amérique des F -U. <62 ). I a majeure 
partie de cette production, soit un peu 
pius d'un million de tonnes, avait
pour origine le rendement en viande; _______________________________ ________________________________
du troupeau bovin: avec quelque I6|stnicture agricole des campagnes fran- fait sentir leur effet stimulant: au to 
millions de têtes avant 193K. celui- yaises. On y relevait la proportion ta!, pour un effectif qui a passe, peut

I g____»__1jqonier □ laSircs
compter la Russie. I élevage du porc de de veau, consommation à laquelle moitié susceptibles d’être abattus, l’of
intervenait ensuite avec une produc on peut reconnaître certains caractè- fre de viande et de graisse de porc
tion plus irrégulière, mais dont la res dune consommation de luxe et '’commercialisées’’ a remonté aussi 
moyenne pouvait être évaluée à 650. relativement anti-économique, l’éleva- verticalement qu’elle était tombée et.
000 tonnes, l a viande des moutons, ge des veaux pour la boucherie sun- supposé des débouchés suffisants, lais 
dont l’élevage ne cessait de perdre posant qu’on lui consacre une partie serait, d ici un petit nombre d’années,
de l'importance et la viande de che .mportante de la production laitière disponibles de 100 a 150.000 tonnes
val ne cessait de perdre de I impor Quant aux animaux adultes, une pour l’exportation. 
uin,e et la viande de che»al dont la partie de la viande qu't1» fourni»«eM En ce qui concerne le» bovin», el 
consommation » e»t developpee, repre provient de l'abattage de.» boeuf» ou en dépit de» condition» défavorable» 

appoint de respective- jc, »achc» devenu» impropre» au Ira que la vechere.se. spécialement en 
vail ou a la production laitière Mais 1949, a entraînées, pour l étal de* p.»

La production en viande du trou i,nc branche spéciale de lelevage est titrages, il est établi que non seule- 
peau bovin releve d'une economic consacrée aussi à la production d'ani- ment l'effectif avait retrouvé, dès 
complexe dont les multiples aspects rTiau* sélectionnés pour la boucherie. 194K, un chiffre voisin de celui de 
.sont un des traits importants de la verifies entre deu xct quatre ans et 1938, mais que l’amélioration qualita-

aptes a fournir un poids élevé de uve .résultat d'une meilleure alimen 
viande de qualité après une périodedation .avait suivi l'augmentation du 
d engraissement soit a l’étable, soit à nombr e des vaches laitières et des bè 
I herbe, selon les pays et les saisons, tes d'engrais destinées à la boucherie 
C cite phase préliminaire à l’abattage. Compte tenu de ce que la demande de Marlborough 
et qui y prepare aussi les animaux de intérieure tend à s’accroître et que En 1712, il devint gouverneur 
réforme, est généralement le fait de l'extension des surfaces hcibagcres ne de Minorque puis participa 
professionnels dont les opérations s’in saurait être envisagée sans porter at- Jiiion de Vigo. 
serent dans le circuit assez compliqué teinte à d’autres cultures vitales, une n forma 
des achats et reventes auquel donne augmentation de la production en cavalerie dit “de 
heu le commerce du bétail. Quoique viande, au delà de» besoin» courants. Apa», »'êt,e distingué a la bats ,-
mute» le» legions française» partie reste neanmoins concevable par amc- ,e ,tc Dettingon il vc trouve a h
pent a »e reseau déchange» grâce horation d»'.» rendement» des pâtura-,tète de l'infanterie anglaise a Fon-
auquel le* animaux sont répartis com- ges grace aux engrais et rationalisationitenoy, puis commande en chef a
me auxiliaire des travaux de ferme et des méthodes d alimentation du bétail. Raucoux, en 1746. Fait prisonier
finalement acheminés sur les abattoirs Dans ces conditions, et en égard a ta bataille de Lawfeld. il aide
des grands centres. I élevage français aux possibilités des marchés extérieurs louis XYr pour les négociations 

■electionne, à côté de races plus spé- en ce uui concerne notamment la de- ^ Aix-la-( hapelle. Quelques années

sentaient un appoint de 
ment 100 et 50.000 tonnes.

MERCI

Selle exposition de

PARIS — 1 exposition I iganier. 
I angucdocien devenu maréchal 
d Angleterre, qui présente le Mu 
see Goya, de C astres, vient de s en 

■ ich ; o mtt prêtéct pai lord 
Hinghingbrookc, le duc Je Rue 
cieugh. le comte de C ardignan, ii 
bibliothèque de Bath, le Musée des 

rmees Je Londres et Ihôpital de 
Horsham.

L’expoaitiofl du maréchal vie I <£. 
nier constitue un saisissant tableau 
composé de documents, pour la 
plupart inconnus, sur la rcvocalio 
de l’F.dit île Nantes et les guerre’' 
de louis XIV' et de I ouïs XV.

Ne à Castres en 1680. mort 
Londres en 1770, Jean l ouis Ligo- 
nier passa en Irlande a dix-sept a 
et s’engagea peu apres dans l'armée

i 1

l’expé-

au n 0 le regiment de 
igomer"

CONSEIL CENTRAL DES SYNDICATS 
C.N. DE SHERBROOKE

et aux ouvriers de chacun des syndical* affilie»

Votre générosité aide et en­
courage les ouvriers de la 
Classon Knitting Mills qui 
attendent une entrevue 
avec leur patron depuis le 
11 mai, soit 20 semaines 
après une sentence arbitra­
le unanime.

DIEU VOUS LE RENDE !

en vç . . n*':
aalement laitières ou que leur rob.is- mande de viande de boucherie, il a Plu* ,ard 11 
tessc. voire leur rusticité, font recher été admis qu'il pourrait, des pro ;1 Artillerie, 
cher comme animaux vie trait, des ra chaînes années, être envisage de^ dis 
ces d’animaux essentiellement produc-’pombilités, pour l’exportation ^e l’or 
leurs de viande. Elles se répartissent dre de 100 à 150,000 tonnes de viande 
principalement dans les départements de boeuf simultanément a des quan 
du centre, telles la race charoîaîse et tires équivalentes de viande de porc 
la race limousine dont les nombreux Des indication* intéressantes sur le 
échantillons parsèment de taches possibilités, a cet egard, du march 
blanches ou rougev selon la couleur européen, résultent des statistiques d 
respective de leur “robe”, les campa- l'année 1949 qui. poor la prcmiè 
eues du nord et de l'ouest du Massif fors depuis de longues années, t»

enregistre a destination de divers pay 
une exportation substantielle de bêlai

1 devint maître general de 
puis feld-maréchal

(S I F.)

EXTRA 
SPÉCIAL

SERVICE DE VAISSELLE 
3 2 MORCEAUX -
• 6 TASSES
• 6 SOUCOUPES
• 6 GRANDES ASSIETTES
• 6 ASSIETTES A PAIN
• 6 BOLS A CEREALES
• 1 POT A CREME
• 1 SUCRIER

ber» ice tel (,;i illu.tn . pur une fameti»e p*»* 
(cric canadienne. Blanc «eulemcnt. So>ez ici 
à l'ouverture rtc» pur te».

EN VENTE LUNDI A 9 HEURES A.M.

. V>V ^ 

*Q' //f

L'Union des Employés du Vètemenl 
de Sherbrooke (Classon)

La Federation Nationale des Travailleurs 
de l'Industrie du Vêlement.

Central.
La diminution quantitative, plus en 

3re qualitative, subie par le troupeau 
et en particulier par les especes ho 
vines et porcines, pendant la guerre, i 
réduit de ^00.000 tonnes environ, esti 
me-t-on. le tonnage de la production 
française de viande. Ce “trou”, s’é­
tait accompagné d'un déséquilibre 
dont avait pâti surtout la consom­
mation urbaine, a etc comblé cl le de­
ficit a fait place à de’» possibilités d'ex­
tension de la production.

Sous réserve de certaines approxi­
mations dans les statistiques, la situa­
tion actuelle parait la suivante 

L’éla-sticite de la production porcine 
pu faire sentir se* effets d autant 

us qu'un nombre de truies suffisant 
sait etc conservé dès que les prix r-•- 
'une part, la reconstitution des may- ^r<x uc ,on 

de nourriture de l’autre, eurent

pl

ens

VENTE ANNIVERSAIRE
DU 2 AU S OCTOBRE
OCCASIONS EXCEPTIONNELLES

EN HOMMAGE A NOS (LIENT!
ET A LEURS AMIS

a

NT de

on» l’enthousiasme que vous avez manifeste 
a nos efforts à bien vous servir dfpu»** R <- 
1 \i -MFGANTK . Comme marque d'ap- 

ms offrons a tous nos clients et amis U 
ndin.Mie tic profite! pendant une SFM \l« 
lions de

25'*’ - 35*» et 50 %
MONTRES 17 

$19-
pierres. 

^ pour
Régulier

S20.00

PROFITEZ DE L'OCCASION POUR VOUS PROCURER UNE BAGUE, 
UNE MONTRE. UN BIIOU A MOTTTF PRIX

Bague* à diamants Boucle* d'oreilles

$3.00

$65.00 $1.50

A notre bijouterie vous été* toujours assurés d» trouver 
• BAS PRIX — VALEUR — QUALiTE ET UN SERVICE COURTOIS 

RENDEZ VOUS DONC SANS TARDER CHEZ . . .

LAVAL GOSSELIN
105, ru® Laval Lac-Megantic Telnphon* 393 M

sur pied (Belgique) ou de \iande (G. 
Bretagne, Allemagne. Tchécoslova­
quie, Suisse, au total de 44.(KH) ton­
nes». La question d'un contrat a long 
ferme avec la Grande Bretagne pour 
fourniture de bacon et viande geice 
etc abondamment débattue.
(Service d’information français)

Les semences des 
plantes fourragères

OTT \WA. ( est dans les pro­
vint, o des Prairies que la CliJturc dc^ 
fourrages pour la semence e.st le plus 

i < Ku M
pendant les derniers dix ans, cette 

est passée d une valeur 
d un peu plus d’un quart de million 
le dollars à plus do deux millions
11* récoltes ». ' ii ce domaine
ont apporté la plus grosse p.irt de 
revenus a cette province sont la luzer­
ne. le trèfle d’odeur, le brome et. 
un moindre degré, la fétuque des 
P^ev l’agropyre a crête, le paturm 
du Kentucky et le mil. I n commu- 
niqué de la Ferme Expérimentale de 

J Brandon, au Manitoba, souligne ie 
fait.

I a production de la graine de 
luzerne surtout n connu une expan­
sion considerable de 1940 à 1950 
I es cultivateurs de toutes les pro­
vinces canadiennes apprécient main­
tenant la valeur de cette légumincuKc 
et veulent l'introduire dans leur pro 

I
cm que les superficies ensemencées 

■
passées de 100.000 acres en 1940 
300.000 en 1946.

I e irefle d odeur demeure une im- 
| portante plante fourragère, bien qu’il 

v ait eu diminution d’environ un 
tiers de la superficie cnscmcncce pour 
le fourrage depuis une dizaine d’an 
nées. ( este baisse est attribuable à 

n iharanyon qui a giandemcnf en 
dommagt les récoltes, nc qui a porté 
bien des cultivateurs a en délaisse! 
la culture.

I .t graine de brome est en deman- 
■ h le marché national et 

sur les marchés étrangers l c pnn- 
temp' dernier, la demande fut telle 

- «t tri fm\'! de n I«n i'.I-t. on n .i 
pu s’en procurer I es ensemencement * 
pour fins de semence couvrent envi­
ron 100,000 acres depuis dix ans.

I).«ns l’ensemble, le vidumc des 
emences de plantes fourragères a 

divuble pendant les derniers dix anv 
I a production des foins et fourrage» 
fut loin d’augmenter en proportion. 
On s’accorde a dire que les cultiva 
leur-, surtout ceux îles Prairies de 

plus d’attention » I » I 
n ages comme moyen I 
fertilité de leurs ter- j

ln,°nnationau Public rr
ïè.

R y a enrors dr-s gens qui se d 
enandise que vend Rousseau &

que lagar-i

ROUSSEAU s SALVAiL
M
\V> m

ENR.

manctent quelle 
Dalvail Enr ... n 
et la qualité de mar

■.'tie de mar- 
s voici quel- 

tandise

ti

v.u

• CHEMISES Arrow — Forsyth — Tooke 
• CRAVATES Arrow — Forsyth — Tooke —

Majestic — Etc ...
• PYJAMAS Arrow — Forsyth — Tooke

• CHAPEAUX Stetson — Biltmore

Sût

kf

â
7p
t*

V â
Este...
P D.Q. —

COMPLETS • PALETOTS
d'automne et d'hiver 

faits sur mesures 
ou li mi fait

• CHANDAILS DE LAINE Penman * Am»el Novelty Knit
• SOUS-VETEMENTS d’automne et d'hiver Harvey Wood*

Penman * — Watson — Etc ...
• BAS Havey Wood* — (Laine Kroy) — McGregor — Penman * —

Laina — Etc .,.
• CHEMISES DE SPORT Arrow — Forsyth — Tooke Ro**more — Etc ...
• GANTS doubles et non double* — Paris et Acme
• BRETELLES — JARRETIERES - CEINTURES — BRACELETS Pari»
« VESTONS EN SUEDE ET DRAP par Acme
• BLAZERS BLEU ET MARRON
• ROBES DE CHAMBRE — SMOKING — GILETS COCKTAIL par Majestic
• CHAUSSURES pour hommes, enfants, bébé*
• CLAQUES pour hommes, enfants, bébos
• CHAUSSURES DE TRAVAIL POUR HOMMES
• GANTS ET MITAINES de travail
• CHEMISES DE TRAVAIL
• PALETOTS 'TRENCH'' modelé Hollywood bleu. gn». belge dan* la

gabardine de laine
• PALETOTS "STATION WAGON” dans les diiferente* tetnte»
• COMPLETS TOUT FAITS — Tailles: 34 a 44
• COMPLETS — modèle* courts ou réguliers
• COMPLETS — modèles "short stout" et "full stout"
• PALETOTS TOUT FAITS pour l'automne et l'hiver

Si » ou» projet? l'st'het d'un complet fait »ur mesure» nu tout fait, 
love/ d'.ibonl NniisMMii et Sait ail. Fnr.

M. ‘Vil* ail ayant été an verxice du piihtir pendant 4|iieli|iie* 25 anni es 
«Hca Host nbloom et F athlon ( raft saura vous faire profiter de s.i 
longue cxperierMe.

Nos vêtement* «ont confectionnés par

"THE FREEDMAN & CO. LTDMONTREAL

VENEZ VOUS RENDRE 

COMPTE DE NOS PRIXI 

ILS SONT A LA 

PORTEE DE TOUS1

vraicnt donner 
culture (tes fou 
de restaurer la 
re*.

SOYEZ PRET POUR 
L’HOSPITALITÉ AVEC

l

10 EST. RUE KING

OUSSEAU & d AL VAIL enr.
MERCERIES POUR HOMMES 

SHERBROOKE TEL.: 2 7007


